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ij INTRODUCTION 



I 

Alcimus Ecdicius Avitus ' naquit, selon toute apparence, 
à Vienne sur le Rhône % vers le milieu du v^ siècle, d une 
noble famille Gallo-Romaine, issue de l'Auvergne et trans- 
férée en Bourgogne à une époque indéterminée. Au dire de 
certains auteurs, il aurait eu des liens d'étroite parenté avec ce 
Mœcilius Avitus qui fut salué Auguste à Toulouse en 455. 
Un fils de cet empereur, Ecdicius ^ serait l'oncle de notre 
saint : c'est de lui qu'il aurait pris son nomen gentilicium. 
Quoi qu'il en soit de cette glorieuse origine, il est incontes- 
table qu'Avit était parent de Sidoine Apollinaire ^ gendre de 
l'empereur, dont il avait épousé la fille Papianilla. 

Lui-même nous raconte qu'il comptait des magistrats 
distingués et de saints prêtres parmi ses aïeux ^ Son père, 
Isichius, après avoir donné le jour à quatre enfants, s'engagea 
dans les ordres sacrés et devint évêque de Vienne^ : à cette 

1. Cette triple dénomination (pranomen^ nomen et cognomen des 
Romains) ne figure que dans la dédicace à Apollinaire (p. 3); elle rappelle 
celles de s* Jérôme (Sophronius Eusebius Hieronymus) et d'Ennodius de 
Pavie (Magnus Félix Ennodius). 

2. On rinfère de son baptême par Tévêque de cette ville. 

3. Outre les articles de notre Répertoire sur Tempereur Avitus (c. 201) 
et ce fils (c. 61 3), voir Teillakd de Beauveseix, Mémoire sur la vied^Ecdictus, 
fils d'Avitus, analysé dans le Mercure de France^ 1761, p. 117-21. 

4. Epist.xLiii. Avitus Apollinari (fils de Sidoine) : ... quamdam parentuni 
communium sortem .... familia nostra .... Pour établir cette parenté, M. de 
Terrebasse invoque la !■•• lettre du m» livre de Sidoine lui-même (p. 78); 
la lecture des lignes suivantes lui aurait évité cette méprise, que le P. Sirmond 
s'est bien gardé de commettre : Ipsi iisdem temporibus nati^ magistris usiy 
artibus instituti, lusibus otiati^ principibus evecti, stipendiis perfuncti sumus 
(Pair, lat., t. LVIII, c. 493). Avit et Sidoine n'étaient pas contemporains : 
celui-ci étant né vers 43o, pourrait bien être Vavunculus mentionné au v. 658 
du poème sur la Chasteté. — 5. Poem. VI, ôSo-g, — 6. Poem. VI, 19; 
Hom. V, p. 293 ; Testim. x, xxii. 
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époque, on le sait, il n'était pas rare de voir des époux 
chrétiens s'obliger d'un commun accord à une continence 
perpétuelle et le mari s'incorporer dans les rangs du sacer- 
doce. 

La mère d'Avit, Audentia, nous apparaît comme un 
modèle de tendresse et de sollicitude pour ses enfants '. 
Son frère aîné, Apollinaire, jeta un vif éclat de sainteté sur le 
siège épiscopal de Valence. De ses deux sœurs, l'une mourut 
dés Tenfance'; l'autre, Fuscine, la plus jeune de la famille, 
consacrée à Dieu en naissant, fit vœu de virginité dés l'âge 
de douze ans ^ : elle suivait l'exemple de Séverienne, 
d'Aspide, d'Euphrosyne et d'une autre Fuscine, ses pa- 
rentes^ 

Nous savons peu de chose sur les premières années 
d'Avit. Il nous apprend, dans une de ses homélies, qu'il 
avait été régénéré dans les eaux du baptême par Tèvéque 
de Vienne, saint Mamert^ prédécesseur d'Isichius. Le 
rhéteur Sapaude tenait alors école de beau langage à 
Vienne^ : il est possible qu'Avit ait suivi ses leçons, mais 
nous n'avons à cet égard aucune certitude. Une seule chose 
est sûre, c'est que ses études durent être très sérieuses : son 
œuvré littéraire ( et théologique ) témoigne d'une culture 
extraordinaire pour son temps^ Tout sera dit sur la période 
qui précède sa promotion à l'épiscopat, quand nous aurons 
parlé de son mariage : il y fait une rapide allusion, dans 
une lettre où il déplore la perte d'un de ses nombreux 

I. Poem. VI, 19-23, 68-82. — 2. Epist. xi-xii. — 3. Poem. VI, 
19-26, 33-43, 55-8. — 4. Poem. VI, 83-ioi. — 5. Hom. v : ... spiritalis 
mihi a baptismo pater Mamertus (p. 295). — 6. Voir Répertoire, c. 2o3q. 
— 7. Voir, comme détail, sa réponse au rhéteur Viventiole, qui lui avait 
cherché querelle sur la valeur métrique du mot potitur (Epist. li). 
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enfants*. Il vécut dés lors séparé de son épouse : sa rigide 
observation des canons de l'Eglise ne permet pas de révo- 
quer la chose en doute. 

Isichius mourut vers l'an 490. Avit fut appelé à lui 
succéder : sénateur comme ses ancêtres ^ il avait environ 
quarante ans ^ Son épiscopat fut merveilleusement fécond : 
son rôle, au triple point de vue religieux, politique et litté- 
raire, est un des plus beaux dont l'histoire de cette époque 
fasse mention. Avit est le plus illustre des évéques de 
Vienne. 

Il fut évéque dans l'acception complète du mot*. Ce 
qui le préoccupe avant tout, c'est l'extension du royaume de 
Dieu et le salut des âmes. La religion chrétienne se propage 
enfin, malgré bien des entraves, dans les Gaules : il travaille 
de toutes ses forces à son développement. Il applaudit à la 
conversion de Clovis et l'exhorte à répandre au loin les 
enseignements du Christianisme \ Il combat sans relâche 
l'Arianisme, cette grande erreur de la plupart des peuples 
venus de TEurope septentrionale ^ Désireux d'éclairer 
Gondebaud, le roi des Burgondes, il entretient avec lui, soit 
verbalement, soit par correspondance, une controverse où 
l'hérésie voit tous ses faux-fuyants démasqués et ses subti- 
lités réduites à néant 7. Si Gondebaud ne se convertit pas, 

1. Epist. xLvii : ... nec multos filios me habere negabo, qui unum ex eis 
périsse jam doleo (p. 209). — 2. Epist. xxiii. Le texte souvent invoqué de 
la lettre iv : quasi senator ipse RomanuSy doit être lu différemment (p. i32). 
— 3. On célébrait l'anniversaire de son ordination le 17 juin : elle dut donc 
avoir lieu en 490, année où ce jour fut un dimanche. — 4. Voir son expli- 
cation du mot évéque, epist. xlvii (p. 208-9). 

5. Epist. xxxviii. — 6. P'ragm. p. 274-84. — 7. Epist. xix; Testim. 
p. 270-3. Nous ne parlons pas du colloque tenu à Lyon en 499 ; si le texte qui 
en a été publié semble irrévocablement condamné par la critique (p. 157-8), 
les conférences de s^ Avit avec Gondebaud restent établies par ses lettres. 
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c'est par crainte du peuple et du clergé arien ; mais du moins 
il protège cette foi chrétienne dont la vérité a brillé à son 
intelligence. Avit est plus heureux avec Sigismond, fils 
aîné du roi ' et plus tard son héritier; il lui fait embrasser la 
vraie religion; Sigeric, fils de ce prince % et de nombreux 
égarés de la cour des Burgondes suivent cet exemple. 

L'évêque de Vienne poursuit Thérésie sous toutes ses 
faces : en même temps qu'il lutte contre TArianisme, il 
réfute les erreurs de Nestorius et d'Eutychés ^ et les doc- 
trines semi-pélagiennes de Fauste de Riez^ 

Ce n'est pas tout de vaincre l'ennemi du dehors : il 
faut s organiser au dedans d'une manière irréprochable et 
fructueuse. Pour se conformer à la volonté du « vénérable 
pape de Rome », Avit réunit à « Epaone » un concile 
national, auquel assistent vingt-cinq évêques ; leurs décrets 
sanctionnent de sages mesures pour diriger la conduite du 
clergé ^ : Avit est l'âme de la réunion, sinon le principal ré- 
dacteur des 41 canons^ Sous son gouvernement habile,la foi 
prospère dans son diocése,les bonnes mœurs sont préservées. 

Le zèle d'Avit ne connaît pas de bornes : son influence 
rayonne au delà des Gaules. Il aide l'illustre évéque de 
Pavie, saint Epiphane, à racheter les malheureux Ligures 
devenus prisonniers des Burgondes 7. Il prend la défense du 



i.Hom.xxx. — 2. Hom. xxv. — 3. Epist. lxxxvi-ii. — 4. Epist. 11. 
— 5. Epist. I, p. 117-20. — 6. Une Adnotatio de synodis porte : Quinta 
décima Epaunensis y in qua patres xxvii (al. xxvi,xxxvii) statuerunt canones "ll 
(al. Lx), quorum auctor maxime Cesarius episcopus extitit (al. fuit). M. Wold. 
LipPERT n'a pas eu de peine à prouver que ces notices n'ont aucune valeur 
historique : elles ont été fabriquées d'après l'ordre altéré des signatures 
épiscopales dans les mss. d'une collection canonique dite d'Angers (Die 
Verfasserschaft der Canonen gallischer Concilien des V. und VL Jahrh., 
dans le Neues Archiv, 1888, t. XIV, p. 9-58 : à part,in-8o). — 7. Testim. 11. 
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pape Symmaque contre l'antipape Laurent et se fait, dans un 
magnifique langage, Tapologiste de la suprématie ponti- 
ficale*. Les Grecs eux-mêmes sont l'objet de ses sollici- 
tudes et il s'emploie, de concert avec le pape Hormisdas, à 
ramener les schismatiques sectateurs d'Acace à l'unité ^ En 
un mot, il est infatigable à déraciner les abus, sous quelque 
forme qu'ils se produisent, et à promouvoir le bien. 

L'homme d'Etat, en saint Avit, ne fut nullement inférieur 
à l'évéque, s'il est possible de les séparer dans un siècle où 
d'ordinaire les fonctions épiscopales s'alliaient étroitement 
avec l'influence politique. On lui a reproché d'avoir 
trahi son roi et sa nation, et d'avoir poussé Clovis, devenu 
chrétien, à une guerre de religion contre les Burgondes et 
les peuples ariens. Outre que les documents sur lesquels on 
appuyait principalement ces accusations ont aujourd'hui 
bien changé d'aspect ^ il n'est pas difficile de prouver que 
sa conduite envers Gondebaud fut, au contraire, toujours 
des plus dignes et des plus dévouées. Il s'imposa à ce roi, 
doué de belles qualités, mais encore à demi barbare, par 
l'ascendant du génie et de la vertu. 11 réussit à tempérer la 
fougue de son caractère et l'on se hasarde peu en lui attri- 
buant quelque influence sur les progrés de la loi Gombette 
vis-à-vis des autres législations de cette époque : on sait, 

1. Epist. v: ... de causa Romance ecclesiof anxii nimts ac trepidiy 
utpote siatum nostrum in lacessito vertice sentientes ....; si papa Urbis 
vocatur in dubium^ episcopatus jam videbitur^ non episcopus vacillare. Cff. 
Epist. XXV :... univer salis Ècclesiœ prœsulem,.. Epist. xxxii^: .,. gregem per 
tota vobis universalis Ecclesiœ membra commissum pervigil cura vestrœ 
adhortationis informet. Epi t. xxxiii : ... synodalium legum esse^ ut in rébus y 
quœ ad Ecclesiœ statum pertinent^ si quid fuerit dubitationis exortum, ad 
Romance ecclesiœ maximum sacerdotem quasi ad caput nostrum membra 
sequentia recurramus. 

2. Ep. Lxxxvii. — 3. Voir Epist. xxxviii', n. i. 
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d*ailleurs, qu'il ne tint pas à lui qu'elle ne fût encore amé- 
liorée*. Après la mort de Gondebaud, il est le confident 
fidèle de son successeur Sigismond, qu'il a autrefois 
arraché à l'Arianisme : il écrit en son nom à l'empereur 
Anastase% il l'instruit de ses devoirs, il l'éclairé de ses 
conseils. S'il faut caractériser l'ensemble de sa vie, nous 
dirons volontiers qu'il aime sa nation et qu'il vise à la rendre 
heureuse, en rendant meilleurs roi et sujets. 

Avit n'assista pas à l'avènement du successeur de 
Sigismond, son frère Godemar : on estime qu'il était mort 
le 5 février 5I8^ Il fut enterré dans l'église des Apôtres 
ou de Saint-Pierre-*. La voix publique ne tarda pas à le 
canoniser. 



II 

La collection de ses écrits était considérable : elle ne 
nous est malheureusement pas arrivée dans son intégrité. On 
ne saurait trop le déplorer, quand on considère leur valeur 

i.Testim.p. 272-3. — 2. Epist. xxxviiif, lxix, lxxxii et lxxxijc. 
3. C'est l'opinion qui prévaut actuellement. Les Biographes de notre 
saint (Testim. iv et x, § 6) sont, en effet, unanimes à placer sa mort sous le 
règne d'Anastase, moritur Anastasio adkuc principe (f 8/9 juil. 5 18) : il est 
certain d'ailleurs qu'aucun document à date précise ne prolonge au delà 
son existence. En parlant de la douleur qu'éprouva s^ Avit à la mort de 
Sigismond, les mêmes Biographes l'auront confondu avec son homonyme, 
abbé de St-Mesmin (Miciacensis) près Orléans, qui chercha vainement à 
sauver Sigismond, mis à mort dans le Loiret le i*' mai 524. L'évêque JulianuSy 
qui souscrivit au 2* concile de Lyon tenu en 5 19, est le successeur même 
de s* Avit et non (comme l'a pensé M. Peiper, p. 3 16) l'évêque de Carpeniras 
qui avait figuré au concile d'Epaone, ce que démontre péremptoirement le 
rang qu'il tient immédiatement après le métropolitain de Lyon,Viventiole, 
les autres évêques gardant exactement la place qu'ils occupaient (sans doute 
d'après la date de leur sacre) dans le synode ae 517. — La lettre vu ne 
laisse pas de faire difficulté pour être placée à un millésime antérieur à 519. 
4. Testim. iv et x, § 6. Cf. Chorier, Antiq, de Vienne^ p. 255-3 17. 
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au double point de vue historique et littéraire. Ce n est point 
que le moyen âge en ait été dédaigneux; nous avons retrouvé 
la trace d'un nombre considérable des manuscrits qui les 
contenaient : en fait, la majeure partie se rapporte aux 
poésies de celui qu'on ne tarda pas d'appeler le Virgile 
chrétien. 

C'est à la demande de son frère Apollinaire qu'Avit 
songea à réunir ce qu'il avait écrit en vers ' : l'ensemble 
devait former un assez gros volume. Ses recherches furent 
vaines pour le moment : tout avait été dispersé durant le 
sac de la ville de Vienne en l'an 500. Il finit par retrouver les 
cinq premiers livres que nous possédons et les dédia à 
l'évêque de Valence. Ceci se passait en 507 ou peu après ^ 
Sur une demande itérative d'Aponinaire\ il lui envoya, 
avec un autre prologue, son éloge de la chasteté. La modestie 
d'Avit ne destinait qu'à des parents ces œuvres qu'il jugeait 
encore indignes du public. Elles se répandirent rapidement 
et les copies s'en multiplièrent : il n'est point facile d'en 
dresser la généalogie. 

Plus rapprochés de la source, les manuscrits Français 
sont naturellement les plus complets et les plus corrects : 
ils constituent une première famille. On peut les diviser en 
trois classes, moins à raison de l'exactitude du texte que 
d'après les auteurs réunis à saint Avit dans le même volume. 
La première comprenait généralement les poètes suivants : 
Hilaire, Proba, Cyprien, Al cime Avit, Draconce, etc. Elle est 
représentée par les manuscrits de Laon et de Paris. La 

I. Prologus, p. 3-4. — 2. Epist. xxxvet xliii. — 3. Prologus, p. 90-1. 
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deuxième renfermait : Juvencus, Sedulius, Arator, Prosper, 
Alcime Avit, ( Prudence, Paulin,) etc. Son type unique est le 
meilleur ms. de notre poète, celui de Leyde. Le manuscrit 
de Grenoble lui est apparenté comme contenu, mais se 
singularise par d'intentionnelles corrections au texte. Dans 
une troisième classe, inférieure aux précédentes, peuvent 
être compris les mss, du Vatican et de Florence : ceux de 
St-Gall en paraissent dérivés. Les manuscrits Allemands 
constituent la deuxième famille : ses principaux représen- 
tants sont à Munich. Elle offre avec la précédente des 
diflférences notables et fâcheuses : à l'omission de vers 
entiers, elle joint des variantes qui s'éloignent sûrement de 
la leçon originale ; il serait difficile, faute de type primor- 
dial, d'établir à quelle époque remonte cette divergence. 

La Renaissance, si enthousiaste de la beauté antique, 
négligea complètement celui que M. Guizot considérait 
comme « le plus distingué de tous les poètes chrétiens du 
vi^ au viii^ siècle » : on chercherait vainement la trace de ses 
œuvres dans les plus complètes collections d'incunables. 
La cause de cet ostracisme n'est peut-être pas dans l'absence 
(à cette époque) de tout manuscrit des poésies de s* Avit à 
Rome et dans les meilleures bibliothèques de l'Italie, car on 
imprimait ailleurs des poètes. Il faut descendre jusqu'à 
l'année 1507 pour rencontrer l'édition princeps. Jean de 
Gagny crut néanmoins, en 1536, publier ces poésies pour la 
première fois : soit mauvais état du manuscrit, soit impé- 
ritie à le lire, il leur fit subir une déformation qui se perpétua 
jusqu'à l'édition de Sirmond (1643) • celle-ci, établie sur un 
ms. qui appartenait par malheur à la deuxième famille, a été 
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invariablement reproduite jusqu'à nos jours. La classification 
et la collation attentive des meilleurs manuscrits nous 
donne Tespoir d'avoir reconstitué d'une manière à peu prés 
parfaite le texte primitif de l'auteur. — A l'encontre de la 
coutume suivie par les précédents éditeurs, nous avons 
placé en tête des œuvres de s* Avit ses poésies, autant parce 
qu'elles sont la première et la plus complète production 
sortie de sa plume, que parce qu'elles constituent le meilleur 
élément de sa gloire littéraire. « Les trois premiers (poèmes), 
dit encore M. Guizot, la création, le péché originel et le 
jugement de Dieu, font une sorte d'ensemble et peuvent 
être considérés comme trois chants d'un même poème, 
qu'on peut, qu'on doit même appeler, pour en parler exacte- 
ment, le Paradis perdu. Ce n'est point par le sujet et le nom 
seuls que cet ouvrage rappelle celui de Milton ; les ressem- 
blances sont frappantes dans quelques parties de la concep- 
tion générale et dans quelques-uns des plus importants 
détails. » Les autres poèmes d'Avit sur le déluge et le 
passage de la mer Rouge, et son éloge de la chasteté ne 
sont pas trop inférieurs aux premiers. Dans les uns et les 
autres on rencontre, avec un sujet qui tient aux entrailles 
même du Christianisme, une forme dont on avait perdu le 
secret et qui reproduit quelque chose de la pureté du style et 
de l'harmonie de la versification antiques '. 



I. SiRMOND a, le premier, signalé (voir aux Editions, 1643) d'autres 
poèmes religieux attribue's à s* Avit par certains manuscrits. Les trois 
qui vinrent à la connaissance du savant jésuite ne renfermaient que 
six chants, sur TExode, le Lévitique, les Nombres, le Deutéronome, Josué 
et les Juges. Trois autres mss. (celui de Cambridge, Trinity coll., et les deux 
de Laon décrits plus loin), qui ont servi de base à Tédition de dom Pitra 
(i852), prouvent que Fauteur avait versifié tout THeptateuque; bien plus, 
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Malgré Fabsence d'un témoignage direct, nous pouvons 
affirmer que saint Avit avait pris soin lui-même de publier 
une édition de ses lettres. Le recueil qu'il en fit était divisé 
en neuf livres, d'après Grégoire de Tours', en trois seule- 
ment, au dire de son biographe' : la première division 
semble calquée sur celle des lettres de Sidoine Apollinaire et 
d'Ennodius de Pavie. Dans l'une et l'autre hypothèse, on ne 
saurait se flatter de posséder la collection en entier, car les 
papyrus dont il sera bientôt question renferment des frag- 
ments qui ne figurent pas dans le seul ms. des lettres qui 
nous soit parvenu, celui de Lyon : rien ne prouve qu'il n'y 
en eût pas d'autres dans ce qui manque. L'établissement du 
texte n'a pas laissé d'offrir de sérieuses difficultés, les 
éléments d'appréciation étant presque toujours réduits à un 
ms. du xii^ siècle et à l'édition de Sirmond, faite sur un 
codex de moindre antiquité : un ms. d'une famille analogue 
à ce dernier eut seul permis d'apprécier si la leçon divergente 
de l'éditeur n'était que le fruit de ses conjectures. 

C'est vraiment dommage que la collection de ces 
lettres ne soit pas arrivée jusqu'à nous dans son intégrité. 



un ms. de Lorsch (aujourd'hui perdu) permet de croire à Texistence de 
plusieurs autres chants, sur les livres des Rois, Esther, Judith et les 
Machabées. Dans ce qui subsiste l'invention, le style et la versification 
montrent un auteur unique. Quel est-il? Tertullien, au dire de Rivinus; saint 
Cyprien de Carthage, d'après ses éditeurs G. Fabricius et Pamèle; Salvien 
de Marseille, selon Du Pin et Montfaucon (BibL bibî. mss., t. II, c. 1292); 
Juvencus, indiqué parMARTENE (Vet. script. co//.,t. X, p. i3-6), énergique- 
ment soutenu par dom Pitra (SpiciL Solesm , t. I, p. xxxv-xlv ; Anal, 
sacra, t. V, p. 181) ; ou Cyprien de Toulon, proposé par M. Peiper (p. Ix-iij); 
mais sûrement pas s^ Avit : outre que ces poèmes sont indignes de son génie, 
il n'est pas croyable qu'il ait traité deux fois en vers le même sujet. Voir 
le résumé de cette controverse dans M. Mayer, The latin Heptateuch^ 
Cambridge, 1889. 

1. Testim. m. — 2. Testim. x,§i. 
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car celles qui subsistent ont une extrême importance. Leur 
principal mérite est de jeter un grand jour sur la société du 
v^ et du vi^ siècle. On y trouve de nombreux détails sur la 
discipline de l'Eglise comme aussi sur beaucoup de person- 
nages qui nous sont inconnus ou peu connus par ailleurs. 
Elles sont au nombre de quatre-vingt-sept dans le ms. de 
Lyon, dont nous avons cru devoir suivre l'ordre et la numé- 
rotation, sauf à intercaler et différencier par les lettres A à G 
sept épîtres dédoublées ou puisées à d'autres sources \ 
Avit y parle aux correspondants les plus divers, aux papes, 
aux empereurs d'Orient, aux rois des Francs et des Bur- 
gondes, aux sénateurs de Rome et de Constantinople, aux 
patriarches et aux évéques d'Orient, d'Italie et des Gaules, 
aux préfets et aux vicaires des Gaules, aux rhéteurs de Lyon 
et de Vienne, un langage qui s'harmonise sans peine avec 
la situation et qui, le plus souvent, devient, tour à tour ou à 
la fois, élevé, clair, énergique, châtié, vibrant. Ce n'est 
point qu'il ne faille, comme littérature, y faire la part des 
défauts qui l'entachent parfois, de la subtilité, de Tenflure, de 
l'obscurité, de la déclamation; mais on ne saurait disconvenir 
que la proportion des qualités est plus considérable. 

Les dernières lettres constituent des traités théologi- 
ques contre les hérésies alors en faveur; ils se joignent 
naturellement aux œuvres dont il nous reste à parler. Une 
source commune a d'ailleurs servi à ravir aux injures du 
temps de nombreux fragments des unes et des autres : les 
commentaires sur les Epîtres de saint Paul, extraits des 



I. Voir dans la Table des matières la concordance des numéros des 
différentes éditions. 
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Pères antérieurs à la dernière moitié du vi® siècle par Florus, 
diacre de Lyon. Le ms. s'en est heureusement retrouvé de 
nos jours, mais son absence serait au besoin compensée à 
l'aide de celui de Vitry-le-François, que nous signalons pour 
la première fois- 

A la prière de ses amis, Avit avait publié un recueil de 
quelques-unes de ses homélies ' : nous croyons le recon- 
naître dans les fragments conservés par les célèbres papyrus 
de St-Jean de Lyon (plus tard dans le cabinet du président 
de Thou). Prononcées en des circonstances solennelles, 
d'ordinaire en dehors du diocèse de Vienne, à la conversion 
de grands personnages ou à l'inauguration d'églises nou- 
velles, ces homélies semblaient mériter, par leur forme 
plus littéraire et la variété des sujets traités, de passer à la 
postérité. Le recueil mentionné par le biographe du saint, 
homilias de diversis temporibus anni % nous semble tout diffé- 
rent : il s'agit de sermons prêches à différentes fêtes de l'année; 
Florus nous a conservé tout ce que nous en possédons. 
Ces discours n'échappent pas aux défauts de leur époque, 
mais il n'est pas difficile d'y relever des beautés qui justi- 
fient la réputation d'éloquence dont Avit jouit auprès de 
ses contemporains. 

11 est moins aisé d'expliquer la rareté des copies de cet 
homiliaire : toutes nos recherches ont été vaines pour en 
retrouver d'autres traces, soit dans le passé, soit dans le 
présent. Une hypothèse semble plausible à l'égard des 
papyrus. Précieusement conservés dans le trésor de la 



I. Nuper ,,.paucis homiliarum mearum in unum corpus redactisjiortatu 
amicorum discrimen editionis intravi (p. 3). — 2. Testim. iv et x, S '. 
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cathédrale de St-Jean à Lyon, ils échappèrent aux collection- 
neurs de textes et devinrent bientôt illisibles pour le 
vulgaire. Au moyen âge, on ignorait communément l'art de 
déchiffrer ces vénérables monuments : M. de Rossi a réuni 
des témoignages qui le prouvent abondamment à Tégard 
d'écritures moins difficiles que celles du vi^ siècle \ 

Connus, mais non complètement déchiffrés par Sir- 
mond, ces papyrus sont restés deux siècles et demi sans 
tenter un nouvel éditeur. La pensée nous vint naguère d'en 
augmenter les oeuvres de saint Avit : une circonstance 
fortuite en fut l'occasion ; le mérite en revient à M. L. De- 
lisle. Notre temps semble vouloir réparer les injustices du 
passé à l'égard du grand évéque de Vienne : à l'édition de 
M. Peiper (1883) et à celle-ci s'ajoutera bientôt celle que 
M. Kunz prépare pour l'académie des sciences de Vienne, 
Puisse notre travail, commencé il y a plus de vingt ans, lui 
être de quelque profit î Nous ne saurions le terminer sans 
témoigner notre reconnaissance à nos collègues de l'Institut 
catholique de Lyon, à ceux surtout qui ont eu l'initiative 
de cette publication et qui l'ont favorisée du concours de 
leurs lumières ^ 

Romans, 17 octobre 1889. 

1. Dans sa Clavis sanationis (Venet. i5i4, p. 37), Simon de Gênes 
(mëdecin du pape Nicolas IV) raconte avoir vu dans les trésors (ga^ophila- 
cia) des monastères de Rome libros et privilégia ex papyro scripta ex literis 
non intelligibilibus, nam figurée nec ex toto Grœcœ nec ex toto Latinœ erant. 
Lorsqu'on fit à Avignon, en i36f), le récolement des archives pontificales, 
le clerc chargé de cette opération (Albert de Varennes, d'après Muratori, 
Antiq. Ital., t. VI, c. 76) trouva quidam rotulus de corticibus arboris scriptus 
litteris quasi illegibilibus (Bibliot.Apost, Vatic, Coàà, palat. lat., t. I.,p. cj). 

2. Nous nous reprocherions d'oublier le nom de M. l'abbé Devaux, 
qui a bien voulu suivre les épreuves et nous faire part de ses heureuses 
conjectures pour ramélioration du texte. 
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I 

■ Epitaphium sancti Aviti episcopi^. 

Quisquis maestificum^ tumuli dum cernis honorem, 

Cîespite* concludi totum deflebis Avitum : 

Exue ^ sollicitas tristi de pectore curas. 

Nam quem^ plena fides, celsaB7 quem® gloria mentis, 

Quem pietas, quem prompta^ manus, quem fama perennat 



10 



I, Mss.: Paris, Bibl. Nat., lat. 2832 (Bigot. 323),IX«s.,/o ii3: décrit 
;7arM.Ernst DUmmler dan% le Neues Archiv, iSjg^pp, 245 et2g6'g'^P; 
Berne, n® g, X« s., p 323^ : voir plus loin la note sur le n^IV^^B; Leyde, 
Voss. 122: la collation en a été donnée par M. Luc. Muller Jans le Rhein- 
isches Muséum, N, F., 1866^ t. XXI, p, 27J'^V.^ Edd. : Ado Vien., 
Chron., j56j,p, 176 (les quatre derniers vers seulement ; voir n^ XXII) '^ 
i4;GAGNEius^ Aviti Poem., i536 (reprod. i54S) = D; Zehner, Aviti opusc, 
1604, p* 5«=£; J. A Bosco, Floriac. bibl., i6o5, lœv, xyst. p. 32 (quatre 
vers d'après A); Le Lièvre^ Hist. de Vienne, i^2p, p. i38'g=F; Du- 
CHESNE, Hist. Franc, script., /. /,/?. 5 14 (ex vet. ms. Alex. Petavii)=C; 
SiRMOND, Aviti Opéra, 1643 (et reproductions) '^' G ; Gallia Christ, vet., 
i656, t. l, p. 'jg4'^^H; Acta ss. Bolland., i658, Jebr; t. I, p, 66g (3*^ 
P' 6j5^ , ex ms. Budecen. et G)^^J; Chorier, Antiq. de Vienne, i658, 
p. 3 j 5-6 (reprod, 1828, p. 3i4)'=^K; Guy Allard, Dict. du Dauph., 1684 
(éd,i864, t.I,c.g2)^L; Hist. litt. de la France, /7j?5, /, ///,/?. J20'i=:M; 
Bouquet, Rec. hist. France, J73g,t. II,p.533^N ; Charvet, Hist. de 
régi, devienne, 176 ly p. 63o=0 ; Collombet, Hist. de Tégl. de Vienne, 
J84J, t. /, p, 160-i^Q; Le Blant, Inscr. chrét. de la Gaule, i858, t, Ily 
p. 4j~g^R; Gallia Christ, nova, i865y t. XVI, c. 22 ^S; Terrebasse, 
Inscr. de Vienne, 1878, 1. 1, p. 67-74, Atlas, n* 333 (reprod, du ms. P)^T ; 
Peiper, Aviti 0pp., i883, p. i85'6=U; Rossi, Inscr. christ., 1888, t. II, i, 
p. 264^ (reprod. du ms. B)-=^X. Nous ne donnons les singularités orthogra- 
phiques que pour les manuscrits. 

2.P cm. —3. PBFmes-m, Fmellificum. — 4. PB cespite,F.espite. 
— 5. Fecce,A:5ejice. — 6. 5q; (que),Af quae. — 7.-fîFcelse. — 8. B quam, 
Vque. — 9. B7 prorata, Z) EG-MO 5 larga, Flonga. — 10. B7perhe-t. 
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Nil socium' cum morte tenet. Quin prospice sancti 

Gesta viri : primum florescens indole quanta 

Spreverit antiquo démisses^ stemmate^fasces, 

Maturum teneris animum dum praestat* in annis 

Et licitum mundi voti virtute relegat. 

Nec mora; pontificis sic digna insignia sumit^, 

Augeat ut soliti felicia cœpta laboris. 

Culmen^ dulcedini7, non obstat pompa rigori^; 

Subjicitur" magnus, servat mediocria summus; 

Distribuit parcus, pascit jejunus, amando'^ 

Terret et austeris indulgentissima miscet. 

Cunctantem'^ suasu juvit, solamine maestum'*; 

Jurgia diremit '^, certantes *^ fœdere junxit *7. 

Dissona veridicam'® fîngunt '9 quae^^ dogmata^' legem, 

Hortatu, ingenio, monitis meritisque " subegit. 

Unus in arce'^ fuit quoquo iibet'* ordine fandi; 

Orator nuUus similis nuUusque^- poeta : 

Clamant quod sparsi per'^ crebra^7 volumina libri, 

Quis'® vixit, vivit parque ;^9 omnia saecula^® vivet. 

II 

S. Ennodius episc. Ticin., Vtia b, Epiphaniiepisc. Ticin, ^' 
... Dédit etiam [aurum ad expensas redemptionis captivorum 

I. B sotium. — 2. PBVNQ_ dimissos, DL antiques dimisso, FAT a-s 
demisso. — 3. 5Fstemate. — 4. PBFprestat. — 5. Vsumpsit, £/ sumsit. 

— 6. 5 Culmine. — 7- PVJJ dulcidini. — %, B rigoris. A la place de ce 
yersD MOQS donnent les deux suivants, probablement l'œuvre de Gagny : 

Nec tamenob summi culmen tumefactus honoris 
Erigitur seque ipse^ aliis *° plus acstimat, immo 

9. M ont, — 10. F se seque a. — 11. BV Subic-r. — 12. B D. p-s ge- 
ninus a., V D., p-t i-s a-o p-s. — i3. 5 cunctant et, D-MOS cunctantes. 

— 14. D-MOS mxstos. — i5. DM OS dissolvit. — 16. V certante. — 17. 5 
iuncxit. — 18. 7vir-m. — 19. Vtangunt, D-MOQ^S inficiunt. — 20. B 
que, Vom. — 21. 5Vdocmata, O dogmate. 

22. FKLORS meritis monitisque. — 23. T arte. — 24. A cui quilibet, 
E-MOQS cui quolibet. — 25. FKLO s-s similisque. — 26. M om. — 
27. B creba. — 28. BAD-MOQSQ\ii. — 29. B per quse. — 3o. V tempora. 

3i. SiRMOND, 0pp. var., ^ II, c. 1686; Bouquet, Recueil,/.///, 
p. 371; Patrol. iat., t. LXIII, c. 234. 
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quos Burgundionum rex Gundobadus, Liguriam hostiliter 
populatus, Lugdunum abduxerat] praestantissimus inter Gallos, 
Avitus Viennensis episcopus, in quo se peritia, velut in 
diversorio lucidae domus, inclusit'... 

III 

S. Gregorius Turonensîs, Historta Francorum '. 

Cura autem (voir p. 270-1) . . . confiteri. Magnae enim facundîae 
erat tune temporis beatus Avitus : namque insurgente haeresi apud 
urbem Constant! nopolitanam, tam illa quam Eutyches quam illa 
quam Sabellius docuit, id est nihil divinitatis habuisse Dominum 
nostrum Jesum Christum, rogante Gundobado rege, ipse contra 
easscripsit. Exstantexînde nunc apud nos epistolseadmirabiles, 
qu^ sicut tune haeresim oppresserunt, ita nunc Ecelesiam Dei 
2&dificant. Scripsit enim Homiliarum librum unum, de mundi 
prineipîo et de diversis aliis conditionibus libros sex, versueom- 
paginatos ; Epistolarum libros novem, inter quas supradictae 
continentur epistolae.^ Refert enim in quadam Homilia, quam de 
Rogationibus scripsit*, has ipsas Rogationes, quas ante Ascen- 
sionis Dominicae triumphum celebramus, a Mamerto, ipsius 
Viennensis urbis episcopo, cui et hic eo tempore praeerat, insti- 
tutas fuisse, dum urbs illa multis terreretur prodigiis.^/^. 

IV 

(Catalogus episcoporum Viennensium)^ . 

Nonis FEBruani. — SancÂ Auiti doctissimi et s^zwe/issimi, 
Uiennensisep/!yr^/i. Hic sub xmperaiorïbns Zenone et Anastasio 

1. Cff. Epist. vm (p, 143) et x {p, 146). 

2. Lib. II, cap. 34: Bouquet, Rec, /. //, p, lyg-So; Patr. lat., 
/- LXXI9C. 230-2 • — 3. Ce qui suit se trouve par extrait dans le ms, 454 
de St'Gall (du IX* s,)^J^ 355-6 (Scherrer, Verz., p, 149)1 sur lequel a été 
copié le w» y 20 (du XIII^ 5.),/* JO (Scher., p. 20 1), sous ce titre : De insii- 
tutione Rogationum ante Asccnsionem Domint celebrandarum, et avec ce 
début : Sanctus Avitus, Viennensis episcopus, refert in... — 4. Cf, Hom. v 
(p. 2g3'g). 

3. Dest Crescent à s' Avit^ copié au X* s. sur une page blanche (f* 323^) 
d'une grande Bible conservée à la bibliothèque de Berne, n*' g (ou g a du 

h 
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floruît. Hic aduersus heresim Arriana/w, que tune non soluw 
Affricaw, sed et Galliaw Italiawqw^ ex parte occupauerat, 
magno ' sudore decertauit, qtiod clarissima eius op^ra testantur. 
Scribit enim Dialogue, heresim illaw oppugnans, fidelissimo 
et doctissimo inmortaliqw^ ingenio, ad Gundebaduw Burgun- 
dior^^;» regem, fûiwm Gundouei. Item alios libelles duos contra 
Nestoriu/// et Eutycen^, auctores erroris, luculentissimo et 
castigato satis eloqwio. Item homelias diuersis te;«p^ribus anni ; 
et muha alia, taw pr^aice qua/« metrice, ad eruditionew om^/is 
aeccl^^z'ae D^i cowposuit, et multociens pro eruditione eius ab 
hereticis usque ad exilium et mortew pereclitatus esL Hic uene- 
rabilew abbatew monachorw/« Veranuw ^ eptscopum Lugdunen- 
sibus dédit. Hic etiawi sanc^um Uiuencioluw, de grege 
pveshtierorum D^i electuw, eisdew eptsco/>um designauit. 
Hnius temporihiis grauissima p^secutio Wandalorww caetera- 
rxxmqtie gentiuw in Affrica excanduit ; et Simachus pontifex per 

Catal. codd. Bernen. de M, H. Hagen, iSyS, p, 6-8). Nous en devons une 
épreuve photographique à l'amitié de M, Leop. Delisîe, ce qui nous permet de 
le reproduire diplomatiquement. Sur cette compilation^ qui est la source 
principale des n»» X et XXII, voir encore : Hisi. litt. de la France, t, XXIX, 
p. 45o-2, et Mystère des Trois Doms, p. xcvj. 

I • Ms, : magna, avec un o en interligne au-dessus du 2* a. 

2. Ms, : Euticen, avec un y en interligne au-dessus de /'i. 

3. Ne trouvant pas ce nom dans les plus récents catalogues des evéques 
de Lyon, le dernier éditeur de la Vita (n'^ X, qui reproduit textuellement 
ce passage) estime (à la suite de Jahs^ Gesch. d. Burgund... t.IIyp, i34, n.5) 
qu'il faut lire Stephanum : c'est trancher légèrement une question qui a occupe 
des générations d'érudits. Dès /65^, Henschen pensait qu'Etienne eut pour 
successeur sur te siège de Lyon ce Véran, distingué du fils de st Eucher 
qui^ de moine de Lérins, devint évéque de Vence {Acta ss.y/ebr.t, II, p. 672; 
3^ y p. 667). Les auteurs du nouveau Gallia Christ, commencent ainsi l'article 
de ce dernier : De s. Verano ejusque sede plura dicemus in Lugdunensi 
metropoli, cujus antistes fuisse a doctissimis viris creditur, quamquam 
nobis aliter videatur (/. ///, c. 121 2), Ils ont tenu parole dans une Observatio 
de Salonio et Verano (t, /F, c. 24-5); maiSy après avoir donné les opinions 
et les arguments de Savaron, Sirmond, Blondel, Bolland^ Chifflet^ Quesnel^ 
etc., ils concluent: Nostrum porro non est tantas liies componere ;... 
judicium lectori permittimus. Sans être plus affirmati/, nous ajouterons 
qu'à l'autorité de cette antique notice sur st Avit se joint celle des deux 
Martyrologes de Trêves et de Fulde (VIII/IX* et X* s.) publiés récemment 
par les Bollandistes : m Idus Novemb... Lugduno, Verani episcopi (Anal. 
Boll., /. //, p, 3i ; t, I,p. 44). Sur V invention de ses reliques à Lyon au 
XIV* 5., c/. FisQUET, Lyon, p, 58, 
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Alr'icam et Sardiniaw episcopis, qui in exilio erant, D*^ l. 
pecunias et vestes ministrauit. Hic Sigismundu/« rege/w in fide 
pietatis erudiuit ; qui illo agente monasteriu;» sanctorum 
martirum Agaunensium ', Mauricii sot\oxum(\ue e\us^ con- 
strux/?. Qaem post moduw captu/w a Francis et occisuw, 
uehem^^tissime doluit. Quant//^ dMtem in Ecck^/a, àwm uixerit 
(fuerit), quisquîs scire ad plenu;^ uult, post eiwj innumera in 
diuinis laboribus op^a, epitaphiuw ipsius légat et qua^t^^5 
fuerit viderepoterit : Quisquis mestificu;w (voy. «° I)... s^c^^la 
uiuet. Sepultus est in eccl^^î'a Aposiolorum, ad sinistram parte;;/ 
domw^, in capite longioris macherie. Moritur Anastasio adhuc 
principe. 

V 
Ven. FoRTUNATUS episc. Pictav., Vita sancti Martini ^ . 

Primus enim docili distinguens ordine carmen, 
Majestatis opus metri canit arte Juvencus ; 

Quod sacra explicuit série genealogus olim, 
Alcimus egregio digessit acumine praesul. 

VI 

S. IsiDORUS episc. Hispal., De Scriptor. eccles. ^ 

Avitus (Viennensis)episcopus, scientiasaecularium* litterarum 
doctissimus, edidit quinque libelles heroico métro composites : 
quorum primus est de origine mundi, secundus de originali 
peccato, tertius de sententia Dei, quartus de diluvio mundi, 
quintus de transitu maris Rubri. Scripsit et ad Fuscinam so- 
rorem de laude virginitatis librum unum, pulcherrimo compo- 
situm carminé eteleganti epigrammate coaptatum. 

1. M$,: A-m martirum, ce dernier mot exponctué, 

2. Lib. I, vv. 14-5 ex 24-5 : Patr. lat., /. LXXXVIII, c. 365-6. 

3. Cap. 23 : Fabricius, Biblioth. eccles., 17 iSy pars 11, p. 55 ; Patr. 
lat., I. LXXXIIl, c, iioi. — 4. Al. sacrarum. 
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VII 

Ejusdem (?) Versus titulis Bibliothecœ '. 
Si Maro, si Flaccus, si Naso et Persius horret, 

Pareat eximio dulcis Prudentius ore : 



Perlege facundi studiosum carmen Aviti. 

VIII 

iETHicus Ister, Cosmographiœ breviarium* . 

Et illud quod ait Alchimus : ut diabolus, qui primus ôon- 
ditus fuerat et primus corruerat, in die judicii ante omnes pes- 
simos homines punietur et in infernum reclaudetur ; quia 

Quique creaturae praefulsit in ordine primus^ 
et viarum Dei claruit in rude miràculum idemque « primus » 
in novissimo « judice » terribile <x venturo pœnas'^ » daturus^, 
quales abinitio dictae sunt, in cavernam laci, taies et tôt 
ante tribunal régis in ipso judick) dilatœ mortis indicium 
peccatorum, itemque cum auctore mortis praeferendae atque 
ostendendae erunt, relîgato ac catenato eodem antiquo serpente, 
ut cernant impii truculentissimum ac furibundum mortis au- 
ctorem, quem secuti fuerunt in desideria multa inutilia et 
nociva, qucC mergunt hominem in interitum 

Haec omnia ^îlthlcus in Cosmographia et Alchimus pul- 
chre dixerunt. 

IX 
L'auteur anonyme du traité De dubiis nominibus^ cite 
ainsi le vers /Jj du cinquième livre d'Avit : 

Sanguis in extremum certans manare canalem7. 

I. F'abricius, Bibl. lat. med. et inf. œt., lyJô, t, V, p, g35 (1754, 
t. V, p, 317b): Pair, lat., t. LXXXIIJ, c. 1 109-10 (cj, /. LXXXIy c, SjS-g). 

2. Cap. II et 12 : iEthici Istrici Cosmographiam ab Hieronymo ex 
graeco inlatinum breviarium redactam ...edid. Henr.WuTTKE,Lip5iaô, 18S4, 
in-S^; Peiper, p, lij. — 3. L. //, v. 4y. — 4. V. 48, — 5. Ms, damnaturus, 

6. Ce grammairien, Lyonnais d'après M, Peiper (p, lij), vivait après 
le milieu du VII* siècle, 

7. Keiuus (Henr.), Grammatici latini, Lipsiae, i86y, /. V^p, 5j4., 
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X 

Vita heati Aviti episcopi VtennensisK 

1 • ' — Tempore Zenonis imperatoris,beatus Avitus epîscopus, 
sapientia et doctrina mirabilis, Deo mortalibus favente, Vien- 
nensem ecclesiam post patrem Isicium, aeque episcopum, 
suscepit regendam. Hic Isicius vîr primum fuit senatoriae 
dignitatis ; cui fuerant duo filii, clarissima lumina, infula sa- 
cerdotali praediti, Apollinaris Valentiae episcopus, miraculis 
insignisi et Avitus, qui, sicut jam dictum est, in Viennensi 
episcopatu patri* successor exstitit. Hic adversus haeresim Arria- 
nam, quae tune non solum Africain, sedet Galliam Italiamque 
ex parte occupaverat, magno sudore decertavit, quod claris- 
sima ej us opéra testantur, Scribit enim dialogum haeresim illam 
oppugnans, fidelissimo et doctissimo immortalique ingenio, 
ad Gundebadum Burgundionum regem, filium Gundovei • 
Item alios libellos duos contra Nestorium et Eutychem, auc- 
tores errons, luculentissimo et castigato satis eloquio. Item de 
subitanea pœnitentia . Item consolatoriam de transitu filiae Gun- 
debadi. Item epistolam^,ubisolvitillud,quod Domînusin Evan- 
gelio dicit : Omnis qui reliquerii domum aut fratrem aut sorores, 
aiU patrem aut matrem, aut uxorem autfilios autagros pr opter 
nomen meum, centuplum accipiet^ etc. Item epistolarum ad 
di versos libros très. Item homilias de diversis temporibus anni ; 

I. Edd.: Labbe, Nova biblioth.'mss., iSSj^ t. I,p. 6g3'5 (ex vet. ms. 
exeinpl.)=sL; Henschenius, dans Acta ss. Bolland.» Jeb. t. /, p, 667-9 
(3*, p. 6y4'5y ex mss. Viennen. [commun, parP,'F. Chifflet] et Budecen.) 
s=s/f. Les % ly 5 et 6 ont pour source le n*» IV; les% 2-4 reproduisent 
textuellement les § 2-6 de la Vita s. Apollinaris, dont Mss. : Paris, Bibl. 
Nat., lai. 53i5 [XW s.), 6«;5357 (XIV«s.), f^47\ 5594 (XI/II* s.), /• 4: i5436; 
(anc, Sorbonne, XI«s.), /» i4^=iP. Edd. : Surius, Vitae sanct., i6i8^t. X, 
p. 88-g (ex mss.etvett. membr.); Labbe, op,cit„ p. 68g~g3{eT vett. membr. 
coll. c. alio ms. exempl.) = A^/ Martene, Ampliss. collectio, /72P, t. F/, 
p. y'jg'84 (ex ms. reg. Sueciae Vatic.)=«Af ; Ghesquierus, dans Acta ss. BolL, 
/770, oct. t. JII^P' 58-65 (ex vet. ms. S. Claudii coll. c. ms. Accincti mon., 
Ursicampi[— Î/J et Cistercien. [—C]—» G. — 2. L om. — 3. L/f epistolas. 
— 4. Matth. XIX, 2g. 
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et multa alia, tam prosaice quam metrice, ad eruditionem 
omnis Ecclesiae Dei composait, et multotiens pro emditione 
ejus ab haereticis usque ad [exilium et mortem periclitatus est. 
Hic venerabilem- abbatem monachorum Veranum ' episcopum 
Lugdunensibus dédit. Hic etiamsanctum Viventiolum, de grege 
presbyterorum Dei electum, eisdem episcopum designavit. 
Hujus temporibus gravissima persecutio Wandalorum cetera - 
rumque gentium în Africa excanduit ; et Symmachus pontîfex 
per Africam et Sardiniam episcopis, qui in exilio erant, quin- 
gentis quinquaginta pecunias et vestes ministravit. 

2. — Quanta autem ab haereticis et a sanctae Dei 
Ecclesiae inimicis passus sit, gesta fratris ejus testantur/ quae ita 
se habent. Itaque accidit ut quidam ex officio régis Sigismundi, 
nomine Stephanus, qui super omnem dominationem fisci * prin- 
cipatum gerebat, defuncta ^ ejus conjuge, sororem uxoris suae 
sibi illicite conjugii consortio copularet ^. Qua de re sanctî ac 
beatissimi apostolici viri Avitus et Apollinaris, qui secundum 
carnem germaiii, in Christi vero opère famosissimi fratres, omni 
semper in tempore operibus mancipati divinis,nobilitate^ eorum 
cognita, prudentia, doctrinis sacris ^, spiritu fervente eruditi, 
synodalem institutionem servantes, cum reliquis pontificîbus 
simulin unum congregati, îpsum Stephanum sacra communione 
privari sanxerunt : ut calcata scilicet humanae fragilitatis 
impudicitia, incestum, quod justitia superna7 damnavit ^, 
inhonesta praesumptio non audeat vindicare. Tune rex dirae in- 
saniae furore permotus ^, beatissimos pontifices, acerrime '** 
insidias praetendendo, injurîare '* non desinebat. Sed apostolici 
atque venerabiles " viri, minas terreni régis *^ minime formi- 
dantes, imperiis caelestibus ** armati, ita se justitiae vinculo 
nexuerunt, ut quaelibet supplicia eisdem inferrentur, ut socii *- 
passionum tormenta tolerarent*^. Visum enim illis est'7^ ut in 



I. C/. p, xviij, n. ^. — 2. G f. ejus. — 3. iVet d. — 4. Af cumularet. 

— 5. PM nobilitatis. — 6. iV sanctis. — 7. H s. j . — 8. L s. institit adanauit. 

— g.Mp. f. — 10. Meis. — iLLi/injuriari. — 12. PM mirabiles. — 
i3. M terrenas res. — 14. M om.y lac, — i5. PNM saeva. — 16. f* tcJera- 
runt. — 17. M est e. i. 
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oppido civitatis Lugdunensium, quod nuncupatur * Sardinia, 
pariter tanquam exiliodeputati, auxilianteDeo *, comitarentur. 
Videns vero rex ille constantiam eorum incorruptibilem esse ^, 
ab ira non desinens, praecepit ut pontifices, qui ibidem pariter 
residebant*, ad propria reverterentur, et singillatim persingulos 
menses regem opperiri ^ deberent. Sed quia beatissimus Apol- 
linaris in condemnatione Stephani ^ perseverans videbatur, 
ipsum primum studuit observare. 

3. — Tune omnes lacrimis divinam potentiam obsecrantes 
ne se derelinqueret, valedicentes, célébra ta oratione, profecti 
sunt. In quo loco dum vir Dei morarum spatia necessitatis causa 
sustineret, ab ardentiaestu fluenta Rhodani tepefacta sunt, ut a 
sitientibus ex eo aqua potari non posset. Et quia nullus puteus 
neque fons, unde aqua hauriri deberet 7, ibidem reperiebatur, 
beatissimus vir Dei ^, firmans se Spiritu sancto, de 9 virtutibus 
non ignotae potentiae '° securus, confert se ad locum a Deo desi- 
gnatum et secretius praecepit suis sarculum " exhiberi " ; quo 
exhibito, oratione impleta *^, ait '^^ad eos : « In nomine Patris '^ 
et Filii et Spiritus sancti, hune locum aperite. » Hoc facto 
mox *^, annuente illo]qui aquas '7 fervere jubet in corde terraî, 
fons exortus *^ est ; et, quandiu beatissimus pontifex ibidem 
moratus '^ est, benefîcio Omnipotentis Dei aquam sibi placitam 
semper habere promeruit. Post discessum vero ejus fons siccatus 
est, ut omnes agnoscerent meritis servi Dei fontem ipsum obse- 
quium suum detulisse et ad pristinum cursum fuisse reversum. 
Cumque rex ille '° virum illum apostolicum nec videre vellet, sed 
magisinsidias ^* praetenderestuderet, qui est " meritorum rectis- 
simorum et immensae virtutis laudabilis judex^^, celerem ultio- 
nem demonstrans, illico contigit, ut ipse rex ^^ ita vim febrium 
incurreret, ut potius funebris quam vitalis esse crederetur, 

I. Af nominatur. — 2. NG Domino. — 3. PPr es. eor. i. — 4, Mi. 
habitarent. — 5. P operire, LG operiri, UC régi adhsrere. — 6. P om. — 
7, Gi. e. posset. — S.Mom. — g.LHGPrex,-^ 10. PM virtutis n.i. potentia. 

— II. P sacerculum. — 12. PM exhibere. — 13- LHPr compléta, G expleta. 

— .14. Gdixit. — iS.iV Dei P. — 16. M M. h. f. — 17. iV aquam. — 18. M 
exorsus. — 19. iVdemoratus. — 20. NG om. — 21. M injurias. — 22. UCN 
quem. — 23. PLHMPr r. j. et i. v. I. — 24. M d. c. ut ip. r. il. 
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4. — Tune regina, îpsius fide accensa, alacri festinatione per- 
venit ad locum, ubi beatissimus pontifex residebat ', et a vida 
devotione petebat, ut intercessione îpsius dominus suus * inco- 
lumitatis donum recîperet. Sed vîr Dei, abdîcata mundanae 
elationis efFerentia, eundi ^ famulatum ^ omnimodis denegavit : 
magisque regina illa lacrimis pedes ejus rigans, poscebat val cu- 
cullam ejus sibi praestari,*quam super regem sternere deberet \ 
Victus fletibus, cessit. QuaB^'cum, tribuente Deo, supra virum 
suum ^ fiduciali constantia fuisset expansa, statim effugata in- 
festatione febrium vel si qua ^ alia impugnatio videbatur, pros- 
peritatis munus emeruit. His actis^, reminiscens rex ille facinus 
quod admiserat ^^ Hcet grandi confusione repletus, tamen 
exultans quod, suffragantepontifice, pervestimentiejustegmîna 
pristinam meruisset consequi sospitatem, praecurrens'° primum 
studuit", ut*^ tanti miraculi tantaîque virtutis largitate'^ latices, 
quos Dominus servo suo benignitatis munere tribuit, oculis '♦ 
visibilibus cernere mereretu^*^ Agnita virtutis gratia, venit ad 
virum Dei et amplectens '^ pedes ejus coram positus'^, cum 
exultationis fletu veniam postulabat, dicens : « Peccavi, inique 
gessi, dum justis indignas saepe intulerim tribulationes; nam 
quae*® expugnari nescit justitiacaBlestis,hoc ipso quo impugnatur'9 
fortior est. » O caelestis régis indulgentia, qui peccantium animas 
non vult'perire, sed culpas ! o virtutum gloria^quaeperfamulum 
suum Apollinarem, refutatis mundialibus curis, gemina gratia 
claruit'° virtutis ! denique assistens pro justitia insaniam régis 
tumidamque ejus superbiam reprimit et orationis effectu a 
languore mortali, quo detinebatur, absolvit*'. 

5. — Hune Sigismundum regem beatus Avitus post exi- 
lium in fide pietatis erudivit ; qui, illo agente, monasterium 
sanetorum martyrum Agaunensium, Maurîeii soeiorumque ejus, 



I. M praesidebat. — 2, N om,^ M domni ejus. — 3. iVejusmodi. — 
4. PHGPr famulatus. — 5. P om, — 6. LHom, — 7. iVquae. —8. P factis. 
— 9. P amiserat. — 10. Af percurrens. — 11. N statuit. — 12. NM ont, — 
i3. G abundat, — 14. PNM ut o. — i5, P cerneretur, N c-e juberetur. — 
16. G complectens. — 17-. L/fcompositus. — 18. P namque. — 19. Af 
impugnat. — 20, PLHclaruere. — 21. iVabsolvitur. 
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construxit: quem postmodum captum a Francis et occisumi 
vehementissime doluit. Hic imperatoribus et regibus, etiam 
populoi per epistolas, per homilias'S insuper et viva voce 
declamando quasi tonitruum exstitit. Hujus labore et industria 
baptisterii ecclesia musivo et marmore mirabiliter omata et 
pavimento venusti operis constructa, ipsumque baptisterium 
cum aquâeductu et ornatu suo, ad honorem patriarcharum et 
prophetarum sanctique Joannis Baptistae, quanta celeritate a 
fundamentis re;edificata sit, in homilia, quam populo in dedica* 
tioneejus composuit^ita scribit : <c Antea locusquam annusexple- 
tus est, » Quantus autem in Ecclesia, dum vixerit, fuerit, quisquis 
scire ' ad plénum vult, post ejus innumera in divinis laboribus 
opéra, epitaphium ipsius légat et quantus fuerit videre poterit. 
6. — Sepultus est autem in ecclesia Apostolorum, ad sini- 
stram partem domus^ in capite- longioris maceriae. Hic ad 
Elpidium Lugdunensem diaconum, virum doctum et sanctum, 
unam familiarissimam et sale sapientiae conditam scripsit epi- 
stolam. Moritur Anastasio adhuc principe. 

XI 

B. Alcuinus, /^^^;«a de pontifictbus et sanctis ecclesiœ Eborac.^ 

Quid quoque Sedulius vel quid canit ipse Juvencus, 
Alcimus et Clemens, Prosper, Paulinus, Arator^ 
Quid Fortunatus vel quid Lactantius edunt. 

XII 
Theodulphus episc. Aurelian., De libris quos légère solebam^. 

Cura decens patrum nec erat postrema piorum, 
Quorum sunt subter nomina scripta vide : 

Sedulius, Rutilus, Paulinus, Arator, Avitus, 
Et Fortunatus tuque, Juvence tonans. 

I. L homiliam, H homclias. — 2. L om. — 3. Vv. i55o-2 : Patr. lat., 
/. C/, c. 843yU¥¥é, Mon. Alcuin., 1878, p. 12g; Duemuler, Poetaelat. 
aevi Carol., i880y t. Impars 1,^.304.-4. Carm. lib.iv, c. i, v. 11-4: Patr. 
lat., /. CVf c. 33 1; Dubmmlbr, Poetae lat. aevi Carol.,/./, j^flrs t, p. S43. 
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XIII 

S. Agob ARDUS episc. Lug4un.j Liber adversus dogma 

Felicis Urgellen ' . 

Legit etiam Félix in sanctorum patrum Hieronymi, 
Augustini, Ambrosii, Hilarii et Aviti libriis, cum de incar- 
natione Salvatoris tractaret, intromissum nomen adoptionis, 
sed juxta modum assumptionis vel susceptionis ab eîs positum, 
quod ille alio et e contrario hausit sensu. 

Beatus quoque Avitus, Photinianorum haereticorum vali- 
dissimus expugnator/scripsit dicens : « Certe circumfrem. (voir 

P'^53'4) humilitas ». Sed quia haec dicens^ nec credidit 

nec docuit Dominum nostrum adoptivum esse filium juxta 
humanitatem, apparet ex 'eo quod ibidem praemisit, dicens : 
€ Apostolus autem (voir p. lôç-yo) ... de matre. » Ecce 
catholicus doctor veridice contra Felicem testatur, quod Do- 
minus noster nec adoptione nec electione sit filius Patris, 
sed génère et proprie tate. 

XIV 

Idem, EpisL de Judaicis super stitioyiibus^. 

Alchimus Avitus, ecclesiaî Viennensis episcopus, quam 
eximius doctor orthodoxus et facundus exstiterit, pêne tota novit 
Ecclesia Christi. 

XV 

Idem, Liber adversus legem Gundobadi etc. 

Cap. 13. — Temporibus praedicti Gundobadi (voir p. 272)... 
subreptio» 

XVI 

Idem, Liber de imagintbus sanctorum. 

Cap. 9. — His ita se habentibus (voir p. 27/^... specîe 
naturali. 

1. Capp. 39^^41 : Patr. lat.,/. C/F, ce, 65 et 67. 

2. Cap. 4 : Patr. lat., r. CIV, c. 82. 
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XVII 
Idem, Liber contra judicium Dei. 
Cap. 6. — Haec pie humiliterque(^w/;K^. 272 -j)... redarguit. 

XVIII 

B. Hrabanus Mavrvs, De clertcorum tnsiùuttorte\ 

Quamobrem non est spernenda haec, quamvis gentilibus 
communis, ratio [metrica], sed quantum satis est perdiscenda, 
quia utique multi evangelici viri insignes libros hac arte condi- 
derunt et Deo placere per id satagerunt, ut fuit Juvencus, 
Sedulius, Arator, Alcimus, Clemens, Paulinus et Fortunatus, 
et caeteri multi. 

XIX 
Idem, Martyrologium^. 
Nonis Februarii. — Et in Vienna depositio Aviti episcopi. 

XX 

Florus diac. eccl. Lugdunen^. 

Sententiae ex epistola beati Pauli apostoli ad Romanos, 
a sancto et illustrissimo doctore Ecclesice Avito, episcopo 
Viennensi, expositae atque ex ejus opusculis in ordinemdigestae* 

XXI 

Mico Centulensis, Exempla poetarum. 

Le ms. 215 (provenant de St-Mary de Forcalquier-^) de la 
reine Christine au Vatican (IX* s.) renferme un choix de citations 
des poètes latins recueillies par MicoN, moine de St-Riquier 

1. Lib. m. c. 18 : Patr. lat., /. CVII^c. 3q6. 

2. Patr. lat., /. CVII, c. ij3i. 

3. Voir plus loin : Manuscrits, Cheltenham. 

4. D'après Akkvalo, qui a décrit ce ms, dans ses Prolegomena aux- 
S. Isidori 0pp. 1797, t. II, p. 304^5; Patr. lat., /. LXXXI^ c. 825-6), 
Cf. MoNTFAUCON, Bibl. bibl. mss., /, 5o^, n" 1587, 
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(Sôs). F® 129* : Ex libris Alchimi Avitî; ces vers, choisis 
généralemetit à cause de la qiumtité de certaines expressions 
moins usitées, sont au nombre de quinze, tirés des! six Pœmata: 
I, 62 ; II, 240,367; III, 296; IV, 130, 240, 438, 441,442, 517, 
631; V, 64; VI, II, 138,552». 

XXII 
Ado episc. Viennensis, Chronicon** 

Avitus quoque Viennensis episcopus, eloquentia et sancti- 
tate praecipuus, et ejus^ frater Apollinaris, Valentiae episcopus, 
miraculis insignis, Isicii, senatorii-*^ primum viri, postea Vien- 
nensis episcopi, duo lumina, clarissimi filii. Hic beatus Avitus 
adversus haeresim Arrianam, quae tune non solum Africam, 
sed et Galliam Italiamque magna ex parte occupaverat, 
magno sudore decertavit; quod clarissima ejus opéra testantur. 
Scribit enim dialogum, haeresim illam oppugnans, fidelissîmo 
et doctissimo immortalique ingenio, ad Gundebadum Burgun- 
dionum regem, filium Gundovei. Item alios libellos duos 
contra Nestorium et Eutychem, auctores erroris, luculentissîmo 
et castigato satis sermone. Fuerunt et alia illius plura eximia 
opéra in Christi Ecclesia probatissima. Hic Sigismundum 
regem in fide pietatis erudivit : qui, agente illo, postmodum 
monasterium sanctorum martyrum Agaunensium, Mauricii 
sociorumque ejus, construxit. Quem postmodum captum et a 
Francis occisum^ vehementissime doluit. Quantus autem in 
Ecclesia Christi vixerit, quisquis sciread plénum vult, post ejus 
innumera in divinis laboribus opéra, epitaphium ipsius ^ legat : 
ibi quantus fuerit, videre poterit ; ubi inter alia sic metrice 
lusum est veritate purà subnixiim : « Unus in arce (voir n^ I, 
2/. ^/^ ... vivet ». 

Faustus, ex abbate Lirinensis monasterii apud Regîum 

.1. Keil (Hcar.), Exempla poctarum e cod. Vaticano, Halae^ '^72, 
in-^4^y 1 5 p, ; PmiPERy p. Ixviij'ix. 

2. iElas séxta : Patf. lat., f. CXXIII^ ce, loS-ô et 1O7. — 3. AL p., 
cujus. — 4. AL senatorîs. — 5. AL ejus. 
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Gallis episcopus factusi Pelagianum dogma destruere conatus, 
inerrorem labitur... Contra hune scribit lucidissima fîde beatis- 
simus Avitus,ViennensisepiscopuS| ejus redarguens errorem. 



XXIII 

Idem, Martyrologium '. 

Nonis Februariî. — Viennae, beati Aviti epîscopi, cujus 
fîde et industria atque admirabili doctrinal tempore Gundobadi 
régis, ab infestatione Arrianx haereseos Galliae défense sunt'. 



XXIV 

UsuARDUS, Martyrologium}. 

Nonis Febr. — Viennae, beati Aviti epîscopi et confessons, 
cujus fide et industria atque admirabili doctrina, ab infestàtione 
Arrians haereseos Galliae defensae sunt. 



XXV 

Flodo ARDUS Remen., Htstaria Remensts ecclestœ^.^ 

[Hincmarus] Adoni Viennensi archiepiscopo scribit inter 
caetera, pro epistola beati Aviti ad sanctum Remigium scripta, 
quam quidam Rotfridus monachus dixerat se apud eumdem 
Adonem legisse. Sed et si qua praeclara de sancto Remigio 
reperire valeret, ei super aurum et topazion ^ pretiosa et 
amabilia mitteret. 



1. Patr. lat., t. CXXIII^ c. 227, 

2. Un Martyrologium Lugdunense antiquissimum, cité par J. a Bosco 
(Floriac. biblioth., /. x.^p, 32) offrait le même texte^ sauf la suppression des 
mois atque admir. doctrina. Le Martyrologe faussement attribué au vén. 
BEDE, reproduit exactement Adon^ sauj les variantes mirabili et Godobardi 
(Patr. lat., /. XCIV, c. 835), 

3. Acta ss. BoUand., Jebr. /. /, p, 66 1 (3^j p. 667); Patr. lat., 
t, CXXIIIy C. 733-4. 

4. Lib. iix,cap. 21 : Patr.lat.,f .CXXXr,c.202. — 5. Psalm. cxviii, 127 ^ 
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XXVI 

B, NoTKERUS Balbulus, . 

De interpretibus divinarum Scripturarum liber ^. 

Si veto etiam metra requisieris, non sunt tibi necessarise 
Gentilium fabulas, sed habes in Christianitate prudentissimum 
Prudentium... Alcwinus^ vero nomine Àvitus, licet historiam 
Géneseôs quasi solam assumpserit, tamen omnia nostra dul- 
cissimo carminé decantavit et pulcherrimum librum de Vir- 
ginitate ad sororem suam descripsit, et alium de Institutione 
mortalium^, pro quo tu legisti Catonianum ; sed quantocius 
facito tuum esse. 

XXVII 

Idem, Martyrologium^ . 
NonisFebr. — V\tïïïV2t(voirn^XXIII)... Gundebaldi... sunt^. 

XXVIII 

AiMOiNUS Floriac,, Gesta Francorum^. 

... Ordo psallendi, qui in loco sanctorum Agaunensium , 
temporibus Sigismundi régis, ab Avito et caeteris pontificibus 
illius temporis institutus fuerat7..,. 



1. Cap. VII : Pez, Thés, anecd. noviss., f. /, p, g; Fabricius, Bibl. 
lat. med. et inf. œtat., /. 7, p, g2i'2 (éd. Mansi, p. 3i3); Patr. lat., 
/. CXXXI.c. 1000. 

2. Cod, Fabr, Alcuinus, leg. Alcimus. — 3. AL moralium. Ces Prae- 
cepta Vivendi ne sont ni d'Avii ni i'Alcuin (Peiper, p. Ixxij). 

4. Patr. lat., /. CXXXI^ c, 104^. — 5. Il serait facile, à partir de cette 
époque, de multiplier les citations de Martyrologes. Les Bollandistes en citent 
plusieurs. Dom Estiennot a relevé (B. N.,1. 12768, ;;. i43) in Kalendario 
sseculo X et forte citius conscripto haec de ss. episcopis Viennensibus : Non. 
Febr. Aviti Viennensis episcopi. L^ Martyrologium Fuldense, ii/ X« s., 
publié récemment par les Bollandistes, porte au même jour : Viennœ, sanctî 
Aviti episcopi (Anal. Boll., /. /, p. 14); celui de Trêves, du VIJIIIX* s.^esi 
muet à cet égard, 

6 Lib. m, cap. 80: Bouquet, Recueil, /. III^ p. 106; Patr. lat., 
t. CXXXIX, c. ySi. — j.Voir la traduction des Chroniques de Saint-Denis, 
dans Bouquet, /. ///, p. 255. 
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XXIX 

Hagiologium Viennense^. 

Nonis Febr. -— Sancti Aviti, doctissimi (voir n* IV)... te- 
stantur. Sepultus est autem (ibid.)... macheriat. 

XXX 

SiGEBERTUS Gemblac, Chronicon^. 

CCCCXC. — Avitus Viennensis episcopus claruit, qui 
Gallias ab Arriana haeresi défendit. Hic metrice de conditione 
mundi libros composuit. 

XXXI 

Idem, De Scriptoribus ecclesiasttcis^ . 

Avitus, Viennensis episcopus, scripsit homiliarum librum 
unum ; de mundi principio et aliis diversis conditionibus libros 
sex, versu compaginatos ; epistolarum libros novein. Claruit 
tempère Zenonis imperatoris, subrege Burgundionum Gunde- 

* 

baldo. 

XXXII 

Hugo Flaviniac, Chronkon Virdwiense^. 

Gundebaudus ... cum moneretur a sancto Avito, Viennensi 
archiepiscopo, ut confiteretur Christum Filium Dei et Spiritum 
sanctum aequalem Patri (erat enim Arrianus), clam ut chrisma- 
retur expetiit. Sed illo adhortante, ne formidaret rex seditionem 
populi neque erubesceret in saecula regnantem in saeculo con- 
fiteri, ipse hac ratione confusus, usque ad vitse exitum in sua 
insania perduravit; cui Sigismundus successit. 

I. C.-U.-J. Chevalier, Documents inédits relatifs au Dauphiné, i%6%^ 
5« livr.y p. 3. Sur la date de ce document, voir la Notice prélim., j?. ly-v, et 
Hisi. liit. de la France, /. XXI X, p. 45 a- 1, 

3. Bouquet, Recueil, f. ///,p. 336; Patr. lat., /. CLX^ c. g3. 

3. Cap. 22 : Fabricius, Biblioth. eccles., 171S, pars 11, p, gS; Patr. 
lat., t.CLX, e, 552. 

4. Bouquet, Recueil, /. ///» f . 354; Patr. lat., /. CLIV,€. iio. Cf, 
no III, p. 370-1. ' 
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XXXIII 

HoNORius Augustodun,, De luminaribus Eccksiœ^. 

Avitus episcopuSi scientia sânctanim litterarum doctus, 
edidit (voir n^ VI)... pulcherr. carm. compos. et el. ep. coa- 
ptatum, 

XXXIV 
Chronicon antistiium Viennenstum^ . 

S"* Avitus, Alcimus^ dictus, filius praefati Ysichii, [cujus] 
fideet doctrina, tempore Gundebaldi Burgundiae régis Arriani, 
ab infestatione Arrianorum haeresis Galliae servatae sunt et 
Sigismundus rex ad fidem orthodoxam conversas, qui anno 
DIX concilium Epaunense congregavit, cui praefuit idem Avitus 
cum ejus fratre Apollinare episcopo Valentiae, cum aliis xxii 
episcopis ; ab eo etiam fuit constructum baptisterium et consecra- 
tum : defunctus est autemnonis februarii etinaede Sancti Pétri 
tumulatus. 

XXXV 

Fundatio sanctœ Viennensis Ecclesiœ ^. 

Sancto Mamerto successit beatus Ysicius, senatoriae digni- 
tatis primum sub Zenone et Leone imperatoribus, cui fuerunt 

1. Lib. m, c. 27 : Fabricius, Bibl. ceci., jjiS^ pars 11, p. 8g: Patr. 
lat., /. CLXXII, c. 227* 

2. Chevauer, Docum. inéd. relat. au Dauph., 5« /iv., p, 21-2; Waitz 
(G.), dans M,on\im. German. hhiOT,,ScriptJ,XXIV,p.8 1 1 Sur ce document^ 
daté de i23g, voir notre Notice prélim., p. yj-ij, et /'Hist. litt. de la France, 
t. XXIX, p, 45 1-2. — Dom Estiennot tenait cette pièce d'un ancien chartreujc 
de la Sylve-Bénite . Une copie (plus exacte et plus complète) de la main de 
Chorier se trouve à la hiblioth, de Grenoble, ms. 142 1 (anc. R. i54),/° 2 : 
Hic sequuDtur nomina episcoporum sanctae civitatis Viennse, de mandate 
domini nostri d. Joannis, Viennensis archiepiscopi, in ordinem descrîpta 
juxta tempus praslationis eorum. Chorier dit (P 7) l'avoir extraici d'un 
viel parchemin, qui estoit collé et servoit à la couverture d'un viel 
Antiphonaire de la Chartreuse de la Sylve Beniste, l'an 1634; il le tenait 
d^un autre chartreux, le P. Hugues BuaL 

3. Chevalier, Docum. inéd. relat. au Dauph., 5* liv.,p. i6-y; 
G. Waitz, dans Monum. German. histor., Scrip, t, XXIVy p. 81 y. Cff. 
Not. Prril.j p, V'VJ^et Hist. litt., /. XXIX^ p. 4^1, — Cette notice occupait 
les deux colonnes du /<> 68 r^de l'ancien Cartulaire de St-Maurice de Vienne, 
aujourd'hui p^rdu; elle y avait été insérée à la fin du XIV* s, (Procès-verbal 
dé vérification du 1 1 janv. 17^1)* 
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duo filii infula sacerdotali praeclarissimi, sanctus Apollinaris 
Valentinae urbis episcopuset beatus Avitus, qui patri Viennae 
successit : doctissimus et sanctissimuSi Zenonis et Anastasii 
imperatorum temporibus, adversus haeresim Arrianam et Eccle- 
siaeinimicos magno sudore decertavit ; hujus temporibus magna 
persecutio Vuandalorum et Gantilium excanduit. 

XXXVI 

Joannes Trithemius, De^ ecclesiasttcis scriptorihus^ . 

Avitus, episcopus Viennensis, vir in divinis Scripturis eru- 
ditus et in saecularibus litteris doctissimus, theologus, rhetor 
et poeta clarissimus, qui non minus vitae sanctitate quam eru- 
diiione Scripturarum suo tempore pretio fuit. Scripsit tam 
carminé quam soluta oratione non pauca opuscula, sed ad meam 
noticiam paucissima venerunt. E quibus feruntur heroico et 
eleganti métro composita subjecta ; — De origine mundi lib. i; 

— De peccato originali lib. i ; — De sententia Dei lib. i; 

— De diluvio mundi lib. i; — De transitu maris Rubri lib. i ; 

— De virginitate ad Fuscinam sororem lib. i ; — Epistolarum 
ad diverses lib. ix; — Homiliarum multarum lib.i; — et 
alia multa. Claruit sub Zenone et Anastasio principibus, anno 
Domini D. 

XXXVII 

Breviarium secundum usum ecclesiœ Viennensis^, 

De sancto Avito très L(ectiones). — vu'. Tempore (voir 
n'^X)... (L 3) Ysicium... (L 4) Ysicius... dignitatis. — vm'. 
Cui fuerunt (L ^J ... extitit. — ix'. Hic (L8) ... testantur. 

1. Cap. cxcvii : Fabricius, Biblioih. eccles., pars m, p. 54-5. 
Trithème semble n'avoir vu par lui-même aucune des œuvres de 5' Avit, car 
il n'aurait pas manqué, suivant son habitude, d'en indiquer Vincipit; d'autre 
part tous les mss. donnent pour titre au i**" livre : de inido mundi, et non : 
^e origine m. 

2. Ms. du XV* s. {antérieur à 148S) conservé dans la biblioth. des 
Prêtres de Sainl-Ire'née (Chartreux) à Lyon,f* clxxvii^. 



XXXiv INTRODUCTION 



XXXVIII 

Breviarium ecclestœ Beati Barnardi de Romanis *. 

NoNAS Februarii. — Incipit vita sancti Aviti Vien- 
NENSis ARCHiEPiscopi. — Lectio vij. Tempore (voir n^ X)... 
(L 1-2) episcopus Viennensem... (L 3) Ysicium... (L 4) 
Ysicius ... (L s) fuerunt d. f., Apol... (L 7) qui in... (l. 8) extitit. 
— Lectio octava. Hic ... Arrianam magno s. d. et ab hereticis 
licet multas insidias perpessus, tamen multa tam (L 22)... pericl. 
est. Hujus (l. 28)... Vuand. in Affrica excanduit. — Lectio ix. 
Hic imper. ("§ 5, /. jj... extitit. Sepultus ("§ 6) ... domus. 
Moritur A. a. p. 



XXXIX 

Breviarium ad sanciœ Viennensis ecclesiœ tisum^. 

Incipit vita s. Aviti episcopi Viennensis. — Lectio vu. 
Tempore (voir n^ X)... (L J) Ysicium... (/, 4) Ysicius... 
(L s) fuerunt... extitit. — Lectio viii. Itaque f§ 2^ L 3)... 
(L 4) Stephanus, defuncta... (L (5^ sanctissimi viri A. et A. 
synodalem (L 11) i. s., ipsum... sanxerunt. T\inc(L 15)... desi- 
nebat. Tandem ultione divina contigit (^§ j, /. -2// ut r. i. .. 
crederetur. — Lectio ix. Effugata denique per extentionem 
cuculae viri Dei Apollinaris in regem infestatione febrium, 
praecurrens rex ad virum Dei, veniam postulabat. Hune (^ 5^... 
Avitus in fide ... construxit. Quantus (l. 14).., vixit ... 
macheriie. 



I. Edit. de iSiS.f" ccccvd; éd. de 16 12, / 582^. La Vita Sti Aviti, 
Viennensis episcopi, mentionnée par le Catalogue des mss. de Carpentras 
(/. /, p, 3og) comme faisant partie du t. II d'une collection d'Acia ad fir- 
mandam Ecclesiœ Galiicanae historiam, maxime in Provincia, n'est autre 
chose que la copie du texte de 16 12, 

2. Edit, de 1822 {voir Pet. Revue Dauphin., /. //, p, So-S). 
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Gagneius (Joan.), Divi Alchimi Aviti, Vîennensis archiepiscopi, vita ex 
Gennadio, Adone, Trithemio et aliis, dans ses ... Aviti .., Poémata, i336, 
(a b)a; reprod. par Zehner, ... Aviti ... Opuscula, 1604, p. 2-4; etc, 

Gyraldus (Lilius], Historiae poetarum ... dial. v, Basileœ, i545, iw-S»; 
=: Opéra omnia, ibid, i58o, /. //, f^ 21 5 ; Zehner, op, cit.^ p. 8-9. 

[Centuriatores Magdeburgici], Ecclesiastica historia, Basilece, 1559-74, 
cent. VI, cap. io,/>7i5;=Zehner,o;7. cit. y p. g-ii; pour les autres éditions ^ 
voir Brun ET et Graesse. 

SixTus Senensis, Bibliotheca sancta, Venetiis, i566, foL; Coloniœ 
Agripp. 1626, ;7. 252; cf. Petzholdt, Biblioth. bibliogr. 499. 

Baronius (Caes.), Annales ecclesiastici, Romœ^ i5^3fJoLf t. V^ a, 494, 
n. 67-9; a. 5 16, n. i8-3i ;a. 526, «. 44. 

Bosco (Jean, a), Floriacensis bibliotheca, Lugduni, i6o5, in»8^, lœv. 
xyst.^p. 3 1-3. 

PossEviNus (Ant.), Apparatus sacer, Venetiis^ 1606 (£6o3 '^), fol.; Colon ^ 
Agripp. y i6o8, /. /, p. 28-9, app. [p. 1004]. Cf. Backer, Bibl. Jés., /. //, 

C. 21 12-3. 

Bellarminus (Rob.), De scriptoribus ecclesiasticis, Roma^f 16 iS^ in'4^; 
Lutet. Paris. 1617, j?. 223. Cf. Backer, /. /, c. 5xo. 

Le Lièvre (lean), Histoire de l'antiquité et saincteté de la cité de 
Vienne, Vienne^ 1623, />. 129-41. 

Henschenius (Godefr.), Commentarius praevius, dans Acta sanctorum 
Rolland., i658, febr. /. I^p. 660-7 (éd. Palmé ^ p, 666-74). 

Labbe (Phil.), De scriptoribus ecclesiasticis^ Parisiis, 1660, /. I, 
p. 169-71, 715 ; Venetiis, 1728 {avec Bellarmin), />. 199. 

Chorier (Nie), Hist. gén. de Dauphiné, 1661, fol., t. I, pp. 445, 452-9. 

Vossios (Joan. Ger,), De vet. poetis latinis, 1662, 11, p. 63. 

GoDEAU (Ant.), Eloges des evesqves qui ... ont fleury en doctrine et en 
sainteté, Paris, i665, in'4',p. 342-5. 

Baillet (Adrien), Jugemens des savans, i685 ; éd. de La Monnoye, 
1722, /. IVy p. 245-9. 

Cave (Guil.), Scriptorum ecclesiasticorum historia litteraria, Londini^ 
1688; Ojroniï, 1741,/. /, />. 461b; cf. Petzholdt, 479. 

Pagi (Ant.), Critica histor.-chronol. in Annales eccles. Baronii, Paris, 
i6Sg,fol.y a. 494, n. ii\a, 5oi, n. 34; â. 5e2, n. e2; a. 5i6, n. 4. 

DupiN (EUies), Biblioth. des auteurs ecclésiast., 1690, f. IV, p. 10-24. 

Leyser (Polyc), Historia poetarum et poematum medii aevi, Halae 
Magdeb.y 1721, j7. 85-92. 

Fabricius (Joan.-Alb.), Bibliotheca latina, Hamburgi, 1722, /. ///, 
p. 3oi-2. 

Longueval, etc.. Histoire de Téglise Gallicane, 1730, in-4*,liv. V. 

Fabricius (J. -A.), Bibliotheca latina mediae et infimae aetatis, Hamburgi, 
1734, /. /, p. 139-41 ; éd. Mansi^ t. /, p. 53b. 

Histoire littéraire de la France, Paris, 1735,/. III, p. 115-42;/. V, 
pp. 217,679-80. 
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Ceillier (Remy), Histoire génér. des auteurs sacrés et ecclésiastiques, 
Paris, 1748, f. XVf p. 389-417; éd. Vives, t, X, p, 553-69. 

Charvet (C), Histoire de la sainte église de Vienne, Lyortj 1761, 
pp. 76-xoo, 643-53; Supplément, 1769, p. 7-8. 

Sardagna (Car.), Indiculus Patrum ..., Ratishonœ, 1772,/?. 32-3. 

biographie universelle, Paris, Michaud^iS ii-iS ; 1854, /. //, p. 5 12. 

Troya (Carlo), Di Gondebaldo, re de' Borgognoni, e di santo Avito, 
vescovo di Vienna sul Rodano, discorso, dans sa Storia d'Italia nel medio 
evo, Napolij 1829 (et i852), v. Il, app, 3 ; m-5% 16 p, 

GuizoT (Franc.), Histoire génér. de la civilisation en France, 1829, 
18e leç,; Paris, 1874, /. II, p. 64-77. 

Baehr (J. C. ¥,), Geschichte der Rômischen Literatu r, Cflr/sri/^e, 1837, 
in-8^, SuppL t. II, p. 404-5; 4. Aufl., 1872, /. IV, p. 132-4. 

Leroy (Onés.), Etudes sur les mystères, Paris, iS3j, p. 169-72. 

Ampère (J.-J.), Histoire littéraire de la France avant le XII* siècle, 
Paris, 1839, /. //, p. 192-208. 

CoLLOMBET (F.-Z.), Hîstoire de la sainte église de Vienne, Lyon, 1847, 
f. /, p. 100-68. 

Naef (F.), Quelques mots sur Avitus, évêque de Vienne, dans la 
Bibliothèque universelle de Genève, 6 mars 1849, 4* ^^''■•» '• -^j P' a93-3o3. 

Sevestre (A.), Dictionnaire de Patrologie, Paris, i85i,f. /, c 647-58. 

H. (G.), dans Nouvelle biographie générale, Paris, i852, /. ///, c. 874-6. 

Gorini (J.-M.-S.), Défense de l'Eglise contre les erreurs historiques..., 
Lyon, iS53, t. I,p, 3 1 5-68; 1866, /. II, p. 1-86. Fragm. dans Collombet, 
op, cit., t. I,p. 447-64, 

Rochas (Ad.), Biographie du Dauphiné, i856,/. I,p. 45-6. 

Parizel [abbé P.), Saint Avite, évêque de Vienne, sa vie et ses écrits, 
dissertation présentée à la faculté de philosophie et lettres de l'université 
catholique de Louvain; Louvain, iS5g, in-S^, 4/.-328 p. Cff. Revue catho- 
lique .''Lomv. 1859), 6«5^r.,f. //, p. 527-35; La scienza e la fede (Nap. 1859), 
/. XXXVIII, p. 237.41. 

BuRGENER(Laur.), Helvetia sancta, 1860, 1. 1, p. 65-6. 

Henrion, Histoire ecclésiastique, 1860, /. XVI, ce. ^jg, 522-4, 547-55, 
569, 574, 585-7, 664-6, 689-91, 699-708, 788. 

CucHEVAL (Vict.), De sancti Avili, Viennœ epîscopi, operibus commen- 
tarium, thesim facultati litterarum Parisiensi proponebat ... ad doctoris 
gradum; Parisiis, MDCCCLXIII, in-S**, 3 f. -112 p. Cf. Not. s. le doct. 
es lettres (1869), 23 1. 

Lagrevol (A. de), Notice sur saint Avite, évêque de Vienne, dans 
Mémoires de l'Académie d. scien., bel.-lett. et arts de Lyon, i863, Lett., 
2*sér.,t. XI, p. î57-83; = Revue du Lyonnais, i863, 2« sér., /. XXVI, 
;?. 412-25, /. XXVII, p. 5-10; à part, Lyon, x863, gr. in-S^, 3t p. Cf. 
Revue des sociétés savantes, 1866, 4* sér., t. III, p. i3o-3. Renferme la 
traduction de /'epist. xxxviii, de la dédicace des poésies et du /«' livre (en vers). 

Danglard (abbé), De litteris apud Arvernos a primo ad sextum usque 
seculum, Lugduni, 1864, in-S"*, 82 p. Chap. m, Etude de la vie et des 
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œuvres de saint Avitus, évêque de Vienne; ses lettres; ses discours; ses 
poésies ; comparaisons avec Milton. 

Hauréau (Barth.), Gallia Christiana, i865, /. XVI, c. 19-23. 

Delisle (Léop.) : voir aux Editions, i865-6. 

MuLLER (L.), Zu Hieronymus Porfirius und Alcimus Avitus, dans 
Rheînisches Muséum fUr Philologie, Bonn^ 1866, neue Folge, t. XXI, 
p, 263-72. 

RiLLET-de Candolle : voir aux Editions, 1866-7. 

Chevalier (C.-U.-J.) : voir aux Editions, 1867. 

DiEMER (Jos.), Zu Genesis und Exodus, dans Sitzungsber. der kais. 
Akademie der Wissenschaften, Wien, 1867, PhiL-hist. f. LV, p. 33 1-7. 

Hauréau (B.), L'Eglise et TEtat sous les premiers rois de Bourgogne, 
dans Mémoires de l'Académie des Inscriptions et Bel.-let., 1867,/. XXVI, 
part. I, p. i^-^-y 2. Analyse dans Comptes rendus de la mem^ Acad., i865, 
2« sér., /. /, p. 339-44. 

BiNDiNG (Cari), Das Burgundisch-Romanische Konigreich, £e(pf . 1868, 
in-S^, i. I,pp. 122-256, 290-7. 

Chevalier (abbé). Une nouvelle édition des Œuvres complètes de saint 
Avit, évêque de Vienne, dans Journal de Vienne, 17 janv. 1869; à pari, 
Vienne, iS6g,grJn'8^, 7 p.C/.Ann.-BuU. de la soc. de Thist. de France, 1869, 
/. VII, p, 54. 

Ebert (Ad.), Allgem. Geschichte der Literatur des Mittelalters im 
Abendlande, Leipj. 1874, f. /, p. 376-85. Trad. franc, par J. Aymeric et 
J. Condamin, i883, /. /, p, 419-28. 

Jahn (Alb.), Die Geschichte der Burgundionen und Burgundiens, 
Halle, 1874, 2 vol, gr, in-S^, t. IL 

Charaux (Aug.), Académie de Besançon, faculté des lettres, thèse 
historique et littéraire. Saint Avite, évêque de Vienne en Dauphiné, sa vie, 
ses œuvres; Paris, MDCCCLXXVI, gr. in-S**, 204 p. Cff. C, dans Revue 
catholique, Louv,, 1877, 9" ^^'■•» '• XVII, p. g3\ Colombier (H. M.), dans 
Etudes religieuses, 1877, 5^ sér., t. XI, p. 452. 

Ebert, dans Herzog, Real-Encyclop. f. protest. Theolog. u. Kirche, 
lAufl., Leipzig, 1878, /. //, p, 22; cf. t. XVIII, p. 668. 

Terrebasse (Alfred de), Opuscules (Histoire, Archéologie), Wenn^j 1880, 
p. 77-88; — Inscriptions : voir p. jrv, n. i. 

Fechtrup, dans Wetzer u. Welte, Kirchenlexicon, 2 Aufl», Freiburg, 
1882, /. /, p, 1767. 

Peiper (Rud.), voir at/jr Editions, i883. 
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I. Berlin, Bibl. Roy., Theol. lat., fol. n^ 265, parch., 
fin du XV* siècle. — Renferme les six livres de Poésies, avec 
les trois vers additionnels ^ . 

IL * Le ms. Santen. 66 de la même Biblioth.^ offre en 12 
art. le catalogue dune librairie Gallo-Franque du IX^ siècle : 

I X . Libri Alchimi, sic incipit : In adulescentiam qui in publico pâtre 
cadente risisset et languenti puellae amatorium dédit. De controversia 
fnllonis vel calvi^ 

III. Berne, Bibl. Cant., 00394, parch., IX® s. — F^ 225*», 
Alcvini Aviti Homelia in Rogationibus, jusqiià aegritudinis 

SU£. 

IV. ^ Sur une page blanche du ms. ïll^de la même Biblioth. 
(VIHIIX^ s.) a été inscrit au X^ s, le catalogue d'une librairie 
inconnue : 

Auctores hujus monasterii : ... 6. Alcimus^ 

V~VI. * BoBBio. La bibliothèque de ce célèbre monastère, 
laquelle ne renfermait pas moins de 666 ouvrages au X^ s. , 
comprenait : 

290. Librum i cujusdam de remediis peccatorum, in quo habentur 
libri VI Alchimii metrice conte. . 

409. Librum i in Veteri Testamento conscriptura metrice, in quo con- 
tinentur libri Alchimi et Catonis*. 

1 . Les mss. précédés d'un * n'ont pu être retrouvés ou identifiés, 

2. PEiPERf p. Ixxv, — 3, Décrit par Keilius (H.), Grammat. latini, 
1864, t, IV, p. .r jr jci; ;= N. Anzeiger flir Bibliographie, iSyi, p. 255, 
— 4. Haupt (M.), dans Hermès, 1868, t. III, p, 222(=zses Opusc, /.///, 
p. 425); Becker (Gust.), Catalogi bibliothecarvm antiqvi, Bonnae, i885, 
p, 42, Cf. Peiper,/7. lij. — 5. Hagen (H.), dans JBhrh. f. Philologie, t, XCIX, 
p, 5ii; Becker, p. 62. — 6. Muratori, Antiquit. Italicœ, 1740, t. III, 
p, 817-24; Becker, p, 68' g. 
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VII. Bruxelles, Bibl. de Bourgogne, n^" 5254-67 {provient 
de Gembloux)^ pap., 283 X 210 mill., copié en grande partie 
par Joannes Baillini ou Ballinî (ailleurs Baliny), moine de 
GemblouXj de 1495 ^ ^5^^. — N° 5256, M 166 r®-i68r®, Liber 
Alchimi, vers 14^108 du /*' livre, avec gloses marginales sans 
intérêt particulier ; le copiste se proposait sans doute de pour- 
suivre sa transcription sur les ff. 168 v»- 184 v^, restés blancs^ . 

VIII. Charleville^ TV g*] (provenance inconnue), in-8®, com- 
mence du yil* s., longues lignes, parch. palimpseste, rubriques 
et initiales de chaque vers peintes au cinabre. 

I* Alcimi Ecditii Aviti Carmina.Le !•' livre manque,ainsi qu'une partie 
du 2« ; à la fin de celui-ci cette rubrique : alchimi * aviti * viennensis epi * de 

ORIGINALI PECCATO ' LIB ' II ' EXPL ' INCIPIT ' EIVSDEM ' TERCIVS ' DE * SENTENT! A ' DEI ; 

après la dédicace en prose à s' Apollinaire, ce titre : incipit liber sextus 

ALCHIMI aviti EPISCOPI DE LAUDE CASTITATIS AD FUSCINAM SOROREM SUAM 

viRGiNEM DEO SACRATAM. 2<» ProbsB Falconi» ccntoncs Virgiliani. 3^ Libellus 
qui vocatur Ecloga Thcodoli. 40 Libellas gestorum viae nostri temporis 
Hierosolimitanae. 

Ce ms. a été certainement utilisé par Sirmond pour son 
édition de 164J, car le poètne sur la première croisade (par 
Foulque et Gilon de Toucy) a été publié par Duchesne (Hist. 
Franc, script., /. IV, p. 8çO'Çi2) d'après un manuscrit de 
Sirmond, qui était ou la copie de celui de Charleville ou ce 
manuscrit lui-même*. 

IX. Cheltenham, Bibl. de sir Thomas Phillipps à Thir- 
lestan House, n° 14036, parch., gr. fol., XI* s.', 25 quaternions 
(ou 200 ff.) à 2 col., reliure en peau blanche. 

F* |o : Incipiunt sententiae ex epistola beati Pauli apostoli ad Romanos, 
a beato et glorioso Cypriano episcopo expositae atque ex opusculis ejus 
in ordinem digestae, — Incipiunt ... a beato et glorioso confessore Hylario 
cxpositse e/c. — Incipiunt ... confessore Ambrosio etc, — Incipiunt ...a beato 

1. Reiffenberg, Ann. bibl. roy. Belgique, ///, î52 5./ Marchal, 
Catal., /, 106. 

2. Catal. gén. des mss. des biblioth. publ. des départ., jSjg, in'4^, 
'• ^»P'5gj-2. 

3. C'est la date donnée par le Catal. libr. mss. in biblioth. d. Thomœ 
Phillipps, typ, MediO'Mont,, 1867, fol., et par M, Peiper. En mentionnant 
ce vol.parmi les Manuscrits français de Cheltenham (Bibl. de Te'c. d. Chartes, 
^SSg^ t. L, p. igo ; à part, in-S^, p. 3g), M. H. Omont (qui a bien voulu 
nous communiquer une notice plus détaillée) V attribue sans hésiter au XI J* s. 
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Paciano episcopo admirandas sanctitatis et doctrins viro expos, etc, — 
Incipiunt .. . Theophilo episcopo Alexandrino expos, etc, — Incipîunt ... 
a bcato Gregorio episcopo Nazanzeao expos, etc. — Incipiunt ... a beato 
Ephrem diâcono expos. — Incipiunt ... a beato Leone papa expos. — 
[Expositiones ad Romanos, Corinthios etc.], — Incipiunt ..• a beato et 
glorioso confessore Xpisti Fulgentio expos. — Incipiunt ... a beato et 
glorioso confessore Xpisti Paulino, ecclesiae Nolensis episcopo, expos. 

po iQo^ : Incipiunt sententiae ex epistola beati Pauli 
apostoli ad Romanos, a sancto et illustrissimo doctore Ecclesiae 
Avito^ episcopo Viennensi, expositae atque ex ejus opusculîs 
in ordinem digestae. 

I. Qui factus est ' ex semine David secundum carnem [i, 3]. — Ex 
libro* contra phantasma [Fragm. I, />. 285-6]. 

II. Ut sit pater circumcisionis et sit pater credentium per prseputium 
[iv, 1 1]. — Ex libris contra phantasma. Abraham auctor utr... gentium pâtre 
\p. 256]. 

Ilf. Igitur sicut per unum hominem in omnes homines in condem- 
nationem, ita et per unum hominem in omnes homines in justificationem 
[v, i8]. — Ex libris contra Arrianos [Fragm. I, p, 274]. 

IV. Nam quid oremus, sicut oportet, nescimus [viii, 26]. — Ex libris 
contra Arrianos [Fragm. II, p. 274]. 

V. Qui etiam proprio Filio suo non pepercit [viii, 32]. — Ex sermone 
die VI* Paschas [Hom. IV. i, p. 292]. 

VI. Item de eodem [i^ii.]. ~ Ex libris contra phantasma. Sihaec om- 
nia... prohibuit [p. 265]. 

VII. Optabam ego ipse anathema esse a Christo pro fratribus meis [xi, 3]. 
— Ex sermone de Natali Calicis [Hom. I. i, p. 287]. 

VIII. Quorum patres et ex quibus Christus secundum carnem et cet. 
[ix, 5]. — Ex libro de Christi divinitate. Esaias conclamant ... te priusquam 
mundus fieret [p. 168-9]. 

IX. O altitudo divitiarum sapientiae et scientiae Dei [xi, 33]. — Ex 
epistolis (corr. libris) contra Arrianos [Fragm. III,;?. 275]. 

X. Omne quod non est ex fide, peccatum est [xiv, 23]. — Ex epistola 
contra Faustum. Fidem esse ... non natura [p. 124-5]. 

Xa. Quia si confitearis Dominum Jesum et quia Deus illum suscitavit a 
mortuis, salvus eris [x,9]. — Ex libris contra Arrianos [Fragm. IV, ;?. 275-6]. 

XI. Ut per patientiam et consolationem Scripturarum spem habeamus 
[xv, 4]. — Ex sermone die ii« Rogationum [Hom. VII. i,;?. 3o8]. 

Ad Corinthios primae : 

I. Et ignobilia et contemptibilia mundi elegit Deus & cet. [i, 28]. — 
Ex sermone in ordinatione episcopi [Hom. XVI. i, p. 316-7]. 

1. S ont, — 2. 5 libris. 
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II. Si enim cognovissent, nunquam Dominum gloriae crucifixissent 
fit, 8]. — Ex iibris contra phantasma. Nolunt enim a ... rogemus in caslo 
If. 259-60]. Veni potius, sancte Ysaia ... pertulit Christus [p, 264-5]. 

lïl. Item de eodem [11, 8]. — Ex libris contra Arrianos [Fragm.V,^. 276]. 

IV. Spiritus enim omnia scrutatur, etiam profunda Dei [11, 10]. — Ex 
sermonede Symbolo [Hom. XI. i, p. 3i3-4]. 

V. Ita et quîe Dei sunt, nemo cognovit nisi Spiritus Dei [11, 11]. — Ex 
libris contra Arrianos [Fragm. IV, />. 276-7]. 

VI. Nescitis quia templum Dei estis et Spiritus Dei habitat in vobis ? 
[m, 16]. — Ex sermone de Pentecoste [Hom. X. i, />. 3i2-3], 

VII. Etenim Pascha nostrum immolatus est Christus [v, 7]. — Ex ser- 
mone de Natali Calicis [Hom. I. 2, p. 287-8]. 

VIII. Cum sine lege Dei non essem, sed in lege essem Christi [ix,2i]. 
— Ex libris contra phantasma. Quid vel illo ... in prœcepto [p, 252]. 

IX. Caput autem Christi Deus [xi, 3]. — Ex sermone de Jona [Hom. XIII, 
p, 3i5]. 

X. Nam oportet et hasreses esse & cetera [xi, 19]. — Ex sermone die 
n«* Rogationum [Hom. VII. 2, p, 308-9]. 

XI. Item de eodem [ibid,], — Ex libris contra Arrianos [Fragm. VII, 

P' Vl\ 

XU. [Nemo honorât dominum Jesum nisi in Spiritu sancto^xii, 3]. — Ex 
libris contra Arrianos [Fragm. VIII, J7. 277]. 

XII. Deus qui operatur omnia in omnibus [xii, 6]. — Exepistolis contra 
Arrianos [Fragm. IX, />. 277-8]. 

XIII. Omnia autem haec operatur unus atque idem Spiritus, dividens 
singulis prout vult [xii, 1 1]. — Ex sermone de ascensu Helias [Hom. XII, 
P.3i5]. 

XIV. Cum tradiderit regnum Deo et Patri [xv, 24]. — Ex libris contra 
Arrianos [Fragm. XII, p. 278-9]. 

XV. Cum autem subjecta fuerint illi omnia, & cetera [xv, 28]. — Ex 
libris contra Arrianos [Fragm. XIII, p, 279]. 

XVI. Primus homo de terra terrenus, secundus de caelo cselestis 
L^^'t 47]- — E^ libris contra phantasma. lUe solus hominis ... inferna des- 
cendere[;>. 253]. 

XVII. Item de eodem \}hidl\, — Ex libris contra Arrianos [Fragm. XIV, 

V' ^79]- 

Ad Corinthîos secundae : 

I. Ut non possent intendere filii Israël in faciem Moysi, propter glo- 
riam vultus ejus [m, 7]. — Ex sermone die' Natali Calicis [Hom. I. 3,;;. 288]. 

II. Item de eodem [i^ii.]. — Ex sermone die vi® Paschae [Hom. IV. 
2,^.292]. 

ni. Quoniam dum sumus in corpore, peregrinamur a Domino, & 
cetera[v, 6]. — Ex sermone de Symbolo [Hom. XI. 2,/?. 314]. 

1. S m. — 2.5 de. 
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IV. Quoniam quidem Deus erat'in Christo, mundum reconcilians sibi 
[y y 19]. — Ex libris contra phantasma. Intelligit Apostolus ... cyrog. 
sustineret [p, 251-2]. 

V. [Audivit arcana verba, quae non licet homini loqui, xii, 4]. — Ex 
sermone die sexto Paschas [Hom. IV. 3, ;;. 293]. 

Ad Galatas : 

I. Mediator autem unius non est, Deus autem unus est [m, 20]. — 
Ex libris contra phantasma. Hoc remedium Apostolus dicit ... ex utrisque 

[p. 252]. 

II. Misit Deus filium suum, factum ex muliere [iv, 4]. — Ex libris 
contra phantasma. Adsit nunc serm ... hic et Dei fil. et hom. erit 
[p. 25o-i]. 

III. Item de eodem [ibid.]. -— Ex libro de Christi nativitate (corr. divi- 
nitate). Apostolus dicit : Postq ... de matre est [p. 169-70]. 

IV. Mihi autem absit gloriari, nisi in cruce Domini nostri Jesu Christi 
[vi, 14]. — Ex sermone die iii*> Rogationum [Hom. VIII. i,^. 3 11]. 

Ad Ephesios : 

I. In quo signati estis in diem redemptionis vestrse [iv« 3o]. — Ex 
libris contra Arrianos [Fragm. XV, p, 279]. 

IL Unus Dominus, una fides, unum baptisma [iv, 5]. — Ex libris contra 
Arrianos [Fragm. XVI, p. 279-81]. 

III. Qui descendit, ipse est et qui ascendit super omnes cselos [iv, 10]. 

— Ex libris contra Arrianos [Fragm. XVII, ... persona est, p, 281]. 

IV. Quia membra sumus corporis ejus, de carne ejus et de ossibus 
ejus [v, 3o]. — Ex sermone de Passione Domini [Hom. II, p, 289-91]. 

V. Et erunt duo in carne una, & cetera [v, 3i]. — Ex libris contra 
Arrianos [Fragm. XVIII, p. 281-2]. 

Ad Philippenses : 

I. Qui cum in forma Dei esset, semet ipsum exinanivit et cet. [ii, 6-7]. 

— Ex libris contra phantasma [Fragm. II, j?. 286]. 

II. Factus obœdiens usque ad mortem [11, 8]. — Ex libris contra 
Arrianos [Fragm. XIX, p. 28-^]. 

III. Propter quodetDeus illum exaltavit et donavit illi nomen,quodest 
super omne nomen [11, 9]. — Ex libris contra Arrianos [Fragm. XX, j7. 282]. 

IV. Ut in nomine Jesu omne genu flectat' [11, 10]. — Ex sermone de 
Pentecoste [Hom. X. 2, p. 3i3]. 

V. Et omnis lingua confiteatur, quia Dominus Jésus in gloria est Dei 
Patris [11, 11]. — Ex libris contra Arrianos [Fragm. XXï, p. 282]. 

VI. Item de eodem [ibid.'], — Ex sermone in dedicatione ecclesias 
archangeli Michaelis [Hom. XVII, p. 319-20]. 

I. S est. — 2. 5 flectatur. 
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Ad Colossenses : 

I. Qui est princîpium, primogenitus ex mortuis [i, i8]. — Ex sermone 
die primo Paschse [Hom. III. i, p, 291-2]. 

Ad Thessalonicenses primae : 

I. Quoniam ipse Dominus in jussu et in voce archangeli et in tuba 
Detet cet. [iv, i3]. —Ex sermone de Ascensione Domini [Hom. IX, p. 3 12]. 

II.Rapiemur in nubibus obviam Christo in aera[iv, 16]. —Ex sermone 
diei. Rogationum. Prœparare in occurs... melius, occurrit [Hom.VI,^. 3o5]. 

III. Item de eodem [t^i^.]. — Ex libris contra Arrianos [Fragm. XKII, 
p. 282-4]. 

Ad Timotheum primae : 

I. Unus et mediator Dei et hominum, homo Christus Jésus [11, 5]. — 
Ex libris contra Arrianos [Fragm. XVII, In Christo Deus..., p. 281]. 

II. Si quis episcopatum desiderat, bonum opus desiderat et cet. [ni, i]. 
— Ex sermone in ordinatione episcopi [Hom. XVI. 2,/?. Sij-S]. 

IlI.Cum enim luxuriatse fuerint in^Christo,nubere volunt et cet.[v,i 1]. — 
Ex epistola contra Faustum.Fateor in necessit....Yideratconjugatos[p. 122-3]. 

IV. Nihii intulimus in hune mundum & cet. [vi, 7]. — Ex sermone die 
secundo Rogationum [Hom. VII. 3,j?. 309-10]. 

Ad Timotheum secundae : 

I.In magna autem domo non solum sunt vasa aureaet argentea, sed 
etlignea etfictilia[ii, 20]. —Ex sermone die m. Rogationum [Hom. VIII. 

2, j7. 3lI-2]. 

Ad Hebraeos : 

I. Filius meus es tu, ego hodie genui te [i, 5]. — Ex libro de Christi 
divinitate. Filius meus es tu... filii ejus, si nosti \jp. 169]. 

II. Minorasti eum paulo minus ab angelis [11, 7]. — Ex libris contra 
Arrianos [Fragm. XXIII, p. 284]. 

III. Ubi enim est' testamentum, mors necesse est intercédât testatoris 
[ix, 16]. — Ex sermone de Natali calicis [Hom. I. 4, p. 288-9]. 

IV. [De eodem, ibid,']. — Ex sermone die Paschse [Hom. III. 2,/?. 292]. 

V. Fide obtulit Abraham Isaac, cum tentaretur [xi, 17]. — Ex sermone 
de Ezechia rege [Hom. XIV, p. 3 16]. 

VI Lapidati sunt, secii sunt [xi, 37]. — Ex sermone die ii« Rogationum 
[Hom. VII. 4, p. 3 10]*. 

F» 200* : Ex dictis patrum diversis catholicorum 

hsec Lugdunensis Florus collegit in unum '. 

I. S om, — 2. Peiper, p. xxxj-vj, 

3. Suit une note bibliographique sur le ms., en écriture cursive verdâtre. 
Sur la garde, à la fin, la cote : i H, Au v^ de la couverture^ sur le plat: 
Sententie beati Cypriani mris exposte ex eplâ btî Pau. ad ro"",tf/ au dessous, 
sur une étiquette de papier : h h 3 — |5» J. 
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Un catalogue des manuscrits de la Grande-Chartreuse à la 
fin du XV^ siècle (Repertorium librorum domus Cartusie), 
publié récemment par M, Paul Fournier', décrit ainsi ce que 
le monastère possédait de Florus : 

Extracta per Florum clericum super epistolas Pauli, ex dictis ocio 
doctorum, scilicet Cypriani, Ambrosii, Theophili, Effremi dyaconi, Leonis 
pape, Fulgentii, Paulini et Aviti. 

Collecta Flori, Lugdunensis archiepiscopi, ex dictis diversorun 
catholicorum patrum. 

Liber secundus : Florus, de missa et de aliis quibusdam ecclesiasticis 
institutionibus*. 

En comparant cette description à celle du ms. chartreux 
que Sirmond dit lui avoir servi pour son édition des fragments de 
s^ Avit conservés par Florus ^, on constate leur par faite identité. 
Une note de dom Le Coulteux (XVII^ s.), en marge du Cata- 
logue du XV® s., est formelle à cet égard : 

Ces manuscrits furent donnés au R. P. Sirmond, jésuite, par le 
R. p. dom Juste Perrot, comme j'ay veu dans une de ses lettres ♦, à U 
réserve de son Extrait sur les Epistres de saint Paul. 

Cette réserve ne fut sans doute pas maintenue. Le ths. 2ço 
de la biblioth. de Grenoble, qui a été de la part de M. Fournier 
l'objet cTune Notice insérée dans la Bibliothèque de l'école des 
Chartes ^, renfermait jadis un traité de Florus. D'après une 
note inscrite au XV 11^ s. sur la première garde de la partie du 
ms. demeurée à la Chartreuse, le 

R. P. dom Juste Perrot l'en fit détacher et l'envoya au prieur de Paris, 
pour le donner de sa part au R. P. Sirmond, qui le Juy avoit demande 
lorsqu'il vint en Chartreuse, au temps que le Roy vint à Grenoble • ; cela est 



I . D'après le ms. 1243 (anc. 107) de la Bibl. de Grenoble (Cat. gén. des 
mss., dép. t.VII, p. 358), dans le Bullet. de l'acad. Delphin., 1887, 4^ sér.y 
t. I,p, 3o5'86 (tir, à part, Grenoble, 1887, in-5<», 2 /.-52 j?.; — 2. Voir plus 
loin : Editions, 1643. 

3. P. 358 (t. à p. 54). 

4. La biblioth. de Grenoble possède la correspondance de ce général des 
Chartreux de 1625 à 16 41, en deux vol. (CdiXB\.cité, p.33o, n* ii3o). 

3. Un adversaire inconnu de saint Bernard et de Pierre Lombard, 
1886, t. XLVII, p. 3g4'4i7 (tir. à part, in-8<>, 24 p.) 

6. M. Fournier reste perplexe sur la date de ce voyage de Sirmond 
à la Grande-Chartreuse concordant avec le passage de Louis XIII à Grenoble 
(Bibl. cit., p. 3g7, n, 2; Catal. cité^ p. xxvj, n. i). Comme il le constate, le 



MANUSCRIPTS xlv 

dans une des lettres du R. P., insérée dans le volume de ses lettres*. 

Sirmond se contenta de publier les extraits de s^ Avit et 
de Fulgence. Un de ses co^t/rères, Pierre-Franç. ChifBet, prit 
une copie du manuscrit entier et en fit don à Luc d^Achery. 
Voici le témoignage très explicite de Mabillon : 

Posteriorem hanc collectionem ex codice ms. Majoris Cartusiae de- 
scriptam Petrus Franciscus Chiffletius, societatis Jesu presbyter eruditus, 
Acherio nostro trasmisit ac dono dédit, observatque statim in limine Colle- 
ctionem istam delibatam esse non tantum ex decem, ut Sirmondus scripsit 
in notis ad Avitum, sed ex duodecim Patribus, nimirum ex Cypriano Cartha- 
ginensi, ex Hilario Pictavensi* ex Ambrosio Mediolanensi, ex Paciano 
Barcinonensi,ex Theophilo Alexandrino,ex Gregorio Nazîanzeno episcopis; 
ex £phrem diacono, ex Leone papa, ex Cyrillo Alexandrino, variisque 
Romanorum pontificum et Conciliorum canonibusac decretis, ex Fulgentio 
Ruspensi, ex Paulino Noiensi, ac demum ex Avito Viennensi episcopis. In 
duodecim libros pro totidem patribus partitus est Florus Collectionem suam 
uno volumine contentam ; tertium decimum ex Augustino contexuit, quem 
uno volumine, quia majoris erat molis, separatim inclusit'. 

Diaprés Le Long^, cette copie occupait, en 17 2 j, à labiblio- 
thèqiiede St-Germain-des-Prés les «*« 488 et 6jf^. Dom Rivet, 
çiii la mentionne en 1740, donne à entendre que Poriginal 
élait réintégré à la Grande-Chartreuse^ : le fait est très douteux. 
Il -fie paraît pas que Sirmond en ait enrichi la bibliothèque du 
Collège de Clermont; du moins il ne figure pas dans le cata- 
logue rédigé pour la vente en 1764^. Il ne s^est pas trouvé 
davantage parmi les mss. de la Grande-Chartreuse, qui, au 



roi vint à Grenoble en 162g et i63o, mais Sirmond n'était pas encore son 
confesseur. C'est en déc. i63y qu*H succéda dans cet office au P. Caussin ; 
il dut comme tel suivre la cour dans un dernier voyage que Louis XIII fit à 
Grenoble en 1 63g : il y coucha le 21 sept, et alla, le 24, à une lieue de la 
ville, à la rencontre de la duchesse régente de Savoie (d'AuBAis, Pièces fugit., 
/ j5g^ /. /, part, m, p. i2g^). Les Vr^gmtnidi parurent quatre ans après. 
I. Bibl. cit.,p, 3gy, n. 2 ; Catal. cité, p. 116» 
•1. Vetera Analecta, i6y5, t, I,p, 20; iy23,p. 48g. 

3. Bibliotheca sacra, t. II, p. 727^. 

4. Ilya là une erreur. Les «»* lat. i iSyS-ô et 1 1636 de la Bibl, Nat.^ 
qui correspondent à ces articles du Catalogne de 1677, renferment exclusi" 
vement les extraits de st Augustin par Florus. 

5. Hist. litt. de la France, /. V, p, 221. 

6. Catalogus mss. codd. collegii Claromontani, quem excipit Catalogus 
mss. domûs professœ Parisiensis, Parisiis, in-S^, xij-35o p. 
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nombre de Jj8, devenus bien national en 1790, furent trans- 
férés à la bibliothèqtie publique de Gxenoh\ç^ en 180 JK 

La trace perdue du ms. de Florus n'a été reprise qiie 
de notre temps. Il s'est retrouvé dans la bibliothèque du d^ Martin 
Routh, qui est mort, en 18^4, président du collège de la 
Madeleine à Oxford. Mis en vente piMique avec les autres 
mss., il a été acquis, en juil. de l'année suiv., au prix de 
160 /., par sir Thomas Phillipps. La collation faite par M. F. 
Vogel, en 1881, a montré f exactitude de Sirmond dans son 
édition^. 

X-XIII.* Cluny. La bibliothèque de cette abbaye possédait, au 
milieu du XII^ siècle, quatre manuscrits des Poésies de s'^ Avit. 
Le catalogue, rédigé sous l'abbé Hugues III (1158-61), était 
écrit sur de grandes tablettes qu'on ferme comme un livre ^ ; 
il n'existe plus. M. Léop. Deusle a été réduit, pour le publier, 
à une copie moderne ^ : 

524. Volumen in quo continentur Arator, idem FortuDatus ut supra, 
Porphyrius, Juvencus, Sedulius, t'ortunatus, Aviti* episcopus. 

526. Volumen in quo continentur Juvencus, Sedulius, Arator, Prosper, 
quoddam metrum Tertuliani, Cato, Avianus, quedam diverse coUectiones 
versuum diversorum actorum, libri Archini* episcopi, ars Isidori degram- 
matica et de discipiinis aliarum artium. 

537. Volumen in quo continentur Alchimus episcopus in eptateucum 
versifice, et in libros Regum, Paralipomenon, Rester, Judith, Machabeorum, 
et opusculum de veteri Testamento, nativitate ac passione Domini,excerptuni 
de Virgiliano, de sententia Dei, de diiuvio mundi, de originali peccato, de 
transitu maris Rubri et de enigmatibus varîarum rerum. 

56o. Volumen in quo continentur libri Sedulii et Alchimi Aviti. 

1. Catal. génér. des mss., départ, t, VII, p. xxviij'ix, 

2. On a élevé des doutés sur l'identité du ms, cartusien avec celui de 
Routh : ce dernier ne renferme pas le Liber 11 Flori de missi et aliis... qui, 
au dire de Sirmond, était compris in eodem codice Cartusiano (Peiper. 
p, xxxvj). Le fait d'un pareil dépècement ne fut pas unique à la Chartreuse 
(Catal. cité, xxix); on éprouve d'ailleurs une forte tentation de croire à une 
bévue de dom Le Coulteux : la réserve dut porter ^ non sur les Extraits que 
publia Sirmond, mais sur le traité de Missa (mis au jour dès i548). Au sur- 
plus, le ms, conservé en Angleterre porte encore la marque (reproduite plus 
haut) du plus ancien catalogue de la Chartreuse (Catal. Phillipps, /. c; Catal. 
Grenoble, p. xxxvj), 

3. Martene et Durand, Voyage littéraire, 17 10, t. /, part, i, p. 22S. 

4. Cabinet des mss. de la Biblioth. nation., 1874, t. II, p. 458-8 1, 

5. Pot/r Avitus. — 6. Pour Alchimi. 
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XIV. * CoRBiE. Le Catalogus librorum in bibliotheca Cor- 
beiensi insitus, simple répertoire alphabétique rédigé à la fin du 
XII* siècle, est en original dans la biblioth. Phillipps(n° 1865)'. 
// a été publié par divers érudits, deux fois par M. L. Delisle ^, 
en dernier lieu par M. Becker ^ : 

54. Aviti liber Epistolarum. 

Ce ms. ne figure déjà plus dans le Catalogue suivant, du 
coynmenc^ du XIII* siècle. 

XV. Cracovie, Biblioth. Zaluski, n° 436, XV® s. : Sedu- 
lius, Aviti carmina ^. 

XVI. * Dijon, abbaye de St-Bénigne : voir plus loin (Edi- 
tions) la dédicace de J. de Gagny. Ce ms. alla-t-il enrichir la 
librairie de François 7*^ à Fontainebleau ? le fait est qu'il ne 
figure pas dans /'Index alphab. mss. biblioth. Divio- 
Benignianae donné par Montfaucon ^ ; on ne le trouve pas non 
plus parmi les mss. de la biblioth. fiat. de Paris qui proviennent 
sûrement de St-Bénigne ^. 

XVII. Dresde, Bibl. Roy. {provient du monast. des Sts-Ulric 
et Afre à Augsbourg,. n'' 1 187; ensuite à V. E. Loescher, Henr. 
Jon. Clodius), in-8°, X* s. , 7 1 ff . — Renferme les Poésies jusqu'au 
V. ç8 du VI* livre. 

XVIII. EscuRiAL, Bibl. roy. de San Lorenzo, & I. 14, 
parch., fol., VIII® s., minusc. wisigoth. — F° 16^ , prologue du 
VI* livre des Poésies. 

XIX. Florence, bibl. Laurent., XXXIII. 20, parch., 
fol. , X* s. — Contient toutes les Poésies avec leurs prologues, sauf 



1. Diction, des manuscrits, éd, Migne, t. II, c, 280. 

2. Bibl. de l'éc. d. Chartes, 1860, 5« sér,, 1 1, p. 5 12-4; Cabinet des 
mss. de la bibl. nat., t, II, p, 428-82^ cff, pp. io5 et 427. 

3. Catalogi biblioth. antiqui, /?. i86yCj, p, igr. 

4. Biblioth. biblioth. mss. nova, lySg, t, II, p. 1284-7. 

5. J. Dan. Aug. Janotzki avait publié un Spécimen catalogi codicum 
mss. bibliothecae Zaluscianas, [Dresdce], 1 752, in-4^, 

6. Delisle, Cabinet des mss., t. 11^ p. 402-4: cf,t. /, p. i62-3, 

7. Voir Plac. Braun, Notitia histor.-liter. de codd. mss. in biblioth... 
monast... ad Ss. Udalricum et Afram Augustaj, Augustœ Vindel,, 1791, 
6 t. in-4''' 
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les w. s6ç-666 du dernier livre (sur la destinée de cette partie du 
ms., voir plus loin Munich 756) ; corrections et gloses du copiste 
et d'ufi autre du XII^ s. * 

XX. *FuLDE, parch., XIV* s. : voir plus loin [Editions) k 
dédicace de ], Zehner. 

XXI. Grenoble, Bibl. de la ville, n* 209 (anc. Chartreux') 
parch., 345 X 245 mill., XII* s. fin, à 2 col., 197 ff., init. rouges; 
comprend les livres de s* Augustin contre Fauste et Adimantus. 
F« 194: Sermo beati Aviti, Viennensis archiepiscopi, in ferla 
tertia in Rogationibus. Une note sur la /'« garde constate que ce 
ms, a été envoyé à dom Martene en janv. 1703 (voir aux 
Editions, 17 17). 

XXII. Grenoble, ville, n° 26\'(a7îc. Chartreux 95, 219), 
parch. ,355 X 265 mill., XII« s., 34!?. à"2 col., qq. init. rouges. 

F« I, Aviti, Viennensis episcopi, de laude castitatis ad sororem suam, 
à partir du v. 106 : sequentia est, dit une note de ChampoUion, cujus prin- 
cipium in mssto codice n*49 (195} invenitur ad calcem (voir le «<> suiv. 85y ; 
à la fin /'explicit reproduit p» 114, — F« 5, Meditationes Guigonis, prioris 
Cartusie. — F* 24, Boetii liber eic\ 

XXIII. Grenoble, ville, n^S^g (anc. Chartreux^, 49,195), 
parch., 348X258 mill., XII* s., 153 ff. à 2 col., rubriques, 
initiales rousses. 

F® I v«, Hœc sunt quae in hoc volumine continentur. — F» 2*, Juvenci, 
nobilissimi presbiteri Hispaniarum,libri quatuor. — F« 28% Sedulii presbi- 
teri libri quatuor, avec les hymnes 25 gO et 25 de notre Repert. hymnol. — 
F* 44% Araioris subdiaconi libri duo historié apostolice. — F« 63^, Prudentii 
de psycomachia liber unus. — F» 71*, Apothéoses, liber unus. — F» 8o^ 
Amartigenia, liber unus. —F» 88% Contra Symachum, libri duo. — F* ioi\ 

1. Cff. MoNTFAucoN, 0j7. cit., t. I, p. 3oS^ ; Bandini, Catal. codd. mss... 
biblioth. Mediceae- Laurent.,/. //, p* io3''4\ Dict. des mss., Migne, t. 11, 
c,5y5; Reifferscheid, Biblioth. Pairum latin., t. II, p. 280 ; Sitzungsber 
d. k. Akad. d. Wissensch., Wien, 1872, t. LXXI,p, 12-3. 

2. Ce ms, figure dans le Catalogue du XV^ 5. signalé plus haut. 
p. xlv (Bull, de TAcad. Delphin., p. 34y ; à part, p, 43): Augusiinu 
contra Faustum et contra Adumantum. 

3. Catal. génér. des mss., départ, f. VII, p, 100. 

4. Ce ms, se trouve également dans le Catalogue du XV* s. (Bull, de 
TAcad. Delphin.,/?. 356; à part, p. 52) : Juvenci presbiteri libri quatuor 
in uno volumine, in quo quamplures tractati diversorum doctorum, scilicer 
Aratoris subdyaconi et Prudencii Apothéoses, etc. 
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Depassione sancti Romani, liber unus. — F« no**, Peristephanon, liber 
unus. — F« 123**, Cathamerinon, liber unus. 

F® 132**, Sancti Avili, Viennensis episcopi, ad sanctum ApoUinarem, 
Valentinensem epîscopum, missi super Vêtus Testamentum libri quinque. — 
ibid., Incipit prologus (voir p. 3). — F® i33^ Explicit... Incipit de inicio 
mundi liber primus. — F« i35*. Explicit... Incipit de originali peccato liber 
secundus. — F» i38, rubrique omise, — F* 141*, Explicit... Incipit de diluvio 
mundi liber quartus. — F<> 146% Explicit... Incipit de transitu maris Rubri 
liberquintus. — F<>i52*, Explicit... Incipit prologus beati Aviti, Viennensis 
episcopi, in libro de laude castitatis. — Explicit prologus. — ¥^ i52^, In- 
cipit liber. — S'arrête au v, io5 : Sequentia hujus Avili tractatus, dit une 
autre note, metrice de laude castitatis in mssto codice n« 5o (219) invenitur 
(voir le n^ précéd, 264). 

Bien que ce ms. se rattache à la meilleure classe de ceux des 
Poésies de sf Avit, il constitue un genre à part, soit que les correc- 
tions au texte primitif de l'auteur soient P œuvre du copiste lui- 
7néme, soit (ce qui est plus probable) qu'elles reproduisent tm ms. 
antérieur ' . 

XXIV. Laon, Bibl. de la ville, n° 273 (anc. Notre-Dame 
de Laon; Varia opéra mss., n® 360), parch., fol., IX* s. 
milieu, 22 quaternions (dont le 6^ et 7® de j feuilles seuP) ou 
173 ff. à 2 col., pages réglées à la pointe, titres en onciales 
ou capitales à lignes alternativement rouges et noires. Au haut de 
la i^p. : Hune librum dederunt Bernardus et Adelelmus Deo 
tt S. Mariae Laudunensis ecclesiae. Si quis abstulerit, offensionem 
Dei et sanctae Mariae incurrat ' . 

F* I*, In nomine Domtni nos/ri Ihesu Xpi^/i | incipit metrvm %anzt\ 
Hilarii | Pictavensis episcoj7i in Genesi {add. en m. ad Leonem papam). — 
F" 2% Proba, de Aeptatico. — F® 5*, Incip. versus Cipriani, de Sodoma. — 
F« 6*», In Dei nomine incip// prologus (Alcimi Aviti) libri I-Iiil. — F* 21*, 
Dracontii liber I. — F® 25®, Liber qvestionvm svper librvm Genesis, ex 

1. M. Peiper déclare à tort ce ms. deperditum (p. Ixviij); son dépit 
de n'avoir pu le retrouver se manifeste dans son appréciation déjavorable du 
n» 204' 

2. Huit mss. de la bibliothèque de Laon portent la même inscription. 
Elle ejcistait dans un Glossaire grec-latin dont Montfaucon s'est occupé dans 
sa Pa1a;ographia graeca (ijo8, p. 24j), Elle se lit encore dans le ms. 
Lit. 56^0 de la biblioth, nation, de Paris (Delisle, Cabinet des mss., t. II, 
p.3y5). AI. Félix RjiVAissoti a conjecturé que Bernard et Adeleime étaient 
deux des comtes que Charles le Chauve choisit pour ses exécuteurs testamen- 
taires (Catal. gén. des mss. des biblioth. publ. des départ., 184g, t. I, 
P^ 43-5). 

d 
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diciis sanctorvm patrvm Avgvstini, Gregorii, Hieronitni, Ambrosii, Hilarii, 
Hisidori, Evcheriiet Ivnilli. — F® iii^ Alchimi Aviti episcopi | lib^rincipit 
de tran | sitv maris rvbri V. — F® 1 16% Prologus, Capitula (et) Explanaiio 
sanctorum patrum ... super Exodum, — F» i29*,(Metrum super Leviiicum :) 
Compleat hanc ... (w, 263-30 g). — F» i3o*, Capitulatio (et) Explanatio in 
Leviticum. — F« i35S Metrum super Numerum. — F» 140*, Capitula (er) 
Explanatio liber (sic) Numeriet Cataiogus mansionum. — F® 147**, Metrum 
super Deuteronomium. — F* 1 5o*, Capitulatio (et Explanatio» libri Deute- 
ronomii. — F« i54«, Metrum Jesu Nave. — F*» iSg*, Capitulatio (et) Expo- 
situm in Hiesu Nave. — F« 162*, Metrum super librum Judicum. — F* 169', 
Capitula (et) ^Expositum de libro ludicum. — F« i73N Explanatio libri 
Ruth.... Explicit Expositvm libri Ruth'. 

XXV. Laon, ville, n° 279 (anc. N.-D. deLaon; Varia opéra 
mss., n° 361), vélin, gr. fol., IX' s. commenc*, 22quaternions 
(cotés A-V) ou 163 flF. à 2 col. 

Fo ï*, Metrum sancti Hilarii Pictavensis episcopi in Genesi (fin). — 
F» i«, Proba, de Aeptatico. — F» 3«, Versus Cipriani, de Sodoma. — F» 5», 
Incipit prologus Alcimi Aviti. — Explicit prologus Aviti. .. . — Explicit de 
initio mundi liber primus. Incipit de originali peccato liber seçundus. — 
Explicit.... Incipit de sententia Dei liber tertius. — Explicit.... Incipit de 
diluvio mundi liber quartus. — F* 18*, Explicit.... Dracontii liber I. — 
F« 22«, Liber Geneseos metricus Cipriani. — F« 34% Liber questionum 
super librum Genesis, ex dictis sanctorum patrum Ai^gustini, Gregorii, 
Hieronimi, Ambrosii, Hilarii, Isidori, Eucheri et Junilii. — F* ioo«, Incipit 
liber Alchimi Aviti episcopi de transitu maris Rubri. — F» ïo5«, Explicit 
... (Metrum super Exodum). — F» 11 5*, Prologus (et) Explanatio super 
Exodum. — F» 12 5*, Liber Leviticus (metrum). — F» 128*, (Explanatio 
super Leviticum). — F* i32\ Metrum super Numerum. — F« i37*, Expla- 
natio libri Numeri. — F« 144», Metrum super Deuteronomium. — F*» 146% 
(Explanatio) Deuteronomii. — F*> i5i*, Metrum super librum Jesu Nave.— 
F® i55*,ExposituminHiesu Nave. — F® 157*, Metrum super librum Judicum. 
— F® 162*, Expositum de libro Judicum*. 



1. MoNTFAUCON, Bibl. bibl. mss., t, II, p, I2g2'3; Catal. gén. d. 
mss. d. départ., t. /, p. 161-2; Dict. d. mss., Migne, /. /, c. 437-8; 
Peipcr, p. liv-viij, 

2. MoNTFAUCON,/. //, p.ï2gj ; Catal. d. départ.,/. /,/?. 166-7; Dict.d. 
mss. /. /, c. 440; Peiper, p, liij-iv, — Ces deux mss, contiennent des scolies mar- 
ginales au texte de 5/ Avit, dont le renvoi est indiqué par le monogramme du 
mot Nota; nous allons les reproduire, en faisant précéder d'un <> celles qui ne 
se trouvent pas dans le n® 273 : P. 4, /. 8, sœculare N* : « Quis peritior 
appelletur in saeculari versuum opère condendo; /. ig : <> Salubrius non 
impletur pompa quam régula, et totius artis pede quam veritatis vestigio 
claudicatur. Lib. I, v. 42 : Quod falso creditur fedum, natura judice 
pulchrum est; 69 : Quod ipsa sui positione natura hominis sublimior extet; 
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XXVI. * Lazius (Wolfgang), Sa bibliothèque renfermait, au 
témoignage de Sjxte de Sienne (dans sa Bibliotheca sancta, 
publiée pour la première fois à Venise en 1366, l'année qui suivit 
la mort de Lazius) : Aviti libri sex heroico versu conscripti in 
Genesim et Exodum ' . 



161 : Quid significet sopor Adae, in quo de costa illius fabricata est Eva ; 
177 : Pronepos; 189: Festivum ymen; 282 : Menstrua tempora dantfructum 
in paradiso; 241 : Qus sit avis natura phenicis cum senuerit; 281 : Obex; 
283 : De flumine Nilo; 295 : Enodes papyri, II, 22 : Non natura hominis 
vitio est, sed causa ; 35 : Protoplastorum ; 48 : Quis primas iuat poenas 
venturo sub judice; 56 : Quaesit pravitas apostate angeli; 118 : De antiquo 
serpente; 145 : Verba serpentis ad Evam; 166 : Seductilis Eva; 3o3 : Unde 
sit quod Marsi possunt cum producunt dracones tacita arte ; 3 1 1 : Morsus non 
virus timetur in angue; 33 1 : Incestus pro lege fuit ; 336: Abstinuisse nefas et 
pudendum non peccasse; 348 : ° Fletus non extinxit ferventia crimina; 358 : 
Tendatur tramite recto ; 399 : Quod exemplum uxor Loth possit dare cer- 
Dentibus mutata in statuam salis; 411: Qualiter insultaverit diabolus proto- 
plastispost seductionem eorum. III.95: <> Jam miser factus nondum mise- 
rabilis est; 140: Dominumtimebisquamfsicjsocium dederam; i6o:Exemplo 
hominis, homini semper terra rebellât ; 2 1 5 : Qualiter quisque peccata doleat 
post obitum ; 220 : De Lazaro et divite ; 245 : Nescit sola mens hominura 
moveri semper dura; 3o5 : Credent experto; 323 : Elimenta; 353 : Gau- 
dente rapina quis fraudes et furta gemat; 356 : Nullum fascinus sub judice 
parvum est; 366 : Invenis; 369 : De frugi et prodigo filiis; 383 : Redeant 
nova lumina orbato patri; 397 : De seminece in via reperto; 404: Quid 
peroleum vel vinum significetur aegroto infundendum ; 420 : Porrige, pater 
inclite, celsam dextram. IV, 2 t^Legitimum; i5 : « Recti custodia nusquam; 
23 : o Sanguine potus erat; 42 : « Quid faciat terra, si brachia remisit agri- 
cola ; 63 : <* Congrua similitudo sumpta de fluvto humanae naturs aptata; 
u2 : oin primis gigantibus plus vultus quam forma fuit; 94 : *Quid auxerit 
commentis Grecia fictis; 114:^ De his qui turrim superbiae moliti sunt 
struere ab initio;i2o: ^ Refugum sequeretur machina cselum; i3o : <>Gigantea; 
arces; 167 : "Vivebat unushomo justus inorbepleno; 179 : ®De Elie ; 218: 
*^Noegementescunctorum crimina petebatveniammundanis,mundonolente; 
239 : « Constructio arcae; 263 : ® Celerum volucrum; 277 : ®Nunquam tu 
credulusilli; 27g : ^ Hostis qui semel voluit nocere, semper suspectus erit; 
307 : • Multi irrisere Noe in diuturna constructione arcae ; 375 : <» De prae- 
dicto Nineve interitu a propheta Jona ; 404 : ** Nondum dederat natura 
vocari scrvos ; 406: • Quis prim(us) senserit maculam nomine servili; 
414 : » Servitii causam reatus fecit ; 45o : ** Vergitur nimb(us) in sursum ; 
497 : ** heresum caribdis; 5i6 : ^ piniger Otris; 543 : *» emissa alite ; 569 : 
• Nescis, Judex, servare fidem magistro ; 617 : "deforet ; 625 : • De arcu in 
nubibus. V, 36 : ® Mistica significatio rubi in quo Dominusapparuit Moysi ; 
233 : «circinat ; 235 : • De primo mense ; 247 : ® Salvet nos Xpisti signum 
froniibus impositum; 614 : ° securos pelagi; 644 : ** Quid non furor audeat 
amens. 

I. LugJuni, iSjS^p, 2 2g^; Coloniœ Agripp. 1626, p. zS-Jb. 



lij INTRODUCTION 

XXVII. Leyde, univ. Lugduno-Batava, Voss. lat. Q. 86, 
parch. , 234 X 1 84 mill. , IX® s. , 1 50 ff. à 2 col. , titres en capitales, 
une ligne sur deux 7'etouchèe en rouge. Sur une liste en papier : 
Ex Bibliotheca Viri Illust. Isaaci Vossii. 143; au-dessous : Acad. 
Lugd. 

F^ i\ Aratoris subdiaconi sanctae ecclesiae (add, romans) historié 
apostolicae libri II. — F» 63°, Prosperi epigrammata. — F® 79*, Hymnus 
Sedulii cum figura epanalesi (Repert. hymnol. 25 g6). — F° 81*, Ambro- 
sianum ipsius Sedulii (Repert. hymnol. 25), — F*> 81®, Diciatus Tenuliani 
metrica arte constrictus, inprimis de incendio Sodomorum. — F** 83% De 
lona. — F° 84*, Liber Catonis. — F*» 86*, Dictatus Theodosii optime 
(=Avianus). — F* 91»*, (Anthologiae carmina et excerpta ex Martiale!. 
— F*® m**, Versus Sapientium. — F® 114*, De singulis libri Vergilii 
itneidos. — *, Versus Siville. — % Versus xii Sapientium. — F°ii6*, 
De pedibus libri IIII. — F" 116*, Incipit prologus Alchimi episcopi ad 
Apoliinarem episcopum. — F° 116% Hic insunt (p, 4, n, 77^.... — 
F« 1 17*, Incipit de initio raundi liber primus. — F® 119**, Explicit.. • . Incipit 
de originali peccato liber secundus. — F* i23*, Explicit.... Incipit de 
sententia Dei liber III.— F* 127*, Explicit., .. Incipit de diluvio mundi 
liber un. — F» i32*, Explicit.... Incipit de transiiu maris Rubri liber 
quintus. — F» iSg*, Explicit.... Incipit prologus libri ejusdem. — Incipit 
de virginitate liber VI. — F» 144'*, Explicit.... — Fo 145, Ars Isidori epi- 
scopi de grammatica (incomplet) '• 

XXVIII. * LoRSCH, monast. de St-Nazaire. Le Breviarium 
codicum monasterii S. Nazarii in Laurissa seu Laureshàmensis 
ad Rhenum, du X^ siècle, est le plus important catalogue que 
nous ait trans?nis le haut fuoyen âge; il a été publié par le cardinal 

L. 20. Metrum Cypriani super heptateuchum et regum et Hester, 
ludith et Machabaeorum. — 21. Metrum Alcimi ad Apoliinarem episcopum 
libri VI : i. de initio mundi, n. de originali peccato, m. de sententia Dei, 
IV. de diluvio mundi, v. de transitu maris rubri, vi. de virginitate. — 
22. Metrum Dracontii de labrica mundi. — 23. (Eugenii) de decem plagis 
Aegypti; metrum Columbani et alii versus quam plurimi in uno codice\ 

1. Catalogt librorum mss. Angliae et Hibernite, Oxonice^ ^^97^ parsn^ 
p, 66*; CoLOMESius (Paul.), Catalogus mss. codd... Isaaci Vossii, dans ses 
Opéra, 172g, p, 845-()5, w® i43; Montfaucon, op. cit.^ t. II, p. 679^ ; 
Peiper, ;?. Ixvj-ij, 

2. Ex pervet. cod. biblioth. palat. Vaticana:, olim ejusdem monas- 
terii, dans son Spic'\\. Roman., i84J^t. Vy parsi^ p. 161-200. 

3. P. i()2; Beckkr, p. jji. Le texte a dû subir une interversion, 
rectifiée ci dessus. 
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XXIX. Lyon, grande bibl., n° m (apic. 535), vélin, 
224x136 mill., XI/XIP s., 25 quaternions (numérotés au bas 
du dernier feuil^, sauf les deux derniers qui ont des réclames) 
3/4 ou (203) 206 flF. à longues lignes^ capitales rouges et historiées; 
corrections par une mavi contemporaine et compléments en inter- 
ligne; les titres indiqués en minuscule sur la marge n'ont pas 
été toujours exactement reproduits par le rid)riccUeur \ Reliure 
sur ais, à deux fermoir s , 

¥^ \^, In hoc volumine continentur | epis/olae sanctï Paulini. ac sancri 
Auitî. I Liber etiam Agobardi archiept5copi | Lugdunensis. contra Ama-| 
larium abbatem. Episfola quoque eiusdem | Agobardi. de sacerdotii digni- 
tate (add, XVII* s. ad Barnardum Vi^nnensem eptscopum). — Incipiunt 
capitula epistolarum beati Paulini episcopi, quse in hoc volumine conti- 
nentur (i. Sancto et Amando; ii-viiii. Sulpicio Severo; x-ii. Delfino; xiii-v. 
Amando; xvi; xvii. Sebastiano; xviii-xi. Sulpicio Severo; xxii-iii. Delfino; 
xxiiii-vi. Amando; xxvii-ni. Victricio; xxviiii-xi. Apro; xxxii. Florentîo; 
XXXIII. Aletio'; xxxiiii. Pamachio; xxxv. Sermo de gnzophilatio; xxxvi. 
Desiderio ; xxxviwii. Jovio; xxxvmi. Eucherio et Galle; xl. Eucherii). 
Expliciunt capitula. — ¥^ 2, Inc. epistola s. Paulini episcopi ad Sanctum 
et ad Aroandum.... — F^ (i3i) iSS*», Incipiunt epistolae Auiti Uiennensis 
archiept5co/?i. Epistola ad Amandum (la numérotation 1-85 est du XVh s.) 
— F» (176) 178, Incipit liber primus beati Aviti, Viennensis episcopi, contra 
Euthictanam hasresem (86). — F« (181) i83, Explicit liber primus. Incipit 
secundus (87). — F» (187) 189^ Epistola Agobardi, episcopi Lugdunensis, 
de sacerdotii dignitate, ad Barnardum Viennensem archiepiscopum. — 
Fo (196) 198, Incipit liber venerabilis Agobardi, archiepiscopi Lugdunensis, 
contra libros quatuor Amalarii abbatis\ 

Ce tns. a fait primitivement partie de la librairie du monas- 
tère cistercien de Bonne vaux *^ au diocèse de Vienne, comme 
le prouve cette double inscription (f> 206^) : Liber Sancte Marie 
Bonevall/i, Bonnevaulx, qu'on a cherché à effacer. Bie7i que cette 
abbaye ait eu beaucoup à souffrir au XIV^ siècle des incursions du 

1. C/f. epist. I et lix {p, i ij et 21'j). 

2. F^ III : Hic deest finis superioris epistole et inicium sequentis, 
que scrîbitur ad Pamachium. 

3. Delandine, Manuscrits de la biblioth.de Lyon, 18 12, tJy p. 354-5; 
Haenel, Catal.,/?. jg6; Collombet, Hist.de Tégl. de Vienne, /. I, p,442'y; 
Dict. d. mss., r. /,c. 5o/ ; A. de Lagrevol, Not. sur s* Avite, p. 12^4; 
Peiper, p. vj ss, 

4. Fondé en j i ij par Guy de Bourgogne, archevêque de Vienne 
(Carlul. de l'abb. N.-D. de Bonnevaux, j88g^p, 8-g), 
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comte de Savoie, c'est probablement au XVI^ que ce précieux codex 
lui fui ravi : en 1576 les protestants la mirent au pillage, bridè- 
rent ses archives, etc. ^ Au milieu du siècle suivant, le volume était 
devenu la propriété de Laurent de Leusse, conseiller du roi en la 
cour des aides et finances de Vienne'^ qui mit sa signature sur 
la 7® garde (en parchemin) : Levsse; et le communiqua au 
P. Jean YtrvdiVià pour son édition partielle de 1661. Il passa de 
là dans la bibliothèque de Pierre-André de Marnais, docteur en 
àxoiiid abord ayocdXf ^/^/> conseiller au parlement de Grenoble^; 
c'est lui qui a dû inscrire cette note sur lef, /* ; 

M^ le Conseiller Leusse, a qui ce livre appartenoit, avoit de moi les 
antiquités de Nismes, par Poldo, in-fol. < et quelques autres Hures, que les 
héritiers ont vendu avec sa bibliothèque au lieu de me les rendre. 

// aura retenu le ms. en payement des livres non restitués. 
Marnais ne le garda pas cependant sous clef, en amateur 
égoïste. La préface de Baluze à son édition âTAgobard nous 
renseigne amplement sur P usage qu^en firent divers savants : 

.... Antonius Vion Herovallius ... mecum communicavit schedam 
quamdam, in qua continebatur elenchus nonnullarum lucubrationum quo- 
rumdam veterum scriptorum, quae nondum editae fuerant, et exstare dice- 
hantur pênes.. Petrum Franciscum Chiffletium, presb. e soc. Jesu, qui nunc 
Divione commoratur. Et erat scriptus elenchus manu Chifïlecii. Tum ego 
... epistolam ad eum scripsi, eumque rogavi ut exemplum Agobardics 
lucubrationis ad me mitteret, ut cum cseteris.. Operibus edi posset. 
Fecit lubens, ac statim misit. Intérim ea de re scripsi ad ... Franciscum 
Solleiselum Clapierium, patricium Lugdunensem^, qui nuper e vitaexcessit 
apud Lugdunum. Is ergo cum intellexisset veterem codicemundeChifRetius 



1. Em. PiLOT DE Thorey, Abbaye de N.-D. de Bonnevaux, iSjSj 

p. 22-3. 

2. Ses lettres de nomination sont du 8 Juin 16 38; il ne fut reçu que 
le 2 1 mai 1640 (Pilot-Dethorey, Invent. -sommaire des archives départ, 
de risère, j868, t, 11^ p. loy) et mourut en i655 (Rivoire de la Bâtie, 
Arm. de Dauph., 1867, p, 35o^), 

3. Nommé le 3 1 déc. 1 641, il fut reçu le i" /évr, 1642 (Pilot, ouvr, 
cité, p. 33; Rivoire de la Bâtie, ouvr. cité y p. 383^)- 

4. Poldo d'Albenas (Jean), Discours historial de l'antique cité de 
Nisme en la Gaule Narbonoise; Lyon, G. Rouille, i56o,foL 

5. François de Solley sel y sieur du Clapier , conseiller au présidial de 
Lyon, echevin en i63g (Colonia, Hist. litt. de Lyon, 1730, t. Il, p. g7 1 
Breghot du Lut et Pericaud, Biog. Lyonnoise. j83(),p. 282). 
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hune librum descripserat, exstare in biblîotheca Pétri Marnssii, senatoris 
Gratianopolitani canonicique Viennensis, viri ••• divinihumanîque juris... 
calleatissimi, eum ad se deferri curavit Lugdunum, et hinc Lutetiam ad me 

statim ... transmisit Delatus est ad me liber Marnaesii, is ipse nimirum 

quem Chiffletius viderat. Nam in eo scriptum erat librum fuisse ex biblio- 
theca monasterii Bonevallensis in diœcesi Viennensi..*. Contuli etiam ... 
epistolas Aviti episcopi Viennensis cum editione Sirmondi, meliori fortean 
luce aliquando donandas. Et non ita multo post remissus est liber ad Cla- 
pierium, domino suo bona fide reddendus*. 

Le volume mit bien des lustres à retrouver son maître ^ comme 
enfuit foi cette autre note (f* i^) : 

Tandem post multos annos, cum recuperandi spes jam nulla superesset, 
kal. martiiann. MDCLXXXV restitutus, quodfaustum, felix fortunatumque 
fîet. Monacho praeterea nunquam confideris. 

Dans l'intervalle Marnais était mort, le 2Ç nov. i66g^ et 
Baluze s'était borné à reproduire plus correctement, en 1671, 
les quatre lettres éditées par Ferrand. — Pour finir f histoire de 
notre ms., au XVI 11^ s. il appartenait au doyen de St-Maurice 
de Vienne, Claude Didier ^ ; ce dernier paraît ravoir laissé à sa 
mort (j févr. 1744) au chanoine Pierre de Trivio, lequel a fait 
acte de propriétaire au-dessus de la signature de Leusse : Pétri de 
Trivio E(cclesiaB) Vien(nensis) can(onici) ex libris en 203 feuil- 
lets \ Un timbre noir (f^ i^) indique le possesseur actuel : biblio- 

THÈQUE DE LA VILLE DE LYON. 

XXX. Munich, Biblioth. royale, lat. no33o (anc. Elector. 
Bavar.), parch., in-4**, XPs. — F'^ 1-59, Alcimi Auiti, Viennensis 
episcopi, libri (carmina) VI. Plusieurs gloses, dont quelques-unes 
en allemand^. 

XXXI. Munich, Bibl. roy., lat. n« 493 (anc. H. Schedel, 
Elect. Bavar.), parch., in-4°, XII® s. — ¥^ 1-59, Alcimi Aviti, 



1. S. Agobardi opéra..., ex edit. et c. notis Steph. Baluzii; Paris. 
j666, I. ly prœf.^PtLiTol latina, t. CIV,c. 11-2, cf. c. 67, n, a. 

2. C. Gharvet, Supplément à l'Histoire de Téglise de Vienne, j 76g 
(1868), p. 7-8. 

3. Sa signature est encore sur la 2^ garde : De Trivio. 

4. Catalogus codd. latin, biblioth, regiae Monacensis, 1868^ /. /, 
pars I, p. 60; Peiper, p. Ixxiij, 
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Viennensis episcopi, c^rminum libri VI. Copié sur le précédent. 
En tête ces quatre distyqties^ ajoutés au XV^ s. : 

Alcimus in lucem nunc prodeo sidère dextro : 

Conditus en latui saecula dena quidem. 
Quœ nam sit cecini mundi melioris origo 

Et quo flagitio primus Adam cecidit'; 
Justa Dei Patris quas sit sententia lata, 

Dextera cur Christi diluvium peperit, 
Transitas et pelagi Rubri narratur abunde 
Atque placens summo candlda virginîtas\ 

XXXII. Munich, Bibl. roy., lat. n** 756 (a?ic. Victor. 49, 
Elect. Bavar.), pap., fol., copié par Pietro Crinito en 1500. — 
F» 182-4. Excerptaexcod. antiquissimo. Alchymi Aviti poetae : 
transcription des w. ^ÔQ-ôôô du VI^ livre qui manquent au ms, 
de Florence^, 

XXXIII. Munich, Bibl. roy., lat. n° 4652 (anc. Benedic- 
tobur. 152), parch., in-8^ XI/XII* s. — F^ 1-28, (Alcimi Aviti) 
Poematum libri I-III jusqu'au v, 406^, 

XXXIV. Munich, Bibl. roy., lat. n» 1^20 (anc, S. Emmer. 
Ratisbon. E. 43), parch., gr. 111-4°, XI/XU® s. — F° 162, 
Alcimi Aviti poematum de Mosaicae historiae gestis libri V. — 
F® 193^-9, Ejusdem poematum liber vi de consolatoria laude 
castitatis^ 

XXXV. Munich, Bibl. roy., n® 19450 fa//c. Tegerns. 1450), 
parch., in-8°, X^'s., 109 ff. — Liber (Libri VI) Alcimi Vien- 
nensis. Après le f^ 8 manque du v. 218 du 7*^ liv. au v. 120 
du 2^. Quelques gloses allemandes, surtout au f" 25^, 

XXXVL Munich, Bibl. roy., lat. 23480 (anc. ZZ. 480), 
parch., in-8°, XII* s., 63 ff. — Alcimi Auiti poematum libri 
I, 274-V, 552; VI, 177-6617. 

1 . Ms, cecinit. 

2. Catal. ciV., p, 102-3 ; Peiper, ibid, 

3. Catal. CI/., p, 144-5. 

4. DocEN, ians Aretin, Beitrage, 7X, j-j35' ; Grosse (Emil), Pro- 
gramma gymnasii Regiomont., 1868; Canal, cit., 1871 y t. I, pars u, p. 188; 
Peiper, p, Ixxiv. 

5. Catal. cit., j8y6^t. 11^ pars 11, p, 170; Peiper, p. Ixxiij-iv. 

6. Catal. cit,y 1878, t, 11^ pars m, p. 246. 

7. Catal. CI*;., i88iy t. Il, pars iv, p. jJ. 
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XXXVII. Munich, Bibl. roy., lat. 24515 (anc. ZZ. 15 15)^ 
pap., m-4*', XVI® s. — F** 40-86, Alcimi Aviti libri VI, avec 
la préface de redit ion pr inceps de]. Ad. Mulingus ' . 

XXXVIII. * Naudé (Gabriel). Dans le catalogue des mss. 
de sa bibliothèque, publié P année même de sa mort (i6^j) par le 
P. hx^BK, figuraient sous le n® 26 les six livres de Poésies y avec 
les trois vers additionnels, édités alors pour la première fois^ ; 
c'était un ms. italien du XIV® s. 

XXXIX. * OviEDO, cathédr. Le ms. R II, 18 de la bibl. 
roy.de San Lorenzo à F Escurial contient un Inventarium libroruni 
adnotatuTTi , Deo annuente, sub era DCCCCXX (a. 882 deJ-C), 
dans lequel est mentionné (f^ çj^) : 

3i. Alchimi sepiscopi libros vi. corpore uno\ 

XL. * Paris, Chartreux. C'est dans leur bibliothèque que 
SrRMOND aurait trouvé le ms. (du XI V^ ou XV"^ s.) qui lui servit à 
donner une édition pr inceps des Lettres: quae tamen, dit le P. 
Ferrand, in nostri Sirmondi manus e Parisiensi chartusia 
tandem aliquando venerunt; c'est le seul témoignage qu^ on ait à 
cet égard^. En 16 j8 Aubert Lemire écrivait à Anvers : Aviti 
Epistolae exstant manuscriptae Parisiis apud Sirmondum,ex qui- 
busnonnullastom. IConciliorum Galliae publicavit^ (en 162c). 

XLI. * Paris, coll. de Clermont. Le catalogue imprimé en 
1764 décrit ainsi le /^" 

CD I.XXXV. Codex chartaceusin-4»minori, (foliorum 77.) saeculo XVI». 
scriptus. Ibi continentur, 

I». Aviti episcopi ViennensisEpistolce. 

2<>. Salviani Epistola ad Salonium episcopum; ejusdem Salviani Libri 
quatuor ad Ecclesiam catholicam. 

3®. Peregrini Tractatus pro fidei catholicae aniiquitate. 



1. Catal. Cl/., p. i2j. 

2. Nova biblioth. mss. libror., /?. 226. 

3. Morales (Ambr. de), Viage ... para reconoscer ... libros mss., 
Madrid^ ij65, p. g3; Cahier et Tailhan, Nouv. mélang. d'archéol., 
Biblioth., ïS'jy^ p. 3oi ; P. Ewald, Reise nach Spanien, dans le Neues 
Archiv, i88j^ t. VI, p. 2yg; Becker, op. cit., p. 60. 

4. A. de Lagrevol, Not. sur s* Avit, p. i t-2. 

5. Fabricius, Biblioth, eccles., '7^8, pars h, p. 55. 
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40. Fulgentii episcopi Libri duo de Remissione peccatorum. 
50. Philastrii episcopi Libri de Heeresibus '. 

// est à croire que ce ms. est différent de celui dont 
SiRMOND s* est servi. 

XLII. Paris, Biblioth. nation., lat. n** 1920, parch., fol., 
XIV* s. — po 232'', Epistola v. 

XLIII. Paris, Bibl. nat., lat. n« 8321, parch., XV* s. — 
50 Alcimi Aviti, Viennensis episcopi, carmina V. 

XLIV. Paris, Bibl. nat., lat. n^ 8913 (anc, de Thou, 
suppl. lat. 668), papyrus, 254x280/260 mill., VI* s., 15 ff. . 
cursive mérovingienne. — Fragments d'un recueil des homélies 
et des lettres de s^ Avit, 

Je ne veux omettre, écrivait Guill. Paradin en i5y3y qu'en Téglise de 
Sainct Jean [à Lyon] se trouvent certains livres fort anciens, escrîts en 
escorce d*arbre, dont Tun est lisable et contient un commentaire sur les 
Psalmes ; l'autre qui n'est relié, ains lacéré et imperfait, est escriten carac- 
tères antiques et qui bonnement ne se peuvent lire, combien que la lettre 
soit belle et nette, et semble à plusieurs qui ne sont stilez à tels caractères, 
que ce soit lettre grecque, mais véritablement ce sont lettres latines*, dont 
la forme est dissemblable aux nostres, pour la diversité des caractères, qui 
fait que, quelque bon esprit que ce soit, il luy seroit mal aisé d*en lire 
une page en huict jours. A la vérité, ce sont des œuvres d'Avitus, arche- 
vesque de Vienne, qui fiorissoit Tan cinq cens et vingt. Car il y a une homélie 
de la conversion de Lenteildis, sœur germaine du roy Clovis, laquelle fut 
lors convertie de l'hérésie Arrienne à la vraye et catholique chrestienne. Il 
y a plusieurs autres traictez, monstrans manifestement que ce sont des 
œuvres d*Alcimus Avitus, insigne théologien et excellent poète, lequel est 
nommé en l'un d'iceux livres, en une épistre, de laquelle le titre est tel : 
AviiusepiscopuspapceConstantinopolitano.il y a aussi une homélie pro- 
noncée quand un grand seigneur de I.yon, nommé Sigistricus, et sa sceur 
furent convertis de l'hérésie Arrienne. Aucuns ont estimé que ces livres sont 
de toille, les autres de joncs du Nil, parce qu'il semble qu'il y a des filanaens; 
il y en a qui ont opinion que ce sont petites pièces de bois, collées et rap- 
portées l'une à l'autre, car il y en a aucunes qui semblent se décoller, et ne 
peut on bonnement deviner ce que c'est. Tant il y a que c'est chose véné- 
rable et digne d'être conservée pour la révérence de l'antiquité'. 



î. Catal. mss. codd. collegii Claromont., p. 162-3. 

2. Cette similitude est signalée, entre autres, par M, V. Gardthausen, 
Griechische Palaeographie, i8yg,p^ 421, 

3. Mémoires de l'histoire de Lyon,/o/., p, io3. 
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La librairie de la cathédrale de Lyon semble avoir été 
dépossédée des papyrus de Sf Avit à la fin du XV I^ s. : ils furent 
même dépecés. Jacques- Auguste de Thou eii obtint (probablement 
dans son voyage lit ter. de 1582) une portion considérable, consis- 
tant en 14 feuillets et une trentaine de lambeaux ; un i^^ feuillet 
s est retroirvé de nos jours, comme on le verra plus loin; le reste, 
trente feuillets au moins, fut dispersé ou détruit. 

Dès arvant 1611 le P. Sirmond avait été admis à déchiffrer 
lepréciettx ms. du président de Thou ". Godefroy le vit peu après: 

Je trouve en mesme temps, dit-xl dans une note, qpe Genève fut brûlée 
par une incursion des François sur les Bourguignons, ce que j'apprends 
d'une homélie d'Avitus, archevêq^je de Vienne, qu'il prononça en la dédicace 
d'une église de Genève, et que )'ai descrîpte d'un manuscrit en escorce 
d'arbre de la bibliothèque de feu M. le président de Thou, mon cousin : 
Dicta in dedicatione basilicœ Geneva quant hostis incenderat ». 

Ces curieux débris étaient encore dans le même cabitiet 
lorsque Jérôme BiGi^oi^ en fit tme copie soignée ^. Ils ny étaient 
plus en 168 g, quand dom Ruina rt eut F occasion d'en parler 
dans ses Acta sincera^^. La bibliothèque du roi en avait hérité : 
cest là qu'ils furent examinés avec admiration en 1704 par 
Mabillon^ et en 1754 par D. Toustain e^ D. Tassin^. 

Aux quatorze feuillets primitifs s^ en est ajouté, enjanv. 1865, 
un 1^ découvert par un employé de la biblioth. nation, dans le 
ms. lat. 1185g. C^ ^^'f 9^^ contient les travaux du médecin 
Jacques Daleschamps, a été acheté à Lyon (1626) avant de faire 

1. Voir plus loin: Editions, 161 1. 

2. Etudes paléog. et histor. sur des papyrus du Vies., i866,p,20,n.i. 

3. Revisée par Eméric Bigot, elle entra avec la bibliothèque de Balu^çe 
dans celle du roi en 171g; elle occupe les ff. 68 à y 8 du vol. 297 Cann. 
incert., pa. 12, n° i) de Baluze à la Bibl. Nat. Elle porte ce titre : Aviti 
episcopi Viennensis Fragmenta hactenus non édita, manu illustr. v. Hiero- 
nymi Btgnonij ; eu jus sunt et conjecturas margini appositœ. Ex vetustissimis 
membranis in cortice scriptis quae fuerunt olim bibliothecae Thuanae. 

4. Has autem schedas quas in bibliotheca regia modo asservantur, 
vivente adhuc Avito, aut saltem paullo post ipsius obitum scriptas fuisse 
affirmant qui eas inspexerunt viri peritissimi (Veronce, lySi, p, 238^). 

3. De re diplomatica, SuppL p. 10 (éd. 3^, t. II, pars 11. p, 11), fac- 
sim. d'une partie du J* 10^. 

6. Nouveau traité de Diplomatique, t. III, p. 422 (... célèbre manus- 
crit de saint Avit, en papier d'Egypte ...), même fac. -sim. 
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partie des bibliothèques du chancelier Seguier et de St-Germain- 
des-Prés. L origine commune des i^ feuillets est incontestable^ 
Voici la coficordance des pages du nis, 8qij, de la copie de 
Bignon et de notre édition : 



I 


73* 




H. XXIP, XXIII' 


9 


78*, 


n" 


E. XVI, XVII 




jb» 


75* 




xviir 


lob» 


71*, 


78» 


VI\ VII 




3k» 


74^ 




XXP, XXII' 


1 1 


75b 




H. XVIII' 




4 


76* 




XIX' 


12 


.^ab 




XXVÏP (mieux 


XXP) 


5«* 


-j^^ 




XXVI, XXVII' 


i3 


73b 




xxiir 




6»» 


76*^ 


11"" 


xx% XX r 


14 


74* 




XXP (mieux XXVIPi 


7^ 


71b 




XXIII3, xxiv 


i5 


1 


1 


XIX% XX' 




8b* 


7iN 


72* 


XXIV. XXV 













5b E. XXXVIII 
5» XLVII, XI-VIII 



H. XXVIII 



XLV. Paris, Bibl. nat, lat. n" 8914 {anc. de Thou), 
parch. et papyrus, VI^s., 37 fragments ou bandes étroites ver- 
ticales, qui ont fait partie jadis du ms. précédent. Point de 
trace cT écriture sur les morceaux de parchemins, destinés peut-être 
uniquement par les anciens relieurs à donner plus de consistance 
aux cahiers de papyrus'^. Ceux-ci n offrent généralement que des 
syllabes et quelquefois de simples lettres, dont la lecture n'est 
pas toujours certaine et que nous avons négligées à regret pour 
ce motif. Voici la concordance du reste .* 

28 H. XXI V 33 

29b» XXIIP 3i 

XLVI. Paris, Bibl. nat., lat. n* 11328 [anc. Suppl. 
lat. 388), parch. , X/XI* s.^, 56 ff. , surcharges, variantes et gloses, 

I. Voir encore : Wailly (Nat. de), Elém. de pale'ogr., /. //, p, 2 88; 
Champollion-Figeac, Chartes et mss. sur papyrus, pi. 3 m et xvi (fac- 
sim, desp* 3 et g); Silvestre er Champollion, Paléogr. univers.. pL clxiv; 
Etudes (voir Edd. 1866), fac.-sim. des ff. 6, 4* (part.) et i5 (part.): 
Chevalier (voir Edd. 1867); Wattenbach (W.), Das Schriftwesen im 
Mittelalter, 187 ly p. 66 (187S, p. 80); Delisle (Léop.), Note sur le cata- 
logue général des mss. des biblioth. des départ., 1873^ p. 2g'-3o ; le même, 
Cabinet des mss., /. //, p. 3io, t. III, p. 222-3^ pi, xv.z (fac.-sim. duf* J*, 
part.); Paixographical society, pi. lxviii ; Peiper, pp. ix, xvij, xxxvif-L' 

2. Delisle (L.), Notée//.,;? Jo; Cabinet d. mss.. t. III, p. 223. 

3. Après avoir admis (p. 200) la date du IX^s. donnée par M. L. Delisle 
anvent.des mss.8823Mi5o3,f. 120), M. P eïper attribue ce ms. auXI/XIhs. 
(p. lix); il est à craindre que V examen qu'il en a fait n'ait pas été suffisant, car 
il déclare par erreur (p. 202) que l'inscription du prologue y fait totalement 
défaut . Interrogé sur le point en litige, M. Deprez, conservateur au départe- 
ment des manuscrits dç f^ ^ibliqthç^ue nationale^ a bien voulu nous répondre: 
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F* I*, Hic inserimus (p. 4, n. i ';)... Incipit prolpgvs Alchimi episcopi 
ad Apollinarivm episc. — F° 2* ... poetarum (p. 4, l, i3). Explicit prologus. 
Incipit liber primvs ... de initio mundi. Les trois premiers livres sont divisés 
en chapitres, dont nous indiquerons le i" vers\ Cap. i, 14; 11, 3o; m, 44; un, 
73; V, 114; VI, 144; VIII, 211 ; viiii, 299. — F° 8*, Explicit ... Incipit de 
originali peccato liber secvndvs. Cap. i, 1 ; 11, 35 ; m, 118 ; iiti, i36 ; v, 166; 
VI, i83 ; vu, 204 ; viiii, 262 ; x,4o6. — F» i5^ Explicit ... Incipit de sententia 
Dei liber tertivs. Cap. i, i; u, 27 ; lu, 66 ; iiu, 195. — F» 23*, Explicit ... In- 
cipit de dilvvio mvndi liber qvartvs. — F^ 35% Explicit ... Incipit de transitv 
maris rvbri liber V. — F® 48% Explicit ... Incipit prologvs libri ejvsdem*. 
— F<»48'', Incipit de virginitace lib. VI. — F® 56% le copiste s*est arrêté après 
le vers 480. Suit l'hymne : Jhesu, redemptor sasculi, Verbum Patris altissimi 
(voir Repert. hymnol.) 

XLVn. Paris, Bibl. nat., lat. n« 14758 ^^zw. St-Vict. 380), 
parch., in-4®, XIII® s., 96 ff. 

F° i*, Sedulius (jusqu*au v* j 72 du /F« liv.) — F* ig*», Arator, — F'» 35*, 
Prosperi epigrammata. — Juvencus. — F* 65*, Hilarius in Genesim. — 
Proba de eptalico. — F® 68, Cypriani Sodoma. — F*» 69*, Alcimi libri I-IIII. 
K"8o*, Dracontius de opère vi dierum. — F*» 83% Liber Geneseos mctricus 
Cypriani. — F^ 85, [Hildebertus], Liber sacramentorum super canonem 
missae.— F» 91% Quatuor libri Regum metrificati. 

XLVIII. * Reichen.au. Isti libri ... scripti sunt in cœnobio 
Sindleotes-Awa postquam Erlebaldo abbati fuit hoc monasterium 
commendatum (823-38) : 

Je serais assez porté à croire que le ms. latin 11 328 a été écrit hors de France, 
peut-être en Angleterre, ce qui semble indiqué par Taspect général de récri- 
ture, et je le placerais, à cause de cela, au commencement du Xie siècle, 
malgré l'apparence de l'écriture qui, dans notre pays, serait du IX/X» siècle, 
l'Angleterre ayant toujours retardé d'un bon siècle sur nous, au point de 
vue paléographique. 

1. Iljra également des variantes et des gloses insérées en interligne et 
en marge. Pour ce chapitre : v. 62, et sur ac; 1 14, Postquam corpus exa- 
nime ... men creatum jacuit ...; 119, ex sur toto; 120, swrpurpura, id est 
sanguineus color; 121, postquam sur ubi; 12 5, sur levem (sic) p. f., lenem 
mansurum spiritum ; 126, homo oirr^illeet rec; 137, oboedire sur parère; 
149, in avant jecit; i54, Deus avant tum ; i55, sinistro sur laevo; i63, per 
5Mr culpas; 164, sur delixit m. lictor, in lignos ferrum mactator; 166, limpha 
sur Qua; 168-9, Q^ia sîcut Adam in conjugium juncta est femina,ex latere 
cjus sumpta^ sic et Eccle.sia copulata Xpisto et sanguine ejus lateris ... ata; 
172, inquit sur Vivite; 175, progeniem 5wr quam ; 180, temporibus 5ttrcun- 
ctis; 196, illic sur Hic; 197, sol sur albenti; 198, gemibi avant His ; 201, 
fulgente sur nitente ; 239, illic sur hic. 

2. P. ^j, /. 7, estimare en interligne sur metiri ; v. 3, humili stilo 
5wr levi calamo; 7, insirumentum sur scelis; 8, sanctis sur castis; Gj, vir- 
tutum sur vario ditat; jG, de sur caelo ; 81, exempla abundant sur Vestigia 
ferv. ; 84, styrps sur stemma ; 94, imitaris sur refers. 



Ixij INTRODUCTION 

29 Alchuini magistri quaestiones super Genesin et metrum Alcimi Âvîti 
episcopi vol. V. 

XLIX, Rome, Vatican, palat. n* 574, parch., in-4% IX* s., 
151 ff. — F** 86*, Auitus episc. Victori episc. de basilicis haere- 
ticorum non recipiendis (epist. vi)*. 

L. Rome, Vatican, palat. n" 4961 (anc. S. Crue. Avell., 
Sirleto), parch., fol., X/XI«s. 109 ff. — F*» y& et 78', Aviti et 
Hormisdae epist. xxxn" et xxxiv^^ 

LI. Rome, Vatican, Regin. n* 2078 {anc. Petau, 1360, 653), 
parch., fol., IX/X*s., 150 ff. 

F*» I*, Theodulphi carmina. — F* 2"», Alcimus Aviius, de initio mundi. 
de originali peccato, de sententia Dei, de diluvio, de transitu maris Ruhri, 
de virginitate, avec le prologue et les trois vers additionnels. — F^ 58*, Aur. 
Prudentius, Certamen virtutum contra vitia. — F*» 70*, Ars Capri de 
ortografîa. — ¥** 74^ Ortograiia Agroeiii rethoris. — F** je,*», Versus Bele- 
sarii scolast.; — Virgilii ; — Aldhelmi. — F« 1 14, Citonis disticha. — 
F® 1I7^ Versus Hibernici exulis ; — Karoli imper. — F® 121, Epitaphia; — 
etc. — F* 149^ Eugenîi Tolet. carmina^ 

LI. Saint-Gall, Bibl. de l'abbaye, n" 197, parch., gr. in-4*, 
IX* s., 398 p. 

P. I, Dictys Cretensis. — P. 87, Epistolse Senecaî et Pauli. — P. 92, 
Carmina duo. — P. 94, Dares. — P. 124, Alcimi Aviti, Viennensis episcopi, 
libri numéro VI, de initio mundi, etc. y avec le prologue et les trois vers 
additionnels^, mais il manque les vers g6'40i du Vl^liv. — P. 281, Colum- 
banus. — P. 289, Thietholfus. — P. 3oo, Salomo. — P. 32i, Waldramus. 
— P. 33o, Juvencus. — P. 368, Sedulius*. 

LU. Saint-Gall, Bibl. deTabb., n°i98, parch., in-4% X® s., 
^5^ P- — P- 4» Libri Alcimi Aviti, Viennensis episcopi, 

1. Neugart, Episcop. Constant., rSoS.t. I, i,/?. 5^5/ Becker, p. ij. 

2. Ballerini, Disquis. de antiq. collect. canon., dans Patrol. latina, 
/. LVI, c. i49'5o ; Reifferscheid, BibL Patr. latin. liai., t. I, p. 24g; 
Biblioth. Aposi. Vatic, Codd. palat. lat. t. /, p. j85. 

3. MoNTFAUCON, p. j.?4*;Thiel, Epist. Roman, pontif., t. /, p. xxv-vj; 
Peiper, p. X. 

4. MoNTFAUCON, p. 44^ (cj. 53^, ôjb, i33à); Arevalo, dans Patr. 
lat., t. LIX, c. 628; Greith, Spicil. Vatic, p. 76; Reifferscheid, 0;?. ci/. 
t. /, p. 3ig'22 ; DuEMMLER (E.), dans Neues Archiv cité, t. /F, p, i42'5, 

5. Cf. Sitzungsber. Akad. Wissensch. Wien, 1868, t. LIX, p. 48. 

6. [Scherrer], Verzeichniss der Handschriften der Stiftsbibliothek 
von St. Gallen, i8j5yp. 72-4, 
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numéro VI. Copie complète du précèdent ^ . — P. 141, Colum- 
bani monosticha*. 

LUI. * St-Riquier. Dans la Descriptio de abbatia Sancti 
Richarii,^^//^ sur tordre de t empereur Louis en 8ji et conservée 
par le chroniqueur H.4RIULPHE, figurent parmi les livres : 

De fide sanctae Trinitatis, quaestiones Hilarii, Cypriani, Alcimi Aviti, 
Hieronymi, Augustini, super Pentateuchum in i vol. qui sunt libri duo \ 

LIV. * St-Thierry ou Mont-d'Or. Le Catalogus codicum 
mss.abbatiae S. Theodorici prope Remos, donné au public par 
MoNTFAUCON en 1739, mentionne^ : 

Avitus, Sermones in Rogationibus et in natali unius confessons, vide 
cod. io5. 

LV; * Salzbourg, monast. de St-Pierre. Le catalogue dressé 
par un ècolâtre (Isti sunt scolares libri istius ecclesie) du XI I^ s. 
a été publié par F. MoNE ^ d après levas. IX. 3 de cette abbaye : 

23. Expositio super Donatum et Alzimus in uno volumine. 

LVI. *TouL, monast. de St-Evre. Hi sunt libri inventi in 
armario Scî Apri temporibus abbatis Widonis. Ce catalogue, 
antérieur à 1084, se trouve à la suite de Paul Orose datis le 
ms. 10292 de la bibl. de Munich ^ : 

190. Alchimus de creatione mundi et visione Vuettîni et Homero vol. P. 

LVII. Vienne, Bibl.impér., lat. n** 261 (Rec. 2132), parch., 
in-4% (X^) XI® s., 75 ff. — Alcimus Avitus, episcopus Vien- 
nensis, Poematum libri sex, avec gloses allemandes^. 

1. (Testa ce ms, que se rapporte, d'après F. Weidmann (Gesch. d. 
Stiftsbibliotb. v.St. GaUen, 1 84 i,P- 3g2),Varticle suivant de V antique Brevia- 
rium librorum de coenobio Sancti Galli confessons Christi (cf. [Scherrer], 
ouvr. cité, p, 233^4) ' 386. Metrum Alcimi Avili episcopi, libri VII in vol. I 
(Becker, p. 52), 

2. [Scherrer], ouvr, cité,p. 74- — 3. ChroniconCentulense, lib. m, c. 3, 
dans d'AcHERY, Spicil., /. IV, p, 419 (éd, de La Barre, /. //, p. 3 10); Pair. 
lat.,/. CLXXIV, c. ï25g. — 4. Bibl. biblioth. mss. nova, /. //, p, 1234^, 

5. De palimpsestis, p. 24; « Anzeiger f. Bibliogr., i855, p. 204; 
Becrer, p. 233. 

6. F»» i43'6.CJ. Catal. codd. latin, biblioth. reg. Monac.,/. Hyi^p. i38. 

7. Nçuer literat. Anzeiger, 1807^ p. GS-jG; Becker, ;?. j52. 

8. Dehis^ Codd. mss. theolog. biblioth. palat. Vindobon., f. //, «« 365 ; 
Endlicher, Catal. codd. mss. philol. lat. bibl. palat. Vindob., i836, n^3gi; 
Hoffmann v, F., Alldeutsche Hss., 1841 yn'^387 ; Tabulae codd. mss. bibl. 
palat. Vindob., 1864, t. I, p, 3j. 
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LVIII. Vienne, Bibl. imp., lat. 11*31 23 (Nov. 259), pap., fol., 
XV*s.,2i I ff. — F*i64*,Alcimus Avitus,deVirgilio'. Publié par 
H. Meyer, Anthologia vett. latin. epigram. et poem., /<?J5, 25J, 

LIX. Vienne, Bibl. imp., lat. 11*3279 (Univ. 636; anc. Joh. 
Cuspinian), pap., in-8% XIV* s., 149 ff. 

F* I*, Arator, Acta apostolorum, etc, — F° 72*, Alcimus Ecdicius Avitus, 
Carmen de initio mundi, les cinq livres, — F*i3i*, Idem, Liber vi de con- 
solatoria laude castitatîs,avec le prologue en prose; les trois vers additionnels 
sont d'une autre main. — F*» 148*, Cypriani \[) Carmen de ligno crucis'. 

LX. Vitry-le-François, Bibl. de la ville, n** 2 (anc. abb. 
de Trois- Fontaines), vélin, 41 X30 cent., XII* s. fin, 118 ff. à 2 
col., minusc, goêh, de transition, titres en rouge, grandes capi- 
tulaires peu ornées, petites initiales en coiUeur. Auf" 118^ ; Liber 
Sancte Marie de Tribus Fontibus. 

i« Fin d'opuscule relatif à 5* Nicolas, 

2° Rubrique au /*» i*» ; In hoc volumine continentur sencentie ex epi- 
stolis beati Pauli ab undecim auctoribus exposite atque ex opusculis 
eorum in ordineni digeste. Auctores hi sunt : primus, Ambrosius Mediola- 
nensis episcopus ; secundus, Patianus episcopus; tertius, Theophilus epi- 
scopus Alexandrinus ; quartus, sanctus G(regorius) Nazanzenus episcopus ; 
(quintus,) Ephrem diaconus ; (seztus,) Léo papa; (septimus,) Fulgentius 
episcopus; (octavus,) Paulinus episcopus; (nonus,) Avitus episcopus; 
(decimus,) Cyprianus episcopus ; (undecimus,) Ylarius episcopus. Une table 
analytique précède chaque commentaire^. 

LXI. * Weihenstephan, monast. bavarois. La Notici.i 
librorum catholicorum ecclesiae S. Stephani, inscrite au f i^ç 
du ms. 21 de cette abbaye (auj. n* 21521 de Munich), men- 
tionne brièvement: — 53. Alcimus*. 

LXII. * Wessobrunn, monast. bavarois. La courte nomen- 
clature qui se trouve en tête du ms. 59 de cette abbaye (auj\ 
n" 22059 de Munich), indique : — 79. Alcimus ^ 

LXIII. ZwiCKAU, Bibl. de la ville, n* lxvi. — Aviti opéra : 
copie par 'Dwu^. 

I. Tabulae cit., 1868, t. II, p. 207, — 2. Tabulas ciV., /. //, p. 24f). 

3. HÉRELLE, Catal. des mss. de la bibl. de Viiry-le-François, 18'^j, 
p, 1-2, — 4. PEZ,Thes. anecd., iy2T^t, /, p, xxiv (édit. déject.); Ziegel- 
BAUER, Hist. rei liter. ord. S' Bened., /. ly p. 54i ; Schmeller, dans 
Serapeum, j 84 ', t, II^p, 248; BeckeRj p, ij4' — 5. Schmeller, dans 
Serapeum, i84ïyt, II^p. 252 ; Bkgker,;?. 229. — G. Pe <tz, Archiv, 1843, 
t. VIII, p, 708, 
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I. Alcimi Aviti episcopi poetae christianissimi libri VI. de 
origine mundi, de originali peccatOi de sententia Dei, de diluvio 
mundij de transita maris rubri, de virginitate. — (Argentorati, 
per Jo. Griininger, 1507). — Pei. m-S^; ntarqtie de y. Grii- 
ninger sur le titre. 

Edition princeps^ publiée par Joannes Adelphus Mùlingus 
sur une copie 7ns. que lui avait remise son maître le Bolonais 
Philippus Beroaldus et dédiée à l'archevêque de Trêves Jacques 
(de Bade), ancien élève de Beroaldo. A la fin se lit un épilogue de 
Féditeur ad Georgium Holensteiner et Hieron. Grewiler : ex 
Treuiri kalend. Novembris'. 

II. A Lcimi Auiti Viennensis | Episcopi Poète Christilanîs- 
./jL similibri.VI.abJoanne | Murmellio Nuremundensi 

|recogrniti et emendati. 

De origine mundi | De originali peccato | De sententia dei 
|De diluvio mundi | De transita maris rabri | De virginitate. 

Joannis Murmellii Tetrastichon. 

Inter gentiles epîco modulamine vates 

Meonides palmam Vergiliusque tenent 
Heroico vetemm cultortim carminé christi 

Judice me nemo praestat Auite tîbi. 



I. Brunet, Manuel, /. ly c. 58g. — L'Hist. litt. de la France mentionne 
ensuite (t, III^p- 140) une édition conforme de Paris, iSoS, dont on ne signale 
aucun exemplaire. 
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v^ : Ringmannus Philesii/s lectori (ao vers). 
Joannes Adelphus Mu | lingus Argentinensis (8 vers), 
r^: Anteloquium* Ad rêver, electorem d. Jacobum archiepiscopum 
Trevirensem... (extrait de Trithème), 

A la fin : % Christiane théologie professores lectori salutem. 

Impressum Colonie] per Martinu;« de Wer= | dena prope 
àomyim Con{\l\^X.^is (sic) in vico Burgew | fi (sic) : (vel : die 
Burgestraes) commorantem | Anno Domini M. CCCCC. IX. 
feria secunda post | festum sancti Mathie Apostoli. (23 février 
i^io n. st,) — Au-dessous la marque de {imprimeur '. 

Pet. in-4®, signatures Pi.-Q^ en toui 66 feuillets . 

Ces deux éditions^dit /'Hist. litt. de la France, « ont été faites 
sur les manuscrits, y sont conformes^ mais point différentes entre 
elles. .^ » 

IIL ALCIMI AVITI VIENNENSIS EPI | SCOPI 
POETAE CHRISTIANISSIMI | LIBRI SEX. | De origine 
mundi | De originali peccato. | De sententia dei | De diluuio 
mundi | De transltu maris Rubri. | De virginitate. — Au- 
dessous la marque de l'imprimeur Parisien ^osse Bade (preluw 

ASCENSIANU;^/;^ 

Au V: RINGMANNUS;PHILESIUS | LECTORI 

Alcimus antistes (cui dant quoqi/e nomeit Auito 

Exornans sedem Galla Vienna tuam : 
Scribit de prima nascentis origine mundi : 

Et de quara tollunt sacra lauacra luem. 
Lataqutf commoti sequitur sententia patris 

Et priscus fudit quas Cataclismus aquas. 
Transraissâe subeunt Erithraei gurgitis vndae 

Postremum est sacrae virginitatis opus. 
Talia diuinus terso vir carminé promit 

Corda Medusaei plena liquoris habens 
Sunt certe Ausonium redolencia metra leporem : 

Gallica quse dulci voce thalia canit. 
Hactenus aeterna sed digna poemata cedro 

Nemo habuitjpressis multiplicata notis: 
Quae bona grunigeri nuitc calcographia coleitdi 

Milleno certa codice pressit ope. 

t. Bibl. Mazarine, A. 10587. Brunet, Le. 

2. Variante de Brunet, t. /, ce. 64y 814, et t. IVj c. .J02S^ 
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Si fueris talî lector pro munere gratus 

De^uinces voto pectora docta tuo. 
Et cernes toti sua pandere carmina mundo 

Qui metra vûlgandis dant aliéna typis. 

Pet. in-8«, signatures A-K, en tout yj feuillets. 
A K un : Conclusio 

Alcîmns (sic) hîec lubrico quae carmina versu 
Binis jam breuibus sed sena volumina pennis 
Conscripsi en cleris deno sub lumine solis. 
Ex aedibus Ascensianis ad. III. Idus | MAI AS. DDX. 
f/jmaiisio)'. 

IV. CHRISTIA' I NA ET DOCTA DIVI | ALCHIMI AVITI VIEN- 

NENSis ARCHi= | cpiscopi, & Claudij Marij Victoris | Oratoris 
Malsilie;7sis^ poêmata, aliaqr^^ | non pœnitenda. | Per loannem 
Gaigneium Parisi | num Theologuw è uetustiss. libra= | rijs in 
lucem asserta, | suoq//^ nitori restituta. | quo | rum catalo^ | 
gum proicima pa | gella indi | cabit. 

VaENEUNT LvGDVNI a vin I CENTIO PORTONARIO. CuiTÎ 

priuilegio Regio ad quadriennium. | 1536. 

V ; Index eorvm quae hoc libro continentur. 

Sign. a 2 : Francisco Galliarvtn régi christianissimo et invictissimo 
loannes Gagneius Parisinus Doctor Theologus,... 

... Divione agenti mihi et sacra religiosorum fratrum sodalitîa inspi- 
cienti..., indicavit homo consilii mei non ignarus, Panagius Hocedius, 
abbas Honecurtius, ... esse in antiquo cœnobio quod dÎTo Benigno sacrum 
est, vetustissimam librariam bonorum librorum, ut existimabat, refertis- 
simam. Adductus ego honiinis mei amantissimi hortatu et consilio, loci 
illius subpreefectum (ipsi priorem appellant) adeo fratrem Antonium a Medio 
Ponte, virum religiosum sane...et eruditum. Peto et impetro ... inspiciendse 
mihi'librarise copiam ut faciat, qu(^ egocomitante illo quum pervenissem, et 
ille per immodicum pulverem et sîtum ab evolvenda libraria dehortaretur, 
conjeci statim latitare possepreciosam aliquam in vili pulveredrachmam, nec 
vanus augur. Nam prasterquam quôd supra triginta pietatis et eruditionis 
plena illic volumina reperi nobis adhuc incognita, ofTendî poémata Divi 
Àlchimi Aviti Viennensis archiepiscopi, cujus statim ab initio sui gravitate 
et gratia carmen plaçait : est enim poêta gravis ac minime turgidus, addidit 



I. Bibl. Nat. de Paris, rés. Y. 1959 a; provenance indiquée au bas du 
iia/*. : Bibliothecas Augustinianse generalis collegii Parisiensis. Brunet, 
c. 5 go. 
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etiam autorîtatem argument! de quo tractât dignitas... Ego vero quum... in 
mandatis abs te habuissem praelo illum committendi, cogitavi apud me 
extare forsan apud Viennenses multo plura tanti viri opuscula (scripsit entm 
quamplurima) commodumque fore si simul ederentur. Igitur Petrum Pal- 
merium, ex insigni illa Robertetorum familia, Viennensem archîepiscopum, 
...Is primum atque compertam consilii mei rationem habuit, nihii prius 
duzit quam meam opéra sua diligentiam adjuvare, et suum in publicam 
utilitatem symbolum conferre. Summa igitur diligentia inspectis librariis 
omnibus, nihil è tanti viri lucubrationibus praeter cujusdam homiliae frag- 
menta reperimus, piae juxta et doctse mentis testimonium vehemens. 
Enimvero quum diu asservaret in scriniis, ac preciosissimae supellectilis 
loco haberet eruditae pietatis amator episcopus apostolicas très Romanorum 
pontificum ad episcopos Viennenses epistolas, in publicum mihi dédit pro- 
ponendas.., Nemo vero crediderit quam in restituendis illis (Avito et CL 
Mario Victore) laborandum mihi fuerit, codices nacto tum vetustate exesos, 
tum inerti et imperita exscriptorum ignavia depravatos, quos tandem plus 
mille locis restitutos ac quingentis pêne versibus immutatos... abire sini- 
mus... — Lugduni, anno i536, idibus Martiis. 

(a 8) : Divi Alchimi Aviti Viennensis archiepiscopi vica ex Gennadio, 
Adone, Trithemio et aliis. — ...Ferunt nonnulli extare longé plures tanti 
viri lucubrationes apud Pictavos et Januenses... . 

V» : Epitaphivm divi Achimi Auiti Viennensis archiepiscopi. 

P. I : DIVI ALCHI= | mi aviti viennent [ sis Archiepiscopi Liber pri- 
mus de | Initio mundi, & primorum | parentum creatione. Les six livres 
sont divisés en chapitres. 

Les vers /, 6 et ij donneront une idée des changements que 
s^est permis J. de Gagny' : 

Quod varii eveniunt humana in gente labores. 
Quodque etiam amisso dudum peccatur honore. 
Et proprias monstrans educto lumine formas. 

Le ms. dont il a fait usage appartenait à la famille de celui 
deSt-Gall^. 

P, iSq : HoMiLiA BEATi Alchi= | mi Auiti, Viennensis Archiepiscopi, de] 
prima festi Rogationum institu= | tione, habita ad populum | Viennensem. 
P. 164 : Christianse Romanorum pontificum epistol». 



1. On en trouve une critique sévère dans la lettre de Christ. Daumius, du 
/«' mars i653jà Thom. Reinesius (Th. Reinesii Epist. ad]Chr. Daumium, 
len», 1670, in-4», p. 1 10), 

2. Dans les interligties d'un exemplaire de notre Bibl. Nation. (C. 849, 
Invent. C. 3204) ont été relevées à la main les variantes du ms, de Laon; 
l'auteur de cette collation est indiqué en marge du i*^ f,: I. Cordesius^'/ean 
de Cordes) cum MS. contulit Avitum. Cf, Bibl. Teller., i6g3^ p, 35, 
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A i66 : loannes Gagneivs Paris. Doct. Theol. studioso lectori sal. 
P. i68 : Clavdii Marii Victoris Oratoris Massiliensis in suos super 
Genesin commentarios Praefatio ad Deum Optimum maximum. 

P. 258: Hendecassylabon Diuo Leufredo sacrum per loan. Gagneium... 

P. 259 : Finis. \ excvdebant Lvgdvni Melchior | et Gas- 
PAR Trechsel fratres I I 5 3 6. 

Sign. A : Index materiarvm scitv dignisimarvm in hoc libro conten- 
tarvm. 

A iiij : Erratorum Recognitio. 

\ïï-%^ y signatures di-t ^ A; 8 feuillets non chiffrés, 2^g pages 
et 4 feuillets non chiffrés '. 

V. D.Alchimi Auiti | Viennensis archiepi- | scopi, &Claudii 
Marii Victoris | Oratoris Massiliensis Poe- | mata, Aliaque luce 
di- 1 gnissima , quorum | index est pro- | xima pagina. Quae 
omnia è tenebris eruit lo. Gagneius | Parîsinus Theologus : 
cuiusetiam car- | men accessit de sacro Christi corporein Eucha- 
ristia. — Ex officina Pétri Drouart sub scuto Solari, in via quae 
estaddiuum lacobum, 1545. 

In-8®, 8 ff. non chiffrés, 259 p. et 4 ff. — Reproduction de 
T édition précédente ^ . 

VI. ALCIMUS AVI- 1 tus viennensis gal- [ liae epis- 
copvs I De origine m undi. | De peccatooriginali. | Desententia 
Dei. I De dilvvio. | De transitv maris rvbri. | Omnia heroico 
carminé elegantiss. | descripta, cum Commentariis | Menradi 
Moltheri Au- \ gustani. | Floruit autor sub Zenone et Anas- 
tasio] Impp. Anno Christi D. | Basileae, Anno | M. D. XLV.| 
mense | augusto. 

P, 2 : Reverendissimo et eidem illustrissimo principi ac domino, D. Mel- 
chioriZobell, Herbipol. praesuli, Orientalis Franciœ duci, Menradus Mol- 
therus Augustanus s. D.... Heilbronnas» Idib. ix feb. anno a lesu nato 
M.D.XLIIII (154S n. st.) 

P. 96 : Menradi Molt, Elegiacon. 

P, 97 : Commentarivs {prolixe). 

P. 367, extrait de Trithème, De scriptor. ecclesiast. 

1. BuuNET, /• c. Cjff. Ap. B[onnet], dans Bull, du Bibliophile de 
Techener, j855, sér. XII y pp. 343- g, 36 1 ; C&i. de la Cortina, /. VI, 
P'46gs. 

2. Bibl. de TArsenal, 4024 T. 
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Pet. in-8°, 367 pages\ 

VIL Poetarum veterum ecclesiasticorum Opéra Christiana,& 
operam reliquiae atque fragmenta... studio Georgii Fabricii. — 
Basileae, Joan. Oporin., 1564 m. martio, in-4'', c. 367-444, 
lib. i-vi. 

VIII. Joh. Jac. GRYNiEUS, Monumenta S. Patrum ortho- 
doxographa, Basileae, 1569, fol., t, VI, ^. 1777, hom. de festo 
Rogationum et prima ejus institutione. 

IX. Bibliotheca Sanctorum Patrum supra ducent.,... [per 
Margar. de La Bigne], Parisiis, 1575, fol., /. VII, poëmata et 
hom. de prima festi Rogationum institutione. 

X.Sacraebibliothecae Sanctorum Patrum... per Màrgarinum 
de La Bigne, éd. 2*, Parisiis, 1589, fol., /. VIII, c. 359-428, 
poem. i-vi. 

XL Divorum Patrum et Doctorum ecclesiae, qui oratione 
ligata scripserunt, paraphrases ... coUectae a M. Joachimo 
Zehnero, Lipsiae, 1602, poem. i-vi. 

XIL Corpus omnium veterum poetarum latinorum, Lugduni, 
1603, in-4^, lib. iv, p. 46Q'. 

XIII. DIVI I ALCIMI AVITI, | archiepiscopi | vien- 
NENSis, I OPvscvLA, | In compluribus GermaniaeBi- | bliothecis 
hactenus desiderata, & ad proba- | tissimorum exemplarium, 
cumprimis verô 1 ad vetustissimi codicis manuscripti | fidem, 
correctiùs édita | e recensione | M. lOACHIMI ZEHNERI, | 
Ecclesiae Christi, quae Schleu- | singae est, Pastoris ac 
Superin- | tendentis. | L1PSI.E, | Michaël Lantzenberger excu- 
debat. | Impensis ThoM/E Schureri, Bibliop. | Anno | 
M.DC. IIII. 

Sign. )( 2 : lUustrissimo principi ac domino, Dn. Wolfgango Wilhelmo, 
comiti palatino ad Rhenum, duci Bavariœ, comiti Veldentiano et Sponhei- 
mensi,&c. Domino suo clementissimo. — ...Alcimus Avitus, archiepiscopus 
Viennœ, Allobrogum civitate in Gallia Narbonensi, ante annos MGIIII. pié 
defunctus, Ejus scripta, cum superiore seculo primùm in lucem prodirent, 
ubique locorum tanto omnium applausu excipiebantur, ut intra biennium 
geminata editione opus esset: necdeerant,qui hune in scholasrecipiendumac 

I. Bibl. Nation, de Paris, Y. 1959 b: Bibl. de TArsenal, 4025 T; 
Grenoble, x5636. 



ÉDITIONS Ixxj 

juventuti publiée explicandum suaderent,quôd ex omnibus primitivae Ec- 
clesis doctoribus quâm proximè ad Maronis venam accessisse videretur. At- 
qui fervidisslmus ille Alcimi provehendi ardor,itabrevi temporis spaciodefla- 
gravit, ut ejus opuscula hodie in Bibliothecis omnium celeberrimis nuspiam 
compareant; alicubi etiam nudumpoët2enomen,uthactenusinauditum, plané 
ignoretur. Quod cum nostro hoc œvo indignum, atque à pietate alienum ani- 
madverterem : non committendum duxi, ut tam probats notas autor diutius 
intenebris delitesceret, sedquoad ejus fieri posset, dandam censui operam, 
ut quamprimùm prîstino suo nitori veluti postliminio restitutus, in apertam 
lucem rediret : pra&sertim cum mihi occasio non aspernanda divinitus ofifer- 
retur,ut omnes omnium temporum editiones intra paucos menses, quamyis 
non absque labore, hinc inde conquirere et singularum vestigia paulo 
accuratiùs persequi liceret {il énumère celles de i5o7, '^09, i536, 1546 et 
1362= 1564)... Hisce omnibus in unum locum coactis^ et sedula collatione 
veluti ad tnitinam appensis, accedebat codex manuscriptus, annis abhinc 
ducentis (ut multi è collegis et amicis nôrunt) in membrana vetustissima, 
pulcerrimo literarum ductu exaratus : cujus beneficio quàm plurima explevi 
et correxi, veruntamen ut lectiones discrepantes nuspiam dissimulârim, 
sed iis quoque fideliter assignatis, liberum judicium censori candido reli- 
querim, ut Notas ad finem cujusque libri adjectae, re ipsa testabuntur... 
Dabam SchleusingiC, anno salutis instaurât» MDC.IIII.xii.Cal. Septembris. 

)(4v*:In novam Alcimi editionem D/'S/i^i/es (fc? Andréas Mergiletus, 
Bahhasar Zehnerus, lohannes MUllerus, lacobus Rosefeldus, lohannes 
Wendelius, Henricus lunius. 

()(7««): Benigno lectori s. (erratula). 

( )( 8 ro) : Index locorum theologicorum, quos Alcimus Avitus tractât, 
vel quoquo modo attingit. 

P. I : De vetustissima nobilissimaque Avitorum familia, etc. 

P. 5 : Epitaphium, quod Alcimo Avito Viennes quondam positum fuit. 

P, 6: Doctissimorum virorum testimonia et judicia de Alcimo ejusque 
scriptis. 

P. i3 : Alcimi Aviti, Viennensis archiepiscopi^ liber primus. 

P. 23o: Homilia de festo Rogationum et prima ejusinstitutione. 

Pe/. in -8°, 8 feuillets non chiffrés, 238 pages y gravures. 

Il est à regretter que Zehner n* ait pas eu le courage cC in- 
troduire dans le texte les variantes et additions que luifournissaient 
les premières éditions et son mamiscrit du XIV^ siècle ; celui-ci 
est apparenté de très près au n° 197 de St-Gall, dont il n'était 
peut-être qiHune copie. 

XIV. Corpvs omnivm vetervm poetarvra latinorvm secvn- 
dvm seriem temporvm, 2* editio priore multo emendatior, 
Aureliae AUobr. M. DC. XI, in-4^, pars 11, p. 465-96, poem. 
i-vi, avec le 2^ prologue. 
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XV. Magni Felicis Ennodii^episcopi Ticînensis, Operajac. 
SiRMONDUS... in ordinem digesta multisque locis aucta emenda- 
vit ac notîs illustra vit, Parisiis, i6ii, in-8% noi. p. 67. 

Doctrina et pietate clarîssimus, Alcimus Eodicius Avitus omnibus 
nominibus appellatur in sua ipsius epistola, qua poemata sua, quibus in 
codice S. Victoris praefîgitur, Apollinari fratri suo , Valentiae episcopo, 
dedicat his verbis : 

Domino sancto in Christo (p, 3-4]... lege prassumitur. 

Ex bac epistola docemur, homilias etiam ab Avito éditas fuisse. Et 
quidem sola una restât de Rogationibus a Mamerto ejus prasdecessore ins- 
titutis. Sed pluscularum fragmenta in antiquissimi libri reliquiis v. i. Jac. 
Augusti Thuani, amplissimi senatus prœsidis, vidimus : unam in conver- 
sione dictam domini Segisrici Lugduni, postridie quam soror ipsius ex 
Ariana haerese est recepta ; alteram in basilica sanctorum Agaunensium^ 
in innovatione monasterii ipsius ; tertiam in restauratione baptisterii in 
civitate sua Vienna ; quartam in basilica S. Pétri, quam sanctus episcopus 
Tarantasiae condidit; quintam in dedicatione basilicas Genevse, quam hostes 
incenderant ; et alias quae vel inscriptionibus ipsis nimium quantum sui 
desiderium excitant, reliquorumque beati Aviti operum quas recensent 
Isidorus et Ado Viennensis\ 

XVI. Chorvs poetarvm classicorvm, Lugduni, M. DCXVI, 
in-4°, pars II, p. 389-438. 

XVII. Laur. Surius, Vitae sanctorum, Colonise. 1618, fol., 
mail p. 139-41, homeliade Rogationibus sive Litaniis. 

XVIII. Magna Bibliotheca veterum Patrum, op. et st. doc- 
tiss. in universitate Colon. Agripp. theologorum, Coloniae 
Agripp. 1618, fol., /. Vlj^ar^/^ ^. 395-418, poem. lib. vi*. 

XIX. Corpus omnium veterum poetarum latinorum, a 
P[etro] B[ROSSiEo], 3* éd., Aureliae Allobrog. (Genève), 1627, 
in-4<», p. 1716-46. 

XX. S. AVITI I ARCHiEPiscopi I VIENNENSIS | opéra) 
Edita nunc primùm, vel instaurata, cura | & studio Iacobi 
SiRMONDi|SocietatislESvPresbyteri. | (MarquedeS.Cramoisy)] 
Parisiis, Apud Sebastianvm Cramoisy, | Architypographum 



I. Cette édition avait été précédée de celle de Paris, 1609, fol.; elle a 
été suivie d'une autre ^ également de Paris, 1624, fol. 

2. Patr. lat., /. LXIII, c. 233-5. Cette note est reproduite en scolie 
par Aubert Le Mire dans son édition de Sigebert (Testim. xzxi) • 
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Regîum, via | lacobaeâ, sub Ciconiis. | M. DC. XLIII. | 

CVM PRIVILEGIO REGIS. 

Sign. à ij: Ludovico XIIII. régi christianissîmo.*- Sanctus... 
â iiij : Lectori. — Epistolarum Aviti, quas tibi, Lector, jam tôt annos 
debebamus, verendum erat ne sera nunc apud te vel consumpta sit gratia, 
nisi mors istius viderem fructum nobis aliquem extîtisse • Quippe qui 
emendatius illarum exemplar, sicunde affulgeret, dum qusrimus, in.Flori 
Diaconi volumen apud Cartusiam incidimus» cujus beneficio Aviti Opuscu- 
lorum septemdecim non titulos modo et nomina, majorem partem ignota 
didicimus, sed plurima etiam et illustria fragmenta ornaroento editioni 
futura consecuti sumus. Fecit Epistolarum utilitas etelegantia, ut tœdium, 
quod in vitiosi codicis emendatione devorandum fuit, alacriùs perferre- 
mus: ac librorum etiam quinque partitionem, quam promittebat, amplexuri 
eramus, si integram prsestitisset. Verum tanta inerat perturbatio, ut satius 
nunc quidem visum sit, omisso librorum discrimine, epistolas tibi omnes 
uno textu continuas reprsesentari... In Fragmentis sanè nullus noster labor 
fuit. Flori enim exemplar probum et castigatum sequuti sumus. In Poêmatis 
autem quid prœstitum sit intelligent qui editionem banc confèrent cum 
Gagneiana, cujus auctor, vir alioqui doctus ac disertus, praeter alia quae 
passim pro arbitrio mutavit, quingentos pêne versus de suis intrusit pro 
Avitianis. Nobis verô curse fuit, ad amussim fidemque veterum exempla-* 
rium universa sic exigere, ut rejectis subditîtiis, legitimisque restitutis, 
purum tibi et sincerum Avitum, nasvulis quibusdam, quos stas illa ferebat, 
neglectis exhiberemus.... 

(â V v*>) : Vetervm scriptorvm de s. Avito testimonia. 
(â vij) : Epitaphium B. Aviti Episcopi Viennensis. 
(â viij) : Index eorum quae in hoc volumine continentur. 
P. I : Alcimi Ecdicii Aviti, episcopi Viennensis, epistolœ (98). 
P. i5o: Alcimi Aviti, e. V., homilia de Rogationibus.... 
P. 157: Lectori. — Praeter homiliam superiorem et alteram in con- 
versione Sigismundi régis habitam, cujus meminit Agobardus, restant in 
vetustissimis schedis Thuanae Bibliothecae tituli aliarum octo, cum primis 
cujusque verbis, in hune modum. 

P. i58: Homiliarum octo tituli et initia. 

P. iSq: Fragmenta earumdem Aviti Homiliarum ex schedis iisdem (7). 
P. a 16: (Gregorii Turonensis et) f . i65 (Agobardi excerpta). 
P. 167 : Lectori. —Alia post haec diversorum Aviti operum plurima et 
illustria fragmenta suppeditavit nobis ex Cartusiae Majoris bîbliotheca, 
codex Flori diaconi ecclesiae Lugdunensis, in quo B. Pauli Epistolas ex 
veterum aliquot Patrum scriptis exponere aggressus, post Cypriani, Hilarii, 
Fulgentii aliorumque sententias, quas singillatim ordine describit, Aviti 
quoque operum, eorum duntaxat qui Pauli locum aliquem tractant, seg- 
menta ultimo tandem loco digerit in hune modum. 

Sententiae ex Epistohs B. Pauli Apostoli..., a sancto et illustrissimo 
doctore Ecclesiae Avito Episcopo Viennensi expositae, atque ex ejus Opus- 
culis in ordinem digestae. 
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P. 2\o: Ex veteri Codice. 

Ex dictis Patrum diversis Catholiconim 
Hœc Lugdunensis Florus colligit in unum. 

P. 2i3 : Alcimi Ecdicii Aviti, episcopi Vienncusis, Poematum de Mo- 
saicse historise gestis libri V. 

P. 296 : Alcimi Aviti, e. V., Poematum liber VI, 

P. 317: Alcimi Aviti Viennensium archiepiscopi | v. c. et inl. liber vi. 
explicit, ad | Fvscinam virginem sororem | suam Deo sacratam. 

F»: Index. 

P. I : lacobi Sirmondi, Soc. lesu presb., Notas ad Avitum* 

P. 60 : Homilise viii. — Confîisae adeo et intercisse sunt scheds anti- 
quissimce in cortice exaratse, unde hœc fragmenta collegimus, ut quse cuî 
Homitiarum titulo deberentur, difficile fuerit colligere, si sextum excipias, 
quod exordium est Homilias vu. dictœ in Basilica sanctorum Agaunensium. 

Codex Flori diaconi. — Magnas huic codici gratias debemus, cujus 
beneficio tôt Aviti librorum reliquise ad nos pervenerunt. Hsc porro Flori 
Magistri, sic enim appellatus est, expositio in Epistolas S. Pauli ex 
decem omnino Patribus delibataest,Cypriano,Hilario, Ambrosio, Pacîano, 
Hieronymo, Ephrem diacono, Paulino, Leone papa, Fulgentio et Avito. 
Post hune librum, sequitur in eodem codice Cartusiœ liber ii. Flori ejus- 
dem, de Missa et de aliis quibusdam ecclesiasticis institutionibus. In alio 
vero ejusdem bibliothecs volumine, operibus Irensei prcefixa est Flori 
prsefatio, cum epistola Agobardi. Ejusdem prœterea Flori est Liber adversus 
Joannem Scotum^ qui Ecclesiae Lugdunensis nomine est editus, et Sermo 
de praedestinatione, quem integrum récitât Hincmarus in prsefatione pos- 
terions Operis contra Gothescalcum. De Floro denique, ne cetera perse- 
quar, Walafridi Strabi extant versus ad Agobardum eundem episcopum 
Lugdunensem, et inter Agobardi opuscula, Agobardi ipsius et Flori nomine 
inscripta epistola ad Bartoiomaeum episcopum. Erat enim diaconus Eccle- 
sise Lugdunensis et Agobardo, ut apparet, familiaris. 

P. 61 : Poematum libri V. — De his libris Avitus ipse ad Apollinarera 
Sidonii filium scribens, epist. xlv : Magnificentice vestrce^ inquit, lifteras 
vidi^ quibus scrihebatis placuisse vobis libellas quos de spiritalis historiœ ges- 
tis etiam lege poëmatis lusi. Titulus hic libris omnibus communis. Nam 
singuli peculiares suos habent. Pro spiritali autem historia, qus latius 
patet, Mosalcae nomen a nobis substitutum, nec Avitus opinor ipse impro- 
baret. Quse operis hujus primse fuerunt editiones, princeps videlicet omnium 
Argentoratensis anno mdvii, et quas altero ac tertio post anno Coloniae et 
Parisiis prodiêre, cum manuscriptis consentientes, nihil admodum inter se 
discrepant, nisi quantum variare diversa soient exemplaria. At longe 
dissimilis quae has anno mdxxxvi. secuta est, Lugdunensis Joannis Gagneii. 
Innumeris quippe locis, ut prsefati sumus, depravata, et quingentis prope 
versibus, inaudito, ac nisi auctor ipse proderet, incredibili facinore inter- 
polata. Quse et in ceteras deinceps editiones passim recepta, sic eas înfecit» 
ut fucum pati necesse fuerit viros litteratos, et pro Aviti versibus Gagneia- 
nos haud raro légère et usurpare. Hoc igitur contagio ut liber sit Avitus in 
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postenim, suse illum origini genuinoque nitori reddere conati sumus, ope 
nîxi veterum aliquot exemplarium, cum quîbus hos libros religiose contu- 
limusy varias lectiones nullas aspernati, prster inutiles, aut quas aliorum 
codicum consensus refelleret. 

P. 62 : De aliis Aviti Poematis ejusdem argumenti, non editis.— Prœter 
hos quinque libros, et sextuin, qui adtexi solet, ad Fuscinam sororem, 
carnien hactenus Aviti nullum prodiit : nec plura his olim Gregorio Turon. 
et Isidoro cognita fuisse Aviti poëmata constat. Sed alia tamen non pauca 
diversis de rébus ab eo versibus scripta docet epistola ad Apollinarem fra- 
trem. De quibus sermo nobis hoc loco non est: sed de ils tantum libris, 
qui, Mosaicam historiam continuantes, Exodum et reliquas Heptateuchi 
partes persequuntur, atque Alcimi Aviti nomine in nonnullis bibliothecis 
reperiuntur. Quos ego ut ad Avitum pertinere non abnuerim, adeo tamen 
rudes passim et impolitos, ac mendis scatentes in tribus quas vidi exempla- 
ribus animadverti, ut reli^ionis sit, opus quod auctor ipse, ni fallor, hoc 
habitu premi mallet, in lucem evulgare. Singulorum autem librorum initia, 
si cui animus est cognoscere, ex subjecto Indice deprehendet. 
Alc. Aviti metrvm in Exodvm. — Versus continet iicccxxviu 
Interea varios agitant dum tempora cursus, 
Et nova succiduos surgit de germine proies. 
In Leviticvm. —Versus continet cccviii. 

Postquam conspicuolonginqua in dévia templo 
Extrema est imposita manus, mox cura sacrorum 
Vatibus încubuit. 
In Nvmeros* — Versus continet dcxtcix. 

Verterat interea solitis se cursibus annus, 
Mensibus explicitis sua per vestigia eurrens. 
In Devteronomivm. — Versus continet ccxxcvii. 
Hactenus informis eremi vexatus arenis 
Jordanem ad fluvium populus promoverat arma. 
In librum Jesv Nave . — Versus continet cccclii. 
Hase inter Dominus Jesum dignatus adiré 
Promittit validis sublimem confore donis 
Admonitum transire vadum Jordanis amœni. 
In librum Ivdicvm. — Versus continet dcxcv. 

Postquam conspicuo Jésus decesserat actu 
Reddideratque Deus famulum post bella quieti, 
Confestim Judsea tumens sibi poscere regem 
Incipit, et Dominum quse sit sententia poscit. 
B b iiij : Index eorum quae in Notis. 
(B b vj y«) : Errata et varias lectiones. 
(B b vij) : Summa privilegii, Approbatio et facultas. 

In-S**, 8 feuilktsnon chiffrés, 317 pages, 4 ff. n. ch., 64^., 
4 ff. n. ch. 

XXI. Magna Bibliotheca veterum Patrum, Parisiis, 1644' 
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(et 1654), fol., /. VIII, c. 596, Poëmatum de Genesi libri v, de 
consolatoria castitatis laude ad Fuscinam sororem liber. 

XXII. Divi Alcimi Aviti, archiepiscopi Viennensis, Opu- 
scula, incompluribus Germaniae bibliothecls hactenus desiderata 
et ad probatissimorum exemplarium, comprimis vero ad vetus- 
tissimi codicis manuscripti, iidem correctius édita e recensione 
Joachimi Zehneri. Lipsiae,impensis haeredum Thomae Schûreri 
etMatthiaeGôtziibibliop., MDCLXI, în-8*. 

XXIII. Sancti Alcimi Ecdicii Aviti, Viennensis Episcopi, 
Epistolae quatuor nunc primum in lucem éditas et notis illustrata?, 
opéra et studio R. P. Joannis Ferrandi Aniciensis, eSocietate 
Jesu Theologi. — Cabilone, apud Philippum Tan, Typogra- 
phum Régis et Vrbis, MDC. LXI, in-4«, 62 p. 

Ces quatre lettres sont les n^ iv, XLII, LU et LVIII de notre 
édition, publiées d'après le ms. de Lyon ^, dont Ferrand donne en 
outre la collation (p. 57^62) : 

Diversus epistolarutn titulus, Diversus epistolarum ordo et séries, 
Magna et frequens lectionum diversitas, Aliqua in iisdem codicibus iden- 
tidem desiderantur. 

XXIV. lacobi Sirmondi Soc. lesu Presbyteri Opuscula varia 
in très tomos distributa, Parisiis, apud Sebastianum Mabre- 
Cramoisy, M. DC. LXXV, in-8% t. II, 5\ — Simple juxtaposi- 
tion de I édition de 164 J à d'autres opuscules. 

XXV. Maxima Bibliotheca Veterum Patrum... locupletata 
[cura Philippi Despont], Lugduni, 1677, fol.,/. IX, ^. 560-639, 
/. X, p. 697, — Reproduction de l'édition de Sir mond (1643). 

XXVI. Stephani Baluzii Miscellaneorum liber I, Parisiis, 
1678, in-40, p, 355-62. — Nouvelle édition plus correcte (ex vet. 
cod. ms. Pétri Marnesii sénat. Gratianopol.) des quatre lettres 
publiées par Ferrand (166/)^ et Fragmenta libri de Divinitate 

1 . Une copie de la main de Chîfflet, d'après le même ms., se trouve dans 
ses CoUectanea Burgundica conserves au Muséum Bollandianum de 
Bruxelles. 

2, Baluze avait déjà décrit le ms. de Lyon dans la préface de son 
édition des œuvres de s^ Agobard (voir p. liv-v) et publié des fragments de trois 
lettres dans le même vol.; de plus il donna le texte complet de /'ep. iv dans 
let.JI(i665),p. i56s. 
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Spiritus Sancti (ex veteri codice ms. monasterii Sancti Galli in 
Helvetia). 

XXVII. lacobi Sirmondi Soc. lesu Presbyteri Opuscula 
varia in duos tomos distributa, Parisiisi apud Sebastianum 
Mabre-Cramoisy, M. DC. LXXX, in-8°, /. I. — Même remar- 
que que pour le recueil de 1675. 

XXVIII. Jacobi Sirmondi, Soc. Jesu Presbyteri, Opéra 
varia nunc primum collecta ex ipsius schedis emendatiora . . . , 
Parisiis, e Typographia regia, M. DC. XCVI, fol., /. II, 4ff»^ 
p. 1-286. — Edition de 164 j, augmentée des lettres et fragments 
publiés par Baluze (1678). 

XXIX. Opéra et fragmenta veterura poetarum Latinorum, 
profanorumet ecclesiasticorum [cur. Mich.MAiTTAiRE], Londini, 
1713, fol.,/. \\,p. 1673. 

XXX. Thésaurus novus anecdotorum, st. et op. Edm. 
Martene et Urs. Durand, Lutet. Paris., 17 17, fol., /. V, 
c. 47-56, Sermo beati Aviti Viennensis archiepiscopi Feria 
tertia in Rogationibus. 

... Sermonem ... reperimus in veteri codice ms. Majoris Carthusise, 
quem pro sua in nos humanitate transcripsit R. P. domnus Innocentius 
Bouchait, ejusdem loci monachus... 

XXXI. Corpus omnium veterum poetarum Latinorum, 
profanorum et ecclesiasticorum [cur. Mich. Maittaire], Hagae- 
Comitum, 1721, fol. — Edition de 1713^ avec frontispice diffé- 
rent, 

XXXIL Jac. Sirmondi ... Opéra varia ..., Venetiis, e typ. 
Javarina, 1728, fol., /. II,/>. 1-226. — Exacte reproduction de 
tèdition de i6ç6. 

XXXIII. Steph. Baluzii Miscellanea novo ordine digesta... 
op. ac st. Joan. Dom. Mansi, Lucae, 1761, fol., t. II, p. 9-10. — 
Simple reproduction des Miscellanea de 1678. 

XXXIV. Collectio Pisaurensis omnium poematum, car- 
minum, fragmentorum latinorum, Pisauri, 1766, in-40, /. VI, 
p. 112-27, ^f' P* vj'y* — Epitaphe et six livres de Poésies, sans 
lespréfaces. 
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XXXV* Bibliotheca Veterum Patrum Antiquorumque Scri- 
ptorum Ecclesiasticorum..., cura et st. Andreae Gallandii, 
Vénetiis, 1774, fol., /. X,^. 697-8cx>. 

...Sirtnondianam operutn sancti Aviti editionem (de i6g6 ou 1728). 
hujusmodi opusculis (publiés par Baluze et Martene) auctam exhibemus, 
quam prseterea nonnullis in locis obscurioribus aliquot animadversionibus 
a Sirmondianis sejunctis pro viribus illustravimus : additis quoque ad 
calcem carminis 6 tribus versibus quos Labbeus ex cod. 26 biblioth. Nau- 
deàns descriptos in luccm emisit, quia in omnibus editis exemplaribus 
desiderabantur (voir p. i i4^n, 3). 

XXXVI. Caii Cœlii Sedulii, Belisarii, Liberii, Honorii, 
Aviti, Prosperi, Aratoris, Lactantli et Dracontii Opéra. — 
Cameraci, sumpt. et typis A.-F. Hurez, 1826, pet. in -8°. 

XXXVII. Patrologiae cursus completus. . . , accur. J.-P. 
MiGNE. Séries I*, Patres ... Ecclesiae Latinae, Parisiis, 1847, 
gr. .in-8*, /. LIX, c, 191-398. — Simple réimpression dt 
t édition de Galland (1774). 

XXXVIII. Carmina e poetis Christianis excerpta, ad usum 
scholarum edidit et permultas interpretationes . . . adjecit Félix 
Clément. — Parisiis, Gaume, 1854, gr. in-i8*,^. 297-326, 7]^ 
vers tirés des cinq premiers livres et 42 du 6^. 

XXXIX. Notice sur un feuillet de papyrus récemment décou- 
vert à la bibl.imp. de Paris et relatif à la basilique que Maxime, 
évêque de Genève, substitua vers Tan 516 à un temple payen, 
parLéopoId Delisle, da?is Mém. et Doc. publ. p. la soc. d^hist. 
et d'archéol. de Genève, 1865, in-8% /. XV, i,/. 265-84.- — 
Renferme la transcription paléographique de t homélie xx et h 
majeure partie des xix®, xxvii* et xxi*. 

XL. Conjectures historiques sur les homélies prêchées par 
Avitus, évêque de Vienne, dans le diocèse de Genève et dans le 
monastère d'Agaune, en Valais, par A. RiLLiET-de Gandolle, 
dansyiém. etDoc. a>., 1867, /. XVII, /. 1-64,199. — Donne 
le texte des homélies xx et xxiv. 

XLI. Ces deux méfnoires sont compris dans les Etudes paléo- 
graphiques et historiques surdes papyrus du VI* siècle^ en partie 
inédits, renfermant des homélies de saint Avit et des écrits de 
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saint Augustin ; Genève et Bâle, 1866, in-4«, 155 p. et 5 fac- 
similé héliographiques ' . 

XLIL Nouvelles études sur les Papyrus de la Bibliothèque 
impériale, fragments de Lettres et de Discours de s. Augustin 
et de s. Avit, par Tabbé C.-U.-J. Chevalier, dans Annales de 
philosophie chrétienne, Paris, 1867, in-8*, 5* sér., t. XV, 
p. 426-47, et t. XVI, p. 82-3. 

XLIII. Etude sur l'homélie prêchée par saint Avit, au 
commencement du VI« siècle, dans la basilique de Saint- Pierre 
de Moutiers en Tarentaise (Savoie), à l'occasion de sa consécra- 
tion, par E. L. Borrel, dans Bull, du Com.d.trav. histor., 1883, 
p, 46-55; et plus développée dans Mém. de Tacad. de la Val 
d'Isère, 1884, i'^-S*) '• ÎV, p. 122-44. — Texte de parties des 
homélies xxi et xxvil d'après l'édition de M. Delisle (1865). 

XLIV. Monvmenta Germaniae historica... edidit Societas 
aperiendis fontibvs rervm Germanicarvm medii aevi. Avctorvm 
antiquissimorvm tomi VI pars posterior : Alcimi Ecdicii Avitii 
Viennensis episcopi. Opéra qvae svpersvnt, recensvit Rvdolfvs 
Peiper; Berolini, apvd Weidmannos, MDCCCLXXXIII, in-4% 
lxxvj-376 p* — Nous sommes trop redevables aux recherches de 
M. Peiper pour nous permettre de faire ici la critique de son 
édition, 

I. C/. P. M[eyer], dan^ Revue critique, 1^66, t, lîyf. /7-p. 
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PROLOGUS 



ALCIMI ECDICII AVITI EPISCOPI 



AD 



APOLLINAREM EPISCOPUM' 

DOMINO sancto in Christo piissiino et^ beatissimo Apol- 
linari^ episcopo, Alcimus'* Ecdicius^ Avitus frater. 
Nuper quidem, paucis homiliarum^ mearum in 
unum corpus redactis, hortatu amicorum discrimen editionis 
intravî. Sed adhuc te majora suadente, in cothurnum petulan- 
tioris audaciae durata7 fronteprocedo®. Injungis namque, ut si 
quid a me^ de quibuscumque causis metri lege'° conscriptum ** 
est, sub professione opusculi vestro*^ nomini '^ dedicetur. Recolo 
equidem nonnulla me versu*^ dixisse : adeo ut, si ordinarentur, 
non minimo voluminestringipotueritepigrammatum multitudo. 
Quod dum facere, servato causarum vel temporum ordine '^ 
meditarer, omnia paene in illa notissimae perturbationis neces- 
sitate dispersa sunt. Quae quoniam singillatim autrequiri diffi- 
cile aut inveniri ^^ impossibile foret, abjeci ea de animo meo, 
quorum mihi vel ordinatio salvorum'7j ne dicam *^ dispersorum 
reparatio, dura videretur '9. Aliquos sane libellos apud quem- 
dam familiarem meum postea repperi : qui licet nominibus 



i.VLlP (/ In Dei nomine) Incipit p-s Alghimi Aviti e-i ad A-m (P Apol- 
lïnarium) e-m; G I-t p-s beati Aviti Viennensis b-i in libris suis metrice 
SUPER Vêtus Testamentum compositis. — 2. 5 ac. — 3. F A-rio. — 4..VI F 
PG Alchimus. — 3. P Ecditius, Ll Egditius, V Edicius, G Edatius. — 6. V-G 
omeliarum. — 7. 5 a-œ ed-a. — 8. L procido. — 9.L si qua me, S si quic- 
quam. — 10. VP legibus. — 11. P ecscriptum. — 12. G tuo. — i3. L 
nomine. — 14. P versus, — i5. L ordinem. — 16. L invenire. — 17. VP 
salivorum. — 18. FS s. vel. — 19. RF G videtur. 
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4 S. AVITI VIENNENSIS 

propriis titulisque respondeant, et alias tamen causas inventa 
materiae opportunitate perstringunt. Hi' ergo, quia jubés, et si 
obscuri sunt opère meo, tuo saltem^ nomine illustrabuntur. 
Quanquam quilibet acer ille doctusque sit, si religionis propo- 
sitae^ stilum non minus fidei quam metri^ lege servaverit, vix 
aptus esse poemati queat j quippe cum licentia ^ mentiendi, quae 
pictoribus ac poetis aeque^ conceditur, satis procul a cau- 
sarum serietate pellenda sit. In saeculari namque versuura 
opère condendo, tanto quis 7 peritior appellatur, quanto ele- 
gantius, immo, ut vere® dicamus, ineptius falsa^ texuerit. 
Taceo jam verba illa vel nomina, quae nobis nec in alienis 
quidem operibus frequentare, ne dicam in nostris conscribere, 
licet : quae ad compendia poetarum aliud ex alio significantia 
plurimum valent. Quocirca saecularium judicio, quiautimpe- 
ritiae aut ignaviae dabunt, non uti nos licentia poetarum, plus 
arduum quam fructuosum opus adgressi, divinam longe discre- 
vimus ab Humana existimatione censuram. Quoniam in asse- 
rendis quibuscumque *° rébus vel etiam, prout suppetit, expli- 
candis^ si quacumque ex parte peccandum est, salubrius dicenti" 
clerico non impletur pompa quam régula, et totius *^ artis pedc 
quam veritatis vesligio claudicatur. Non enim *^ excusât a 
perpetratione peccati libertas eloquii : nam si pro omni verbo 
otioso, quod locuti fuerint homines, rationem redhibere cogen- 
tur''^, agnosci in promptu * "^ est illud periculosius laedere, quod 
tractatum atque meditatum, anteposita *^' vivendi legibus, lo- 
quendi lege, praesumitur *7. 

1. V'R hii. — 2. saltim. — 3. 5 religiosi propositi. — 4. G meriti, 
F S styli. — 5.Ll-am. —6. C/. Horatius, Ars poet., v. g- 10. ^7, G quis- 
que. —8. F verius. — 9. FG falsum. — 10. 5quibusque. — 11. FS dicente. 
— 12.S tutius. — i3. 5 e. est. — 14, C/. S. Matth^eus, xii, 36. — i5. V L 
R prompto. — 16. S et antepositum. — 17. LPi? Explicit prologus Aviti. 
V Hic INSUNT Alchimi libri vj : i. de initio mundi, ii. de originali peccato, 

ni. DE SENTENTIA DeI, HII. DE DILUVIO MUNDI, V. DE TRANSITU MARIS RUBRl ET 
DE DECEM PLAGISif!!GYPTI,VI. DE VIRGINITATE ; HOSQUOQUE PREDICTUS AlcHIMUS, 
APOLLONARIO EPISCOPO ROGANTE, MIRO ET SAPIENTER EXAMETRO CONSTRINXIT 

ornavit; P Hic inserimus Alchimi Aviti episcopi libros vi : primum... 

SENTENTIIS... VIRGIN. HEROICO METRO CENMIS... FELICITER; B In HOCCONTINENTUK 
Al.CIMI AviTI ViENNENSIS EPISCOPI LIBRI NUMERO VI : DE l-O M-I LIB. 1...: 
DE CONSOLATORIA LAUDE CASTITATIS LIB. !. 



LIBER PRIMUS 



DE INITIO MUNDr 



QuiDQUiD agit varies humana in gente labores, 
Unde brevem carpunt^ mortalia tempora vitam, 
Vel qiiod poUuti vitiantur origine mores, 
Quos aliéna premunt priscoram facta parentum, 

5 Addatur quanquam nostra de parte reatus, 
Quod tamen amisso dudum peccatur honore^ 
Ascribam tibi, prime pater, qui semine mortis 
ToUis succidaae vitalia germina proli. 
Et licet hoc totum Christus persolverit in se, 

lo Contraxit quantum percussa in stirpe propago : 
Attamen auctoris vitio, qui débita leti 
Instituit, morbosque suis ac funera misit, 
Vivit peccati moribunda in carne cicatrix. 

Jam Pater omnipotens librantis pondère verbi 

1 3 Undique collectis discreverat arida lymphis, 
Littoribus pontum constringens^ flumina ripis ; 
Jam^ proprias pulchro monstrabat lumine formas, 
Obscuro cedente die, varioque colore 
Plurima distinctum pingebat gratia mundum. 

20 Temporibus sortita vices tum lumina caelo 
Fulsere alterno solis lunaeque meatu ; 
Quin et sidereus nocturno in tempore ^ candor 

I . V'G AlCHIMI AVITI EPI INCIPIT DE INITIO MUNiJl LIBER PRIMUS ; CtC. 

2. B capiunt. — 3. G Tum. — 4. B S nocturno tempore. 
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Tempérât horrentes* astrorum luce tenebras. 
Actutum suavi producens omnia fétu, 

25 Pulchra repentino vestita est gramine tellus ; 
Accepere^ genus sine germine jussa creari, 
Et semen voluisse fuit. Sic ubere verbi 
Frondescunt silvae ; teneris radicibus arbor 
Duravit vastos parvo sub tempore ramos^. 

3o Protenus in tétras "^ animalia multa figuras 

Surgunt, et vacuum discurrunt bruta per orbem. 
Elatae in altum ^ volucres motuque citato 
Pendentes secuere vias, et in aère sudo 
Praepetibus librant membrorum pondéra^ pinnis^. 

35 Post etiam clausi vasto sub gurgite pisces 

Respirant lymphis flatusque sub aequore ducunt : 
Quaeque negant nobis, illis dant humida vitam. 
Nec minus in pelago vivescunt^ grandia cete, 
Accipiuntque cavis habitacula digna latebris ; 

40 Et quae monstra solet rarus nunc prodere ^ pontus, 
*° Aptat ad informes condens sollertia formas. 
Quodque hominum falso crédit mens nescia fœdum, 
Per- propriam speciem natura judice pulchrum est. 
Ergo ubi completis fulserunt omnia rébus 

45 Ornatuque suo perfectus constitit orbis, 

Tum " Pater omnipotens aeterno lumine laetum 
Contulit ad terras sublimi ex aethere vultum, 
Illustrans quodcumque videt : placet ipsa tuenti 
Artifici factura suo, laudatque Creator 

5o Dispositum pulchro quem condidit ordine mundum. 
Tum demum tali Sapientia voce locuta est : 
« En praeclara nitet mundano machina cultu ; 
Et tamen impletum perfectis*- omnibus orbem 
Quid juvat ulterius nuUo cultore teneri? 

I. G horrendas — 2, V accipere. —Z.RF vastus... ramus. — 4. ^^ 
varias.— 5. Pr in celsum ? — 6. F pondère. — 7. FB S pennis. — S, LFBS 
viviscunt. — 9. Bs. noster producere. — 10. Dans Vhi vers 4 1 -6 sont trans- 
posés après lev.80. — w.G Tune. — 1 2. L i-ta in p-s (/ imp-s). 
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POEMATUM LIBER I. 7 

Sed ne longa' novam contristent otia terram, 
Nunc homo formetur, summi quem tangat imago 
Numinis* et nostram, celso donatus honore, 
Induat interius formosa in ^ mente figuram. 
Hune libet erectum^ vultu praeponere pronis% 
Qui regat aeterno subjectum fœdere ^ mundum : 
Bnita domet, legem cunctis ac nomina ponat, 
Astra notet caelique vias et sidéra norit, 
Discat et inspectis discernere tempora signis. 
Subjiciat pelagus saevum, ingenioque tenaci 

65 Possideat quaecumque videt ; cui bestia frendens 
Serviat et posito discant7 mansueta furore ^ 
Imperium jumenta pati, jussique ligari 
Festinent trepidi consueta in vincla juvenci. 
Quoque magis natura hominîs sublimior exstet, 
Accipiat rectos in caelum tollere vultus : 
Factorem quaerat proprium, cui mente fideli 
Impendat famulam longaevo in tempore vitam. » 
Haecaitet, fragilem dignatus tangere terram, 
Tempérât humentem consperso in 9 pulvere limum, 
Orditurque *° novum dives sapientia corpus. 
Non aliter quam nunc opifex, cui *' artis in usu est " 
Flectere laxatas per cuncta *^ sequacia ceras 
Et vultus implere manu, seu corpora gypso 
Fingere vel signi'^ speciem componere massae *\ 

80 Sic Pater omnipotens victurum protenus arvum 
Tractât et in lento meditatur viscera cœno. 
Hinc*^ arcemcapitis sublimi in vertice signât, 
Septiforem vultum rationis sensibus aptans, 
Olfactu, auditu, visu gustuque potentem : 

83 Tactus erit solus, toto qui corpore judex 

Sentiat et proprium spargat per membra vigorem. 

I. G longe. — 2. B nominis. — 3. B om, — 4. fi erecto. — 5. B 
nostris. — 6. B pondère. — 7. RFdiscat. — 8. L furorem. — g. G B om, — 
10. B5moliturq. — 11. B cui est, Prquibus. — 12. Bom, — i3. F-RGpuncta. 
— 14. FB S segni, G segnis. — i5, BS massa. — 16. LRG hic. 
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Flexilis artatur recavosic lingua palato, 
Pressas ut in cameram * pulsantis verbere plectri 
Perçusse resonet modulatus in aère sermo. 

(jo Exin succiduum porrecto in corpore pectus 
Spargit ramosas post brachia fortia palmas. 
Succedit stomacho médius, qui tegmine molli 
Inter utrumque latus foveat vitalia, venter. 
Dividuam partem fémur excipit, aptius ^ ut se 

(jb Alternum ^ moveat duplicato poplite gressus^. 
At parte ex alia, fingit ^ quam conditor unus, 
Occipiti submissa suo descendere cervix 
Incipit et vastos compagibus addere nervos. 
Spina, rigens crebris inter commercia nodis, 

,00 Diffundit duplicem costarum ex ordine cratem. 
Pars interna novos vitae formatur ad usus, 
Naturale parant tegmen vitalia cordi 
Massaque congestis pendens absconditur extis. 
Additur et ^ tenui 7 pascendus ab aère pulmo, 

ic)5 Qui concepta trahens lenti spiramina flatus 
Accipiat reddens, reddat quas sumpserit auras^ 
Inque vicem crebro pellatur anhelitus haustu. 
Dextra tenet jecoris vegetandum sanguine fontem, 
Quo clausum venae spargant *^ per viscera flumen. 

1 10 Lienis laevam 9 sortitur régula partem, 

Qua crines perhibent unguesque recrescere sectos ; 
^°Quae vivunt sensuque carent in corporis usu 
Nec abscisa" dolent, hinc*^ nunc augmenta resumunt. 
Postquam perfectae jacuit novitatis imago 

1 13 Formatumque lutum speciem pervenit in omnem, 
Vertitur in carnem limus durataque molles 
Visceribus mediis traxerunt^-^ ossa meduUas. 
Inseritur venis sanguis vivoque colore 

I. A/ 5 caméra. — 2. F aptus. — 3. BS alternus. — 4. Ggressum. 
5 . V pingit. — 6. G his. — 7. L et enim, S his tenui. — 8. FB S spargunt. 
(». L 1. et in 1. — 10. Dans RFPG etc, S le v. 1 j-j est transposé après 1 13. 
1 1. Bdecisa, 5concisa. — 12. VL hic. — l'h. B texerunt. 
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Inficit ora rubor : toto tum * corpore pallor 

120 Pellitur et niveos depingit purpura vultus ^ 
Inde ubi perfectis consuescit vivere membris 
Totus homo et^ fumant^ calefacta ut viscera, solam ' 
Exspectant animam, puro quam fonte Creator 
Promat et erectos recturam mittat in artus ; 

125 Lenem perpetuo flatum profundit^ ab ore 

Inspiratque homini, quem protenus ille receptum 
Attrahit et crebri discit ? spiraminis auras. 

Postquam nascentem sollers prudentia sensum 
Imbuit et puro rationis lumine fulsit, 

lio Surgit et erectis firmat vestigia plantis. 

Tum ^ varias mundi species caelumque refulgens *' 
Mirantem tali compellat voce Creator : 
« Haec quae mundanis cernis pulcherrima rébus 
Incrementa novis, ornatum tensa per orbem, 

i33 Solus habe totisque prior dominare fruendo. 

Tu raihî, cuncta tibi famulentur ; maximus ordo est ''\ 
Te f)arere Pio qui subdîdit** omnia Patri. 
Non species ullae nec numina vana colantur, 
Non si quid caelo sublime novumque coruscat, 

140 Non quae vel terris vivunt formata vel undis, 
Nec" quod forte premens prohibet natura videri. 
Usibus ista tuis, non cultibus, esse mémento ; 
Praecellens*^ factis factorem pronus adora. » 
Interea sextus noctis primordia vesper 

145 Rettulit, alterno depellens tempore lucem, 

Dumque petunt dulcem spirantia cuncta quietem, 
Solvitur et somno laxati corporis Adam ; 
Cui Pater omnipotens pressum per corda soporem 
Jecit et immisso ^"^ tardavit pondère sensus, 

i5o Vis ut nulla queat sopitam solvere mentem *^ : 

i. V R totum, L tutum qui. — 2. R vultum, — 3. F om. — 4. L /î F S 
sumant. — S, G solum. — 6. B profudit. — 7- G discat. — S. G Tune. — 
0. B S ca^lique figuras. — 10. B om. — 11. G condidit. — 12. B non. — 
— i3. Bprecellis. — 14. L inmenso, 5imm-o. — i5. B sopitas.. mentes. 
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Non si forte fragor securas verberet aures, 
Nec si commoto caelum tune' întonet axe, 
Sed nec pressa manu rupissent membra quietem. 
Tum vero cunctis costarum ex ossibus unam 

i55 Subducit laevo lateri carnemque reponit : 
Erigitur pulchro genialis forma décore 
Inque novum subito procedit femina vultum ; 
Quam Deus aeterna conjungens lege marito, 
Conjugii fructu pensât dispendia membri. 

U)o Istius indicium somni mors illa secuta est, 

Sponte sua subiit sumpto quam* corpore Christus. 
Qui cum passurus ligno sublimis in alto 
Penderet nexus, culpas dum penderet-^ orbis, 
In latus extensi defixit missile lictor. 

ih5 Protenus exsiliens manavit vulnere lympha, 

Qua vivum populis jam tum spondente lavacrum 
Fluxit martyrium signans et sanguinis unda. 
Inde quiescenti, gemina dum nocte jaceret, 
De lateris membro surgens Ecclesia nupsit. 

170 Principio rector tanti sacrare figuram 

Disponens vincli, nectit connubia verbo : 
a Vivite concordi studio mundumque replète, 
Crescat longaevum felici semine germen ; 
Non annis numerus, vitae nec terminus esto. 

175 Progeniem sine fine dedi, quam tempore toto 
Aspicies^^, generi primus qui poneris auctor^ 
Pronepos eductos ^ spargens per saecla nepotes 
Viventes numeret proavos, inque ora parenluin 
Ducant annosos7 natorum pignora natos^. 

180 Tum lex conjugii, toto venerabilis aevo, 
Intemerata suo servabitur ordine cunctis. 
Femina persistât, de viscère sumpta virili, 
Conjugio servare fidem, nec separet alter 

I. B nunc. — 2. R quia. — 3. B perderet. — 4. L accipics. — b.R 
actor. — 6, G eductus, B Porro nepos ductus. — j, L annosus, S annosi. 
— 8. L natus, S nati. 
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Quod jungit sociatque Deus; cum pâtre' relinquat 
iS3 Et matrem justo constrictus araore maritus. 
Ista parentales non rumpant vincula curae, 
Vita sed atnborum carnem teneatur ad unam. » 
Taliter aeterno conjungens fœdere vota, 
Festivum dicebat hymen castoque pudori 
Concînit angelicum juncto modulamine carmen. 
Pro thalamo paradîsus erat mundusque dabatur 
In dotem, et laitis gaudebant sidéra flammis. 

Est locus Eoo mundi servatus in axe 
Secretis, natura, tuis, ubi solis ab ortu 
Vicinos' nascens aurora repercutit^ Indos. 
Hic gens ardentem caeli subterjacet axem, 
Quam candor fervens albenti^ ex aethere fuscat. 
His ^ semper lux pura venit caeloque propinquo 
Nativam servant nigrantia corpora noctem. 
200 Attamen in tetris splendentia lumina membris 
Captivo fulgore micant, visuque^ nitente 
Certior accrescit collatis7 vultibus horror : 
Caesaries incompta riget, quae crine supino 
Stringitur, ut refugo careat frons nuda capillo. 
Sed magnum nostros quidquid perfertur^ ad usus, 
His totum natura dédit telluris opimae : 
Quidquid odoratum^ pulchrumque allabitur, inde est'". 
Concolor his ebeni piceo de fomite ramus 
Surgit et hic, eboris munus quae ** porrigit orbi, 
Informis pulchros deponit '^ belua dentés. 
Ergo ubi transmissis mundi caput incipit Indis, 
Quo perhibent terram confinia jungere caelo, 
Lucus '^ inaccessa cunctis mortalibus arce 
Permanet, aeterno conclusus limite, postquam 
2i5 Decidit expulsus primaevi criminis auctor, 

I. 5 D. : patremque. — 2. L vicinus. — 3. F percutit. — 4. R ardenti, 
Gcandenti. — 5. /?Ffi hic. — 6. L usuque. — j. BS pullatis. — 8. BS 
defertur.— 9. VI R adoratum. — 10. V unde est, B inde. — 11. B quod. 
~-12.fi deponens. — i3. B lucis. 
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Atque reis ' digne felici ab ^ sede revulsis ^ 
Crclestes ^ haec sancta capit nunc terra ^ ministros. 
Non hic alterni succedit temporis unquam 
Bruma, nec aestivi redeunt post frigora soles ^; 

220 Sic celsus 7 calidum cum reddit circulas annum, 
Vel densente ^ gela canescant arva pruinis. 
Hic ver assiduam caeli clementia servat ; 
Turbidas aaster abest semperqae sab aère sudo 
Nabila diffagiant jagi cessara sereno. 

225 Nec poscit natara loci qaos non habet imbres, 
Sed contenta suo dotantar germina rore. 
Perpetao viret omne solam terraeqae tepentis 
Blanda nitet faciès, stant9 semper collibus herbae 
Arboribusqae comae : qaae cam se flore freqaenti '" 

23o Diffundant, céleri confortant " germina saco. 
Nam qaidquid nobis toto nanc nascitar anno, 
Menstraa maturo dant il lie tempora'fructa. 
Lilia perlucent nallo flaccentia sole 
Nec tactas violât violas, roseamqae raborem 

235 Servans perpetao saffandit gratia vultu. 

Sic cum desit hiems nec torrida ferveat aestas, 
Fructibus autumnus, ver floribus occupât annum. 
Hic, qaae donari mentitur fama Sabaeis*^, 
Cinnama nascuntur, vivax quae colligit aies * \ 

240 Natali cum fine périt nidoque perusta 

Succedens sibimet quaesita morte resurgit ; 
Nec contenta suo tantum semel ordine nasci *'S 
Longa veternosi renovatur corporis aetas 
Incensamque levant exordia crebra senectam. 

245 Illic desudans fragrantia '^ balsama ramus 
Perpetuum pingui promit *^ de stipite fluxum. 
Tum si forte levis movit spiramina ventus, 
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Flatibus exiguis lenique impulsa susurro 

Dives silva tremit foliis ac flore salubri, 
25o Qui sparsus ' terris ^ suaves dispensât odores. 

Hic fons perspicuo resplendens gurgite surgit : 

Talis inargento non fulget^ gratia, tantam^ 

Nec crystalla dabunt ^ nitido de frigore lucem. 

Margine riparum virides micuere lapilli 
2)5 Et, quas miratur mundi jactantia gemmas, 

lUic saxa jacent ; varios dant arva colores 

Et naturali campos diademate pingunt. 

Eductum leni fontis de vertice flumen 

Quattuor in largos confestim scinditur amnes. 
260 Euphraten Tigrinque vocant, qui limite certo 

Longa sagittiferis faciunt confinia Parthis. 

Tertius inde Geon, latio qui nomine Nilus 

Dicitur, ignoto cunctis plus nobilis ortu. 

Cujus in ^gyptum ^ lenis perlabitur unda, 
2(6 Ditatura suam certo sub tempore terram : 

Nam quoties tumido perrumpit flumine ripas 

Alveus7 et nigris campos perfundit ^ arenis, 

Ubertas taxatur aqua caeloque vacante ^ 

Terrestrem pluviam diffusus porrigit amnis. 
270 Tune inclusa latet lato sub gurgite Memphis 

Et super absentes possessor navigat agros. 

Terminus omnis abest ; aequatur judice fluctu *° 

Annua suspendens contectus jurgia limes *'. 

Gramina nota videt laetus subsidere pastor, 
273 Inque locum pecorum viridantis " jugere campi 

Succedunt nantes aliéna per aequora pisces. 

At'^ postquam largo fecundans germina potu 

Lympha maritavit sitientis ^"^ viscera terrae, 

Regreditur Nilus sparsasque recolligit undas : 

■ 
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280 Fit fluvius pereunte lacu ; tum ' redditur alveo 
Pristina riparum conclusis fluctibus obex, 
Donec dividuum spargens per dévia finem 
Gurgite septeno patulum percurrat ^ in aequor. 
Sed cur dicatur tantum mundana latere 

285 Vertex, Nile, tuus? nam qui nesciris ab ortu, 
Non solus, sed quartus eris ^ diffusas ab illo, 
Despicit excelso qui flumina cuncta * meatu 
Ipsius atque pater pelagi supereminet omnes, 
Quas montes, quas plana vomunt, quas nubila lymphas. 

290 Quartus Phison erit ^, quem possidet India Gangen ^, 
Motus odorifero quoties qui vertice crevit, 
Deciduas, pulchro quas spargunt flumina 7 luco, 
Praelabens ® furatur opes et gurgite nostrum 
Ducit in exsilium ; nam ripa largus utraque, 

295 Amnibus ut nostris enodes ferre papyros, 
Aut scirpos algasque levés deducere mos est, 
Excrementa trahens magnus sic ditia Ganges ^ 
Hoc etiam donat mundo, quod projicit alveo. 
Interea primi, summus quos junxerat auctor, 

3oo In paradisiaca ponuntur sede beati '°. 
Tum rector tali proponit praemia lege : 
« O summum factoris opus, quos sola creavit 
Nostra manus, nasci cum cetera voce juberem, 
Aspicîtis quanto pulcherrimus ubere lucus 

3o5 Per multas famuletur opes? Haec cuncta dabuntur 
Ad vestros sine fine cibos, hinc esca petatur : 
Sumite concessas fruges et carpite poma. 
Hic operis dulci studio secura quiescat 
Deliciisque fruens longaevo in tempore vita. 

3 10 Est tamen in medio nemoris, quam cernitis, arbor 
Notitiam recti pravique in germine portans : 
Hujusab accessu vetitum restringite *' tactum. 
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Nec VOS forte premat temeraria discere cura, 
Quod doctor prohibât : melius nescire beatis 
Quod quaesisse nocet. Testor quem fecimus orbem, 
Quod si quis vetitum praesumpserit arbore pomum, 
Audax commissum mortis discrimine pendet. 
Non immensa loquor ; facilis custodia recti est * . 
Servator vitam, finem temerator habebit. » 

320 Accipiunt juvenes dictum laetique sequuntur, 
Spondentes cuncto servandam tetnpore legem. 
Sic ignara mali novitas nec conscia fraudis 
Incautas nulla tetigit formidine mentes. 
At Pater, instructos sacrata in sede relinquens, 

323 Laetus in astrigeram caeli se sustulit aulam ^ 
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Durius atque malum quod major fecit habetur. 
Sed quod vivaces pertendit ' in abdita sensus, 
Quodque futura videt rerumque arcana résignât, 

55 Angelici fervens superest natura vigoris. 

Horrendum dictu signisque notabile monstrum : 
Nam quidquid toto dirum committitur orbe 
Iste docet, scelerumque manus ac tela gubemat, 
Pugnat et occultus per publica crimina latro. 

60 Et nunc saepe hominum, nunc ille in saeva ferarum 
Vertitur ora, no vos varians fallentia vultusi 
Alitis interdum subito mentita volantis 
Fit species, habitusque iterum confingit honestos. 
Apparens necnon pulchro ceu corpore virgo, 

65 Protrahit ^ ardentes obscena in gaudia visus. 
Saepe etiam cupidis argentum immane coruscat, 
Accenditque animos auri fallentis amore, 
Delusos fugiens vano phantasmate tactus. 
Nulli certa fides constat vel gratia formae : 

70 Sed quo ^ quemque ^ modo capiat teneatque nocendo, 
Opportuna dolis clausaeque accommoda fraudi ^ 
Sumitur exteriorsimulata fronte 6gura. 
Major adhuc etiam saevo permissa potestas, 
Ut ^ sanctum fina[at 7: dudum coUata creato 

75 Sic natura valet, rectam quam condidit auctor, 
Sed post ad pravos subversor ^ transtulit usus. 

Vidit ut iste novos homines 9 in sede quieta 
Ducere felicem nullo discrimine vitam, 
Lege sub accepta '° famulo dominarier orbi " 

80 Subjectisque frui placida inter gaudia rébus : 
Commovit subitum zeli scintilla vaporem 
Excrevitque calens in saeva incendia livor. 
Vicinus tune forte fuit, quo concidit *^ alto, 
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Lapsus et innexam ' traxit perprona catervara. 
85 Hoc recolens casumque premens in corde recentem, 

Plusdoluit periisse sibi quod possidet alter. 

Tum * mixtus cum felle pudor sic pectore questus 

Explicat et tali suspiria voce relaxât : 

a Pro dolor, hoc ^ nobis subitum * consurgere plasma ^ 
ryo Invisumque genus nostra crevisse ruina ! 

Me celsum virtus habuit, nunc ecce rejectus 

P'elloret angelico limus succedit honori. 

Caelum terra tenet, vili compage levata^ 

Régnât humus nobisque périt translata potestas. 
95 Non 7 tamen in totum periit : pars magna retentat ^ 

Vim propriam summaque cluit virtute nocendi. 

Nec differre juvat 9 : jam nunc certamine blando 

Congrediar, dum prima salus, experta nec ullos 

Simplicitas ignara '** dolos, ad tela patebit " ; 
100 Et melius soli capientur fraude, priusquam 

Fecundam mittant aeternain'^ saeculaprolem. 

Immortale nihil terra prodire sinendum est ; 

Fons generis pereat, capitis dejectio victi *^ 

Semen mortis erit. Pariât '* discrimina leti 
io5 Vitae principium : cuncti feriantur in uno ; 

Non faciet vivumradix occisa cacumen. 

Haec mihi dejecto tantum *^ solatia restant. 

Si nequeo clausos *^ iterum conscenderecaelos, 

His quoque claudantur *7. Levius cecidisse putandum est, 
1 10 Si nova perdatur simili substantia casu ; 

Sit '® comes '^ excidii 2^, subeat consortia pœnae 

Et, quos praevideo, nobiscum dividat ignés. 

Sed nec^' difficilis fallendi causa petetur " : 

Haec monstranda via est, dudum quam sponte cucurri 
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ii5 Inpronum lapsus ; quae me jactantia regno 

Depulit, haec hominem paradisi limine pellet ^ ^ 
Sic ait et gemitus vocem clausere dolentis. 

Forte fuit cunctis animant ibus altior astu, 
^mulus arguto callet qui pectore, serpens. 

I20 Hujus transgresser de cunctis sumere formam 
Eligit, aerium = circumdans tegmine corpus, 
Inque repentinum mutatus tenditur anguem : 
Fit longa cervice draco, splendentia colla 
Depingit maculis, teretisque volumina dorsi 

125 Asperat ^ et squamis per terga rigentibus armât. 
Qualis vere novo, primiscum mensibus aestas 
Praemittit laetos post frigo ra pigra tepores, 
Evadens veterem reparatis motibus ^ annum 
Etsiccum nitido discingens corpore tegmen, 

i3o Procedit coluber terrarumque abdita linquens 
Perfert ^ terribilis metuendum forma decorem *'. 
Dira micant oculi ; tum lumine visus acuto 
Laetior optatum discit consuescere solem ; 
Nunc simulât' blandum, crebroceu carminé fauces 

i33 Luduntet irifidam dispergunt guttura linguam. . 

Ergo ut vipeream malesuada fraude figuram 

Induit ettotum^ fallax processit in anguem, 

Pervolat ad lucum ; nam forte rubentia laeti 

Carpebant juvenes viridi de palmite^ mala. 

140 Tum veritus serpens, firma ne mente virili 
Non queat injecto subvertere corda veneno, 
Arboris erectae spiris reptantibus alto 
Porrigitur tractumque suum sublimibus aequans, 
Auditum facilem leni sic voce momordit : 

145 « O felix mundique decus, pulcherrima virgo, 
Ornât quam roseo praefulgens forma pudore, 
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Tu generi ventura parens, te maximus orbis 
Exspectat matrem ; tu prima et certa voluptas ' 
Solamenqae vin, sine qua non viveret ipse, 

i5o Ut^ major, sic jure tuo subjectus amori 

Praedulcis conjux, reddescui fœdere prolem. 
Vobis digna datur paradisi ^ in vertice sedes, 
Vos subjecta tremit famulans substantia mundi ; 
Quod caelum, quod terra créât, quod gurgite magno 

1 33 Producit pelagus, vestros confertur in usus. 
Nil natura negat, datur ecce in cuncta potestas. 
Non 4^ equidem invideo, miror magis. Ut tamen una 
Contineat liber dulci ^ super arbore tactus, 
Scire velim, quis dira ^ jubet, quis talia dona 

itio Invidet et rébus jejunia miscet opimis? » 
Haec male'blanditam finxerunt sibila vocem. 
Quis stupor, o mulier, mentem caligine clausit 
Cum serpente loqui ? Verbum committere bruto 
Non pudet, utvestram praesumatbelualinguam, 

it)3 Et monstram pateris responsumque insuper addis ? 
Ergo ubi mortiferum seductilis Eva venenum 
Auribus accipiens laudi 7 consensit iniquae, 
Tune ad serpentem vano sic ore locuta est : 
<c Suavibus o pollens coluber dulcissime dictis, 

170 Non, ut rere **, Deus nobis jejunia suasit 
Nec prohibet largo curari corpora pastu. 
Ecce vides epulas, totus quas porrigit orbis : 
Omnibus his licito genitor promptissimus uti 
Praestitit et totas vitae laxavit habenas. 

173 Haec sola est nemoris medii, quam perspicis, arbor 
Interdicta cibis, haec tantum tangere poma 
Non licitum : dives^ praesumit cetera victus. 
Nam si libertas temeraret '° noxia legem, 
Jurans terribîli praedixit voce creator, 
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i8o Quadam nos statim luituros morte reatum. 

Quid vocitet ' mortem, tu nunc, doctissime serpens, 
Pande libens, quoniam rudibus non cognita^ res est. » 

Callidus inde draco et leti tum ^ sponte magîster 
Interitum docet, et captas sic fatur ad aures : 

i85 « Terroris vacuum formidas femina nomen. 
Non veniet vobis rapîdae ^ sententia mortis : 
Sed pater invisus sortem non contulit œquanii 
Nec vos scire dédit sibimet quae summa réservât. 
Quid juvat ornatum comprendi aut ^ cernere mundum, 

ujo Et caecas misero concludi carcere mentes ? 
Corporeos pariter sensus oculosque patentes 
Sic brutis natura créât, sol omnibus unus 
Servit et humano non distat belua visu. 
Consilium mage sume meum, mentemque supernis 

nj5 Insère et erectos in caelum porrige sensus ; 

Namque hoc, quod vetitum formidas tangere, pomum 
Scire dabit quaecumque pater sécréta reponit. 
Tu modo suspensos tantum ne contine tactus ^, 
Nec 7 captiva diu frenetur lege voluptas ®. 

200 Namque ubi divinum libaveris ore saporem, 
Mox purgata tuo 9 facient te '° lumina visu 
.'îlquiperare " deos, sic sancta ut noxia nosse, 
Injustum recto, falsum discernere vero. » 
Talia fallaci spondentem dona susurro 

2o5 Credula submisso miratur femina vultu. 

Et jam jamque magis cunctari ac fîectere sensum 

Incipit, et dubiam leto plus addere mentem. 

nie ut vicino victam discrimine sensit, 

Atque iterum nomen memorans arcemque deorum *% 

Unum de cunctis letali ex arbore malum 
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Detrahitet suavi ' pulchrum perfundit odore^. 

Conciliât speciem nutantique insuper offert, 

Nec spernit miserum mulier maie credula munus ; 

Sed capiens manibus pomum létale rétractât. 
2i5 Naribus interdum labiisque '^ patentibus ^ ultro 

Jungit, et ignorans ludit ^ de morte futura. 
O quoties ori admotum compuncta retraxit, 

Audacisque mali titubans ^ sub pondère dextra 

Cessit et effectum sceleris tremefacta refugit ! 
220 Dis 7 tamen esse cupit similis, serpitque venenum 

Ambitione nocens. Rapiunt contraria mentem, 

Hinc amor, inde metus ; puisât jactantia legem ^ 

Interdumque etiam lex subvenit. iîlstuat ^ anceps 

Dividui cordis dura inter prœlia fluctus. 
223 Nec tamen incentor desistit fallere serpens, 

Ostentatque cibum dubiae queriturque morari , 

Et juvat in lapsum pendentis prona ruinai. 
Ut tandem victae gravior sententia sedit, 

iEtemam tentare famem per criminis escam, 
23o Serpentem satiare cibo quem sumeret ipsa, 

Adnuit insidiis '** pomumque vorata momordit. 

Dulce subit virus, capitur mors horrida pastu. 

Continet hic primum '^ sua gaudia callidus anguis, 

Dissimulatque ferum victoria saeva triumphum. 
235 Ignarus '^ facti, diversa parte '^ revertens 

Adam diffusi Isetus per gramina campi, 

Conjugis amplexus atque oscula casta petebat. 
^ Occurrit mulier, cui tune audacia primum 

Flabat '^ femineos animosa '^ in corda *^ furores. 
240 Et sic orsa loqui (semesum namque gerebat 

Asservans misero pomum exitiale marito) : 
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(( Sume cibum dulcis vitali ex * germine conjux, 
Quod similem ' summo faciet te forte tonanti 
Numini busqué parem. Non hoc tibî nescia donum, 

245 Sed jam docta feram ^ : primus mea viscera gustus 
Attigit, audaci dissolvens pacta periclo. 
Crede^ libens, mentem scelus est dubitasse virilem, 
Quod mulier potui. Praecedere forte timebas, 
Saltem consequere atque animos attoUe jacentes. 

25o Lumina cur flectis ? cur prospéra vota moraris 
Venturoque diu tempus furaris honori ? » 

Haec efîata dabat ^ victurae fercula mortis, 
Intereunte ^ anima letum dum crimina pascunt^. 
Accipit infelix malesuadi ^ verba susurri, 

255 Inflexosque rétro dejecit ad ultima sensus. 
Non illum trepidi concussit cura pavons, 
Nec quantum gustu cunctata est femina primo ; 
Sed sequitur velox miseraeque ex 9 conjugis ore 
Constanter rapit inconstans dotale venenum, 

2ek) Faucibus et patulis inimicas porrigit escas. 
Vix uno pomum libaverat *° horrida ** morsu 
Ingluvies, summumque dabat vix esca saporem *- : 
Ecce repentinus fulgor circumstetit *^ ora, 
Lugendoque novos respersit '"* lumine visus. 

265 Non caecos natura dédit, nec luminis usu 
Privatam faciem peperit perfectio formae. 
Nunc mage caecus eris, cui jam non sufficit illud 
Noscere, quod tantus voluit te nosse Creator. 
Ad vitam vobis cernendi *^ facta facultas : 

270 Vos etiam letum *^ vestra sed sponte videtis. 

Tum patuisse gemunt oculos ; nam culpa rebellis 
Fulsit et obscenos senserunt corpora motus. 
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Tum ' primum nudos (dubîum, quid dicere possim) 

Exstinctus natusne pudor circumspicit artus. 
273 Erubuit propriae jam^ mens sibi conscia culpae, 

Pugnavitque ^ suis carnis lex indita membris. 
Namque hinc posteritas vitiato germine duxit 

Artibus illicitis cognoscere velle futura 

Arcanisque sacris tardos immittere sensus, 
280 Edita vel caelo vel tetro mersa profundo 

Rimari et cautas naturae irrumpere leges ; 

Quaerere nunc astris quo quisquam sidère natus, 

Prospéra quam ducat restantis tempora vitae, 

Dissimilem paribus proventum dicere^ signis ; 
285 Necnon et geminos uno sub tempore fusos, 

Quos indiscretus luci produxerit ^ ortus, 

Motibus ^ adversis varia sub sorte notare ; 

Indigetes quosdam stellis ascribere divos, 

Junior 7 antiquis aetas quos protulit® astris : 
290 Atque infernali jamdudum nocte sepultis ^^ 

Vana per immensum disponere nomina '° ca;luin. 
Jam magicam digne valeat quis dicere fraudem, 

Occultas tacito tentantem pectore vires, 

Divinis jungi virtutibus et cupientem ? 
295 Legifer ut quondam vates '* sub rege superbo, 

Dum nova monstraret jussi miracula signi, 

Commovit livore magos ut talia tentent 

Accumulentque suas zelo fervente ruinas : 

llHs '* suppeteret recta '^ si sorte ^^ potestas, 
3oo Demere, non etiam festinent addere monstra ; 

iEmula sed signis tantum *^ non viribus aequa, 

Quod removere nequit, duplicavit justius *^ ira. 

Hinc est, laudato possunt quod crimine'7 Marsi, 
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Cum tacita saevos producunt arte dracones 

3o5 Absentes et saepe jubent confligere secum. 

Tune ut quisque gravem bello persenserit ' hydrum, 
Aspidis aut durae clausas cognoverit aures, 
Concutit interius secreti carminîs arma : 
Protenus et lassis verbo luctante ^ venenis, 

3io Mox impune manu coluber tractatur inermis 
Et morsus tantum, non virus in angue timetur. 
Interdum pérît incantans, si callida surdus 
Adjuratoris contempsit murmura serpens. 
Hoc quoniam de matre trahunt et origine prima, 

3i5 Anguinae ^ fraudis quod sic ^ linguaeque periti, 
Mutua per carmen ^ reddunt commercîa fandi. 
Nec minus his puisât contraria cura saluti^, 
Angit praescitus ducti 7 quos terminus aevi : 
Cum tamen eductas infemis ® sedibus umbras 

320 Colloquium miscere putent 9 et nota referre. 
Spiritus erroris sed qui bacchatur in illis, 
Ad consulta *° parât vanis responsa figuris. 
Et ne porrecto dicantur singula verbo, 
Praesenti illusus damnabitur ille perenni 

325 Judicio, quisquis vetitum cognoscere tentât. 

Nec jam sola fuit scrutât rix Eva malorum : 
Dicam nunc aliam, tali quae peste laborans 
Etconjuncta viro proprium non vicerit Adam. 
Peccandi quasdam fervor succenderat urbes, 

33o Civica" permittens laxatis crimina frenis. 
Incestus pro lege fuit, totumque libido 
Jus habuit : regni sedem metata voluptas, 
Indigenas populos domina sub carne tenebat ; 
Et scelerum studio, fida*' quod plèbe localis 

335 Dudum parendi promptis respublica jussit, 
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POEMATUM LIBER II. 27 

Abstinuisse nefas et non peccasse pudendum 
Credebant omnes, facinus quos junxerat omne *. 
Talibus offensus judex atque arbiter orbis, 
Cum fureret flammasque loco finemque pararet, 

340 Quemdam dissimilem cunctis tectoque latentem, 
Qui tune forte fuit propria peregrinus in urbe, 
Atque inter multos solum sic alloquitur Loth : 
« Oppida lascivo jamdudum plena furore 
Respergunt caelum maeulis, nostrasque fatigant 

345 Quamvis obstructas scelerum clamoribus aures. 
Imminet exitium, tellus succensa reatu 
Ignibus ardebit.; restinguet fulminis imber 
Quae non exstinxit ferventia crimina fletus. 
Ipsa in perpétuas solvetur terra favillas, 

35o Quae vivos cineres et post incendia servans, 
Sicque solum fingens, leviter si calce teretur, 
Ad minimum fugiens discedet pallida tactum^. 
Tumunc linque domum, perituras desere terras, 
Et rea cum dignis subsidant arva colonis. 

355 Nec tête impendens letum conjunxerit illis, 
Non junxit quos vita. Tibi solatia conjux 
Praebeat : hac tantum socia contentus abito. 
Accelerate ^ fugam, tendatur tramite recto : 
Neu ^ subvertendas quisquam respexerit urbes. 

36o Vos nescite malum ; pœnas quicumque subibit 
Aspiciat^, mortisque suae spectacula secum 
Qui meruere ferant^ ; salvandis terror abesto. » 
Haec Pater. Ast illi properant abscedere terra, 
Inciduntque moras crudeliaque arva relinquunt. 

365 Cœperat obduci victum caligine densa 

Atque ignota prius demittere7 murmura caelum. 
Nec sic ut tonitru crebro cum percitus aether 
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28 s. AVITI VIENNENSIS 

Ostentat pavidis innoxia fulmina * terris ; 
Sed prorsus finale malum stridore minaci 

370 Tetra per aerios^ mittebat^ signa tumultus. 
Tendebant moniti simul et mandata tenentes 
Concessam rectis ad sedem vultibus ibant. 
Callidus alta petens sed qui subverterat ^ Evam 
Serpens, femineam consuetus tangere mentem, 

375 Hic^ quoque formidans animum tentare virilem, 
Conjugis inspirât votis, ut nosse ruinas 
Vellet^ et évasas visu deprendere clades. 
O démens animi ! cur7 jam non sufficit unam 
Succubuisse dolo ? caruit jam parte bonorum, 

38o Qui® mala cognovit. Si non exempla priorum 
Terrent, exemplum fies nostroque timori 9 
Vel post te pereat secreti dira cupido. 
Illicitum quod scire fuit vetitumque tueri, 
Respiciens '° tantum nec narratura videbis. 

385 Ergo ubi majorem vicina*' ex urbe tumultum 

Accepit mulier, vultum tune flexa*^ retortum '^, 
Vix primo in visu restrictis motibus haesit, 
Cernere desistens cum cœperat '^. Inde gelato 
Sanguine marmoreus perfudit viscera torpor ; 

390 Diriguere genae, pallor novus inficit ora. 

Lumina non clausit, non saltem concidit illo 
Pondère, quo '^ puisant demissa '^ cadavera terram ; 
Sed stetit horrendo perlucens massa nitore, 
Servavitque suam species decepta figuram. 

3cj5 Nec facile ut nosses '7, vitrum, lapis anne metallum 
Succedens homîni, si non sal fauce notetur. 
Ex tune insipido mulier prae venta reatu 
Plus salsum sine mente sapit, quae pungere *® sensus 



1. L flumina. — 2. RFBG aereos. — 3. LFRS mittebant. — 4. R 
s-ret, L s-rit. — 5. FB nil. — 6. LPR vellit, 7Fvelit. — 7. BS cui. — 
S. BS quae. — g, V timoré. — 10. S respicies. — 1 1 . L v-am. — 12. ^ 5 v. 
deflexa. — i3. G flexit et o-m. — 14. Fconceperat. — i5. P que. — 16. V-F 
G dimissa. — 17. L nosse. — 18. Vpingere. 



POEMATUM LIBER II. 29 

Exemplique potest salibus condire videntes. 

400 Hoc tamen hic magnum , quod non inflectitur iste 
Nec sequitur sociam, fortis nec vincitur Adam. 
Credo equidem melius, quod non occurrerit uxor 
Enarrare viro : nam si comperta referrét, 
Forsan et hune * visu suasisset temnere jussa, 

40S Ceu proprium gustu fecit primaeva virago ; 

Quae postquam sese pariter comitemque fefellit, 
Et nondum natam percussit vulnere prolem. 

Tum victor serpens certamine laetus ab ipso, 
Puniceam crispans squamoso in vertice cristam, 

410 Jam non * dissimulans quem presserat ante trîumphum, 
Acrior insultât victis et taliter ^ infit : 
« En divina manet promisse gloria laudis. 
Quidquid scire meum potuit, jam crédite, vestrum est : 
Omnia monstravi sensumque par abdita duxi ; 

415 Et quodcumque malum sollers natura negabat, 
Institui dextrisque dedi conjungere laevum ^. 
Istinc perpétua vosmet mihi sorte ^ dicavi. 
Nec Deus in vobis, quanquam formaverit ante, 
Jam plus juris habet : teneat quodcondidit ipse, 

420 Quod docui mecum^ est ; major mihi portio restât. 
Multa creatori debetis, plura magistro. » 
Dixit et in média trepidos caligine linquens, 
Confictum periit fugiens? per nubila corpus^. 
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EPISCOPl EZPLICIT DE ORIGINALI PECCATO LIBER SECUNDUS (il). InCIPIT DE 
SENTENTIA DeI LIBER TERTIUS (lll). 



LIBER TERTIUS 



DE SENTENTIA DEI 



TEMPUS erat, quo sol médium transcenderai ' axem, 
Pronus et excelsi linquens fastigia centri, 

Vicina jam nocte levés permiserat' auras. 

lUis sed major curarum volvltur aestus, 
5 Ferventesque tenent maie conscia ^ corda dolores. 

Utque* pudor capto detorsit lumina âensu, 

Reppulit et miseros alterno a corpore visus, 

Nec jam secura praestatur luce tueri 

Signatam fixo peccati stigmate carnem, 
lo Indumenta petunt, foliis ut rhollibus ambo 

Membra tegant nudumque malum de ^ veste patescat. 
Umbrosis propter stabat ficulnea ramis, 

Frondentes diffusa ^ comas, quas protenus Adam, 

Humentem7 capiens raso de cortice librum, 
i5 Assuit et viridi solatur veste ruborem. 

Induitur simili mulier lacrimabilis arte®, 

Quosque9 pavit '° misero fallax insanîa pomo", 

Vestivit folio : saeva quos arbore nudos 

Reddidit, hos gravius tenui super arbore texit. 
20 Et tamen adveniet tempus, cum crimina ligni 

Per lignum sanet purgetque novissimus Adam, 
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POEMATUM LIBER III. 31 

Materiamque ' ipsam faciat ^ medicamina vite : 
Qua mors invaluit, leto delebere letum. 
iEreus ^ exceiso pendebit stipite serpens, 

25 Cumque venenatum simulaverit, omne venenum 
Purget et antiquum périmât sua forma draconem. 

Interea genitor viridis per mollia luci 
Rorantes sudo capiebat ab aère ventos. 
Protenus attonitis senserunt auribus ambo 

3o Praesentem dominum ; tristi tum luce perosa^ 
Expavere diem detecto in crimine testem. 
Illos nam, vastis specubus si forte baratrum 
Panderet aut subitum tellus monstraret hiatum, 
Non pigeât prono trepidos^ descendere^ saitu ; 

35 Et si suppeteret jam tum sententia leti, 
Hanc etiam raperet solandi cura pudoris : 
Se7 flammis lymphisve darent®, vel pectora ferro 
Appeteret vindex crudeli vulnere dextra. 
Sic miseri mortem, nondum discrimine notam, 

40 Cum primum meruere volunt. Exordia fînem 
Signant et similes praedicunt adfore^ luctus, 
Ultima cum mundi senium consumpserit aetas 
Cumque repentinus perçussent omnia fulgor 
Caelorum, clangente tuba, qua nuntius ante 

45 Judicis adventu*° concussum terreat orbem. 
Tune, cum sinceros pastor discreverit agnos, 
Haedis disparibus'* diversa in parte locatis, 
Per médium dirimente chao, quod fluctibus implet 
Sulphureis volvens.'^ undosa incendia gurges'^, 

5o Flammarum stagnante lacu, quo fervida quondam 
Dicitur attracto nubes '* Sodomitica nimbo 
Guttatim sparsum fudisse in cri mina fulmen, 
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Cum plueret nox tetra focos caeloque caducae ' 
Aéra per calidum stillarent undique mortes. 

55 Taliter ignifero missi de fonte gehennae 
Fluxerunt tristes aliéna in saecula rivi. 
At quem^ terribili judex decreverit^ hora 
Vivere post mortem pœnaque ardere* perenni, 
Subtrahet optato gravior sententia leto ; 

r,o Cumque foret melius dispersis corpora membris 
Carpere perpetuum dura sub morte soporem, 
Invitos tamen urna vomet^ quis^ sola voluntas 
Rursus posse mori sensuque carere dolendi 7. 
Sed sic accipiet ferventis flamma camini 

r>5 Ambustura suas, ut nunquam finiat, escas. 

At® primi interea juvenes conamine casso 

Per déserta ruunt tutoque^ abscondita furto 

Facta putant, caecis optant latuisse tenebris. 

Quid juvat, infelix, oculos a judice flectis '°? 

70 Te judex cernit. Nolis" cur ipse videre^*, 

Cum videare palam ? Solem non fuscat amœnum, 
Si depressa gravem formidant lumina lucem, 
Debilis et sanum'^ visus non sustinet orbem. 
Tum sic terribili primum Deus increpat ore 

75 Atque, ubi sit, miserum noscens interrogat Adam. 
Qui, trepidam pavido producens pectore vocem, 
Vix haec pauca refert : « Tuus, o celsissime, terror 
Mentibus insidens*'^ latebram tentare coegit. 
Nam quia nuda forent inopertis corpora membris, 

80 Erubui, fateor, caelumque per abdita fugi. » 

« Et quis, ait, subi tum concussit corde pudorem ? 
Visus et unde novus ? Nam te nec vellera dudum 
Nec contexta prius velavit tegmine vestis ; 
Forma rudis, proprio melius contenta décore, 
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POEMATUM LIBER III. ^5 

85 Judice se plaçait. Sed postquam fœdere rupto 
Interdicta tuus perstrinxit germina gustus, 
Naturale tibi tegmen non sufficit unum , 
Hactenus et nudis nunc denudata patescunt, 
Arguit obscenus quia' turpia corpora motus. » 

Qo Ille ubi convictum claro se lumine vidit, ' 

Prodidit et totum discussio justa^ reatum ; 
Non prece submissa veniam pro crimine poscit, 
Non votis lacrimisve rogat, nec vindice fletu 
Praecurrit meritam supplex confessio pœnam. 

95 Jamque miser factus, nondum miserabilis ille est ; 
Erigitur sensu tumidisque accensa querelis 
Fertur in insanas laxata superbia voces : 
a Heu ! maie perdendo^ mulier conjuncta marito, 
Quam sociam-^^ misero prima sub lege dedisti, 

100 Haec me consiliis vicit devicta sinistris, 

Haec^ sibi jam notum persuasit sumere pomum. 
Ista mali caput est, crimen surrexit ab ista. 
Credulus ipse^ fui, sed credere tu docuisti, 
Connubium donans et dulcia vincula nectens. 

io5 Atque7 utinam felix, quae quondam sola vigebat, 
Caelebs vita foret, talis nec conjugis unquam 
Fœdera sensisset, comili non subdita pravae ! » . 

Hac igitur rigidi commotus mente Creator, 
Maerentem celsis compellat vocibus Evam : 

1 10 « Car miserum labens traxisti in prona maritum ? 
Nec contenta tuo deceptrix femina casa, 
Sublîmi sensum jecisti ex arce virilem ? » 
lUa pudens tristique gênas® suffusa rubore^, 
Auctorem sceleris clamât deceptadraconem, 

ii5 Qui pomum vetito persuasit tangere morsu. 

Post haec finalem'® promit sententia legem, 
Serpentemque reum prima sic voce notavit : 
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« Tu coluber, cujus peccavit femina fraude 
Errorisque virum consortem reddidit ipsa, 

I20 Propter utrumque reus pendes quod fecit uterque : 
Nec tibi sublimi constabit corpore' vertex, 
Callida sed pronus par terram pectora^ volves ; 
Utque fuga trepido sinuosa volumina currant, 
Non gressus, sed lapsus erit, teque ipse sequeris 

125 Flexibus et spiras viventia vincula nectent. 

Tum propter suasam-^ miserorum cordibus escam* 
Tellurem captans pastu vesceris inani ; 
Mensibus et certis supero depulsus ab orbe, 
Inclusus terris commun! sole carebis. 

i3o Inter cuncta, replent quae nunc animantia ^ mundum, 
Auctor mortis eris, fies gravis omnibus horror. 
Praecipue infelix mulier, cum proie futura, 
Sic inimicitias odio currente reponat, 
Semina seminibus mandent ut vota nocendi ; 

i35 Insistens semper pavidae sectabere calcem : 

Conterat iila caput victoremque ultima vincat^. » 

Post haec attonitam judex commotus in Evam : 
« At tu, quae 7 primam violasti femina legem, 
Accipe succiduum vitae quod restât in aevum. 

140 Imperium patiere tori®, dominumque timebis 
Quem socium dederam : parebis subdita jussis 
Et curvata caput libitus assuesce viriles^, 
Moxque ubi concipiens fetum persenserit'°alvus, 
Ventris onus gémi tu testaberis, ac tibi clausum 

145 Anxia crescentem portabunt viscera fascem : 
Donec transacto fastidia tempore complens, 
Naturale malum partu sub*' vindice pendat 
Producens vitam'* proies'^, sic*^^ pœna parentis. 
Quid diversa loquar*^ post jam discrimina matris? 
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POEMATUM LIBER III. 35 

i5o Nam cum praeduro mulier confecta labore 
Optatam sobolem tali' produxeris ortu, 
Lugebis vacuos nonnunquam orbata dolores. » 
Interea trepidus jamdudum sustinet Adam, 
Quid sibi terribilis tandem sententia servet. 

i55 Cui Pater : a Attentis, inquit, nunc auribus et tu 
Accipe quid mereare, levis quem femina vicit. 
Impolluta prius pulchro sub germine tellus, 
Non jam fida satis nec puro semine simplex, 
Pristina monstrabit corruptum terga per orbem, 

i6o Exemploque tuo semper tibi terra rebellans 
Vepribus ac tribulis armata resistere discet. 
Aut si frangenti cedens succumbet^ aratro 
Vomeris et fixo mordaci^ dente subactaest, 
Pinguîa'^ decipient mentito germme culta. 

i65 Nam pro triticeo lolium consurgere fructu^, 
Et fictas segetes vacuasque dolebis avenas^. 
Sic vix extortum7 producent jugera panem, 
Sudore assiduo nitens quem sumat egestas, 
Illecebramque cibi pœnalis vindicet esca. 

170 i^qualem brutis facient tibi pabula vitam, 

Et simul herbarum sucos^ pastumquerequirens, 
Stercore consimili depressa gravabitur alvus. 
iErumnosa diu volvetur talibus aetas, 
Donec praescriptum^ ponant tibi saecula finem 

175 Et compacta luto solvantur tempore membra : 
Limo formatus rursus redigeris in arvum. 
Ante tamen proprium nati praecurrere letum 
Conspicies*°, pœnasque tuas in proie videbis. 
Ut" metuenda magis cernatur mortis imago, 

180 Peccasse agnoscas quid sit, quid mortua fleri'^ 
Quidve mori. Ac ne quid desit tibi forte malorum, 
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Quae castîgandis ' corruptus parturit orbis, 

Acrior immenso' miscebitur ira dolori. 

Nam cum prima tibi producent tempora natos^ 

i85 Livor edax arto certabit^^ limite mundi ; 

Nec jam sufficiet : vacuus qua tenditur ^ orbis 
Totaque germanis^ stringetur terra duobus. 
Alter in alterius consurget^ funera frater, 
Telluremque novam cognato sanguine tinget. 

190 Exin posteritas, varios passura labores, 
Casibus in multis mortalia débita pendet, 
Dum vetereni ductus dissolvat terminus orbem^ 
Occidat omne vigens fînisque redarguat orta. » 
Audierat motumque® dédit conterrita tellus. 

iq5 Sic9 Pater exactis haedorum pellibus ambos 

Induit *° et sancta paradisi ab" sede rejecit*^ 
Tum^^ terris cecidere simul, mundumque vacantem 
Intrant et céleri perlustrant omnia cursu. 
Germinibus quanquam variis et gramine''^ picta, 

200 Et'^ virides campos fontesque ac flumina monstrans, 
mis fœda tamen'^ species mundana putatur 
Post, paradise, tuam ; totum cernentibus horret, 
Utque hominum mos est, plus quod cessavit amatur. 
Angustatur humus strictumque gementibus'7 orbem'^ 
2o5 Terrarum finis non cernitur, et tamen instat. 
Squalet et ipse'9 dies, causantur sole sub ipso 
Subductam lucem, caelo suspensa remoto 
Astra gemunt tactusque prius vix cernitur axis. 
Tune inter curas permixti felle doloris 
210 Aflfectus sensere novos, et pectora pulsans 
Nondum compertas prorumpit fletus in undas, 
Attentisque'° genis injussus defluit humor. 
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POEMATUM LIBER III. 37 

Haud ' aliter vivax deceptus mole caduca 
SpirituS; impleto venit' cum terminus aevo, 

2i5 Post obitum peccata dolet : tum quidquid iniquum 
Gesserit in^ mentem revocat, tum pœnitet omnîs^^ 
Erronim lapsus, semet quos judice damnât ; 
Et si praeteritae reddatur copia vitae, 
Sponte ferat quoscumque dabunt mandata^ labores. 

220 Sanctus namque refert de quodam divite Lucas, 

Quem nimio^ luxu dissolvens vita fovebat, 
Ipse cothumatus gemmis et fulgidus auro, 
Serica bis coctis mutabat tegmîna blattis. 
Inde ut bacchantem suasissent tempora mensam, 

225 Currebant epulae, totus quas porrigit orbis. 
Cumque peregrinus frugem misisset acervus, 
Fervebat priscum crystallo algente Falernum. 
Vivida7 quin etiam miscebant cinnama turi®, 
Et suffita9 domus pingui fragrabat'° amomo. 

23o Quod pelagus, quod terra créât, quod flumina gignunt, 
Certatim mensis cedentibus undique lassus *' 
Portabat pallens auri cum fasce minister. 
Languidus ante fores pauper tune forte jacebat 
Divitis, obstrictis resoluto corpore membris. 

235 Et supplex poscebat opem, non munera captans ; 
Reliquias tantum sed si quas copia jecit, 
Has tune opperiens*' al vus jejuna rogabat. 
Sed proclamant! dives non addidit aurem, 
Nullaque languentem pietas respexit egenum ; 

240 Nec quae completis cecidere superflua mensis, 

Pauperis ad victum quisquam dédit. Insuper aegri 
Despicitur*^ faciès et putria vulneris horrent ; 
Cumque canes miti perlambant ulcéra lingua, 
Blandior et fesso feritas medicabilis adsit, 
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245 Sola hominum nescit mens semper dura moveri. 
Haec sed diversa penitus dum sorte geruntur, 
Impendens obitus pariter pulsavit utrumque, 
Divite praevento, nunquam qui ' credidit istud. 
Optatam pauper ^ longo vix tempore mortem 

25o Pervenit '\ et victor morbos artusque relinquit. 
llle quidem, celsa qui dudum floruit arce, 
Fletibus ad tumulum stipato funere fertur, 
Auratoque datur condltus membra sepulcro 
Et pretiosa tegunt elatum lintea marmor. 

255 Spiritus abstruse^ sed mox demissus ^ Averno 
Incidit aeternas per saeva incendia pœnas. 
E quarum medio sublimi sede ^ locatum 
Haud procul (hoc 7 certe censetur, nam procul inde, 
Ut docet eventus) sinibus conspexit ovantem 

260 Abrahae justi mutatum in paupere vultum, 

Nec ejus® similem, quem dudum luce receptum 
Quarto forte die vix quisquam largus humandi, 
Ne 9 per '° dispersum naturae lege cadaver 
Dira frequentatae * * contagia mitteret urbi *% 

265 Obtectum laceris tenui velamine pannis 
Naribus astrictis '^ nuda tellure locavit. 
Angelicis manibus tune in sublime levatus, 
Jam dives '-^j jam sanus erat : contraque superbi, 
Qui congesta tenens opibus diffluxerat '^ amplis, 

270 Arida sic flammis mendicant guttura guttas : 
« O pater, electas animas qui sede beata 
Colligis et meritis dispensas praemia justis, 
Haec ego non mereor : sed saltem deprecor unum, 
Lazarus ut missus veniat digitoque levatum '^ 

275 Adferat hue labris ardentibus inde liquorem, 
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POEMATUM LIBER 111. 39 

Quique refrigerio, si non exstinxerit omnes * , 
Ad tempus saltem tantos vel mitiget aestus, 
Donec fessa brevi respirent membra quiète. » 
Taliter immixto lacrimis stridore rogantem 

280 Magnanimus tandem compellat sic patriarcha : 
« Desine jam seras in cassum fundere voces 
Et vacuas miscere preces. Haud talia dudum 
Dicta dabas, foribus cum te prandente jaceret' 
Ipse ignotus, egens, aeger, jejunus, inanis ; 

285 Cum tua non caperet congestos mens.i paratus, 
Pauperis atque tuas non iret clam or ad aures. 
Quapropter tandem, librato examine veri^, 
Praeteritae vitae sortem deponis ^ ; uterque 
Permutate^ vices ^ ; et te jam sufficit amplis 

2QO Exundasse bonis ; laetetur fine malorum, 

Qui doluit cœptis. Non est jam terminus ultra. 
Insuper horrendo currit 7 qui tramite limes ^ 
Et chaos objectum 9 lato distinguât hiatu, 
Non sinit abjunctas misceri fœdere partes 

295 Accessumque negat, sic vobis *** semper ut islis. )> 
Ille gemens vanum repetita voce precatur : 
« Si nil '^ post obitum prodest commissa fateri 
Nec tua mutatur fixis " sententia verbis, 
Hoc concède mihi, nuUa quod lege vetatur. 

3oo Fratres quinque domo '^ discedens luce reliqui ^ ^ : 
His peto mittatur qui vivos corrigat, ante 
In tormenta cadant quam talia carne soluti. 
Nam quam vis duro persistant corde rebelles, 
Si tamen obstructa quisquam de morte rediret *^ 

3o5 Credent experto pœnasque intrare timebunt. » 
Ille quidem poscens effectum non capit ullum. 
Nosautem, dum vita manet, dum luce "^ vigemus, 
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Olim defuncti perterret nuntius Adam ; 

Dum locus est flendi, dum non injussa ' petuntur, 
3 1 o Nec obdurat is ^ pulsatur janua serris ^ . 

Novimus en cuncti quid^^ primus planxerit ille, 

Qui pulsus prisca nescivit sede reverli. 

Namque obitum quendam casu tum pertulit ipso, 

Perdita ne precibus lacrimisve reduceret uUis. 
3i3 Ex tune paulatim rétro sublapsa referri 

Vita prior, cœpitque malis laxata potestas. 

Tum tristes ^ morbi et varii subiere ^ doloresj 

Etcorrupta7 satis dira pinguedine tellus 

Letali quaedam sufïudit germina suco. 
320 Inde truces saevire ferae, dudumque timentes 

Excitât ad pugnam tum primum conscia virtus ; 

Reddit et armatas unguis, denSj ungula, cornu. 

Ipsa etiam leges ® ruperunt tune elementa 

Et violare ^ fidem mortalibus omnia certant. 
325 Inflatur ventis pelagus, volvuntur et undae, 

Excitusque '** novum turgescit pontus in aestum. 

Tune primum tectis telra caligine caelis, 

Ingratos hominum castigatura labores, 

Grandineos pavidis ' ' fuderunt nubila nimbos, 
33o Atque polus discors invidit " germina terris. 

Quin magis ipsa sibi tellus adversa negavit, 

Seminis excepti *^ vertens mentita nitorem. 

Haec gemini primum senserunt tune protoplasti. 

Posteritas nam quanta ferat dispendia rerum, 
335 Non cui vel centum ^^ linguae vel ferrea vox est, 

Enumerare queat ; nec si, quem Mantua misit^ 

Maeoniusve canant di versa voce poetae. 

Quis tales'5 référât motus? Quis denique fando 

Evolvat totos, qui volvunt saecula, fluctus? 
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POEMATUM LIBER III. 41 

340 Armafremunt \ crebra quatitur formîdîne mundus, 

Funditur irriguus sanguis majorque sititur. 

Quid dicam celsas praeclaris * cœtibus urbes 

In déserta dari ? populos populante rapina ^ 

Dispergi et lacerum vacuari partibus orbem ? 
345 Servitio subdi dominos famulosque^^ vicissim 

Praeferri dominis^, et belli sorte psrire 

Sors generis claro quondam quod ^ sanguine misit ? 

At si forte brevi requiescant tenlpore bella, 

Legibus armatas furere in certamina lites, 
35o Jus anceps pugnare foro, quo jurgia fratrum 

Non levius votis feriunt, quam prœlia telis ? 

Sed quis vota notet, clament cum facta nocentum ? 

Quis fraudes et furta gemat gaudente rapina ? 

Quisve minora fleat ? stringi nec maxima possunt ; 
355 Inde minora tamen, si summis juncta notentur : 

Nam per se nuUum facinus sub judice parvum est. 

Nec refert cunctas percurri carminé causas ; 

Hoc parvo sermone loquar : post damna priorum 

Nil superesse mali, quod non vel perpetret orbis 
36o Vel toleret, plenus scelerum pariterque laborum, 

In casu discrimen habens et crimen in actu. 

Sed tu, Christepotens,cuisemper parcere promptumest, 

Tu figulus massam potis es 7 reparare caducam, 

Et confracta diu resolutaque fingere vasa. 
365 Qui dudum multo latitantem pulvere drachmam^ 

Invenis, accensis verbi virtute lucernis^. 

Linquentem caulas turpique errore vagantem ^^ 

Pastor ovem céleri dignatus quaerere gressu 

Subvehis, utque suo gaudens reddatur ovili, 
370 Sarcina fit quae cura fuit. Sic filius ille 

Junior, exhaustos postquam dispersit acervos 
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Vitaque consumpto mutata est prodiga censu, 
Turpia porcorum digne convivia sectans, 
Optavit siliquis compleri ' vilibus ^ alvum ; 

375 Donec saeva famés ^ longo discrimine victum 
Cogeret offenso tandem se reddere patri, 
Confessumque reum laxato crimine solvi. 
Denique prostratum mitis pater allevat ultro 
Et trepidum blanda solatur voce pudorem . 

38o Ornatus reduci vestis dat prima secundos * 
I.£taque soUemnis célébrât convivia cœtus, 
Quod rediviva suis quodam de funere proies^ 
Surgat et orbato redeant nova lumina patri. 

At tu, praepollens hominum rerumque creator, 

385 Quanquam cuncta velis fidae constate saluti, 
Nulla tamen pateris nostrae dispendia mortis, 
Nec quoquam pereunte tuis contingere damnum 
Divitiispoterit : nescis decrescere, nescis 
Augeri et pleno perstat tibi gloria regno. 

390 Sed famulis tu redde tuis quod perdidit Adam, 
Quodque tulit primum vitiatae stirpis origo, 
Ortu restituât melior jam vita secundo. 
Sorduerit nimium lacero circumdata peplo 
Forma vêtus : scissam ponens cum crimine vestem, 

395 Pallia prima pater redeunti porrige proli ; 

Seminecem quondam miserans qui forte repertum 
Projectumque via, quem saevi caede latrones 
Impositis cuncto spoliarant tegmine plagis. 
Sed tu, sancte, viam sumpto dum ^ corpore curris, 
400 Invenis allisum nec praeteris : insuper aegrum 
Jumento carnis propriae sub tecta reportas. 
Nos fuimus quondam rabido 7 data praeda f urori ; 
Sed si nunc medico percurrat ^ vulnera fotu, 
Gratia producens oleum, sapientia vinum, 
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POEMATUM LIBER III. 43 

4o3 Commendet " stabulo ^ Samaritis ^ dextera -♦ curam ^ 
Pelletur validas medicato corpore languor. 
Suscipe, qui non vis moriendi crescere causas, 
Quos confessa tibi gemitus pia pectora fundunt. 
Ut quondam tecum, passae sub tempore carnis, 

410 Proximus immani dependens stipite praedo, 

Quem non culpa tibi similem, sed pœna tenebat. 
Ille tamen nexus membris nec corde ligato, 
Etsi confîxas clavis extendere palmas 
Non potuit, liber mentem cum ^ voce tetendit. 

41 5 Sicque reus scelerum, dum digna piacula pendit, 
Martyrium de morte rapit : cui fine sagaci 
Maxima cura fuit taies non perdere 7 pœnas, 
Praeripuit scandens® aditum, caeloque levandus 
Ardua sublimi tenuit compendia saltu. 

420 Porrige sic nobis celsam, pater inclyte, dextram. 
Nos quoque perpetuae conquirat vita saluti, 
Atque profanati deceptis fraude latronis 
Ceu tibi compasso miserans succurre latroni. 
Livida quos hostis paradiso depulit ira, 

425 Fortior antiquae reddat tua gratia sedi. 9 
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EPISCOPI EXPLICIT DE SENTENTIA DeI LIBER TERTIUS (lll). InCIPIT DE DILUVIO 
MUNDI LIBER QUARTUS (llll). 



LIBER QUARTUS 



DE DILUVIO MUNDI 



INFECTUM quondam vitiis concordibus orbem 
Legitimumque nefas laxata morte ' piatum 
Diluvio repetam : sed non quo fabula mendax 
Victuros lapides mundum sparsisse per amplum 

5 Deucaliona refert, durum genus unde resumpti 
Descendant ' horaines, cunctisque laboribus apti 
Saxea per duram monstrent ^ primordia mentern. 
Sed veri compos, fluctus nunc prosequar illos, 
Per quos immissus rébus vix paene creatis 

lo Lactantem^ velox praevenit terminus orbem. 
Extulerat mortale genus crudelibus ausis 
Ingentes animos : licitum quod quisque ^ liberet 
Credidit et propria valuit pro lege voluntas. 
Jus adeo nullum ^, sic nil distare putatum 

i5 Fasque nefasque inter, recti custodia nusquam ; 
Non judex, non testis erat, non denique rector, 
Arbiter aut morum vel qui suaderet honestum, 
Sed princeps sibi quisque fuit virtute nocendi, 
Nec meritis sed mole potens j qui 7 fortior esset, 
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POEMATUM LIBER IV. 45 

20 Hic * melior sibiineti sed se' censore, placebat. 

Sic hominum vitam brutoram more ^ tenebat 

Motibus addicens mens inclinata ferinis. 

Sanguine -* potus erat, caesorum viscera passim 

Indomitis laceras praebebant faucibus escas. 
25 Insuper et quadrupes, propria qui morte necatus ^, 

SaBvior aut certe quem vincens bestia cepit, 

Pastuserat, quem nulla fides, lex nuUa vetabat. 

Ut vero pecorum ritu permissa voluptas^ 

Et diffusa palam ruptis lascivia frenis, 
3o Luxuriaeque forum atque obsceni nundina mundi 

Ferbuerit7, casto® fas non est dicere cantu. 

Talibus ac tantis hominum gens improba gestis 

Silvestres animos, naturae fœdere rupto, 

Induerat pulsaque simul ratione furebat^, 
35 Et déserta jacens domini caelestis imago 

Omne decus mentis turpi dejecerat actu. 

Haud secus ac '® pulchri cum fertilis area campi, 

Quam succisa dédit purgato robore silva, 

Dum colitur, justo paret fecunda " labori^ 
40 Subjicitur rastris, respondet frugibus ac se " 

Servat composito '^ ruralis gratia vultu '*. 

Agricola oblitus si brachia forte remisit, 

Laxavitque inanus fessoque quievit aratro, 

Pigrescit primum ^^ durato caespite tellus ; 
45 Mox rudibus ramis atque aspera pal mite crebro 

Disciplinatos desuescit'^ promere fructus'7, 

EflFundit frutices vacuos '^ silvamque minatur. 

Quam si nec sera succisor falce repurget, 

Non jam virgultis, sed denso stipite lucus 
5o Texitur et stériles difïundit in aéra frondes ; 
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Donec, conclusa ramis currentibus umbra, 

Mox opportunae * depulso sole tenebrae 

Jam* secura feras invitent credere^ lustra*. 

Taliter humani generis, non ordine recto, 
55 Perdita mandatae ^ jam post primordia legis, 

In pravum labens paulatim vita tetendit : 

Profîciens pejore via, constantior ipso 

Jam paribus studiis nutriti criminis usu. 

Et tamen auctorem vitii culpaeque magistrum^ 
60 Doctior errorum lapsuque peritior omni, 

Succiduae prolis crescens audacia vicit^. 

Ut fluvius, parva primum ^ diffusas aburna, 

Perspicuum leni promittit^ gurgite fontem, 

Tramite quem summo facili transmittere saltu 
65 Quisque potest ; mox irriguo deductus ab ortu, 

Viribus augetur subitis ripasque retrorsum 

Pellens crescentes tendit per plana liquores, 

Occupât et spatium pereuntique imminet arvo : 

Tum circumfusos^ vicinis '° vallibus amnes 
70 Sorbet praeteriens, externasque incipit undas 

Augmento finire suo, mixtasque sub uno 

Nomine cum rasis " diffuso gurgite terris, 

Cum trabibus stabulisque boum lustrisque ferarum, 

Saevior accessu longoque furore potitus, 
75 Tandem desistens pelagi transportât in undas. 

Hos inter'^ motus similisque ad turbinis '^ instar 

Humanum vitiis ibat genus : et tamen ipsa 

Longior insanas mentes dissolverat aetas. 

Centenos novies crebro cum duceret annos 
80 Vita tenax, tanto suspensi tempore leti '* 

NuUus terror erat. Sors si quem sera '^ tulisset, 
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POEMATUM LIBER IV. 47 

Ceu qui nec natus fuerit nunquamque levandus ■ 
Morte putabatur. Sic cunctis nulla futuri 
Spes inerat, solusque sibi fundaverat omneni 

85 Sensibus in caecis^ periturum ^ mundus amorem. 
Tempore quin etiam peccatrix terra sub ipso 
Nutribat saevos immania monstra gigantes : 
Nec tamen effari* licitum ^ quo semine cretos. 
Communem cunctis ortum de matre ferebant : 

Qo Qui^ genus, unde patres, prohibent arcana fateri. 
Si speciem quaeras, humani corporis illis 
Plus vultus quam forma fuit : sic linea mombris 
Conveniens hominem7 monstrabat, dissona molem. 
Quam^ propter deinceps commentis Graecia fictis 

95 Dedecus infandum massis informibus auxit, 
Et portentosis descripsit corpora membris : 
Pube tenus quod 9 forma ^^ viris, cum corporis ima 
Supplerent vasti mixto pro crure dracones ; 
Artus semihominum patulis qui faucibus atri 

100 Ferrent, et verso praeberent vertice gressus. 
Tune etiam solitos, jusso ** terrore tonanti, 
Blasphemis caelo con vicia mittere plantis, 
Mordacesque pedes moto" fremuisse veneno*"^. 
Hos '-^ similis *^ mendax Phlegraei fabula belli 

io5 Excussas fînxit jecisse per aéra rupes, 

Pro telis spaliosa manus quod"^ turbine montes 
Sparserit et missis caelum quassaverit arvis *7. 

Haec sunt priscorum quae de terrore jjigantum 
Carminé mentito Grai '® cecinere poetae. 

1 10 Et tamen audaci voluit contendere pugiia, 

Quisque rebellis erat. Qui cum "9 confligere telis 
Non potuit, saevis concepit ^° prœlia votis. 
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Montibus impositos fas non est credere montes : 
Hoc tamen et deînceps illos tentasse putabo, 

ii5 Quicoctos lateres lentoque bilumine junctos 
In sublime rati manibus sic posse superbis 
Sustolli et celsas in sidéra surgere moles ; 
Cum fureret mortale genus cassoque labore 
Irrita transcensis caementa ' inferret in altum 

I20 Nubibus et refugum sequeretur machina cslum, 
Non prius absistens, subitas discordia linguas 
Quam daret et varius confunderet omnia sermo. 
Hinc sparsum fœdus, scissa sic lege loquendi 
Consensum scelerum turbata superbia rupit, 

125 Dum se quisque suis, possit quae' noscere, verbis 
Adgregat atque novas sequitur gens quaeque loquelas. 
Sic interruptae perierunt culmina massae, 
Eflfectuque carens cessa vit in aethere turris. 
Haec post diluvium ; nam quantas tempore prisco 

1 3o Pressa giganteas tellus produxerit arces 
Atque lacessitis contemptum miserit^ astris, 
Abstergente Deosat-^ nostra silentia damnent ^ 

Cernebat patiens jamdudum insana frementes 
Terrarum populos hominum rerumque Creator, 

i35 Expectans si quem vani consortia mundi 
Linquentem melior moneat resipiscierecura^. 
Sed conjuratus postquam percurrere cœptum 
Perditionis iter statuit, sensumque per omnem 
Obtinuit victor peccati insignia mundus, 

140 Nec revocare gradum quisquam gressumque referre 
Praecipiti jam mente potest, exhorruit auctor 
Pœnituitque, videns totum quod fecerit orbem. 
Tum taies tonuisse minas commotus ab alto 
Fertur et excitas laxasse his vocibus iras : 

145 (( O nullis attracta bonis nullisque repressa 

Legibus, antiquo tantum submissa draconi, 
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POEMATUM LIBER IV. 49 

EflFera * gens hominuin, ducto corruption aevo ! 

Non Evam cecidisse sat est, transcenditur omni 

Inventor leti lapsu ; nec sufficit illud, 
i5o Vicît inexpertum quod serpens pristinus Adam. 

Non contenta ^ suo fœdari vita parente, 

Adfectat mortem propria virtute mereri. 

Exspectasse diu non profuit ; insuper omne 

Concessum veniae rapuerunt crimina tempus. 
i55 Jam nimium longas patientia presserit^ iras : 

Vindictae jam tempus adest. Non fulmina caelo 

Flammeus ardor aget, vasto nec cedet^^ hiatu 

Quae premitur nîmio succumbens terra tumultu : 

Sed sordens vitiis fîuctu delebitur orbis. 
i6o Ad chaos antiquum species mundana recurrat, 

Inque suas redeant undarum pondéra sedes. 

Arida decedat lymphis, rursusque sepultas 

Terrarum faciès ^ informis contegat humor. 

Haec clades^ vivis7 carnique hic terminus esto. » 
i65 Sic Pater aeternus disponens funera® rerum 

Diluvium dextra terras vibrabat 9 in omnes. 
Interea pleno vivebat justus in orbe 

Unus homo, et mentem solus servabat honestam. 

Nullus vota Deo donis precibusque ferebat 
170 Hune praeter, dignum quem summus laude Creator 

Nosset *** et exceptum vitae servare pararet. 

Stemmatis hic sancti : nam claro nobilis ibat 

A proava, quem prisca fides et conscia virtus 

In caelum sine morte tulit ; sic celsa petenti 
175 Successit magno non impar pronepos actu. 

Nec plus est illum salvi cum corporis usu 

Terrenas liquisse domus*', intrasse supernas. 

Deniquequo*' priscus quondam conscenderat '^ Enoch, 

I. GAspera. — 2. V contempta. — 3, B G presserai. — 4. L cedit. 
- 5. RFBS species. — 6. V-F cladis. — 7. /? G vasis, 5 vanis. — 
8. L omnia. —9. F vibrât. — 10. L Noscct. — 11. FBS domos. — 12. L 
quod, — i3. LR conscenderet. 



50 s. AVITI VIENNENSIS 

Helias ' curru * post tempora longa secutus 

i8o Scribitur ignitis scandens pénétrasse quadrigis, 
Cum suspensa levés transmitteret orbita ventos, 
Ungula vel premeret calcatas ^ pondère nubes, 
Vallatumque ferens sanctum non ureret ignis 
Et motus servans nesciret flamma calorem. 

i85 Hos igitur satis est caelum potuisse mereri 

Membrorum sub lege sitos : sed non tamen illud 
Segnius admirer, sancti quod tempora * Noe 
Unius ob meritum natis nuribusque ^ tuendis 
Orbis in exitio^ potuerunt ferre salutem . 

190 Est ille in caelis, numéro praestantior omni, 

Angelicus sine fine chorus, qui laude perenni 
Conclamat celebratque Deum, famulantia suetus 
Ferre ministeria et 7 jussis parère supernis. 
Hi ® nunc, quod rectum mortalia corda precantur, 

ig5 Concipitur dignis sancto^ quod pectore votis, 
Quidquid larga manus collectis sparsit *° egenis, 
Excipiunt sanctoque ferunt super astra volatu. 
Quin etiam justos, fragilis dum vita fatigat, 
Tutantur mundique inter discrimina servant. 

200 Sed tamen in cunctis praecellit clarior ille, 

Maxima quaeque Dei quo " dispensante ministro 
Res geritur, summisque parât mysteria causis. 
Hic dominum caeli venturum corpore sumpto 
Virginis intactam jussus praedixit in alvum, 

2o5 Sacraque dotali corn pie vit viscera verbo. 
Hic et Baptistae praecurrens nuntius ortum , 
Desperata diu dum ferret germina patri, 
Inter sacra virum conterruit et dubitantes '^ 
Protenus ingrato restrinxit in ore loquelas, 

210 Donec praedicto '^ fecundam redderet ortu 
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Prolîs anum, multos sterilis quae tenta per annos 
Fudit diffidens effeta ' puerpera fetum. 
Hic rerum sollers summusque archangelus, alto 
Aéra per liquidum levibus circumdatus auris 

2i5 Vibratasque* movens ignito in corpore pinnas ^, 
Nullî conspectis* ad terram motibus ibat ; 
Et tum forte geraens cunctorum crimina Noe, 
Inflexis ^ stratus genibus, cum supplice planctu 
Mundanis veniam mundo nolente petebat : 

220 Cum subito clausis foribus tune ^ aliger intrat 
Conspicuus, claro resplendens nuntius ore. 
Horrescit visu 7 tanto perterritus héros, 
Mortalisque oculus personam ferre supernam 
Vix valet et pavidi detorquent ® lumina vultus. 

225 111e salutiferis primum 9 mulcere timentem 
Aggrediens verbîs, caeli mandata ferebat : 
« Pax tibi, juste virum, pacem tibi missus ab alto 
Imprecor, ut pulso capias mea dicta pavore. 
Haec mandat summus terrae pélagique Creator : 

23o Insperata quidem cunctis sententia leti 

Imminet. Hanc solus sed qui transire mereris, 
Et '** praescire potes : nam te calcata voluptas 
Jampridem rectum toto discrevit ab orbe. 
Unica sed quoniam saevum depellere letum 

235 Vita tibi poterit, tantos evadere casus 

Qualiter incîpias, paucis ex ordine fabor". 
Finis erit rerum, permissis undique lymphis, 
Atque relaxata vastabitur orbis abysso. 
Nunc âge, congestis crescat fortissima lignis 

240 Machina, quae surgens fluctus superenatet '^ omnes ^\ 
Tercentum ^^ cubitos per longum ducta tenebit. 
Bis quinis lato '^ claudatur *^ bisque vicenis ; 
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In triginta illi constabit culminis altum. 
Per médium praeter ' longo cenacula tractu 

245 Edita suspensis domibus tabulata levabunt : 
Ut generis proprii servans consortia mansor 
Componat partis ^ discreta^ cubilia cellis. 
Tum ne rimosi compagum forte meatus 
Accipiant inimicum imbrem, linire* mémento 

25o Juncturas laterum pigrumque infunde bitumen. 
Taliter effectam ^ cum consummaveris aedem, 
Protenus ingredere ac mundum dimitte cadentem : 
Exclusit quem culpa frequens, includere vita 
Incipiat, circumque fremant te sospite mortes^. 

255 Quin etiam lateris sociam succedere tecto 
Et cum conjugibus natos intrare jubebo 7. 
Tuque secundus eris deleti germinis auctor, 
Ut te post primum repleatur terra parente. 
Sed quia perfecto divinis viribus orbe, 

260 Post operis finem, post leges postque sacrata 
Sabbata, formari quicquam non convenit ultra : 
Ne penitus cessans intercidat omne creatum, 
Spirantum e^ cunctis pecudum9 celerumque volucrum, 
Silvarumque feris et quae jumenta vocantur, 

265 Vel quae pertacitos *° reptant labentia motus, 
Bina cape et'* tecum claustro victura reconde; 
Sic tamen, ut proprios teneant sua vincula sexus, 
Unde genus rursum tellus implenda résumât. 
Nec " timeas, ne forte feros animantia motus 

270 Servent aut solitis '^ praesumant rictibus iras. 
Fœdus erit totis, quae discordantia profert 
Per varios natura modos '*, et pace fideli 
Parebit jussis, quidquid concluseris '^ illic. 
Serpentis tantum semper figmenta caveto : 
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273 Vertice submisso blanduni licet ille trisulcis 
Finxerit abscondens per dulcia sibila linguis 
Immortaleodium, nunquam tucredulus illi, 
Quem nimisexpertus vitandum praemonet Adam. 
Hostis namque semel voluit quicumque nocere, 

280 Hic ^ semper suspectas erit penitusque cavendum est, 
Ne jam mentito conjungat fœdera^ pmdens. 
Tu post exemplum jussis servire mémento. » 

Haec fatus, vacuum levibus ^ secat aera pinnis-*, 
Mortalem fugiens aciem, caeloque relatus 

285 Heroem ^ trepidum mandata lege reliquit^. 
Ipse tamen/ tali manibus cum voce levatis^ : 
« Quisquis, ait, nobis tantam spondere salutem, 
Seu missus seu sponte tua, super aethere celso 
Venisti et placidum sacrasti fœdere pactum, 

290 Sis fautor firmentque tuas promissa loquelas, 
Auxiliumque tuum conatibus insère nostris. 
Ut lenuis tantam 9 valeat manus edere molem. » 
His breviter diclis, vitae spem corde reponit 
Aggrediturque celer sacri praecepta laboris. 

295 Quis tantus '° capiat sensus? quis denique sermo 
Explicet, advectis fuerit quae copia lignis *' ? 
Nudati colles, spoliatae robore silvae ; 
Mons ut quisque fuit, famulo placuere paratu. 
Pelion immensas cum mittat *^ vertice quercus, 

3oo Insuper exponit multa virtute recisum 

Ossa nemus, Pindoque abies subducitur al ta. 
Atlas '^ ipse novas ictu résonante secures 
Sensit et annosas dédit ad navalia ** pinus. 
Invictum tune surgit opus, contexta levatur 

3o5 Porrectis trabibus praecelsi culminis aedes'^ 
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Haec inter, discors ^arii sententia vulgi. 
Nam multi * lymphis obstacula tanta parantem 
Irrisere virum, moles ^ quodclausa moveri 
Fluminibusque dari nequeat, quara ^ forte vel ampli ^ 

3io Euphrates ^ Nilusve ^ queant vix claudere ripis7. 
Humani generis quid mens incredula reris 
Mortalem non posse manum conjungere ponto 
i^dem longinquam ? pontus namque obvius ultro 
Curret et adductum tanget stans fabrica littus. 

3i5 Ast alios celsam compacto robore® massam, 
Ignaros quanquam cladis causaeque latentis/ 
Mirari novitas et formidare^ coegit. 

Haud aliter studium jam tune diviserai omnes '°, 
Quam nunc mundus habet ". Sunt *' qui compuncta fideli 

320 Corda dicant operi rebusque instare supremum 
Discrimen norunt, corpus quo '^ concidat omne 
Bacchatamque diu consumant saecula carnem. 
Effugiet tune ille malum, quicumque paratus 
Construat ut validam praeduri tegminis arcam ; 

325 Per lignum vitale crucis servatus ab undis 
Tune cernet quanto contempserit otia fructu. 
Haud procul attentum contemplans hune '* operantem 
Nonne piger quisquam, lucri taedensque'^ laboris, 
Insanire putet, cura quod sol us inani 

33o i^stuet et rébus nolit pereuntibus uti ? 

Sic epulans parcum, sic largum quisquis avarus, 
Sic nudum raptor, sic castum ridet adulter, 
Sic circumscribens ^^ illuso simplice gaudet. 
Desipuisse *7 dolet dives '®, dum '9 congregat aurum, 

335 Spargentem nummos ultroque in paupere censu 
Consumptis opibus miserum re speque*° beatum. 
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Inde repentinum judex cum cerneret orbi 

Adventare diem : « Finis' sic protenus, inquit, 

Imminet, ut justi quondam sub tempore Noe, 
340 Diluvium varios mundi cum repperit actus 

Et camem consumpsit aquis, opifexque salutis 

Evasitparto* diffusa pericula claustro. » 

Haec evangelicis sunt inclamata fîguris. 

Providus interea consummat conditor arcam. 
345 Tum ^ jussae accurrunt volucres, tum ^ bestia quaeque, 

Consuetum linquens silvoso tegmine lustrum, 

Deposita feritate venit seseque tenendam 

Ingerit occurrens, et libertate relicta 

Includi gaudet : tantum décréta -* futuri 
33o Vis valet ; occultus brutis in sensibus ardet 

Terror et exspectans agitât formidine vita^ 

Ast homines, quos^ sors certi discriminis urget 7, 

Vicina nec morte pavent : satis undique constat 

Vitali indicio^ praecederesaepe timorem. 
335 Securos laetosque reos tellure Gomorrae 

Jam prope sub flammis sententia dicta videbat. 
Ninivae contra populis terrore salubri 

Praevaluit pro pace metus ; nam 9 venerat '° istic »* 

Jussus multum ille et terris jactatus et alto, 
36o Qui clamaturus tantae discrimina plebi 

Diluvium timuit mundo constante propheta. 

Hauserat hune valido pervadens belua '* rictu, 

Immersumque mari ventris concluserat '^ arca. 

Deglutire virum faucesque *^ implere capaces 
365 Ardenti monstro cum sit permissa '^ potestas, 
Non licuit mordere tamen ; niP^ dentibus actum. 
Intravit cupidum deludens praeda vorantem 
Invasusque '7 cibus jejuna vixit in alvo, 
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Dum très luce dies una sub nocte prophetae 

370 Sol ageret, littusque novum vacuanda vidèrent 
Et castigatum vomerent ergastula pastum. 
Ut monstro exutus vates * caelumque recepit 
Contingens terras, magnam tune percitus urbem 
Terribili cum vocepetens : « Quid^ criminis, inquit, 

375 Ardetis^ flammis? restinguent^ omnia pœnae. 
Jamque venit finis ; lentum est hoc dicere, venit. » 
Non plus fatus erat, totus conjurât in omne 
Lamentum populus : procurrunt undique fletus, 
Pectora tunduntur, c«lum suspiria puisant. 

38o Mollibus abjectis Cilicum ^ dant tegmina saetae, 

Inque cibos^ cinerem lacrimasque in pocula fundunt. 
Ipse etiam, dignus tali qui tempore princeps 
Anteaciem flentum7 portet vexillasalutis, 
Atque novum dictu ® metuens discrimina vincat, 

385 Projicit9 hic *° sceptrum, linquit sublime tribunal, 
Pallia blattarum spretodiflSbulatauro, 
Serica despiciens *' atque aspera tegmina sumens. 
At pius ex alto contemplans talia rector, 
Exertas *^ revocat sedatis motibus iras 

390 Vibratumque tenens restinxit '^ missile fulmen *♦. 
Temporibus propriis justus sic conditor arcae 
Securo *^ solus timuisse pericula mundo 
Gaudebit,.finemcunctis, sibi ferre salutem, 
Diversam cernens'^ meriti discrimine sortem. 

3q5 Ergo ubi silvestres sexu collegit '7 utroque 

Inclusitque feras, pecudum '^ tune eligit *9 iHa 
Sumere, quae pastu licitum'° vel munda^* vocantur. 
Hinc tantum " septena dédit viventia claustro, 
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Ut ternis paribus servato ' semine salvis, 

400 Septima quae fuerint sacris quandoque litentur ; 
Et jam vitalis concluserat omnia carcer ^ 
Tune justum cunctosque suos, natosque nurusque 
Accipit ^ exspectans claustrum vitaeque reponit : 
Nam servos nondum dederat natura vocari, 

405 Nec dominos famulis discernere noverat ordo. 
Primuâ enim maculam servili nomine sensit 
Hujus natorum médius, qui forte cachinno 
Distectum** petiit misero spectamine patrem, 
Materiamque sui ^ risit deformior ortus 

410 Et plus jam turpis nudato simplice nequam. 
Quod postquam sanctus potuit cognoscere Noe, 
Natum germanis^ famulum dédit : inderepertum 
Taie jugum ; cuncli nam semine nascimur uno. 
Servitii certe causam fecisse reatus 

4i5 Cernitur, et liber peccans fit crimineservus : 
Si rursum nexu famulus stringatur honestus 7 , 
Natales® faciens sibimet jam nobilis hic 9 est. 

^ Nuntius interea, dudum qui missus ab alto 
Detulerat justo caelestis munera verbi, 

420 Protenus ut clausum vidit rebusque paratis 
Exspectare diem, rursus descendere caelo 
Festinans laxos firmavit cardine postes, 
Inclusitque viros atque ostia fortia traxit, 
Confestimque levans supero se rettulit axi '°. 

425 i^vo sexcentos senior transcenderat *' annos, 
Lun^que bis plenos addebat menstrua cursus, 
Septimus et decimus qui post illuxerit " orbi, 
Ultimus ille dies jam nunc *^ dabit '* omnia Itto. 
Ilicet obtegitur caelum nimiisque tenebris 

43o Victa repelluntur fuscati '^ lumina solis. 
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Insanas hominum mentes vix tangere terror ' 
Cœperat, insuetus' mox profluus^ aethere-* nimbus 
Et valido primum simîlis demittitur ^ imbri. 
Arida terrarura pari ter maduere par orbera, 

435 Una fuit toto faciès et nubila caelo. 

iEgyptus tune ipsa no vas expavit ad undas, 
Alsit et infusus Garamans ^ dudumque calantes 
Humida Massylas 7 tetigerunt frigora Syrtes. 
Nec longum pluviae species, non denique guttae 

440 Stillant, sed rupto ® funduntur 9 flumina caelo. 
Non aliter Tanais, nivibus cum pascitur albus '**, 
Riphaeo " de monte ruens illiditur amni, 
Praecipitatque simul longo quod tramite ducat '*. 
Undarum tali quatitur certamine tellus, 

445 Atque facit locum '^ compressus'* flucfibus aer, 
Nec tamen hiclymphas tantum fudere superna, 
Terrestres '^ etiam consurgit mundus '^ in iras. 
Rumpituromne solum, crebros *7 dant arva meatus, 
Prosiliunt fontes ignotaque flumina manant. 

45o Vergitur *® in sursum mutato pondère nimbus : 
Inde cadens caelis, hinc terris undique surgens 
Occurrit moxundasibi, junctoque furore 
Conjurant elementa neci. Transcenditur omnis 
Riparum limes fluviis '9, atque obice rupta 

455 Saevit laxatis discurrens humor habenis. 
Sed cum diffusae spatium concludere terrae 
Omnia certarent mundumque implere capacem, 
Suspendi forsan potuit sententia leti 
Atque mora majore trahi, quo '° tardius omnem 
460 Concedens spatium rapiat ^* sors ultima carnem : 
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Oceanus vertex rerum ni fervidus uno 
Littore, quo * tantum terras atque aequora cingit, 
Exiret rumpensque fidem perfunderet arva. 
Dissipât aeternas leges et sede relicta 

465 Régna aliéna petens naturae fœdera^ turbat. 
Ut diros primum pelagi sensere furores 
Illustres fluvii, magnos quos inclyta cursu 
Fama^ refert, motusque novos^ stupuere parumper : 
Ut credas sapuisse fugam, sic versa retrorsum 

470 Per lerras spargunt sublata volumina ponto. 
Insequitur tamen oceanus, refugisque fluentis 
Imminet et saisis^ impellit molibus^ amnes^. 
Tum^ major strepitu tanto mortalibus aegris 
Fit metus, ascendunt turres et celsa 9 domorum 

473 Culmina, praesentemque juvat vel tempore parvo 
Sic difïerre *° necem. Multos, dum scandere tentant, 
Crescens " unda trahit, quosdam montana petentes 
Consequitur letoque fugam deprendit *^ inanem. 
Astalii longo jactantes membra natatu 

480 Defessi exspirant '^ animas, aut pondère nimbi 
Obruta flumineas commixta per aequora lymphas 
In quocumque bibunt** morîentia corpora monte, 
^dibus impulsis alii periere ruina, 
Inque undas '^ venere simul dominique domusque. 

485 It *^ fragor in caelum sonitu collectus '7 ab omni, 
Quadrupedumque grèges humana in morte cadentum 
Augent confusos permixta voce tumultus. 
Haec inter miseri ferventia '® funera mundi, 
Praegravis insanis pulsatur motibus '9 arca 

490 Compagesque tremunt, stridens junctura laborat. 

Non tamen obstructam pénétrât vis improba, quanquam 
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Verberet et solidam fluctu feriente " fatiget. 

Non aliter crebras Ecclesia vera procellas 
Sustinet et saevis sic ' nunc vexatur ab undis. 

495 Hinc gentilis agit tumidos sine more furores, 
Hinc Judaea frémit rabidoque^ illiditur ore, 
Provocat inde furens heresum vesana * charybdis ; 
Turgida ^ Graiorum ^ sapientia philosophorum 
Inter se tumidos 7 gaudet committere fluctus. 

5oo Obloquiis ^ vanos sufflant mendacia ventos, 
Sed clausam vacuo puisant impune latratu^. 

Jam médium crescens arcae contexerat unda, 
Commovitque cavam *** suspendens undique molem 
Et melius tutam facili portante natatu, 

5o5 Quoque *' vocant undae, sequitur jam mobile pondus. 
Cedamus mundo, dum ducimur : omne resistens, 
Si flecti nescit, metuat vel pondère frangi. 
Sed sic cedamus, fluxum ne sentiat intus 
Peccatumve trahat" mens impenetrabilisuUum. 

5 10 Navigat interea claustro commissus eunti 

Fons vitae, servatque furens super omnia pontus 
Orbis depositum, fido quod tegmine promat, 
Cum pax terrarum reddi sibi débita poscet. 
Ergo ibant undae, tellus subducitur omnis, 

5i5 Collibus impositae vicerunt édita *^ lymphae. 
Delituit tectus ponto tum piniger '* Othrys '^ 
Parnasi vertex cautem non protulit altam, 
Ipsa cupressiferi latuerunt saxa Lycaei, 
Subductae rupes, aequatae fluctibus Alpes ; 

520 Omnibus exclusis totus jam denique mundus 
Axis et unda fuit ; nam cunctis morte subactis 
Regnabant pelagi silvoso '^ in gurgite monstra. 
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POEMATUM LIBER IV. 6l 

Et jam vicinum puisabant humida ' caelum, 
Jamque quater dénis raanabat^ noctibus imber 

525 Compleratque necem ; nec jam quod tolleret ultra 
Mors habuit pressitque natantia funera pontus. 
Prenant ur tandem pluviae, resplenduit ^ aether, 
Redditur et caelis vultus. Sol ipse reductus, 
Sed non înventis, quis "^ reddat lumina, terris : 

53o Tantum luxit aquis. Tristis videt «nequora fulgor 

Quamque brèves ^ radios^ admotas^ frangitin undas^, 
Tarn consumendis fervens ac proximus instat. 
Nec minus etpatuli terrae clauduntur hiatus, 
Quaeque prius vomuit letali ex ore^ fluenta, 

535 Obicibus propriis constricta resorbet abyssus '°. 
Nectamen utvenit, breviter sic lympha " recedit : 
Siccant non pauci , longo sed tempore, menses, 
Quod pauci fudere dies. Jam ducta natatu 
Armeniae celsis instabat montibus arca, 

540 Et nondum nudis fundo consedit in arvis. 

Ut stabilem sensit " senior motuque carentem, 
Nec fluitare natans ventosa per aequora lignum, 
Credidit abductisnituisse liquoribus orbem. 
Tum '^ reserat summam sublimi a fronte fenestram, 

545 Emissa refluos exploret ut alite fluctus. 
Illa volans longo diverberat aéra plausu 
Alque quatit vacuas pinnarum'-* motibus auras. 
Cumque diu fessis undas perstringeret *^ alis 
Nec locus optatam requiem concederet ullus, 

55o Consuetum repetit prospecto *^ ex aequore claustrum. 
Excepiam senior manibus tum '7 colligit intus, 
Advertens nullas patuisse per humida terras. 
Interea magna pontus se mole movendo 
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In chaos antiquum linquens mundana redibat. 

555 Excelsi tandem proferre cacumina primura 

Incipiunt, post quos tenues crebrescere montes. 
At vero ut pelagus cinxerunt ' littora priscum 
Oceanusque sacer% notas ^ coUectus inoras, 
Contentus solito labentia flumina tractu* 

56o Sorbuit et cunctis distinxit ^ frena fluentis, 
Torrentesque suae clauserunt undique fossae, 
Libéra subductis nituerunt arida lymphis. 
Tune interposito producens temporecorvum, 
Scire cupit senior ^ vacuumque interrogatorbem. 

565 Aies ut extensis7 nitidum petit aéra pinnis^, 
Aspiciens plenis stipata cadavera terris, 
Carnibus incumbens et mox oblita reverti 
Rectorem placidum communi in sede reliquit. 
Sic nescis, Judaee^, fidem servare magistro, 

5jo Sic carnem dimissus amas, sic gratia nunquam 
Custodi vitae *° dominoque rependitur ulla. 
Mente vaga sic laxus '' abis, sic fœdera legis 
Rupisti et primum violasti perfide pactum. 
Temporis ut " spatio senior coUegit '^ inertem 

575 Jam potuisse satis corvum se reddere claustris, 
Ignarus tardireditus causaeque morandi, 
Ne fors '^ innexis '^ fessum consumpserit '^ alis, 
Junxerit et cunctis pereuntibus unda recurrens : 
Protenus albentem mittit de sedecolumbam. 

58o nia memor jussi '7 rapido petit arva volatu 
Paciferaeque videns ramum viridantis olivae, 
Decerpit mitique refert ad condita rostre. 
Tali legatus fîrmavit fœdera simplex 
Indicio, purumque pius sic comperit orbem. 
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POEMATUM LIBER IV. 63 

585 Integer einensum vertebat circinus annum , 
Quo felix claustrum spirantia cuncta tenebat. 
Tum pater ablatis obducta repagula serris ' 
Pandit et inclusis desuetum reddere solem 
Incipit, effeto^ redeant ut semina mundo. 

590 Ante tamen justus jubeat quam sparsa vagari, 
Sîngula de septem, quae dudum claudere munda 
Curavit, natis pariter nuribusque^ vocatis, 
Caespite constructa disponens immolât ara, 
Accendens^ sanctos bis primum^ altaribus ignés. 

5q5 Plurima dum magnis adolentur corpora flammis 
Etnumerosa^ levât praepinguem victima fumum : 
Suavis odor laetum tetigit trans aethera caelum 
Primaque purgati suscepta est hostia mundi. 
Tune igni permixta sacro vox intonat ista : 

600 « Hactenus infectus7 contagia traxerit orbis ; 
Sufïiciat régnasse^ nefas. Mundata lavando 
Perpétue niteat tellus, vultusque reductos 
Contineant elementa suos : non^ amplius ullis 
Perturbata malis moles mundana patescat *°. 

6o5 Vos quoque, quos leti salvavit tempore vita 
Intactosque tenens casu défendit ab omni, 
Ducite securum servatis legibus aevum. 
Vosque caput generis fecundo '* semine prolem 
Spargite, diffusum late quae compleat orbem, 

610 Deletum'2 instauret numerum, dominetur et orbi. 
Fertile quin etiam reddant'^ animantia germen, 
Quod tamen ''^ inflexum famulabitur '^ ordine prisco. 
Insuper et terris ex hoc jam non erit ultra 
Diluvium regnans, carnem quod conterat omnem. 

ôi5 Unum quod fuerit, signo monstrabitur uno ; 
Nec similem repetita necem peccata videbunt 
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Et, sicrimenerit, terror non deforet alter. » 
Sic unum genitor jurans baptisma sacrabat, 
Ut semel ablutum lymphis purgantibus orbem, 

620 Sic sperarereos' lavacrum non posse secundum. 
Vix tribus exactis caeli jam partibus ibat 
Pronus in occasum radius, cum forte remotam 
Axe sub Eoo jussus contingere nubem, 
Protulit excussum madefacto ex aethere ' signum ; 

625 Arcus et emicuit, quem nunc Thaumantida Graio, 
Irim Romuleo vocitant sermone poetae. 
Pendulus obliquum solem cum senserit humor, 
Ancipites vario mittit splendore colores : 
Nec numerare queas, sic^ mixtos lumine visus 

63o lUudunt dubii diversis vultibus orbes 

Sapphirusque-* virens, maculosus, caerulus, albus. 
Purpureum de nube trahit, de sole coruscum. 
De caelo nitidum ^, de terra ^ sumitur7 atrum ; 
Et tameh® abjunctis quae constant haec elementis, 

635 Sic diversa putas9, ut concordantia cernas. 
Hanc formam signo trepidis mortalibus arcus 
Praestitit esse Deus, promittens nube serenum 
Nullaque jam terris debere pericula caelum. 

Nunc quicumque cupis veram servare salutem, 
640 IHud suspicies '° signum, quod signa figurant: 
Namque dator vitae praemisit talia Christus 
Et geminata dédit substantia salvatorem *^ 
In terris sumptae nitida de Virgine carni 
Naturalis inest patrio de germine fulgor ; 
645 Et médius quidam mediator in aethere celso, 

Munere " multimodo varius'^ sed fulgidus omni, 
Vitalem monstrat ** sacrati pignoris *^ arcum. 
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Istum ' corde vide, quisquis baptismale lotus 
Ad caelum liber culpis pereuntibus exis. 

65o Namque ^ legis : ce Forma vos, inquit Apostolus, ista 
Salvabit lavacrum, prisci cum tempore Noe 
Conclusas lignis animas^ describeret octo'^. » 
Comparât ille datum, tu servans dilige donum, 
Hoc votis precibusque gerens, hoc fletibus optans, 

633 Ne redeant peccata tibi, ne mersa leventur, 
Mortua ne surgant 5, ne debellata rebellent, 
Ne post ablutum valeant discrimina crimen ; 
Etflammam timeas, quo^ jam non suppetit unda7. 



I. P Justum. — 2. Af5Nam. — 3. Ga. 1. — 4. C/. /Petri,c. iii, v.20. 
— 5. V surgat. — 6. B 5 quia. — 7. K- W Alchimi Aviti episcopi explicit de 

MLUVIO MUNDI LIBER QUARTUS (lHl). InCIPIT DE TRANSITU MARIS RUBRI LIBER 
QUINTUS (V). 

S 



LIBER QUINTUS 



DE TRANSITU MARIS RUBRI 



HACTENUS in terris undas potuisse ' canenti, 
Terrain inter fluctus aperit nunc carminis ordo. 
Illic diluvium quos perderetante petivit, 
Nunc ^ ad diluvium pleno succensa ^ furore 
5 Sponte sua current periturae milia gentis. 
Sed ^ non ut dignum tanti praeconia facti 
Eloquium captent : divina in ^ laude voluntas 
Sufficit et famulo monstrari munere votum. 
Quod si quis nequeat verbis^ persolvere grates, 

lo Non minimum virtutis habet vel credere gestis, 
Signa perelectos quae porrexere 7 priores. 
In quibus excellit ^ longe praestantius illud, 
Quod pelagogestum rubro celeberrima perfert 
Scriptorum séries ; in cujus pondère sacro 

i5 Causarum mage pignus erat, pulchramque^ relatu 
Pulchrior exsuperat praemissae forma salutis, 
Historiis quae magna satis majorque figuris 
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POEMATUM LIBER V. 67 

Conceptam gravido peperit detegmine vitam. 
Sustinuit duros extema in sede labores, 

20 Cum ' Pelusiacae serviret subdita gentl, 

Plebs oppressa diu : densi quam pondère caeni 
Et laterum numeris^, operis mensura diurni 
Adflictam saevi vexabat fraude tyranni. 
Invisam sibimet frendens qui crescere turbam, 

25 Augeri doluit^ famulos. Nam jusserat, ut lux 
V'idisset quoscumque mares, mox docta necaret^ 
Oranis anus natumque premat sollertia sexum. 
Sed tamen aversae fugerunt talia matres 
Atque interdictos detrectant perdere fétus, 

3o Persistente Deo plebem diffundere sanctam ; 
Quoque magis mens caeca trahit crudelia vola, 
Hoc plus accrescunt tenerae primordia gentis. 

Viderat interea genitor de sede supema, 
Adflictamque manum placido prospexerat ^ ore. 

35 Jam sacer innocuas dederat de fomite flammas 
Et rubus in rubeo viridis permanserat aestu ; 
Quo signo spinas nostrae fervescere mentis ^' 
Et lucere pium 7 qui non consumeret ignem ^, 
Devotus nosset sanctis in cordibus ardor. 

40 Ilicet electi vates mandata ferebant, 

Depromit regi^ cum ^° primus " talia Moyses '^ : 
« Servitii*^ longo lassatam pondère plebem, 
Oppressos cophinis humeros attritaque colla, 
Quasque opus assiduum fecit durescere palmas 

45 Laxandi jam tempus adest : dimitte precantes 
Tandem caelesti Domino persolvere vota, 
Etcomplere datos patrio moderamine ritus. » 

nie fremens inquit : « Quae tanti causa tumultus, 
Quisve novus populum Deus exigit omine '* misso ? 
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5o Scilicet haec ' vacuae tangunt caelestia curae, 
Ut dominas dominis famulos nunc tollere priscos 
Vellet ^ et ad tumidos ^ mittat ^ mandata rebelles. 
Quis Deus iste foret, cui me parère necesse est ? 
Aut sceptris celso quid formidabile régi ? 

55 Sed vestras nimium seducunt otia ^ mentes : 
Et nisi laxatos requies concessa foveret, 
Nulla supervacuis tererentur ^ tempora verbis. 
Quae si castigans restringat7 sarcina major, 
Illicitus ^ vetitum conari desinet ausus. 

60 At9 vos, signifero qui talia vota ducatu'° 
Instruitis vano et " plebem '^ subvertitis ore, 
Conspectus vitate meos vultumque cavete. 
Ditem namque '^ Pharon '^ vel pollentissime cursus 
Testor Nile tuos, et divae *^ vocis Anubem 

65 Cum rabidus *^ latrat *7, jam '^ non impune futurum 
Si nostrum rursus répétant haec dicta tribunal. » 
Virgam forte manu gestabat legifer héros *9, 
Quo^° baculo nitens gressum tum ^' dextra regebat ; 
Excutit hanc valido projectam comminus ictu. 

70 Tum, mirum dictu, commotum serpere lignum, 
Non insensibiles ceu promit palmite ramos 
Vita movens tantum, quos praestat crescere fructus : 
Sed flexu reptans, mutati " et corporis usu 
Sensum animamque gerens, cœpit decurrere virga; 
75 Mox anguem formata refert. Conterritus haesit 
-^ternumque niger tune ^^ palluit ^^ ore tyrannus. 
Sed ne confusum tali succumbere signo 
Cerneret assistens vultu nutante ^^ satelles *^, 
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POEMATUM LIBER V. 69 

Dissimulât summo rem gestam ' credere jussu ; 
80 Nec divina volens, hominum sed facta putari, 

Praecepit *, quoscumque magos vel carmina ^ doctos, 

Illicitam diris tentantes fraudibus artem, 

-^gypti longinqua darent hostilia^, cogens 

Murmure ^ funereo faciat monstrare ^ minister. 
85 Undique tune jussi concumint, et medicatas ^ 

Armant quisque7 suas noto phantasmate® virgas. 

Dant jactae vanas species anguesque putati 

Illusos terrent oculos fallente figura. 

Nec longum tumuere magi : consumitur omne 
Qo Quod fecisse rati. Fictos namque arte dracones 

Prîmus adhuc mordax absorbuit ore cerasta. 

Postquam virtutis clausit spectacula Moyses^ 

Victorisque tenens caudam tellure levavit, 

Decedit serpens ligno vultusque recedit, 
o5 Diriguere vagi durato corpore flexus. 

Quid multis ? fit virga prior, qua deinde sacerdos 

Piurima succiduo monstravit tempore signa. 

Hinc dirum frendens Pharaonis conscius ardor, 

Divinae incipiens per cuncta resistere dextrae 
100 Et quae cognoscens *^, nolens " taraen ipse fateri, 

Protenus expulsos jussit discedere vates. 

Illi divinas puisant cum fletibus aures, 

Ut fremitus gentis tandem frenetur iniquae, 

Quam gravius saevam monitus fecere superni, 
io3 Ipsis '* quin etiam caelestibus arma minantem. 

Tum '^ Pater, accipiens gemitus lacrimasque precantum, 

Taliter hortatu '^ blando solatur amaros : 

« Ne '^ tantum vacuo submittite corda timori, 

Plebs mea, quam toto mundi de corpore sumptam 
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I lo Elegi et propria solam mihi sorte sacravi ' . 
Jam nunc cemetis quanto primordia vestra 
Prosequar auxilio, saevos ac persequar^ hostes. 
Ducam sublimem portenta per omnia dextram ; 
Nec volet in paucis Pharius rex cedere signis, 

ii5 Longius ut duram vincant miracula mentem. 
Post haec laxatos quin et discedere coget, ' 
Expelletque solo : quod nunc negat, ingeret ultro- 
Ibitis ad magnas post fortia prœlia sedes, 
Qua^ vQcat exspectans praefertilis ubere terra, 

120 Et claras victis condetis gentibus urbes. 
Vos modo promissis tantum confidite donis 
Et, quos deposcent ingentia facta labores, 
Laeta ferat virtus seseque ad prospéra servet. » 
Talibus auditis melior spes accipit illos. 

125 Attollunt animos palmasque ad sidéra tendunt, 
Concipiuntque fidem votis gratesque rependunt. 

Postera lux dubios primum ^ praemiserat ^ ortus, 
Et successorem depulsa nocte ferebat 
Insistens aurora diem : tum flumina sanguis 

i3o Imbuit et subito madueruntarvacruore. 

Sed non hoc minimis ^ portentum contigit undis : 
Fluviorum 7 rex ipse rubet nec lumine prisco 
Nilus agit proprium, quem sumpsit fonte, nitorem. 
Quin magisaverso, ne^ tangat9 pristina, Nilo *° 

i35 Sanguis in externum ** certans manare canalem 
Carnosus, noncarniserat nec corpore fusus, 
Aut strages *^ quam *^ multa siraul quo vulnere possit 
Lympharum damnum proprio supplere cruore. 
Naribus obstructis pressi vinctoque *^ natatu^ 

140 Interfère'^ simul peregrini in gurgite crasso 
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Auxeruntque suo saniem de funere ^ pisces. 
Et ^ fortasse rear ^ cladis mortisque futurae 
Sanguinis indicio jam praecessisse ruinam, 
Hoc ipsum ni pœna foret ; nam scilicet omne 
145 -^gypti spatium, vel quo patet ampla Canopus, 
Mox inter pingues sitiens defecerat* undas, 
Si non omnipotens celerem super arva medelam 
Spargeret et nitidos revocaret vallibus amnes. 
Tum vero ut requiem pestis subducta reduxit, 
i5o Effertur rursus dilata morte tyrannus 

Et, vix evasum contemnens mente flagellum, 
Innocuam flagris persistit subdere gentem. 
At ^ quid per cunctam stilus aestuet ire ^ superbi 
Perfidiam, caesi numerans 7 perjuria regni ? 
i55 Sed tamen extorquent varium® mendacia monstrum 
Undaque, vicino vixdum purgata cruore, 
Ranarum fœdis texit cantatibus 9 urbes. 
Complentur *° cellae, strati, penetralia, mensae ; 
Sustinet innumeros regalis purpura saltus, 
160 Atque premens " homines frendet '^ succumbere ranis '^. 
Quarum mox cumulis tonitru feriente '-^ subactis 
Congestisque, sonans muscarum nubis '^ ad auras *^ 
Exiit, infecto '7 corrumpens aère flatus '®. 
lUic quas scinifes vocitant, quantosque volatus 
i65 Pendula committunt levibus corpuscula ventis, 
Pinnarumque'9 vices peragunt stridentibus alis, 
Fundunt se pariter turbataque mœnia complent. 
Et licet immersis defigant vulnera rostris, 
Plus horror quam pœna movet. Sed toUit et istam 
170 Ventus agens, cessât laxata molestia paulum 
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Confestim cessante metu, nec longius ira 
Sentitur quam plaga calet. Sed peste remota 
Succédant aliae gravius : consumitur omne 
Jumentum, cunctosque grèges nox abstulit una. 

175 Nec tantum damnosa reos portenta * fatigant : 
Vertitur ad carnem, quae suscitet^ ira dolores. 
Insidunt penitus turgentia vulnera membris, 
Et sacer incubait percussis ^ artubus ignis. 
Créditât hic^ etiam casu contingere languor : 

180 Sed ^ morbus mentis discrimina corporis urget. 
Praeterit illedies : tum demum luce secuta 
Concutitur caelum tonitru, nubesque ^ coactae 
Terribili splendore micant; ferit omnia fulgor7 
Fulmen® agens, totas uno sub tempore mortes 

i85 -/Ethere turbato terris elementa minantur. 

Ignibus inseritur praegrandis pondère 9 grando, 
Non ut nube solet terris nimbosa venire : 
Sed quemcumque '° cadens ut déprimât atque ruinam 
Pondère vel solo faciat. Conjungitur ergo 

190 Grandineum flammis ferventibus aère frigus, 
Et natura neci servans assignat utrumque. 
Hic primus" stragem sparsis ** dat mortibus *^ imber : 
Exin restantem surgit consumere fructum 
Bruchus et excusso*'^ confidens crure locusta. 

195 Hoc sed docta malis et jam '^ discrimine crebro 
Tanquam lene satis callosa superbia duxit. 
Insequitur velox, gravius quae vindicet, ira. 
Caecas mane novo surgens sol sparserat umbras 
Et laetus '^ jubaris splendebat fronte sereni, 

200 Cum surgens mediam '7 nubes *^ se porrigit atra '^ 
Nascentemque diem depulso lumine clausit^^. 
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In molem nox densa coit, périt ' obrutus aer 
Palpantesque manus densas sensere tenebras, 
Atque repercussus vexatur ^ anhelitus aeger ^ ; 

2o5 Et si sopitos ^ flando quis ^ suscitet ignés 

Aut flammas excire velit, compressa necantur^ 
Lumina nec vibrant restrictos 7 pondère motus. 
Quo quemcumque loco tenebrosus repperit horror, 
Continuit, vidit nuHurti nec visus ab ullo est. 

2IO Squalentes pariter viventia milia credas 

Infernas intrasse domos ®, seu^ forte révulsa '° 
Obice terrarum patriarn sordentis abyssi 
Migrasse in superos, ac mundum luce fugata 
Sub leges misisse suas. Très perdidit ista 

2i5 Nocte dies dignis " pendens perjuria tellus. 
Istaec " damnati '^ ; nara cetera fulgidus orbis 
Continet et solitos distinguunt tempora cursus. 

Moyses interea lacrimas, jejunia, vota 
Continuât, precibusque frequens ac pervigil instat, 

220 Majoris natu fui tus solamine fratris. 

Instruit hos sacris simul informatque Creator, 
Mystica sollemnem quo '^ pandat victima ritum : 
« Cernitis, ut multa desudans cladereatum 
^gyptus contrita gemat satis undique tacta, 

225 Sed tamen immota perstans '^ cervice rebellis ? 
Nec portanda diu praecedunt istaruinam. 
iEgrotat quodcumque tumet, nec sana superbo 
Causa subest, junctum monstrat mens turgida letum. 
Unusadhuc restât qui vindicet omnia luctus, 

23o Postque novem décima *^ percellat ^7 caede merentes. 
Vos modo perpetuos sacrorum discite mores, 
Cultibus et propriis mansura lege tenete. 
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Mensibus in cunctis, orbis quos circinat anni, 
Iste caput princepsque foret, quem nomine * belli 
235 Gentiles vocitant, vos tantum dicite primum : 
Lunaque bis septem cum fecerit addita noctes, 
Vespere tum sero dabitis primordia sacris. 
Sumite mansuetum perfecti temporis agnum, 
Qui careat macula et purum det corpore vellus : 
240 Hoc animal festis mactabitis. Hujus utrumque 
Signabit sanguis nitido de corpore postem : 
Hoc dabit indicium servandae cura salutis, 
Cum percussor aget tacltam sine vulnere caedem ; 
Perspiciat ^ sacro limen maduisse cruore, 
245 Hoc tantum ^ transire volens. Distantia talis 
Custodiet ^ vestras sparsis a mortibus aedes ^ » 
Sic nos, Christe, tuum salvet super omnia signum 
Frontibus impositum : sic sanguis denique sanclus, 
Tune praemonstrati ^ dudum qui funditur agni, 
25o Oribus infusus postes lustrasse 7 tuorum 
Inter labentis ® ferventia funera mundi 
Credatur, casuque tuos discernât 9 ab omni. 
Dum non signatos percurrit '° funere mucro, 
Tu cognosce tuam salvanda in plèbe figuram ; 
255 Ut, quocumque loco mitis '* mactabitur agnus 
Atque cibo sanctum porrexerit hostia corpus, 
Rite sacrum célèbrent " vitae promissa sequentes '\ 
Fermento nequam duplici de corde revulso *^, 
Sincerum *^ nitidae conspergant '^ azyma mentes *7. 
260 Finierat rector leges et *® fœdera festi 

Paschalis mandare viris, quod pro tenus omnes 
Arripuere simul. Peragunt convivia *9 laeti 
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Sollemnisque novo cultu disponitur esus, 

Transeat ad seros qiue condita forma nepotes. 
265 Nox erat et mediam carpebant ' cuncta quietem, 

Umbraque libratas jamjam diviserat horas : 

Ecce venit tacito per dira silentia motu 

Angélus, exserto missus qui saeviat ense. 

Nec confusa datur subiti sententîa leti, 
270 Omne malum sed sorte ^ cadit longeque videtur, 

Quera petat^ in tenebris praefixi funeris ordo : 

Majores natu pereunt, solique leguntur 

Ad mortem priraos luci^ quos edidit ortus. 

Cum dominis famuli pereunt, natique potentum^ 
275 Permixta^ cura plèbe cadunt; sic vilis, ut ille 

Quem celsi tenuit morientem purpura fulcri7. 

Haec nuda tellure® jacent, haec serica^ vêlant : 

Disparibus stratis sternuntur corpora leto. 

Non quemquam mors aequa timet, non excipit'° ullos 
280 In vivis tantum qui discernuntur " honores. 

Pauperis ad fletum nulla pietate movetur; 

Ditibus ut parcat, nullo'^ corrumpitur auro. 

-^grotum sanus, longaevum junior ante 

Migrât : huic soli débet confîdere nemo. 
28: Hoc tantum tamen est sibimet quo mortua distent, 

Vivant utmeritis qui complent tempora sorte. 

Hic '^ nunquam penitus morti licet ; auferat etsi 

Jure potestatis lutea compage creatum '^ 

Semine mortali genitum terraeque reductum : 
290 Justorum in factis leto nil ceditur '^ ulli'^. 

Ergo ut percussas soboles*7 confusa repente'® 

Aula videt, currunt flentes ad funera matres ; 

*9Mors patet et mortis non paret vulnere^° causa. 
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Pectora contundunt pugnis crinesque revellunt 

295 Unguibus, et nigras festinant scindere malas. 
Nec dominos planxere diu, mox occupât omnes 
Luctus quamque * suus, sonat unus in aethere clamer 
Non uno ex fletu ^ : conjungit ^ voce tumultum 
Nulla vacans a morte domus. Tum lumine multo 

3oo Omni curatur populosum'^ funus in urbe. 
Justitium^ justum cogit maerere merentes. 
Et dum quis proprio servat lamenta dolori, 
Exsequias tardant luctus inhumataque turba 
Dilata jacuit ^ tantisper sorte sepulcri : 

3o3 Et nisi jam tandem vacuos et honore carentes 
Vel nuda tellure locet vel concremet igni, 
Vix collecta manus quae tantos clauderet urna. 

Tum regem circum commoto7 murmure sistit 
Maesta cohors, humiles depromens voce querelas : 

3 10 « Heu^ ! nimium nostris ad versa potentia rébus 
Hebraeum9 populi, toties cui vindice dextra 
Militât omne malum, totus cui denique mundus 
Pugnat et irato succedunt prospéra caelo. 
Vis quaedam sécréta Dei majorque potestas 

3i5 Haec in sceptra furit, gentemque ulciscitur ipsam 
Orbis*° jactura : solos pereuntia salvant 
Victores elementa suos redimuntque cadendo. 
En jacet yEgyptus nec jam reparabilis ultra. 
Atque utinam pœnas" vivis damnumque per arva 

320 Ferret adhuc divina" manus, nec funere tanto 
Deceptam subi ta yacuasset caede Canopum'^ ! 
Tandem parce solo causasque expelle ruinas, 
Dum levior strages ^^^ dum quisquam luce tenetur, 
Dum superest qui terga premat, qui limite trudat 

325 Et, nequam'^ si forte velint ex corde morari, 
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Non sinat ejecto depellens hospite cladem. 
Permoveat noster natorum funere luctus, 
Permoveat te ' forte tuus : vel pauca superstent 
Pignora, quae tantos tergant servata dolores 

33o Et detruncatae reparent dispendia gentis. » 

His flictis lacriinas populus dédit. Ipse superbus 
Frangitur ad fletum princeps victumque fatetur. 
Haec perturbata sed* dum tractantur in aula, 
Hebraei vatum stadio monitisque supernis 

335 Optima quaeque sacris fingunt epulisque requiri ^ ; 
Vasaque, sollemnis^ quae poscat^ plurima cultus, 
Ornamenta etiam vestesque^, monilia, gemmas 
Ut reddenda petunt : nec tardus^ commodât hospes®, 
Ditat et ignorans trepidam^ manus aeihula plebem. 

340 Quae jam digna tuis'^ pandantur laudibus ora, 
Summe Pater, qui tam saevo sic uteris hoste? 
Adnuit adversus, largitur muneranolens", 
Quae tecum" dimissa*^ feras '+ : nec solvere tantum 
Sufficit oppressos, opibus ditantur euntes 

345 Thesaurosque*^ novos libertas reddita sumit. 
Inter ferventes inimica în sede furores 
Praedatur dominum fugiens fallitque vîdentem, 
Praesentem vacuat; non'^ tam discedere pulsos 
Quam laetos migrare^7 putes. Portantur avari 

35o Sic Pharaonis opes : quem tune mercede soluta 
Servitii longum credas taxasse laborem. 
Nonnunquam rectis eV^ quae contraria prosunt, 
Et quae laeva malus '9 voluit mutata recurrunt, 
In dextrum^** vertente Deo, solosque^' nocentes 

355 Vis odii perimens meditata in vulnera ducit 
Et partos fratri laqueos incurrere cogit. 
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Egressi interea trepido de rege ministri 
Compellunt celerare fugam coguntque volentes, 
Praecipitant alacres et festinantibus instant, 

36o Pellendasque putant puisa cum gante ruinas. 

Jam prope centenum compleverat advena lustrum 
In regnis, iEgypte, tuis, ex tempore quondam* 
Quo priscus patriarcha Jacob perduxerat illic* 
Bis sena cum proie domum carosque nepotes, 

365 Quo per fecundum creverunt milia patrem. 

Procedit tandem populus, moxque agmine juncto^ 
Diram linquit^ humum tenebrisque^ ac luctibus orbam : 
Nam vicina dies nondum produxerat ortus^. 
Haec nox festa Deo redeuntibus annua sacris, 

370 Haec genti^ sollemnis erit quae solvitur hoste. 
Primo conspicuus fulgebat in ordine ductor 
Legifer, adjuncto praecedens agmina7 fratre. 
Post quos belliferae^ disponunt arma cohortes, 
Ducunt et validas instructo robore turmas. 

375 Arma ferunt humeris, enses per cingula^ laevo 
Dépendent *° lateri ; presse tum vertice cassis 
Fulget et albenti certat lux ferrea lunae. 
Nituntur jaculis alii clypeosque sinistris 
Volvunt, et rapido meditantur bella rotatu. 

38o Gaudet pars etiam pharetris, volucresque sagittas 
Hostis in occursum mittendis mortibus aptat; 
Aut si forte virum fugientia terga sequatur. 
Ut pinnata^* levés transmittant spicula veqtos. 
Incedit pavidum postrema per agmina vulgus, 

385 Non impar numéro caelum cum pingitur astris, 
iEstuat aut motus pelagi crispantibus undis, 
Littore vel quantas converrit*^ fluctus arenas 
Vel quantis stillant humentia^^ nubila guttis. 
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Mirantur Pharii ' satrapae nec credere tantum 

390 Se^ potuisse vident : placet ejecisse tôt hostes. 
Sed non haec acies acie salvabere ferri'' : 
Quamlibet innumeris peditum stipere^ catervis, 
Unus pugnabit cunctis pro milibus auctor. 
At p^pulus lento moderatus tramite gressum 

395 Arreptum carpebat iter, praecedere tantum 

Adgressis ducibus, quantum vel tarda senectus 
Val rudibus reptans infantia sustinet annis, 
Ne praematurus^ fragilem contristet eundo 
iEtatem sexumque labor. Sic cuncta supernus 

400 Dispensât nutus plebique assistit ovanti. 

Ergo ubi signatis sederunt milia castris 
Armatusque pedes^ vulgus vallavit inerme, 
Vespere tum7 primo stanti assimulata® columnae 
Insistens puro resplenduit aethere 9 flamma : 

4o5 Non tamen ut moto'^ dirum micat ignis in axe, 
Prodita cum terris caeli" portenta minantur, 
Seu morbis tristem bellisque aut cladibus annum ; 
Sed radiis fulgens et lumine candida laeto 
Ostendit nitidum castris mirantibus ignem. 

410 Diffugiunt tenebrae vicinaque sidéra cedunt, 
*'Et latuit rutilis oppressus fulgor in astris. 
Obstupuere'^ viri primum, perterruit omnes 
Incussitque metum novitas ; tum luminis usus 
Paulatim caeleste jubar commendat amori. 

415 Maxima nocturnas jam pars exegerat horas 

Et volvenda dies instabat sorte propinqua : 
Cunctorum ante oculos per caelum visa''^ moveri, 
Arripuitque viam populo spectante columna. 
Protenus banc patres sancti sensere sequendam, 



I. V'PB Farii, GPharao.— 2. LRFB Sed. — 3. BS hac acie duri, 
G h. a-s duro s. ferro. — 4. L stirpere, VF stupuere. — 5. S praematuris. 

— 6. P pedis. — 7. P cum. — S. GB assimilata. — 9. L œthera. — 
10. BSnoto. — II. G ignis. — 12. BS om. ce vers. — i3. V-P obstipuere. 

— 14. G est V. 



8o s. AVITI VIENNENSIS 

420 Esse ducemque ducum : laeti mox praesule tanta' 
Abrupere moras, castris^ excedere certant. 
Tune, ut quaeque tribus primum sortita laborem, 
Ordine carpit iter, sequitur tum cetera pubes^ 
Haec inter clarum rediens'^ lux pandit Olympum, 

425 Flammea pallescit conspecto sole columna. è 
Vertitur in nubem totus qui fulserat ignis, 
Sed species perstat^ tensae^ super aethera formae. 
Tertia nocturnos deterserat hora7 liquores 
Et matutinas scandens sol vicerat umbras ; 

43o Ecce novum dictu : caelo servata sereno 
Frigida ferventi jussa est opponere nubes^ 
Se radio, densumque parât tenuissima tegmen. 
Sic circumjectis, tellus quis^ ardet eoa, 
iEstibus ignorât genuinum turba calorem, 

435 Vesperis ut credas leni respergere'° flatu, 

Blanda vel humentes " diff undere frigora " ventes. 
Nec tamen hanc nubem tetro suffusa colore 
Forma dabat nec concreto sic horrida vultu, 
Ut terrent validos cum promunt nubila nimbos : 

440 Sed qualis madidi'^ solem cum viderit arcus, 
Tanta fuit '+ pulchrae species extenta columnae. 
Noctibus ignis erat lumenque accensa ferebat, 
Cum sol torreret'^ gelidi dabat humida roris'*. 
Has alternantem ducens cum tempore sortem 

445 Mutavit natura vices, substantia discors '7 

Muneribus propriis concordem reddidit usum. 
Si mansit, mansere viri ; si mota, secuti. 
Si multis etiam jussa'® est pendere diebus, 
Subdita defixo tardabant '9 agmina vallo^°. 

45o Ista quater dénis pietas percrebruit annis, 
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Dum vastos heremi currisS Jadaee', recessus, 

Vincla pedum fir mante via, dum tempore tanto 

Non attrita suum servarent tegmina pondus, 

Mollitieque nova prisci durantis^ amictus 
455 Sic longaeva foret, quod non damnosa vetustas ; 

Dum' sacrum* populo victum candentia manna 

Ferrent etcaeli frugem terrena vidèrent. 

Per quam sublimis praediceret ante figura 

Edendum ex utero purum sine semine corpus, 
4Ô0 Quo caperet ^ pascenda salus de sede superna 

lUabente Deo sanctis altaribus escas. 

Hoc signo summus percussa rupe sacerdos 

Protulit irriguos populis sitientibus haustus. 

Christum namque vides stabilem consistere petram, 
465 Percussus jaculo largas qui praebuit undas, 

Porrexitque suis sacro de vulnere potum. 
Hebraei interea laeti ducente columna 

Per terras^ gressu, percaelum visibus ibant. 

Ecce îterum Phariis^ insedit mentibus ira, 
470 Et populus sine more ferox his vocibus armât 

Tandem postremos ^ vicina morte furores : 

(c O nimium stultis illudens mentibus error, 

Praestigiaeque satis nebulosa in fraude peractae ! 

Nonne pudet famulam nuUo certamine gentem 
475 Sic impune rapi ? quo^ numine'° praesule tanto " 

Deseruit vacuas discedens accola terras ? 

Rura vacant, cœptis desistunt oppida mûris ; 

Non solitum consurgit opus, non cultor in agris 

Exercet validos attrito dente '^ ligones. 
480 Torpidus'^ exactor siluit nuUoque tumultu 

Fervida consuetos repetunt suspendia census ; 
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Quin potius sumptis * exercitus irruat armis, 
Imbellemque manum profugosque reducat alumnos. 
Quos si servilis tantum succenderit^ ausus, 

485 Ut telis certare velint^, mox occidat omnis 
Confusa cum plebe manus : ferventibus armis 
Permixtae pereant confosso^^^ pectore matres, 
Uberibus juactos configant^ spicula natos. 
Prolem quisque suam cernens an te ora cadentem, 

490 Oblatis optet jugulis succurrere mortem. 
Orbatum nostros faciat libare^ dolores 
Ultlma sors populum : sic vivens omnia perdat, 
Tum7 pereat. Densa càmpi sub strage latentes^ 
Tristi committant inhumata cadavera caelo^. 

495 Inde ubi jam totos satiaverit ense furores, 

Thesauros*° revocet fugientes" dextera victrix. » 

Talibas excitas acuebant flatibus" iras, 
Irridente Deo, solus qui despicit'^ omnem 
Conatum rigido meditantem vana tumore '^, 

5oo Consiliumque ducum cassato dissipât actu. 

Ergo belia rogant, fervens rapit arma juventus ; 
Spumantes ducuntur equi phalerisque potentes, 
Suspendunt*^ alacres splendentia frena jugales. 
Pugnax pompa nitet, subjectos curribus axes 

5o5 Aurato temone trahunt ; tum cetera pubes '^ 
Induitur chalybe aut fulvo circumdatur aère. 
Hi *7 loricarum vasto sub tegmine gaudent, 
Intexit creber sibimet quas circulus haerens, 
Atque catenosi crépitant per corpora panni. 

5 10 Ast aliis tenui concurrens lamina ferro, 

Qua se succiduas junctim scandente per oras '® 
Fiectitur, assuti cratis *9 compacta metalli, 
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Horrentes' habitus di versa fecerat arte. 

Et tamen ardentum cuncta inter tela virorum 
3i5 Terribilis plus forma fuit ; quis namque furentes 

Spectet, quos laetos vix possit cernere vultus? 

Inclusse galeis faciès et ferrea vestis 

Cinxerat iratas armorum luce tenebras. 

Progreditur collecta manus ; rex ipse frementes 
520 Cumi cogit equos, telis^ tamen undique saeptus 

Delituit^, densam reddunt hastilia^ silvam. 

Concutitur pulsata rôtis et pondère tellus, 

Angustavit^ humum latam^ stîpata juventus 

Conclusitque vîas. Quidquid virtutis habere 
525 -^gyptus potuit, totum mors proxima ducit. 

Junxerat7 interea, ponto qua Magdalus^ instat, 

Hebraeus^ populus rubranti castra profundo, 

Evasos credens securis mentibus hostes '^. 

Dum résident " fixoque parant requiescere vallo, 
53o Cernunt pulvereas in caelum surgere nubes. 

Cunctatis primum " mox agmina saeva patescunt : 

Non tamen infensas patitur committere partes 

Sole sub occiduo vicinus prœlia vesper. 

Distulit in lucem vallatus bella tyrannus ; 
535 Et fors"^ ardentes nondum compesceret'^ iras, 

Nec servare furor potuisset fœdera '^ nocti 

Auroramque velit motis praecedere signis, 

Flamraea ni rétro subsistens forte columna 

Objectu '^ medio gentes discerneret ambas. 
540 &)ntemplans rex ipse tamen mirabile lumen 

Sic ignem metuit, quod'7 sensu'® fervidus ardet. 

Paulatimque mori non profuit : itur ad unam , 

Quae claudat cunctas'^ pelago pandente, ruinam. 
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Plebs trépidât conclusa ' loco finemque sequenti 

545 Exspectat pavefacta die, non tela nec uUas 
Bellorum molita vices/sed voce levata 
Vatibus insistens^ : « O^ terque quaterque beati, 
-^gyptus quos morte tulit, tellure vel ampla 
Urnam defunctis suprema sorte paravit ! 

55o Digni qui tantos nequeant sentire dolores, 
Nec stragem prolis vel pignora capta videre. 
Alitibus nos esca dati nec sede sepulcri 
Condita deserto solvemur'^ corpora vasto. w 
Talia voce viri : respondit ^ luctibus omne 

555 Vulgus et accenso persultat turba tumultu. 

Tum sancti cœpere duces promissa referre, 
Solarique metum fletusque abstergere ^ dictis : 
« Quaesumus, ingratos 7 deponite mente timorés. 
Expert! multum® nec desperanda^ putetis, 

56o Quae tantis spondent caelestia munera signis. 
InBdisne potest elabi cordibus unquam 
^gyptus tôt caesa malis interque flagella, 
Succumbens quae sensit *° humus, vos cunctaque vestra 
Adflicti " regno salvos vixisse sub hostis " ? 

565 Quid de transactis dicatur? nempe videtis 
Ut mediatricis curet tutela columnae, 
Ne quid ab adversa liceat nos fraude vereri. 
Quin magis erectas firma spe tollite mentes : 
Ultima namque dies defixa est crastina genti, 

570 Quae'^ nunc bella crepans''^ sumptis confîdit in armis. 
Non sic pugna foret nec telis tela fereiis 
Obvia, nec'^ vestro vobis sudore triumphus 
Hac vice proveniet'^ : caeli pugnabitur ira, 
Qua vobis placido peragentur prœlia nutu. » 
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575 Talibus intenti vates dejecta levabant 
G)rda virum, sancta sedantes voce timorem. 
At' pontum valîdus fervent! flamine ventus 
Urebat, tota consumens nocte profundum ; 
Contra naturam genitor dum fulminât undas, 

58o Ardet et adfîatus ^ percusso in gurgite fîuctus. 
Jam matutinum pervenerat ^ horrida tempus 
Vix acies, primosque nitens aurora rubores 
Spargebat mundo : tetris cum ^ protenus omnes 
Erumpunt castris, frémit undique mota ^ juventus. 

585 At^ pavidae plebis postquam pervenit ad aures 
Clangentisque tubae percussit pectora terror, 
Arripiunt carpuntque viam, qua proxima ponti 
Littora sollicitant rubro nudata7 Hquore. 

Utsummas pelagi populus pervenit ad oras^, 

590 Cessit confestim ducti reverentia fluctus 

Expanditque viam, cui terram clauserat hostis. 
Machina, pendentis struxit quam^ scena liquoris, 
Frenatas celso suspenderat aère lymphas. 
Adgreditur médium fugiens vincensque sequentes 

595 Gens electa Dei, fîgens vestigia terris 

In regione maris. Calcantur saxa profundi, 
Conterit et nudum percurrens orbita limum. 
Torridus aspectum scissis sol inserit undis, 
Ignotamque novo contingit lumine terram : 

600 Longior et radius '° spatium descendere tantum 
Certavit, fessumque jubar vix impulit" imis. 

Credidit exclusos primum fîuctuque'^ repulsos 
Inque fugam versos Pharius'^ dare terga tyrannus. 
Praecipitare moras tali jubet agmina verbo : 

6o5 M Ecce iterum fugitiva cohors pendentia bella 
Deserit auxilioque pedum confîsa recedit. 

I. V'F Ad. — 2. F aflatos. — 3. B praev-t. —4.LRP tum, G tune, 
FBSdum. — 5. G laeta. — 6. VL Ad, G Quod. -- j. BS insignita. — - 
8. P auras. — 9. G q. s. — 10. B Longius et radiis. — 11. 5 intulit. 
— 12. L fluctusq. — i3. L'P B Farius, V varius. 



86 s. AVITI VIENNENSIS 

Vos artnis premite et clausis ' insistite tantum ; 
Cetera pontus aget. » Vix haec perdixerat ^ : illi 
Prosiliant cursuque ^ ruunt attingere littus. 

6io Ut venere, vident arentis vasta profundi 
Insolitam praebere viam, pansoque recessu 
Ceu trépidas fugisse piis calcantibus undas ; 
Hos quoque per siccum tutos descendere callem-^, 
Securos pelagi atque sui, non arma nec ipsum 

6i5 Formidare satis patientera vincula^ pontum. 
Substitit ad modicum restrictis motibus agmen, 
Frenaque suspensos tenuerunt ducta jugales. 
Atque aliquis, cui vel tenuem permota^ calorem 
Tune scintilla dabat cordi 7, sic forte locutus : 

620 « Quis Deus a prisco detorquet cardine mundum 
Lege nova, mutatque vices et condita turbat? 
Nam si servatur rébus natura creatis, 
Monstriferae quae causa viae? quid denique restât, 
Si mare transitur gressu, nisi navibus arva 

625 Sulcentur caelumque suo decurrat ab axe, 
In superos inferna lèvent, plaga fervida caeli 
Algeat, adflatam succendat ® scorpius ursam ? 
Haec nisi confusus rerum subverterit^ ordo, 
Non duce me quisquam siccum '° descendent'* aequor. 

63o Sit suspecta mihi quae semita dirigit hostem : 
Nam si bella velit librans aequalia numen, 
Obice servata fugitivum clauserat'^ agmen; 
Nunc habeant '^ tantumque vagos sua monstra sequantur. 
Nec satis amplectar '4^, scissum '^ circumvenit alte 

635 Quod pelagus, nudo celans discrimina '^ fundo. » 
Excipit haec ardens cum seditione tumultus, 
Instantisque latens urget sententia leti. 
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Yicerat aequoream pedibus plebs inclyta vallem, 
Gurgitis et vacui connexa ' volumina linquens, 

640 Post barathrum superas scandebat littore terras. 
Effertur nigri dux agminis et Pharaonem 
Ira subit proprio vocitatum nomine Cencren^. 
Ampiunt pariter reserati concava ponti 
Invaduntque viam. Quid non furor audeat amens? 

645 Hinc^ equitum pars agmen agit, pars Inde citatis-^ 
Ire jubet stimulis rapidas^ super arma^ quadrigas. 
Ut médium venit frendens equitatus in aequor 
Accusatque moras tam lati gurgitis ardens 
Ira virum, tremit artato pars altéra mundo ; 

65o Tum per sublimem splendenti nube columnam 7 
De caelo vox missa tonat, verbique superni 
Interpres sanctum compellans nomine Moysen ^ : 
« Venit, ait, tempus, mea quo mandata probentur j 
Mgypto jam finis erit, jam clade 9 suprema 

655 Tôt castigatam vicibus sententia gentem *° 
Puniet" expugnans : ensis " succède flageilis. 
Tu modo divisum virga jam percute fluctum, 
Atque reducta suos assumant aequora vultus. » 
nie genu fixo siccati marginis oras '^ 

660 Et littus, cui fluctus abest, mox jussus ut adsit '^, 
Percutit insîgni credens mysteria ligno. 
Hinc'^ subitus crepitare fragor, tonat undique circum 
Lympha ruens primumque *^ illic committitur unda, 
Qua monstrabat iter Phario '7 sors ultima régi. 

665 Postquam clausa via est fluctusque '® repellit euntem ^^, 
Pœnitet intrati jam gurgitis et fuga sérum 
Molitur reditum ; trepidae dant terga^° cohortes 
Armaque projiciunt. Pontus fugientibus instat 
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Occurritque sequens : périt undique circumjectus 

670 Decurrentîs aquae laxatis munis habenis. 
Ille férus semper, jam mitis morte sub ipsa : 
(( Non haec humanis cedît Victoria bellis ; 
Expugnamur, ait, caeloque evertimur hoste. 
Effuge quisque potes ' victusque évade satelles -, 

675 Nec jam tela Deo conatibus ingère cassis. » 
O si compunctas Humana superbia mentes 
Ante obitum mutare velit ! quid denique prodest 
Tunc^ finem posuisse malis, cum terminus urget, 
Praesentis vitae spatium dum -^ ceditur aevo ? 

680 « Confîtearis ! » ait sanus scriptura valensque. 
Si tune peccatum quisquam dimittere vovit^, 
Cum peccare nequit, luxu dimittitur ipse^. 
Ergo exaltatis pendens sustollitur undis 
Mox mergenda phalanx 7 : lympharum monte levata 

683 Pondère telorum premitur, fundoque tenaci 
Indutum revehunt morientia corpora ferrum. 
Pars exarmatis cum primum libéra membris 
Implicuit nantes miseris complexibus artus, 
Auxilio decepta périt, pariterque tenentes 

690 Alterno ^ sub fasce ruunt nexique necantur. 
Ast^ alii, lassata diu dum brachia jactant, 
Incurrunt enses jaculisque natantibus hserent, 
Concolor et rubro'° miscetur sanguine pontus. 
Quin et conspicuus princeps Memphitidis aul£, 

695 Candentes ducens nigro rectore jugales, 

Inspector cladis propriae gentisque superstes ", 
Uitimus ingressis per currum " naufragat undis. 
Bella vacant pugnante salo, vincitque quietus 
Israël solo peragens certamina visu. 

700 Tum vallis compléta périt fluctuque re verso 
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Ducitur extentum planati gurgîtis aequor. 
Littore jactantur tum tetra cadavera toto, 
Exposuitque suum pelagus super arva triumphum. 
Inclytus egregîum sollemni carminé ductor ' 

•job Describit factum, toto quod psallitur orbe, 
Cum purgata sacris deletur culpa fluentis, 
Emittîtque novam parientis lympha lavacri 
Prolem, post veteres quos edidit Eva reatus. 
De qua sermonem praemisso carminé sumpsit % 

710 Luctificos replicat tenais dum pagina lapsus. 

Si quid triste fuit, dictum est quod paupere versu, 
Terserit hic ^ sacri memorabilis unda triumphi, 
Gaudia quo^ résonant ^, crimen quo tollitur omne 
Per lavacrum, vivitque^ no vus pereunte veterno ; 

71 5 Quo bona consurgunt, quo noxia facta necantur, 
Israël verus sacris quo tingitur 7 undis ; 
Consonaquo célébrât^ persultans turba tropaeum, 
Quo praecurrentes 9 complentur *° dona figurae, 
Quas" pius explicuit perquinque volumina vates". 

720 Nosque tubam stipula sequimur numerumque tenentes, 
Hoc tenui cymbae '^ ponemus '^ littore '^ portum. '^ 
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PROLOGUS 



ALCIMl ECDICn AVITI EPISCOPI 



AD 



APOLLINAREM EPISCOPUM 



DOMINO sancto, beatissimo' et piissimo germano, Apol- 
linari ^ episcopo ^, Alcimus^ Avitus frater in Christo^ 
Post consummationem libellorum, quos non sicut 
voluerat edidit^ dispositio mea, sed tua sodaliumque quorum- 
piam7 festinatio, affectuosa quidem, sed inconsulta praeripuit, 
cogis insuper tibi specialius dari versus illos, quos ad venera- 
bilem Fuscinam sororem nostram de consolatoria ^ castitatis 
laude conscripsi9. Quos tamen '° cum ego post denuntiatum 
poematis finem epigramma rectius dicerem, tu primum libri 
nomine vocitasti, hoc scilicet vocabulum prolixitati ejus " asse- 
rens convenire. Quapropter habe me etiam in bac parte famu- 
lantem judicio, immo potius affectui tuo " : quoniam profecto 

I. F G s, ac b. — 2. V Apollonari. — 3. G A. Valentino e. — 
4. F Alchimus, EPFGS om. — 5. G f. Viennensis episcopus, E F Sf-j: 
R B om. Domino .... — 6. G om, — y, E tuorum pia, S quorumdam pia. 
— 8. F s-a. — 9. F transcripsi.— 10. B S tune. — 11. 7prolixitacitius.— 
12.P tu. 



POEMATUM LIBER VI. 91 

iniquum est ut, cui parui in majoribus, in exiguis contradicam. 
Meminerit autem ' pietas tua hune ipsum, quem ^ sic vocas, 
libellum vel de religione parentum communium vel de virgini- 
bus nostrae familiae familiarius disputantem illis tantummodo 
legendum dare, quos rêvera nobis aut vinculum propinquitatis 
aut propositum religionis adnectit. Potes ^ enim ex materiae 
qualitate metiri, quod^^ germanae ^ sanctimoniali ^ sécréta 7 
meditatione compositum ^ vix vel tibi crebra victus jussione 
confiteor, quando 9 aut qualiter venire in extraneorum manus 
velim. Sane a faciendis versibus pedibusquejungendis pedem 
de cetero relaturus, nisi forte evidentis causae ratio extorserit 
alicujus epigrammatis necessitatem : cujus tamen '° tantam " 
exiguitatem fore polliceor, ut ei aliud nomen assumere nec ipse 
praesumas. Decet enim dudum professionem, nunc etiam 
aetatem nostram, si quid scriptitandum est, graviori potius stilo 
operam ac tempus insumere nec in eo immorari, quod paucis 
intellegentibus '^ mensuram syllabarum servando canat, sed 
quodlegentibusmultis mensurata fidei astructione'^deserviat. '-^ 
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LIBER SEXTUS 



DE VIRGINITATE 



SusciPE complectens, Christo dignissima virgo, 
Alcimus ' ista tibi quae mittit munera frater, 
Inque levi calamo causarum respice pondus 
Et tenuis fortem commendet cantus amorem. 
5 Nam quoties sanctum compleveris ordine cursum, 
Alternos recinens dulci modulamine psalmos, 
Quos vivens in ^ corde chelys ^ virtute canora 
Interîore sono castis concentibus aptat ^ : 
Tune ^ licet excusso libeat tibi ludcre versu 

lo Atque fatigatam meditando absolvere mentem. 
Non hic fallaci tingetur barbitus ^ unda, 
Pegasus 7 unde levés praevertens motibus auras 
Fingitur assumpto pendens hinnisse ® volatu, 
Dum ferretur equi gravis ungula praepete^ pinna '°. 

i5 Sed nec Pierio " ducent " hic cantica ludo, 
Quas sibi ter temas '^ mentitur fama sorores. 
Dat tibi germanum sed verax musica plectrum, 
Et Christum resonans ciaudetur fistula Phœbo. 
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Edidit ut quartam genetrix Audentia prolem 

20 Teque dédit generi partu fecunda ' supremo, 
Confestim parcam promittit ducere vitam 
Ac deinceps paribus castum servare cubile 
Constituit votis carorum cura parentum. 
Et quia principium tam sancti fœderis ^ esses, 

25 Tu simul offerris ^ Christo, qui protenus ipsis 
Accipit incunis'^ lactantia^ membra dicatis. 
Sic quondam, cum prima novo splendesceret ortu 
Terra nitens pulchrasque darent sua semina fruges, 
Viventem ducens ^ ad sancta altaria fetum 

3o Innocuis sonuisse Deo balatibus agnum, 
Insinuante fide justus cognoverat Abel 
Et capite oblato placuit grex totus ab uno. 
Ergo ubi vitalis fovit te lympha lavacri 
Jamque suum peperit cselestis gratia pignus, 

35 Non tibi gemmato 7 posuere monilia collo 
Necte contexit, neto® quae^ fulgurat auro, 
Vestis ductilibus concludens fila talentis ; 
Nec te Sidonium bis cocti muricis ostrum 
Induit aut rutilo perlucens purpura fuco, 

40 Mollia vel tactu '° quae mittunt vellera Seres. 
Nec tibi transfossis fixerunt auribus aurum, 
Que dependentes ' ' ornarent vulnera bacae, 
Et pretiosa quidem malas '^ sed saxa gravarent. 
Latius haec vero sanctus describit Esaias *^ 

45 Omatusque refert varies, qui membra venustant, 
Quae mox pascendis praebebunt vermibus escas '*, 
Et forsan dum vita manet : nam '^ currere '^ verbis 
Morborum tôt saeva potest discrimina nemo, 
Ante obitum cuncti quae formidare docemur, 
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5o Singula vel totis obnoxia mortibus esse, 
Omniadumproprio solvantur corpora fine 
Atque unus praestet reliquos désistera ' casus. 
En^ quid quisque cupit perituro comere cultu 
Interior dum sordet homo ac se crimine turpat. 

55 Sed tibi cum geminum tetigerunt tempora lustrum, 

Mox stola sincero velat te candida cultu, 
Virginis os ^ habitumque ^ decens, et^ concipit omnem 
Floribusin primis jam mens matura pudorem. 
Haui7 secus exsultans sterilis, post damna juventae 

6o Fecundata ® novum cum ferret femina fetum, 
Vestem laeta suo parvam texebat alumno, 
Disceret ut Samuel jam tum 9 puer esse sacerdos. 
Sic te laeta domus sanctis altaribus aptans, 
Assueto '° docuit dignam concrescere " templo : 

65 Scrîberis *^ in thalamos ac magni fœdera régis 
Et cupit electam speciem '^ sibi jungere Christus, 
Ornatu vario ditat quam gratia pollens. 

Haec ubi respirans pervenit '* gaudia mater 
Ac tibi collatum parvo conspexit in aevo 

70 Grande bonum, teneris dum virtus creditur annis, 
Teque reparturiens melius quam corporis alvo '^ 
Spemque metumque inter, quanquam jam libéra voti ''', 
Fert tamen attonitas sic laeta quod anxia curas, 
Insinuans causam '7 lacrimis, tum talia mandat ; 

75 (c Ortu quarta quidem, sacro sed munere prima, 
Dulcis nata mihi, caelo quam carne fîdeque 
Bis genui, Christoque rudem de ventre dicavî, 
Hactenus hoc '^ nostrum fuerat, sed tempore ducto 
Jam decet esse tuum : nam quod servabere virgo 

80 A me principium, tibi pervenit. Omnia posse 
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Incipies, cum velle subest. Vestigia fervent ', 
Par quae sectato conscendas^ tramite caelum. 
Nec desunt exempla domi : nara respice quantas 
Virginibus florens jam nostrum stemma coronas 

85 Misent in caelum, sancto quas dogmate mater 
Severiana levans et te conjungier optât. 
Nec multum ^ senior gaudens ^ Aspidia ^, quondam 
Sacratum velata caput, tua munia sumpsit, 
Bis senos jungens sanctis altaribus annos. 

90 Quam licet hinc céleri tulerit sors ^ ultima leto, 
Nil tamen est subitum semper migrare paratis. 
Aspice nunc columen^, gemina^ quod virgine fulget, 
Eximiumque decus, cujus tu jure propinqua 
Fuscinam Fuscina refera : nec segnius illam, 

95 Quae '*^ pietate potens, Graia si voce sonetur ' ' , 
Significat propriam sumptô '^ de nomine mentem. 
Quis '^ licet emeritum cédant ^^ sua saecula culmen 
Vitaque sublimi cunctis praepoUeat arce, 
Has generosa tamen matres si corde sequaris, 

100 Gaudebunt vinci dum proficis, ac tibi '^ summam 

Sponte dabunt palmam superantes '^ vota magistrae. » 
Haec dicens teneros tam '7 sancto hortamine '® sensus 
Impuliti accendens ^^ ad virginitatis amorem. 
Sic mater fecunda utero, fecundior actu, 

io5 Machabaea potens et prolis funere felix, 
Orbari gaudens, animo vincente senectam, 
Edocet hortanti ^^ sobolem non cedere mundo 
Inflammatque pios ad fortia facta furores. 
Quid tua nunc repetam, tenero quae fortior aevo 

MO Ante annos animumque gerens ^' responsa dedisti ? 

I. RG servent, 5 serves. — 1. R F B conscendens, Gc-des. — 3. 5 
multo. — 4. S s. nunc g. — 5. W5 Aspida. — 6. Pr fors. — 7< G culmen. 

— 8. iîi^ gemma. — g, P B S refers; — 10. P Qua. ^ 11, P G (en interL) 
id est Eusebia, S (en marge) Euphrosyne. — 11. G s-tam. — i3. 5 Queis. 

— 14. P cedunt. — i5, RF G actibus. — 16. B S superanti. — 17.5 Pr 
om. — 18. 5 exhortamine. — 19. VRF accedens. — 20, R F h-le, G 
S hortando. — 21. G a-m gestans. 
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Non haec par va tuam suscepit pagina laudem. 
Exitus impleto veniet cum tempore victor, 
Laus melius canitur, cum jam clamante triumpho 
Consummata tuis reddentur pr;£mia factis. 

ii5 Nunc decet attonitos cauta te voce monere, 
Sollicitas tecum partiri ac volvere curas, 
Atque juvare tuos hortantia dicta labores ; 
Dum pugnat varius ■ per crebra pericula casus *, 
Lubrica dum fragili currit sub tramite vita, 

I20 Dum tua calcatus captât vestigia serpens, 

Ascendens dextro quem conterat aggere planta. 
Nil non incertum ^ praesentia saecula ducunt, 
Nec secura datur requies in carne caduca. 
Vertuntur* nam saepe boni, périt obruta^ virtus 

125 Partaque transactae decedunt praemia laudis : 
At ^ plerumque solet subito succensa calore^ 
Frigida quae nuper fuerat^, mens linquere mundum 
Atque repentino restringere crimina freno. 
Sic alternantem commutant® fata^ rotatum, 

i3o Impius ut speret veniam justusque timendo 
Proficiens cumulum magnis virtutibus addat. 
Nam studium sancti laxet si forte laboris '° 
Pigraque consuetas dissolvant otia curas, 
Labitur in praeceps damnosae gloria vitae. 

i35 Stare nequit meritum : si non acquirit eundo, 
Amittit rediens " ; nitendum " est viribus amplis, 
Ut satis angustum servent '^ vestigia callem. 
Nam qui difïusam spatio laxante plateam 
Mundanis ludens facili nunc aggere currit, 

140 Strictior hune carcer crudeli sorte ligabit. 

Tu modo da veniam, qui te exhortatur, amori '^ 

I. Vvarios. — 2. P cassus. — 3. P R F G interdum, P (en interl) 
incertum, B interitum, S intentum. — 4, R F Vertantur. — 5. V obrupta. 

— 6. 7 /^ P Ad, G 5 Ac. — 7. P fuerant. — 8. P c-tat. — 9. V-P B facta- 

— 10. RFl-res. — i i.F reddens — 12. P mi-m. — i3. 5 observent. - 
14. G amanti. 
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Currentemque nionens', cum vix tamen ipse sequatur, 

Suadet veloci tardas compendia gressus. 

Namque ad doctrinam, canimus quam paupere versu, 
145 Tu melius jam docta venis, quae junior ortu, 

Religione prior vivendi jura dicasti 

Annorumque sequens meritorum sorte superstas ; 

Et ^ si consequimur, jam nostrum forte putetur : 

Quod sequimur tamen, hoc ^ tuum ^ est ^ Conversio fratrum 
i5o Exemplo ^ debenda pio, te respicit auctor 

Primitiasque in te sacris de fructibus offert ; 

Indicit sed sancta fides, ut corde propînquo 

P.irticipata levet 7 fraternum sarcina pondus. 

Tu germana, pium quem^ ducis ab ubere^ fascem, 
i55 Non Garnis, sed legis habes cervice fideli 

Subdita ferre jugum nec vincla in '° conjugis ire^ 

Mundanas odisse vias, percurrere mandas ; 

Illinc noUe toros, hinc sponsum quaerere Christum, 

Sic taedas tempsisse, pio quod amore calere, 
160 Pigra voluptati fervescere corda labori, 

Ignorare virum, fétus tamen edere taies, 

Quos nunquam tristis '' possit^' tibi tollere casus. 
Non orbata gemes fecundae pignora vitse 

Nec viduam sponso metues superesse perenni, 
i65 Expers ipsa mali; nec te sententia tanget *^, 

Qua prolis mortisque parens percellitur '^ Eva, 

Occisam pariens sobolem vi vente reatu. 

Quae subjecta '^ viro '^, dominum passura cubilis 

Servit inobsceno tolerans connubia lecto. 
i;o Sic captiva tori, cum portet nomen inane 

Conjugis et vana dicatur imagine consors, 

Sola jugo premitur non aequam ducere sortem '7. 

I. 5 monet. — 2. 5 Quod. — 3. G ecce, S hocce. — 4. P (en interU) 
toium. — 5. B Q. si consequimur tua fit; M Q. sicut s-r t. f. — 6, V 
E-la. — 7. F P-pa rel-t. — 8. G 5 qua?. — 9. P abuere. — 10. G vinclum. — 
n. M5 t-s n-m. — 12. RB posset. — i3. VRBPr tangit. — 14. RFG 
B5 compellitur. — i5. GPsubtecta. — 16. -R F virum. — 17. -RFs-e. 

7 



98 s. AVITI VIENNENSIS 

At ' cum longa decem complent ^ fastidia menses 
Perfectoque gravis fétu distenditur alvus, 

175 Semina quae patris fuerant, haec pondéra^ matri 
Infligunt duros utero turgente dolores. 
Nam cum luctato solvuntur^ viscera partu, 
Una luit tanto carnis discrimine pendens, 
Quod coiere ^ duo. Spes palpât forte dolentem, 

iSo Editus in lucem si vivat filius : atqui 

Contingit ^ plerumque gemens ut mortua fundat. 
Saepe etiam soboli nec mortis tempore natae 
Dantgeminum 7 matris commortua * membra sepulcrum. 
lUud jam levius quoties intervenit, ipsa 

i85 Ut pereat tum 9 sola parens ac pondère fuso 
Emiltat cum proie animam? Quid forte levatum 
Nutritumque diu rapitur si funere pignus, 
Unica quod crebro spes respicit, et périt omne 
Quod sibi conceptis spondebant gaudia votis ? 

190 Omnibus hisilludgravius, si forte carentem 
Caelesti lavacro tenerum mors in vida natum 
Praeripiat, dura pariendum '° sorte gehennae ; 
Quique, genetricis cesset " cum filius esse, 
Perditionis erit. Tristes " tune édita nolint '^, 

195 Quae flammis tantum genuerunt, membra parentes. 
Quis memorare queat tanti discrimina casus, 
In quos'^ pertrahitur dilectae gloria carnis? 
At late longeque tuam discernere sortem 
Libertascum lege potest'^ qua necteris, ut te 

200 Impia fallentis'^ non stringant vincula mundi. 
Tu Mariam sequeris, dono cui contigit alto 
Virginis et '7 matris gemina gaudere corona, 
Conciperet cum carne Deum caelique creator 



I. 5 Et. — 2. 5 tulerint. — 3. P tempora. ^ 4. G s. 1. — 5. V cogère. 
— 6. P Contigit. —j.G gemitum. — 8. RFB cum m-a. — 9. V tu. — lo-^ 
generatum. — 11. RFGB cessit, M S cessât. — 12, R F Tristis. ^ 
i3. RF nollint, P G nollent, BS nolunt. — 14. S quae. — i5. F potes. - 
16. R F pallentis. — 17. Gac. 
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Intraret clausum reserans mysteria ventrem. 

2o5 A genetrice satus, sed quam formaverat ipse, 
Elegit nitidam de qua procederet alvum, 
Solus qui carnîs propriae' disponeret ortum, 
Praesciretque diem longe tempusque videret 
Quo pariendus erat : praecessit membra voluntas. 

210 Ipse Deus Verbum vestitur* viscère sumpto ; 
Qui cum Pâtre jubet, materno in corpore servit, 
Suscipit et famulum dominus quod^ jusserat aevum : 
Tempora per Patrem, per matrem semina nescit. 
nia quidem fecunda fuit, quae pondère casto 

2i3 Factorem portare suum dominumque perennem 
Edere promeruit ; sed nec^ tibi gloria tanti 
Defuerit facti, si Christura^ credula corde 
Concipiens operum parias pia germina caelo. 
« Si quis, ait, nostram ^ compleverit ordine legem 7, 

220 Hic ® mihi semper erit frater materque sororque » ^. 
Aspicis, ut sexu careat caelestis imago, 
Interior sortitus homo quam mente retentat? 
Praebuit exemplum surgens a morte Redemptor, 
Femineum mari bus cum sic praeponit honorem. 

225 Gustabat '° sumptam nostro pro crimine mortem 
In crucis excelso pendens sine crimine Christus, 
Atque animam, vivos quae mox remearet in artus, 
Fixus adhuc sancto clavis efflaverat ore. 
Deseruit populi spectacula talia cœtus 

23o Signaque ferre nequit, caelum quae triste minatur. 
Nam sol obductus vultumque retortus ab orbe ' ' 
Cesserai" injustas'^ nocturnis luctibus horas, 
Atque peregrinis aditum dabat'^ ipse tenebris. 
Temporibus magno mutatis'^ cardine'^ rerum, 



1.5 proprium. — 2. 5 vestitum. — 3. R qua, F Gquem, BS qui. — 
4. G ne. — 5. BS f. Christum si, RFG f. C-m sed. — 6. G nostrum. — 
7. G velle. — 8. i? Hinc. — 9. Cf. S. Marc, c. jiIj v. 35. — 10. F 
S Gustavit. — II. jR urbe. — 12. R F Gessarat, -STexerat. — i3. G in 
justis. — 14. RFB dat, G S dédit. — i5. B mutatus. — 16, SPr ordine. 
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235 Nox erat in superis lucemque inferna videbant. 
Intremuit * tellus, et nisu mœnia magno 
Concussis celso^ nutabant vertice cristis. 
Senserunt motum priscis discedere ^ saxa ^ 
Jussa locis, sonitusque^ novos coUisa dederunt. 

240 Hos inter strepitus, cunctis fugientibus illae 
Décernant quanquam trepidae persistere matres, 
Pervigil ut sancto sic vivens^ cura sepulcro 
Serviat et voto7 praesens persolvat honorem. 
Pinguia fragranti® componunt illita suco, 

?.45 Quae salvans salvum 9 servarent lintea corpus. 
His amor expensis lugubriadona parabat, 
Supremum credens semet persolvere munus. 
Et cum sic breviter préevenerit ista resurgens, 
Quae '° credebatur servandum poscere funus", 

25o Quo non indiguit placatur munere Christus. 
Pro quo respondens confestim gratia, praestat 
Angelicos cernant humana ut lumina vultus. 
Splendida candebat caelesti in corpore vestis 
Et vultum rutilus resperserat undique fulgor, 

255 Mdtribus ut dignis verbum caeleste sonaret, 
Angélus alloquitur sancto quas taliter ore : 
« Femineo sexu mentes transgressa^^ viriles, 
Ne*^ trepidate novo fortissima corda tumultu. 
Adversos '^ haec signa petunt : vos nulla timendi 

260 Causa manet, quas *^ cura pii confirmât amoris. 
Quaeritis, agnosco, pretiosi ^^ in '7 sede sepulcri 
Sollemni nuper tumulatum funere Jesum ; 
Sed meminisse decet, quod'^ praescius ore fideli 
Dixeritanteobitum, duplici non amplius ulla 

265 Servandum se nocte neci : jam'^ tertius hic^® est 

I. s Contremuit. — 2. S summo. — 3.FBS descendere. — 4. P saxo. 

— 5. y^Fs-tosq. — ^ 6. B ut vivo sic s-o. — 7. Gnoto. — 8. VPB flagrsnii. 

— 9. G Quo salvum salva. — 10. S Pr Quod. — 11. RFG S munus, — 12./? 
F transgressas, B 5 Pr transite. — i3. B5Pr Nec. — 14. 7/^ A-sus. — i5.^ 
5 quos. — 16. R pretioso, F G S pretiosa. — 17. F preciosum. — 18. 5 
quid. — 19. P n-e mediam, BS n. et jamjam. — 20. B hicce. 
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Qui complet promissa dies. Patet ecce sepulcrum, 
Deseruit vacuum victa quod morte resurgens. » 

Taliterexcelsusjusso sermone minister, 
Sparsurus mundo vitalis dona triumphi, 

270 Has primum' gaudere dédit luctuque levavit. 
Ibant impavidae léeto jam pectore matres, 
Credula conceptae servantes corda saluti, 
Cum médium Christus sese * gradientibus offert, 
Agnoscique jubet blando et sermone salutat : 

275 « Ite, ait, et^ nostris haec jam mandata referte 
Discipulis, norint ut surrexisse magistrum. » 
Illae complexis defigunt oscula plantis+ 
Atque ad discipulos alacri cum mente recurrunt, 
Doctoresque docent et quae spargenda per orbe m 

280 Primum femineis instructi discere verbis, 

Agnoscunt animum ^ potius quam vincere^ sexum. 

Communis virtus igitur, commune periclum 
Matribus atque viris, nuUa est distantia cordis ; 
Rectum velle subest, si gratia constet 7, utrisque, 

285 Cui tamen attento desudet vita labore ®. 

Aut quid dona juvant hominem, si mente soluta 
Torpida^ collatum disperdant otia munus '°? 
Auxilium conatus amat ; quis namque vacantem ** 
Adjuvet aut somno virtutem jungat inerti ? 

290 Caelestis rex ille parans discedere terra " 
Argentum famulis, ut quis virtute valebat, 
Quinque minas primo, duplicem '^ dat sorte secundo 
Atque impar magnis suscepit '^^ tertius unam. 
Tune sic discedens '^ famulos simul '^ instruit '7 omnes ^ 

295 « Nunc ut quis '® vestrum devota mente fidelis 

Experiar fuerit, quaestu noscendus ab isto '9, ^ 

I. G primo. — 2. 5 sese C-s. — 3. R G ont, — 4. P planctis. — 
-. S animam. — 6. V viccere, S vivere. — 7. 5 constat. — S. RF 1-ri. — 
9. iîFTurpida, S Turpia. — 10. -R manus. — 11. i^Fvoc-m. — 12. 5 terris. 
— i3. Gduplici. — 14. R suscipit. — i5. Vdescendens. — 16, R B om,, 
F SIC, G prius. — 17. B instruxerat. — 18. RN, qui, F qui sit, GBS 
si quis. — 19. 7 ipso. 
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Qua quisquis ' virtute potes ^, qua praeditus arte^ : 

Thesauros geminate meos usuque polite, 

Livida ne faciès pulla rubigine^ tingat, 
3oo Accipitis nitidum pura quod fronte metallum. 

Si redeam, meritis reddentur^ praemia justis. » 

Dixit et abscessu caelestia régna petivit. 

Incubuere duo studii certamine vemae. 

Faenerat ille citus partem splendentis acervi*", 
3o5 Pauperibus largo dispensans7 plurima dono : 

Crescit et in cumulos quidquid confertur egenis. 

Exponens al ter sacri mysteria verbi, 

Usuras sancto^ gaudet concrescere lucro 

Et cupidus recti vitam9, dum praedicat, addit. 
3io At solus, minimo qui sumpsit'*^ pondère libram, 

Defossis scrobibus marsupia mersa locavit 

Degenerique fluens elegit vivere luxu. 

Sed judex tandem finito tempore mundi 

Regreditur, cujusque moram despexerat", excors 
3i5 Contremuit" servus reditum. Tune omnibus ille, 

Ut doceant ratione, jubet, quem tempore tanto 

Poscenti reddant operata negotia fructum. 

Argentum gemini'^ geminata mole ministri 

Promunt et laeto referunt commercia vultu. 
320 Tertius ille piger drachmam ''^ tellure latentem 

Promit, quae juncti sorbens contagia céeni 

Perdiderat proprios incluso lumine vultus. 

Illum'5 terribili dominus tune increpat ore : 

« Tantane te nostri tenuere oblivia '^ segnem, 
3^5 Serve piger, reditusque mei sic cura refugit? 

Argentum, nitida quod purum ^7 luce tulisti, 

En '® tetrum pressumque refers : nam '9 cognita quondam 

I . R quîs, BSPr quis sit. — 2. RFG potest, BSPr potens. — 3. G a. 
est. — 4. B polluta erugine. ^ 5. RF B redduntur, S addentur. — 6. P a-vo. 

— j, R F d-sus. — 8. G sacro. — 9. G minam. — 10. 5 s-t qui. — 
II. F-P dis-t. — 12. S Pr Gontemnit. — i3. B splendens. — 14. V-B 
dragmam. — i5. G Quem sic. — 16. B tenuerunt otîa. — 17. RFG pura. 

— iS. R G An. — 19. R'B non. 
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Delituit nec respondens ', ut saepe solebat, 
Forma mlhi vultusque mei nunc^ paret imago 

33o Assignata tibi ; sed si ferrentur^ ad usus 
Altarisque mei tetigissent crédita mensam, 
Cresceret inscriptus nostro de nomine nummus. 
Nunc igitur famuli vos totum ferte fidèles, 
Âddat et^ utilibus sors ultimaj toUat inerti : 

335 Improbus in paucis hic dignus non erit ullis. 
Quisque voluntatem noscens contemnit herilem, 
Caeditur hic multis ^ ; paucis, qui nescius errât. » 

Ergo âge, succinctis ad fortia praelia lumbis 
Armata cum mente veni, nec femina bellum 

340 Formides quod mens peragit : nam gloria dudum 
Sexus ista tui ^ nota est tibi saepe ^ legendo. 
Nec dubium® te nosse reor, cum 9 Debbora quondam 
Duceret instructas post fortia classica turmas'° 
Et mulier sumpto praecederet agmina signo, 

345 Mirantes hortata viros, quos ipsaducatu", 

Exemplo" verboque monens accendit in hostem. 
Sed postquam ducens princeps animosa catervas 
Impulit accendens'^ vegetata furoribus arma. 
Barbaries cecidere manus : dissolvitur omnis 

35o Hostilis virtus et, qua se femina monstrat, 

Palantes'^ dant terga viri latebramque petentes, 
Si vivant, vicisse putant. Tune maximus ipse, 
Forma giganteae '^ junxit quem '^ corpore moli'7 
Immensaque '® levans produxit verticis arce '9, 

353 Rex Sisara'** fugam^' telorum fasce rejecto 
Incomitatusagit^*, metuens sublime notari 
Corpus et excelsa *^ fugitivum prodere massa. 



I. G resplendens. — 2. BS non. — 3, RP ferentur. — 4. S ut. — 
5. G Greditur h. mundus. — 6. G I. t. s. — 7. R semper. — S. BS dubiam. 
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Sed postquam latuisse putans ' tectoque receptus 
Moljia perpétue demisit^ lumina somno, 

36o Hune etiam sternit mulier terraque jacenti 
Malleus infixo transfodit tempora clavo. 
Femineus sic îUe fuit par cuncta triumphus. 
At tu virgo Dei, sanctis quam moribus ornant 
Hinc pudor, inde fides, internis fortior armis 

365 Bella geris, justis saevus quae commovet ^ hostis. 
Spes tibi fida foret '^ felix in vertice cassis, 
Contineat lumbos pretlosi ^ zona pudoris, 
Justitiae lorica tuos constringat amictuS; 
Pro gladio semper verbum teneatur^ acutum. 

3-0 Has virtutis7 opes, haec sic solatia belli, 

Describens mentis varias cum corpore pugnas, 
Prudenti quondam cecinit Prudentius® arte^. 
Namque ibi '° bellatrix et pleno robore pollens, 
Virginitas armata venit ; quam fœda libido 

375 Appétit et casso vocat in certamina nisu. 
Sic bellatricem te sentiat aemulus anguis, 
Cumque lacessitae concèdent ** prœlia palmam, 
Laeta feras " summum calcato ex hoste tropaeum. 

*^Nam quidquid sacrum '^^ divina volumina verbis '^ 

38o Eloquio sensuque docent, quod praedicat ipse 
Antiquus mundi replicans exordia vates '^, 
Seu*7 ille historias texat seu forte figuras ; 
Quod diversa rétro multorum tempora regum 
Post Ruth succiduo gesserunt ordine magnum, 
385 Vel quos '® post reprobum Davidica "9 régna Saulem 

I. Gputat. — 2. i?FG 5 dimisit. — 3. RFc-oneu —4. GS. sitfida 
tibi. ^ 5. R p-sam, Fp-a. — 6. 5 v. s. tueaiur. — 7. P virtus. — 8. Dans 
5fl Psychomachia (Patrol. latina, t. LXy c. Ji-go), comme Findique en 
caractères grecs le ms. B (en marge). — 9. S ore. — 10» R Nam ibi, B N. 
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été textuellement intercalés^ au VI 11^ siècle ^ par Wigbode dans /'Epigramma 
à Charlemagne de ses Quaestiones in Octateuchum (Martene et Durand, 
Vet. script, ampliss. coll., /. /X, c. 2f)5y excod. Trevir. S. Maxim.; Patrol. 
latina, t. XCVI, ci io3-4) = 0.'- 14. 55 sacrae. — i5. fi 51egis. — 16. ^ 
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Ter quinquageno ' scripserunt carminé ' psalmos ^ ; 
Pacifîcus quidquid lata inter sceptra Saiomon 
Obscurura sensu ^ per clara ^ proverbia duxit ^, 
Quodque bis octoni post se videre prophetae, 

3.)o Quod clausum Job mitis ait cum vulnere aperto. 
Esther quid memorem et castae mendacia Judith, 
Ornati cum fraude satraps accenditur oris, 
Cum manet7 illudens obscenum femina lectum 
Desectoque ® feros compescit vertice visus ? 

3()5 Quod melius cernens^ caecato in corpore Tobit '°, 
Quae sécréta videns perscripsit conditor Esdras ; 
Quidquid post priscam succedens gratia legem 
Intonat, atque Novi miracula Testamenti 
Hinc hominis clamât faciès, ast *' inde leonis, 

400 Et pernix aquila et fortis certamine taurus ; 
Inde quater terni *' puris quod mentibus agni 
Egerunt toto spargentes semina mundo ; 
Bis septena pii quod spargit epistola Pauli, 
Quod Petrus '^ Jacobusque docent, quod Judas '^ et ipse 

405 Qui conspecta refert caeli sécréta Joannes. 
Quin et veridici quae plurima tractatores 
Exposuere suis mysteria digna libellis : 
Haec tu cuncta tenens animo sitiente bibisti. 
Nec, si quid sacrum nostri cecinere poetae '^, 

410 Te latet : agnoscis '^ leges '7 et '^ commata '9 servas, 
Atque aliéna tuo commendas carmina cantu. 
Quid totum replicem? tu sensibus utere doctis 
Et, quae nota tibi vel quae percursa^° legendo. 
Ad virtutis opus studio converte^' virili^*. 

4i5 Nam nisi doctrinae jungatur vita fidelis, 

i.Fq-os. — 2. RFGB ordme. — 3. Gpsalmi. — 4. i^Fs-um. — 
5. s. prseclara. — 6. FGS dixit. — j, B S méat. — S. P G Defectoq. — 
9. G cernit. — lo, O G ES Tobi. — 11. R F om., O ait, GBS vox. — 
12. Fquaterni. — i3. G Judas. — 14. G Petrus. — i5. O prophetae. — 
lô. B agnoscisque, M S agnostique. — 17. RF G legis, BS legens. — 18. G 
hec. — 19. F" commota, è cognita, S condita. — 20. V R percussa, Q 
percepta. — 21. VRP convertere. — 22. O regali. 
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Agnosci gravius non observanda' nocebit. 

Esuriit quondam * Dominas, eu m forte vianti 
Conspicitur diffusa levi fîculnea fronde, 
Et^ jam maturum praedicta ex arbore fructum 

420 Carpere tempus erat. Quam mox ut repperit ille 
Indutam tantum fol lis, sed germine nudam, 
Prorsus înane'^ virens ornatus inutilis horret : 
Percutitur subito radix adflata calore, 
Aruit^ et posito^ ramorum tegmine truncus. 

425 Instruimur tali legem cognoscere signo, 
Ne Christi famulum^ solo sermone fatenti 
Nomine confîcto ^ vivens operatio desit. 
Nam si Christicolas nosmet sanctosque putemus^, 
Adgravat hoc etiam, ni'^dictum facta sequantur. 

43o Sic et virginitas sacro devota pudori 

Indiget adjunctis virtutibus et", nisi mentem 
Intactam servans casto cum corpore jungat, 
Concumbif vitiis nec castam dicere carnem 
Jure potest, animus quam sic corrumpit adulter'^. 

435 Ira, furor, maeror'^, livor, discordia, luxus, 

Lingua duplex, constricta manus, laxata voluntas'^ 
Moechantur cum corde hominis, tum'^ semine turpi'^ 
Fétus mortis alunt : en quo perducitur '® omnis, 
Nomine virgineo quae *9 se dum jactitat, intus 

440 Criminibus gravidam*° nescit turgescere mentem. 
Ecce tibi e multis unum, quo cetera noscas, 
Exemplo^'. Dominus plebem cum forte doceret 
Pervigili cura supremum noscere tempus, 
Exspectare diem, quo judex imminet orbi*% 

445 Virginibus sancto'^ signatos*^ chrismate confert 

i.RGB o-do. — a. S postquam. — 3.B5 Nec. — 4. -Binhacce.— 5. F 
P Arruit. — 6. P p-ta. ^ 7, G B 5famulo. —8. G confecto, ES confesso. 

— 9. 5putamus. — 10. -RFne.— 11. Gac— 12. GConcubuit, 5Succunibit. 

— i3. i^a-tos. — 14. Fmemor. — i5. S voluptas. — 16, R B cum. — 
17. 5 mortis. — 18. F Fletus et m-s lumen quo ducitur. — 19. G qui. — 
20. G vacuam. — 21. G S Exemplum. — 22. G orbis. — 23. R F s-tos, 
B s-tis. — 24. B s-to. 
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Hasque decem nobis documenti in vertice monstrat ' ; 
Quarura^ quînque tamen sapientia dives adomat, 
Ast aliis stolidum lentavit inertia sensum. 
Sopitas pariter requies complectitur una 

430 Atque obitum signans depressit lumina somnus. 
Transierat médium vix forte quietis et illud 
Tempus noctiserat^, quo Christus carne recepta 
Fregerat obstructas perrupto cardine leti 
Jam portas, inferne, tuas spretoque sepulcro 

455 Devictis laeta remeabat luce tenebris. 

Perstrepuit subitus rumpitque silentia clamor : 
a Tandem sponsus adest, nocturnus corpore torpor 
Cedat et abjecto vegetentur^^ membra cubili ^ ! » 
Protenus exsiliunt omnes stratisque reliclis 

460 Aptavere suas quaesito lumine flammas. 

Tune sed^ quinque, quibus cordi7 sollertia major, 
Quamvis festinent®, oleum tamen addere sumptis 
Sollicitudo fuit vasis pinguique liquore 
Ignibus armatis squalentem rumpere noctem. 

465 At quae^ neglectum liquit pars altéra sucum, 

Sumens flammigeras '° nequiquam sustulit hastas. 
Emicat exiguus commoti luminis ignis ; 
Sed virtute carens languentem" lampada fervor 
Deserit etsiccam percurrit flamma papyrum, 

470 Atque inter picei nebulosa volumina fumi *^ 
Canescunt '^ pigra crescentes mole favillae. 
Ut sese indignas tali videre paratu, 
Occurrant '-^ sponso quae comminus advenienti. 
Tarda movet '^ lentis pudibundum cura dolorem '^. 

475 Quae prece submissa stultis tum vocibus orant. 
Ut porrecta manus torpentes '7 suscitet ignés, 



1. R G monstrant. — 2. FQuare. — 3. G5eratnoctis. — 4. Fvegentur. 

— 3. B5 Abscedat, sapidae raptim properate puellae. — 6. G S. t. — 7. /? 
Gcordis. — 8. 5 festinant. — 9. G Atqui. — 10. B fumigeras, M fumiferas. 
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Dividat et proprium sapientia pinguis olivum: 

Respondent pariter tali sermone sorores : 

« Est miseranda quidem vestrorum causa malorum, 

480 Sed tamen hic oleum non plus quam sufficit adfert 
Unusquisque sibi; constat jam ' copia vasis 
Et perfecta suum servat mensura liquorem. 
Nec^ fas quaesitum partiri aut perdere sucum, 
Ne dispersa cavis desint fomenta lucernis ; 

485 Cumque lucrura vobis dispendia nostra negabunt \ 
Tota simul fessis torpescant^ lumina flammis. » 
Talibus abjectée dictis tristique repuisa ^ 
Perlustrant, quocumque loci ^ commercia fervent 
Venalesque manus : seddum disceditur7, ecce 

490 Introiit sponsus thalamum duxitque ^ paratas, 
Atque vagas linquens exclusif porta sorores. 
Cernis, virginei pereat quod nomen honoris, 
Ni fertur sanctus thalamis caelestibus ignis. 
Félix illa manus, largis quae provida donis 

495 Accensum pura fovit pinguedine lumen. 

Tantum namque olei vasis diffunditur amplis, 
Quantum poscenti miserans porrexit egeno. 
Hinc Dominus palmis^ ardentes ferre lucernas 
Admonet : hoc '^ opus est, haec clarae gloria vit^e. 

5oo Suppetatergo tibi pietas, patientia, virtus, 
Sed virtus animi : fragiles nam carne puellas 
Protulit" interdum caelo'^ constantia mentis. 

Eugeniée dudum toto celeberrima mundo 
Fama fuit, dum dat Christi pro nomine vitam. 

5o5 Ante tamen mulier fortes processit in ^.ctus, 
Cum stipante choro sanctorum fieret abbas 
Atque patrem complens celaret tegmine matrem. 
Sed postquam sancto cunctis perclaruit ore. 

I. Fi? constantiam, G c-ia, BS constat quia. — 2. F" Ne. — 3.5 
S parabunt. — 4. Ftorpescat. — 5. F r-ae. — 6. Gloco. — 7. /? descenditur. 
— 8. 5 induxitq. — 9. Gmanibus. — 10, B hocce. — 11, G Pertulit. — 
12. G in cslum. 
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Et meritis annisque graves longaque verendos 

3io Religîone senes juvenali' rexit in aevo : 
Impatiens recti, toto qui tempore serpens 
Mille nocendi artes* stimulis^ inflammat amaris^, 
Quod^ famam violare cupit, dédit inde coronam. 
Commovet, insano qui^ fingat amore puellae 7 

5i5 Accendi Eugeniam motuque ardere virili. 
Turba senum turbata coit, quod crimine tanto 
Tam rigidam nuper potuisset solvere vitam 
Mens dejecta viri, viduataque praesule summo ^ 
Nil non posse dolet titubans perfectio carnem. 

520 Ducitur ista^ foro*^ juvenis saevumque tribunal 
Intrat adhuc monachus. Vincit concordia fraudis, 
Et jam jamque reum secreti ignara tenebat 
Publica vis odio tantum flammata " sinistro : 
Conscia cum " sexus proprii cordisque pudici 

525 Vincitur, ut vincat jam prodens femina fraudem. 
Quamvis exterius carnem compulsa fateri, 
Interiore tamen servato permanet héros. 
Semper tuta fuit casti custodia voti ; 
Quamlibet impugnet miseri fraus callida mundi 

53o Extendatque dolis laqueos, mendacia nectat, 

Non venit ad pronam mens culpa* ignara ruinam ; 
Quosque fremens hostis fallaci tribulat astu, 
Purgandos sancto patientia discutit igni. 

Vendiderat quondam '^juvenem manusaemulafratrum 

535 Et famulum Joseph tellus Memphitis habebat : 
Pertulit ille quidem dominam '^, cum crimine falso 
Confictus voluisse nefas, quod triste refugit ; 
Sustinuit tolerans ergastula, vincla, catenas, 
Dum spatium replicans geminos sol jungeret '^ annos. 

I. F j-is, G-B5 juvenili. — 2, V arte. — 3. RFGS stimulisque, 
B stimulosq. — 4*3 S amoris. — 5. F G ES Quo. — 6. B quas. — j, G 
puellam. — 8. G (add.) turba. — 9. S iste. — 10. G forum. — 11. G inf-a, 
— 12. 5 tum. — i3. V om. — 14. S dominum. — i5. V cingeret, R 
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540 Oblitus jam lucis erat, jam crine ' fluenti 
Nutritus macie tangebat terga capillus; 
Sed, végétante Deo, mens nullis clausa tenebris 
Praevidet arcanum quidqaid post exitus implet. 
Denique producto certatim gloria fertur, 

545 Non tantum venia ; et precibus tune ipse rogatur *, 
Ut diadema libens captivo in vertice sumat, 
Exsilium regno^ commutet*, principe servum. 
Praemia servati cordis sic percipit iste. 

Susannam post hune dignis quis laudibus unquam 

55o Excolat, infirmis quondam quae ^ vicit^ in annis 
Improba vota senum conjuratosque furores? 
Primum disjuncto quos cepit causa viritim 
Consilio, solusque sibi promisit uterque 
Spem culpae, sed tarpe calens in cordibus ignis 

555 Conflavit mentem sceleris fornace duorum. 
Conveniunt, nam forte die sic contigit una, 
Abscessu ficto di versa ut parte redirent, 
Inque nemus venere simul ; vulgata vicissîm 
Proditur7 alterno flagrans in corde voluptas. 

56o Ilicet incautam fallentes fraude puellam 
Appetiere simul : poscunt, consentiat ante^ 
Dedecoris tantum moveat quam fama rebelli, 
Moxque retorquendum 9 facinus, ni cedat *°, in ipsam. 
Confessi ardorem pariter mendacia produnt 

565 " Disposita et laqueos pandunt, quos nectere vellent*= 
Anceps illa diu secum luctatur et haerens 
Fluctuât, incertae quo vergat *^ pondéra '* mentis : 
Lex peccare vetat rursusque *^ infamia terret. 
Nunc '^ iterum duros precibus moUire furores 

570 Tentât et obscenas lacrimis restinguere '7 flammas. 



I. V crimine. — 2. G S rogatus. — 3. RFG Exilio regnum. - 
4. R-S commutât. — 5. G quae q-m. — 6. F vincit. — - 7. 5 Panditur.- 
8. V conscientia tantae, G conscia tanti. — 9. F retro quem dum. — 10. R^ 
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Sed postquam nullis precibus monitisve ' remotos 
Obstrictosque senes vicit ^ cognata libido : 
Femina praeclaro mentem succensa pudore 
Decrevit tum^ casta mori, ne crimine tanto 

575 Ambirent miseram carnis commercia vitam. 
Caelum teste vocat famamque récusât inanem, 
Judicio contenta suo : cum conscia cordi ^ 
Commendat se pu^a fides ' servatque futuris. 
Maluit ille tamen secreti inspector apertum 

58o Examen praestare loco, facinusque reclusum 
Pandere et obtectas ^ laquais producere fraudes, 
Spectabat vanis commotam flatibus 7 urbem 
Junior ille puer, pueris tribus ipse futurus 
Post cornes, undanti quos jecit Parthica flammae 

585 Contempto imperio flammis ferventior ira. 
^Arsit contrario 9 pariter crescente calore 
Hinc furor, inde fides, sanctis dum moUior ignis 
Serviit '° et tepido collusit " pruna rubore : 
Donec miratus cessare incendia satraps 

590 Sentiret totus, quantos succenderat ignés ". 
Hos meritis aequans Danielis proxima virtus 
Horrida frendentum compescuit ora leonum, 
Dum prius accensi stimulis famis *^ atque furoris, 
Frenatoque simul sternentes corpora rictu 

595 Incolumem lambunt inter jejunia pastum, 

Cum sumat ^^ tamen ipse '^ cibos, quos vertice pendens, 
Angelica librante manu par inane citatus, 
Subjectas calcans immotis '^ gressibus auras, 
Intulit illatus fascis '7 cum fasce propheta. 

600 Excepit Daniel transmissas desuper escas, 
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Fercula longinquis mirans ' ferventia terris 
Asservare^ suos peregrina in sede sapores. 
Hic ergo impubes Susannam forte videbat 
In tormenta rapi, veri quam nescius ante 

6o5 Vulgus inauditam damnaverat, et simul omnes 
Insontis ^ sontem * certabant cernere mortem ; 
Cum subito in médium ^ juvenis se proripit agmen, 
Accensum tenera castigans voce^tumultum, 
Cur tanto ex cœtu nuUus rem judicet ^, ac se 7 

Gio Liber ad injustum clamât non currere letum. 
Protenus ad verbum pueri permota repressit 
Turba sequax animos ; judex decernitur ipse 
Censeturque® senum, per quem via vera patescat. 
Consulit avulsos, quisnam ^ sit criminis ordo : 

6i5 Sed dum *° discordans responsum praebet uterque, 
Conjunctum facinus disjuncta voce fatentur. 
Tune omnes pariter timor accipit ; undique clamor 
Tollitur, auctores sceleris plebs obruit omnis 
Laudaturque Deus, qui nunquam vota bonorum 

620 Deserit auxiliumque suum pro tempore monstrat. 

** Et *^ tamen his prior est, quae virginitate pudica 
Intactum perfert '^ vota ad *+ caelestia ^^ corpus. 
Nam si terrena nubentem lege puellam 
Asservasse '^ toros atque unum nosse cubile 

625 Morlali tantum *7 laudatur judice cœtu, 

Conjice, virgineis quantum disponitur illic, 
Quo Christus vocat hinc '^, meritis, ubi sede superna 
Humanum in partes dirimet genus arbiter orbis : 
Agnos'9 dextra levans, laevos^^ condemnet^' uthaedos. 
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630 Stabunt angelici mirantes facta bonorum 

Laudantesque chori, cunctis commune patebit ' 
Decursae carnis meritum : fraus nuUa tenebris 
Abdere vel notas * poterit subducere culpas. 
Illictota^ tibi substantia* vita petatur ^, 

635 Quo ^ justus ditat 7 dispensans ® praemia judex. 
Quondam succincte quod dictum est ore magistri, 
Dum viget officio famulans sollertia Marthae 
Attentamque tenet verbi virtute sororem 
Cura cîbo melior, pastu quia 9 digna perenni. 

640 Tune vacuas Domino deponens '° Martha querelas : 
« O doctor, non cernis, ait, quod sola paratu 
Vexor et haec nullum confert germana levamen ? » 
Cui Christus sic forte refert : « Sunt plurima quae te 
Obstrictam retinent, melior sed causa quietae " 

645 Lectaque nec poterit Mariae pars optima tolli. » 

Sic, germana *', suis dum flagrant saecula curis, 
Electam servare '^ tibi non desine partem. 
Te meruit primam cognatio tota patronam, 
Jam te signiferam sequimur vexillaque Christi 

ô5o Te portante libenssectatur stemma parentum ; 
Quos licet antiquo mundus donasset '* honore 
Et titulis monstret generoso '^ semper ab or tu , 
Plus tamén omavit divinum insigne gerentes, 
Ordine quod proprio sanctas meruere cathedras. 

655 Non et avos *^ tibimet jam nunc '7 proavosque retexam, 
Vita sacerdotes quos reddidit inclyta dignos : 
Pontificem sacris assumptum respice patrem, 
Cumque tibi genitor vel avunculus undique magni 
Post fasces placeant populorum sumere fascem, 
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660 Suscipe quos humiles patrum ad consortia fratres 
Officio simili ' nectens Ecclesia junxit. 
Pro quibus assiduas Christo persolvere grates 
Fundere vel fletus non taedeat : ut tibi nullus 
Fratrum de numéro desit, cum ' praemia sûmes 

665 Factis digna tuis, materque effecta parentum 
Virgine^ victrix sociabere laeta catervae^. 



1. BS similes. — 2. VPr dum. — 3. Scoronae. V Explicit liber vi 
Alchimi Aviti episcopi de virginitate, g A-i A-i Viennensis e-i de laude 

CASTITATIS AD SOROREM SUAM SCRIPTUS LIBER EXPLICIT. Suivetlt danS RBM 

ces trois vers publiés par Labbe, dans sa Nova biblioth. mss. libr. (i653^ 
p, 226, ex ms. cod. Naudeano = Patrol. lat., /. L/X, 0,882) : 

Alchimus haec lubrico* texit** quas carmina versu, 
Binis jam brevibus, sed sena*** volumina, pennis 
Conscripsi en céleris deno sub lumine solis. 

• Pr? ludltTo. — ** 3Le icxi. — ♦** Le scx. 
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AVITI VIENNENSIS EPISCOPI 



KT 



AD IPSUM SCRIPTiE 



EPISTOLiE LXXXVII-G" 



I 

(S Lxxx, Pr Lxxxviiii-x — Avril I mai 517)^ 

AviTUsepiscopus^ Quîntiano episcopo. 
Diu est quod rem valde necessariam et non sine divina 
înspiratione apatribus institutam, aut oblivione aut occupatione 



1 . L Incipiunt epistole Avm Viennensis archiepiscopi. 

2. L (en marge) Epistola beati Aviti ad Quintianum episcopum. Depuis 
SiRMOND on a vu dans ce Quintien Vévéque de Clermont de ce nom (voy. 
Répertoire d. sourc. histor. du moyen âge, c. i8go), lequel n'a certainement 
pas été convoqué au concile d'Epaone (v. p, ii8,n. 12), son diocèse n'ayant 
jamais fait partie du royaume de Bourgogne (Spruner-Menke, Histor. 
Handatlas, Gotha, iSjôyn^ 2g) : la lettre à lui adressée par S. Avit, sur un 
sujet inconnu, ferait donc ici défaut, — L (rubrique) Epistola ad Amandum. 
On a également remarqué que le nom d'Amand ne figure pas non plus parmi 
les vingt-cinq évêques qui souscrivirent les décisions du même coûcile : il est 
vrai qu'il y manque ceux de Belley et de Lausanne (titulaires encore ignorés). 
— Le texte de cette tractoria (v, du Gange, Gloss.) du principal promoteur 
du concile se trouve dans la plupart des éditions de ses canons (v, n. 12) à 
partir de Sirmond (p. 6o3). Celle de Viventiole, évêque de Lyon, publiée 
pour la première fois par Hardouin, offre la date du 10 avril Si-; (propo- 
sita sunt die iiiiidus mensis quarti, Agapeto corisule). Qu'il faille entendre 
par ce quatrième mois celui d'avril, on l'infère et de la lettre de S. Avit qui 
convoquait pour le 6 septembre (octavo iduum septembrium die, celle de 
Viventiole indiquait le commencement du même mois) et du concile lui-même, 
dont les canons furent souscrits le i5 du huitième mois (die xvii kalendas 
mensis octavi). — 3. 5 A. Viennensis e. 
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differimus ' : sed rumpenda sunt interdum vinculanecessitatum, 
ut aliquando impleri possint débita praeceptoram^. Conventus 
ergo, quos bis per annum a sacerdotibus fieri cura seniorum ^ 
decreverat, si bene perpenditis, assiduitate vel singulos-^post 
biennia faceremus^ Nam et venerabilis papas Urbis, nobisob^ 
banc neglegentiam succensentis, mordacia mihi nonnunquam 
scripta perlata sunt. Unde supplicat per me, si dignamini, 
ecclesia Viennensis, poscit intermissae 7 consuetudinis rediviva 
salubritas quoi hactenus infrequentatum torpuit excitari. 
Justum est, quantum reor, ut constitutis prioribus sub commu- 
nis praesentiae opportunitate tractatis, nostris simul nobisque, 
prout ordo collocutionîs invenerit, vel insinuemus veteravel, 
si necesse est, etiam nostra jungamus. Idcîrco cunctos^ simul 
poscimus fratres, ut Deo favente octavo iduum Septembrium 
die^ in parochia Epaonensi 9 adesse dignemîni *®, ubi médius 
atque ** omnium fatigatione perpensa conventui satis opportu- 
nus locus^ electus est *^ ; sicut et tempus, in quantum fieri ^ 



I . S deserimus. — 2.5 p-t a praeceptore. — 3. 5 s. c. — 4. 5 p., utinam 
vel singula. — 5. L facerem. — 6. 5 ont. — '^. L i-sa. — 8. LPr cuncti. — 
9. L episcopatus, 5 Eponensi. — 10. L om. a-e d-i. -^ 11. 5 d., qui locus. 

12. Le concile se tint en effet dans cette localité {Epaone] à l'époque indiquée 
(v. n, 2) ; vingt-cinq diocèses y furent représentés par deux métropolitains 
(Vienne et Lyon) et vingt-trois évéques (Châlons, Vaison, Valence, Sisteron, 
Grenoble, Besançon, Langres, Autun, Octodurum [Sion], Embrun, Taran- 
taise, Genève, Vindonissa [Constance], Die, Carpentras, Gap, Orange, 
St-Paul-Trois-Châteaux, Cavaillon, Viviers, Apt, Nevers et Avenches). Le 
texte de ses canons se trouve dans : Binius, Concilia gen. et prov., 1606, 
t. II, p» 3 12-4 (cf. III, 1672-3}; SiRMOND, Conc. antiq. Gallise, 162Q, 
t. I, p. ig5-20ï, 6o3; Goncil. omn. coll. regia, 1644, '• X, p. 63^; 
Lalande, Conc. antiq. Gallias suppl., 1660, p. 48 ; Labbe, Sacros. concilia, 
i6yi, t. IV, c. i5y3-84 ; Hardouin, Col!, reg. max. conc, 171S, t. IL 
p. 1045; CoLETi, Ss. concilia ... intègre, 1728, t. V, p. 707; Bouquet, 
Rec. d. hist. d. Gaules, 1741, t. IV, c. 104-5 (souscript.) ; Mansï, Coll. 
concil. suppl., 1748, t. I, p. 3gg-400 ; Charvet, Hist. de la ste égl. de 
Vienne, 176 1, p. 643-52 ;Ma^sï, Ss. concil. ampliss. coll., 1763, t. VIII, 
p. 556-67; Labat, Conc. Galliae coll., 178g, t. I, p. 882 ; Peiper, 
p. 1 65- 75 (d'après dix manuscrits, du Vh au XI" siècle). — On disserte depuis 
près de trois siècles sur le véritable emplacement de la parochia Epaonensis 
( Agaune, ALBOfi, Anneyron, Epinou^e, Evionnasf, Nyon, Ponas, Yenne,etc.) 
En dehors des dissertations spéciales, la plupart des auteurs qui ont traité 
du concile d* Epaone et de ses canons ont touché à cette question géographique; 
voici la bibliographie des uns et des autres : Baronius, Ann. eccles., i5g5M 
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potest, ab instantia ruralis operis vacuum, liberiorem cunctis 
permittit excursum : quanquam Ecclesiae potior causa intermitti 
quaslibet terrarum posceret actiones. Supplicamus ergo etquae- 

a. 5og, n. j3'4 (cf. Pagi, Critica, i68g, a, Sog, n. 6-8 ; a, Siy, n, 10); 
Chiffletius (Joan. Jac), De loco legitimo concilii Eponensis observatio, 
Lvgdyni, CL Cayne, 1621, pet. in-^®, ï3 p. ; Labbe (Phil.), Dissertatio 
philosophica de concilio Epauni, i63. ; Dugon de Nantua, Mémoires 
au sujet du concile d'Epaune (Mss. de Guichenon à la biblioth. demédec. de 
Montpellier^ t. VU, n® 107); Columbi (Joan.), Valentin. et Diens. episc, 
i652,p, 82-4 (Opusc, var., 1668, p. 281); Henschenius (God.), dans 
Actass. BoUand.^ i658, febr.t. I, p. 665 (éd. Palmé, 671-2); Chorier, 
Hist. de Dauphiné, 1661, t. I, pp. 467 et 582 (2* éd., 364 et 452-5); 
Baluzius, s, Agobardi opéra, 1666 (=Patrol. lat., t. CVI, c. 82); 
Valesius (Henr.), Notit. Galliar., 1675, p. 608 ; Menestrier (Cl. Fr.), 
Dissertation sur la province où étoit la ville d'Epaune (ms., cf. Lelong, B. h. 
Fr., 5i2)\ Valbonnais (de), Dissertation sur la découverte du lieu d'Epone, 
dans Mém. p*" Thist. des sciences et beaux-arts (Trévoux), févr. 17 15, 
p. 232-43; Fabricius, Bibl. graeca, 1722, t. XI, p. 425 (éd. 2*, t. XIU 
p. 668); Catellan (J. de), Antiq. de Tégl. de Valence, 1724, p. 5g-73 ; 
Moreri, Dict. histor., 1725, t. III, p. 8og'io; Golonia (de), Hist. littér. 
de Lyon, 1728, t. I,u,p. 3oo-i ; Longueval, Hist. de Tégl. Gallic, 1731, 
t, II, p. 337-43 ; Perierius (Joan.), dans Acta ss. Bolland., 1735, augusti 
t. II, p, jo4'5 ; Hist. litt. de la France, 1735, t. III, p. gi-3; Didier 
(Claude), Lettre ..., dans Mém. de Trévoux, nov. 1737, p. ig67-75; 
B[riguet] (Seb[ast].), Concilium Epaunense assertione clara et veridica loco 
suo ac proprio Rxum in Epaunensi parochia Vallensium seu Epauna;^ 
Agaunensium, vulgo Epenassex, 5e^uni, 1 741, pet. in-8^, 80 p. (cf. Haller, 
Bibl. Schweiz., ///, /4-5;Struve, B. h., VI, 11, p»?^/ Veltrini (Bernard.), 
Spiegazione di alcune parole di un canone del concilio Epaonense, relative 
aile pêne date a' servi negli antichi secoli, dans Giorn. Romano, / 756/8, 
p. 321 (reprod. p. Zaccaria, Race, di dissert, di stor. eccles., I7g5, t. XVII, 
p. 87-g4); Ballerini (Pet. et Hier.), Antiq. collect. canon,, 1757 
(F'atrol lat., t. LVI, c. i55); Charvet, Hist. de l'égl. de Vienne, 1761, 
pp. g 1-6 et 1 18-20 (cf. Lettre ieMABiLLON, p. 653) ; Annet de Pérouse 
(Pier.), Mémoire sur la situation du lieu d'Epaone, où se tint un concile 
nombreux en 5 17, dans Journ. ecclésiast, févr. 1763, p. 176-84 (cf. 
Lelong, 5i5); Alexander (Natal.), Hist ecclésiast., 1778, t. V,p. 376-7 ; 
Gallandius, Vet. canon, coll. dissert., 1778, p. 418 ; Art de vérifier 1. 
dates, 1783, t. I; Guizot, Hist. de la civil, en France, t. III, p. 346 ; 
Ollivier (Jul.), Mél. biog. et bibliog. hist. litt. Dauph., 1837, t. I, 
p. 317-8 ; Pardessus, Diplomata, 1843, t. I, p. 64; Schmidt (M.), dans 
Archiv. de la soc. d*hist. de Fribourg, 1846, t. I, p. 2i3-25 ; Gollombet 
(F.), Hist. de l'égl. de Vienne, 1847, '• ^> P- 146-52 ; Le même, Sur rem- 
placement d'Epone dans le diocèse de Vienne, dans Rev. du Lyonnais, 1848, 
t. XXVII, p. 254-60; Hecke (Jos- van), (fans Acta ss. BoU'and., i853, 
octob. t. VIII, p. 78-g; GoRiNi, Défense de l'Eglise, i853, 1. 1, p. 356-8; 
Hefele, Gonciliengeschichte, 2. Aufl., 1875, t. II, p. 680-6 (trad. franc. 
par Delarc, t. III, p. 284-gi); Nadal, Hist. hagiol. du dioc. de Valence, 
j855, pp, i32'5 et 148-65; Gelpke (E. F.)i Kirchengeschichte der 
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sumuS; testamur obtestamurque', ne quem a dispositione tam 
sancta obex ullius excusationls ^ abducat, ne quem a tali caritatis 
vinculo nexus temporaneae necessitatis impediat. Sed si forte, 
quod Deus avertat, tanta cuicumque ^ acerbitas corporeae infir- 
mitatis ingruerit, ut spiritale desiderium carnali vincatur incom- 
modo, duos presbyteros magnae ac probabilis vitae, mandat! 
instructione firmatos, fratribus prose praesentare procuret. Et^ 
taies dignetur eligerq, quos episcoporum concilio non minus 
scientia quam reverentia jure faciat interesse ; cum quibus 
delectet summos pontifices conferre sermonem, quos ad défini - 
tiones pro episcopo suo continendas ^ subscribendasque, cum 
fuerit sollertia eligi, sit^ auctoritas legi : sed 7 istud non ex- 
torqueat nisi surnma nécessitas. Ceterum dilectionis fraternae ac 
pastoralis diligentiae magnitudo, nisi laboris magnitudine, non 
probatur. Conjicitenim sanclitas vestra, post hoc longum abu- 
sionis nostrae silentium, qualiter aut definiri debeant^ quae, 
praestante Deo ^, tractanda sunt aut quae definita fuerint uni- 
versis^ ecclesiarurn provinciae nostrae ministris '° debeant 
intimari ". 



Schweiz, i856, t. /, p. 125-32 ; D[ey] (J.), Notice sur le concile d*Epaone, 
dans Memor. de Fribourg, iS5y, t, IV, p. 65-86; Rouchier, Hisi. du 
Vivarais, 1862, t. I, p. 248-55 ; Re'g. Suisse rom., «<> 24; Rég. Genevois, 
1866, n^ 56 ; Binding (Cari), Burgundisch-Roman. KÔnigreich, 1868, t. h 
p. 226-33 ; Jahn (A.), Geschichte d. Burgundionen, 18^4* ^ //> p^ i4''^i 
RivoiRE DE LA Batie (G- de),Albon et le concile d'Epaone, notice sur le lieu 
où fut tenu ce concile en Tan 517, dans Rev. du Dauphiné, 1877,1.!, 
pp, 2 5 -g, 88-gi, i3i-8 (à part. Vienne, 1877, gr, in-8^, 2 f.-ig p*); 
Ducis, L'Epaona du concile de 517 ; Chevalier (J.), Hist. de Die, 1888, 1 1, 
p. gg-ioi, 

I. S o-r. — 2. 5 om. — 3. LPr om. — 4. 5 Sed. — 5. 5 sanciendas. 
— 6, L elegisset. ^7. L legis et. — 8. 5 D. p. — 9. L universa, S u-si. — 
10. S ministri. — ii. S imitari. 
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II 

(S IV, Pr iiii — Après 500) 
Epistola ad Gundosadum regem de subitanea pœnitentia*. 

AviTus episcopus * domno^ Gundobado^ régi. 

Sciscitatio vestra plena religionis atque pietatis est. Sed 
quia, inquisitione proposita, consultoris vel respondentis nomina 
praemisistis, suggerendum puto fuisse in Africa quendam Faus- 
tum^ episcopum, secta Manichaeum ^, opusculorum quorum- 
piam conditorem, exsecrabilium sane et in nonnullis etiam 
sermone tuq>issimorum. Hic autem, quantum ad frontem perti- 
net, quasi abstinentissimam vitam professus, et non secretam 
crucem, sed publicam vanitatem jactantia ventosi tumoris 
exaggerans, quantum potuit auditoribus veniae desperationem 7 
valut indeclinabilis virtutum servator indixit. Et quia legistis 
consulenti cuidam Pauline Burdegalensi ®, ab episcopo supra- 
dicti nominis fuisse responsum ; cujus temporibus Paulînus qui- 
dam (Deus viderit, utrum is quem memoratis, tamen perinde^ 
Burdegalensis) non pauca stilo catholico et irreprehensibili fide 
conscripsit 9 : praefati haeretici mentionem idcirco praemisi, ne 
Manichaei ipsius Fausti opus infaustum citeriorem hune '° quem 
etiam gloria vestra noverat, ortu Britannum, habitaculo Regien- 



I. L (rubr.) Incipit epistola Aviti episcopi ad Gond-m r. de s. p., 
F E-A CONTRA Faustum, S Ofit. — 2.5 Vicnncnsis e. — 3. LPr om, 

4. L Gon-o. Deuxième fils de Gondioc (Binding, Burgund. Kônigr,, 
p. 3 02-5), Gondebaud reçut de l'empereur Olybrius la dignité de patrice 
en 472, partagea avec ses frères l'héritage paternel en 4y3 et résida à 
Vienne f puis à Lyon (4f)3) ; il devint seul souverain de la Bourgogne en 5 00 
et mourut en 5 16. Voir les sources dans Répert. (ce, 8gg et 261 j) et Jahn 
(Gesch. d. Burgund., /. /, /?. 541 et ss,) 

5. L factum. — 6. Fauste de Milève, évêque des Manichéens , en 386 (voy 
Répert., c. ji6), — 7. 5 venenatam disputationem. — 8. Benoît Paulin, de 
Bordeaux (Répert., 1746), consulta, non Fauste le Manichéen, mais Fauste 
de Rie^. — 9. Saint Paulin, élu évêque de Nôle en 40g, y mourut le 
22juin43i (Répert., 1745-6 et 2765). — 10. S i. vçl alterum. 
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super humeros discipulorum pondus imponunt, quod ipsi tamen 
uno digito mauere detrectant ' . Propter quod tam rigidam de 
fide sententiam, aut extraneus potuit praesumere aut noster de- 
buit temperare. Quod si dignanter admittitis, conjectura bre- 
viter exemplisque patefaciam. Fidem esse omnium bononim 
spiritalium fundamentum, per banc primitus informata Cbristia- 
norum rudimenra testantur. Nam si baptizatus aut etiam trans- 
latus ab haeresi qualibet* parvulus vel forsitan aevo longiore 
provectus céleri post lavacrum fine rapiatur, nec ipse operis jac- 
titator abnuerit hominem sola fide salvatum. Extra quam quod 
nihil quaelibet bonae profuerint actiones, de saeculi philosophis 
aestimemus : quos contemptores mundi amatoresque sapientiae, 
castitate proposita, facultate despecta, quidquid hodie catholici 
praedicamus, quia fides defuit, non profuit operatos^, Adeo 
machina vanitatis, nutabundis exculta fastigiis, quia sine fun- 
damento surrexit, per se sola constare non potuit. Quid si nunc 
diversorum in Scripturis caelestibus fidem retexam, quam sem- 
perdesiderii compotem reddidit laudanda^ ox^àyjXiXzs»! Abraham 
quod solum ^ credidit Deo, reput atum est ilHadjusiitiam ^. Raab 
meretrix vitam praeteritam prostitutione sordentem, Israelita- 
rum populum per fidem praestolata purgavit7. Sic illa Evan- 
gelii Chananitis®, quanquam repuisa convicio, dari tamen ca- 
tulis suis filiorum panem perseverantia petitioniselicuit^. Alia 
fluxum '° carnalitatis obscenae, tactu fideliter medente, re- 
strinxit *^ Suadetur '^ tamen, quod *^ et bonorum operum sit *- 
jungenda devotio, quam neglegere fidelem non pertinet '*. Sed 
cum dicat Apostolus : quidquid non est ex fide, peccatum est *^, 
videtis ipsam quoque quam rectam credimus operationem, nisi 
fidei suffragio fulciatur, in peccatum posse mutari. Expertus est 
hoc nimirum Pharisaeus*^ ille in Evangelio, qui gratias se 
referre, quod non esset sicut ceteri homines, raptores, injusti, 

I. Matth. XXIII, 4, — 2, LPr quilibet. — 3. L o-tus. — 4. S laudata. 

— b, LPr solo. — 6. Roman, iv, 3, — 7. Cff, Jos. 11, /; Hebr. xi, ^/ ; 
Jac. II, 25, — 8. L Cananites. — 9. Cf. Matth. xv, 22-8. — 10. L fluxu. 

— II. G? restinxit. Cf. Matth. ix, 20-2. — 12. L S-tis. — i3. S om: — 
14. 5 n. non p-t ad f. — i5. Rom. xiv, 23. — 16. LPr ont. 
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adulteri, eleemosynas subinde facere,^£y in sabhato jejunare , tu- 
mido ac resupino pectore jactitabat ; cum Publicanus, fronte 
cemuus, fîde rectus, mérita bonorum operum sola humilitate 
praeripiens, domum suam, de qua non justas exierat, justifîca- 
tus intraret '. Quid plura commemorem ? adhuc unum patien- 
ter accipite. Latro ille, cujus assuetum sceleribus corpus juxta 
cracem dominicae puritatis servili patibulo criminum vindicta 
suspenderat, sentiens in morientis Christi corpore majestatem, 
pro praemissa cnidelitate addictus supplicio^ pro subsecuta est ^ 
confessione additus paradiso, per injustum deductus ^ aevum, 
ut de justa raperet morte martyrium-^. Ecce, sunt virtutes 
ex fide : ostendat quisque, si potest, sine fide virtutem. Do- 
minus in Evangelio exiguitatem fîdei, grano sinapis compara- 
tam^, quaecumque voluerit valituram promittit. Sic fit ut, cum 
opéra sine fide possint esse, fides sine operibus esse non possit ; 
(\\n^^ corde credatur ad jiistitiam, et ore Jîat confessio ad salu- 
temT, Apud sensum Spiritus sancti, promissiones® sequentem, 
principium est boni operis intègre credidisse ; si tamen, ut 
Apostolus ait, tpse Spiritus testinionium reddat spiritui nostro 9 : 
non, ut super audistis assertum, quasi '° creatura nobis, sed 
quasi *° Creator infusus auctor et testis est nostri spiritus, non 
natura. Ecce ad epislolam Fausti episcopi, nec interest cujus, 
quae veritati arbitror conveniresuggessi. Mihi in " eis, quorum 
salutem sitio, fidei plénitude donetur ; illis opéra sua, si fide 
fuerint vivificata, sufficiunt'^. 



t. Luc. xviii, to-4, — 2. Som. — 3. 5 d. est. — 4. Cf. Luc. xxiii, 40-3, 

— 5. Cff, Matth. XIII, 3i'2 ; Marc, iv, 3 1-2; Luc. xiii, ig. — 6. 5 q. si. — 
7. Rom. X, 10, — 8. L p-nis. — 9. Rom. viii, j6, — 10. S qui. — ii. 5 et. 

— 12. 5suflBcient. 
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III 

(Sw, Prv — 500 1 516) 
Epistola consolatoria Aviti episcopi de transitu 

FILIiE REGIS '. 

AviTus episcopus ^ domno Gundobado^ regi. 

Si gratiam priscae pietatis expertus rite artificium sanclse dig- 
nationis interpréter, ad consolandum me domnos ^ et conservos 
meos sacerdotes vobis jubentibus puto venisse. Quod ecce, sub 
divino testimonio loquar, pro debiti famulatus reverentia prae- 
celsissîmo domno dependere non praesumpsi. Virtuti enim vestrîe 
derogat, si quis super casu qui contigit, consolationis aliquid 
scripto verboque suggesserit : neque porro cadit ^ in regiara 
quidem, sed philosophicam mentem maeroris abjectio. Lacessi- 
vit, verum est, cunctorum lacrimas amor vester ; sed si ambienti 
saeculo salus vestra concedit ^, parum est quod perdidit unum 
pignus omnium pater. Temperabilis 7 luctus est, ubitam inno- 
cens quis obiit, cujus mortem nullus putavit®. Judicet unusquis- 
que quod sentit : nihilunquam vestris temporibus contingere 9, 
quod non semper arbitrer profuisse. Unde nihil hic casuale 
praesumo, nil '° asperum : ordinavit hune potius occulta dis- 
pensatio, quem " inflixit, angorem. Flebatis quondam pietate 
ineffabili funera germanorum" ; sequebatur fletum publicum *" 
universitatis adflictio, et occulto Divinitatis intuitu instrumenta 



1 . L (rubr.), S ont. Aucun texte connu ne fournit le nom de cette seconde 
fille de Gondebaud (Binding, /. c.j. Cff. Gorini, dans Gollombet, Hist. de 
Vienne, /. /, /?. 455-64; Gorpet (E.-F,), Lettre à M. A. Péricaud sur la 
5«« épître de S, Avitus, évêque de Vienne, avec une traduction de cette 
épître et des notes, i854^ in-8^, 16 p,; Gorini, Déf. de TEgL, t. L 
p. 324-35. 

2. S Viennensis e. — 3. LPr om. ~ 4. 5 dominos. — 5, 5 cadet. 

— (i. S conceditur. — 7. S Pr Temporalis. — 8. L putabit. — 9. 5 c. 
potest. — 10. 5 nihil. — 11. 5 quam. — 12. L om. Flebatis ... g-na. 

— i3. publica ? 
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maestitiae parabantur ad gaudium. Minuebat regni félicitas nu- 
memm regalium personarum, et hoc solum servabatur mundo 
quod sufficiebat imperio. Repositum est illic ' quidquid pro- 
sperum fuit catholicae veritali ; et nesciebamus illud tune frangi 
tantummodo, quod deinceps nesciret inflecti. Aut quid de fra- 
terna sorte dicamus ? Ipse quem vocitari patruum^ vestrum^ 
natura circumdedit * bonis vestris, omni ^ malitia militavit ; 
cum saeviret^ vobis nescientibus, periculum gentis; cum futuram 
pacem7 disponeret, turbatio regionis : experto crédite^, quidquid 
hic 9 nocuit, hic profecit'®; quidquid tune flevimus, nunc ama- 
mus. Nec " valentibus ista praescire potest equidem durum 
videri, vicinam thalamis virginem taedio incumbente praereptam : 
quae tamen ambita est ut regina, defuncta est incontaminata. 
Quanquam reveramajorem causatn luctus sui reliquisse dixerim, 
si diem ultimum post recentia vota clausisset. Ibi enim forte 
potuerat " inveniri, ubi mihi post invidiae nodum *^ insultationis 
dentem fixisset aemulus livor. At vero nunc, quae mens tam 
barbara, quae '^ non misereatur virginis felicitatem, quae '^ in 
paterno regionisque *^ sinu recepta '7 nec mutavit sedem nec 
contigit peregrinationem ? Ubi non '® diu esse potuit domina, 
necbreviter exstitit peregrina. Unde cum laetitiam vestram quasi 
serenitatem caeli exspectet universitas, reddite vos gaudiis popu- 
lorum, quia nunquam vestra ^^ respublica orphanitatis incurrit 
pemiciem, quandiu sustentantibus vobis mater Ecclesia non 
senserit '9 orbitatem. 



I. 51. r. e. — 2. 5 parvum. — 3. S Pr vestra. —4. circumfecit? 
— 5. 5 absque o. — 6. 5 serviret. — j. LPr futura pace. — 8. L crédite. 
Vercil. iEn. XI, 283. — 9. illic? — 10. L proficit. — 11. 5 Non. — 12. 5 
potuerit. — i3. L nudum. — 14. S om, — i5. S virginitatem f-mque. — 
16. S regioq. — 17, S receptam. — 18. Prom, — 19. LPrsensit. 
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IV 



(Fd I, Pr VI — Après 500) '. 

AviTUS episcopus domno ^ [Gundobado] régi. 

Qusstio quam pietas vestra disserendam proposuiti tota 
prorsus ad interiorem figuram spiritali consideratione referenda 
est. Neque enim illud centuplicato fenore promittitur reforman- 
dum, quodunusquisqueanimomiserendi alimoniœ pauperum pia 
professione ^ contulerit ; quia et in hac ipsa eleemosynaria lar- 
gitate, in qua operantis sensus potius quam census aspicitur, 
noA est doni quantitas pensanda, sed studii. Quo factum est 
per evangelicam lectionem, ut infinitis auri argentique donariis 
paupertina numi duplicis prseferatur oblatio'^; quce si utique 
viduae donatrici ad mensuram centupli redderetur, sine dubio 
cunctis minus reciperet quaî minus omnibus intulisset. Unde et 
sanctus Petrus cum dixisset : Ecce nos reliquimus ^ omnia et 
secuti stinius te^ ; qui certe, sicut lectio docet, nihil aliud quam 
retia reliquerat, quibus tenuem victum piscandi artiHcio trans- 
igebat 7; responsum illi est : Omnis qui reliquerit domum aui 
fratres aut sorores, mit patrem aut ^ matrem, aut uxorem aut 
filios aut agros pr opter nomen meum, centuplum accipiet et vitam 
œternam possidebit^. Namque cum in Scripturis sanctis cente- 
narius numerus omni perfectione sacratus sit, discernite quod 
reddantur in centuplum, non quae tribuuntur Christi nomine, 
sed quae pro Christi nomine relinquuntur '°; quia licet magna*' 
salutaris prosît" merces eleemosynae, incomparabiliter tamen 
majus est omnia dimittere quam plurima dispensare. Quocirca 

I. L (rubr.) Epistola Aviti episcopi ad domnum regem facta. Cette 
lettre, expressément indiquée dans la VitaS. Aviti(Bolland.,/<?^r. /. I,p. 674'h 
se trouve en outre (de Fd et Be) dans: Baluze, S. Agobardi opéra* i666y 
t. Il, app, p, /5^-5;SiRMOND, Opéra var., lôgô, t. Il, p. 264. — 2. Be 
domino. — 3. Fd? profusione. — 4. C/. Luc, xxi, 1-4. — 5. L relinquimus. 
— 6. Matth. XIX, 2 y. — 7. Cf, Id. iv, 20. — 8. Fd et. — 9. Matth. xix, 
2g, — 10. L reliquuntur. — 11. Fd m. et. — 12. Fd sit. 
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definiat gloria vestra de solo istud martyrio praedicari, cujus 
coronaî nullum penitus meritum humani operis exaequatur. Iste 
est centesimus fructus, qui in futuro quidem vitam aeternam 
exspectat, sed in praesenti quoque saeculo illatas martyribus con- 
tumelias rairificato honore compensât ; unde et alio Evangelii 
loco dominicus sermo testatur, quod ad centenariam frugem 
cadens in terram bonam nutritae sementis germen exierit'. Pa- 
rentes ergo, uxorem vel filios sive fratres pro Christi tantum 
consecrat ^ nomine relinquendos, id est cum pro asserenda no- 
minis confessione, non tantum hujusmodi necessitudinum, sed 
animarum quoque nobis corporumque facienda jactura sit. De 
qua divisione idem Dominus alio loco : y'eni, inquit, separare 
filios adversiis parentes, nurum adverstis socrum ^ ; id est ut 
quorumlibet afFectuum personae, tendentibus nobis ad Christum, 
si comitari noluerint, deserantur. Excepto autera hoc sensu, 
propinquitates istas non semper nobis ut praejudicatas debere 
dimitti, et exemplis et ratione colligitur. Nec enim et illi propin- 
qui dimittendi sunt, qui ad caelestes coronas contemptu saeculi 
çalcata morte festinant ; neque suadere fidelibus possumus, ut 
conjugia vel parentes abjiciant, cum Dominus clamet, quod non 
liceat homini dimittere nxorem ^, et : Quod Deus, inquit, coîi-- 
junxit, homo no?i separet ^ Et Apostolus protestatur, quod qui 
suis et maxime propinquis non providet,fide?n neget sit que dete- 
riorinfideli^. Dominum Petrus, Petrum conjux propria seque- 
batur7 : cessante carnali usu, manebat spiritale ® solatium ; et 
comitante se Andréa germano, nec fratrem nec uxorem dimi- 
serat, in quorum contubernio Christi vestigiis adhaerebat. Qua- 
propter personas hujusmodi non obesse nobis, sed impedire 
timendum est. Nam cum omni î^ hominum generi, ordini, digni- 
tati obtinendum caeleste regnum divinus sermo proponat, est 
temerarius praedicator necessitati principum, quae'° regnum di- 
vinis nutibus" administrât'^, si omnia, quae supra diximus, 

I. C/. Matth. xiiii S. — 2, Fd? consulit. — 3. Matth. x, 35. — 
4. Matth. xix, 3. — 5. Id. ib,, 6 ; Marc, x, g. — 6. / Timoth. v, 8. — 
7. Cf. I Corinth. ix, 5. — 8. Fd spirituale. — g. L Pr omnino, Pr ? omnino 
omni. — ^ 10. Fd qui. — 1 1. L nitibus, Fd? vicibus. — 12. Fd a-ant. 
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relînquenda suaserit ; cum tamen etiam personis hujus culminis 
contemptus mundi suggeri et caîlorura regnum debeat repromitti, 
Apostolo, sicut recolitis, protestante locupletibus, ut divites sint 
in operibus bonis et thesaurizerU sibi fundamentum bonum, id 
appréhendant veram vitam '. Quibus secundum hanc sententiam 
agrorum sive redituum et prodesse ususpoterit*, si non nocuerit 
appetitus^. Est tamen et aliud sanctitatis genus, in quo, si tem- 
pus persecutionis absistat-^, martyrium quoddam plena confessio 
queat imitari. Si quis enim antiquam parentum consuetudinem 
sive sectam melius credendo commutet nec teneatur privilegio 
consuetudinis, cum veritas provocat ad dilectionem salutis, uti- 
liter hic parentes, fratres sororesque dimittit : velut Abraham 
dives, qui cunctis caelestibus donis fruens, filiis, famulis, auro, 
argento, patrimonio, matrimonio recte usus, patriae se tamen et 
cognationi suaî voto^ mutandae religionis excussit^ et immi- 
nente jam senio signum circumcisionis, quo Christianitas figura- 
batur, accipiens7provectos^jam per aetatem conversione pueros 
fieri posse praemonuit. De quibus et propheticus serrao : Puer, 
inquit, centum annorum morietur^\ id est centuplum accipiet, 
quod puer factus est ; quem praefata sacrati numeri pluralitate 
praestantem, sicut aetate matura vivendi novltas fecit puerum, sic 
custodita renovatio immortali '° faciet * ' longaevitate perfectum *^ 



\, Fd a. vitam aetemam. / Timoth. vi, i^-g. — 2. Fd p. u. — 3. Fà7 
abusus. — 4, LBe assistât. — 5. Fd c-is s. onere v. — 6. C/. Gènes, xii, /5. -^ 
7. F ont, Cf, Gènes, xvii, 10 ; Rom. iv, 1 1, — 8. L provectus. — 9. Isaias, 
Lxv, 20, — 10. LBe i-is. — 11. Pr facit. — 12. Fd profectum. 



EPISTOLiE IV-V. 131 



V 
(S XXXI, Pr xxxiiii — 50 J fin) » 

AviTus episcopus * Fausto et Symmacho senatoribus Urbis^. 

Primum fuerat talis status rerum desiderandus, ut ipsi per 
nos Urbem orbi venerabilem pro dependendis divinis humanis* 
que expeteremus officiis. Sed quia istud jamdudum per rationem 
temporum fieri posse cessavit, vellemus^^, quod fatendum est, 
vel ea securitate^ accedere ut, quîe in causa communi supplicari 
oportet, amplitudo vestra congregatonim Galliae sacerdotum 
relatione cognosceret. Sed quoniam hujus quoque nos voti non 
potes ^ reddit provincia praefixis regnorum determinata limitibus, 
quamprimum supplici prece posco, ne celeberrimo ordini vestro 
pagina haec aliquod moveat, quasi ab uno directa?, fastidium: 
quoniam a cunctis Gallicanis fratribus meis, ad hoc ipsum non 
minus per mandata quam per litteras oneratus, quaecumque 
a vobis omnes ambimus, unus suggerenda suscepi. Dum de 
causa Romane ecclesiae anxii nimis^ ac trepidi essemus, utpote 
nutare statum nostrum in lacessito vertice sentientes, quos 
omnes una criminatio utique sine invidia multitudinis perçus- 
serat, si statum principis obruisset : perlata est sollicitudini 
nostrae ab Itali?e 9 exemplaribus sacerdotalis forma '° decreti, 
quam de papa Symmacho apud Urbem collecti Italiae antistites 

• 

i.L (rubr.) Avitus episcopus ad Faustum et Symmachum senatores, 
S om. Texte impr. dans Sirmond, Conc. antiq. Galliœ, /. /, p, i58; Conc. 
coll. regia, /. X,p. 349 y ^^^^ ^s. Bolland., febr. 1. 1, p, 672; Labbe, Conc, 
t.JVfC. i362-4; Hardouin, Conc, /. II, p. gSi; etc. Cff. Ceillier, XV, 
402-3 ; Bréquigny, Table, /, 17 ; Pardessus, Dipl., /, 5o> 

2. S Viennensis e. — 3. Fauste avait été consul en 483 et Symmaque 
(Répert., 2142) en 485, l'un et l'autre sans collègue. Deux inscriptions de 
Vienne mentionnent leurs consulats (A. Allmer, Inscript, ant. de Vienne, 
18 j6, t. IV, p. 257-61) ; on data du postconsulat de Symmaque en 486-7 
et4gi/2 (BiNDiNG, p. 3ii-2). Fauste le jeune (Répert., 2578) fut consul 
en 490. 

4. S velimus. — 5. 5 eo securitatis. — 6. Labbe v. compotes, Hefele 
V. compotes non, Pr v. non compotes. — 7, S dictata. — 8. 5 anxianimi* 
9.5 Italia in. -^ 10. s formula. 
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ediderunt'.Quam constitutionem licet observabilem numerosi 
reverendique concilii reddat assensus, intellegimus tamen san- 
ctum Symmachum papam, si saeculo primum fuerat accusatus, 
consacerdotum horum ^ solatium potius asciscere quam recipere 
debuisse judicium. Quia, sicut^ subditos nos esse terrenis potes- 
tatibus jubet arbiter caeli-^, statures nos ante reges et principes in 
quâcumque accusatione praedicens ^ : ita non facile datur in- 
tellegi, qua vel ratione vel lege ab inferioribus eminentior judi- 
cetur. Nam cum celebri praecepto Apostolus clamet accusatio- 
nem vel in presbyterum recipi non debere ^, quid in principa- 
tum7 generalis Ecclesiae criminationibus licere censendum est? 
Quod synodus ipsa venerabilis laudabili constitutione prospi- 
ciens, causam quam, quod salva ejus reverentia dictum sit, 
paene temere susceperat inquirendam, divino tutius ® servavit 
examini : perstringens tamen, prout breviter potuit, nihil vel sibi 
vel gloriosissimo viro Theoderico^regi de his, quae papae dice- 
bantur objecta, patuisse. Quibus cognitis, quasi senatores ipse 
Romanos'° quasi Christianus episcopus obtestor, si " Divinitatis, 
quam,colitis '% donotemporibus vestris prosperitas optata succé- 
dât, si * ' dignitas, in '^ qua floretis uni verso orbi, speciem nominis 
Romani '-* mundo labenti *^ contineat, ut in conspectu vestro ^^ 
non sit Ecclesi« minor quam reipublicae status. Quodque vobis 
Deus posse praestitit, prosit et nobis ; nec minus diligatis in 
Ecclesia vestra '7 sedem Pétri, quam in civitate apicem mundi. 
Si profundo illo tractatus vestri consilio rem videtis, non ea tan- 
tummodo, quae Romae geritur, causa cogitanda est. In '® sacer- 
dotibus ceteris potest, si quid *9 forte nutaverit ^^, reformari : at 



I . Le concile dans lequel les évêques d'Italie, sur l'ordre du roi Théodoric, 
s'étaient posés en juges du pape Symmaque, s'était tenu à Rome, ad Palmaria 
(d'oîi la dénomination de synodus palmaris), le 23 oct. Soi, sous le consulat 
de Rufus Magnus Faustus Avienus (Hefele, Concgesch., t. II, p, 641-3; 
trad, franc., t. III, p. 245-7 ; Jaffé, Reg. pont. Rom., 1881, t, I, p. gS). 
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si papa Urbîs vocatur indubiiitn, episcopatus jam videbitur, non 
episcopus, vacillare. Nostis bene inter quas haeresum tempesta- 
tes, veluti ventis circumflantibus, fidei puppi ducamur '. Si no- 
biscum hujuscemodi pericula formidatis, expedit ut guberna- 
torem vestnim participato labore tueamini. Alias autem quae 
ultio' est, si nautae sine magistro fuerint - ? Non sine illorum 
periculo ceditur isti discrimini *. Reddat ^ rationem, qui ovili 
dominico praeest, qua commissam sibi curam agnoram ^ 
administratione dispenset : ceterum non est gregis pastorem pro- 
prium terrere, sed judicis. Quapropterredditenobisprincipalem, 
si tamen necdum est restituta, concordiam. Quoniam7 clienti 
vestro, venerabili Symmacho presbytero, idcirco laborem hujus 
fatigationis injunximus,ut nobis in vestrarum oraculo litterarum 
per redintegratae ^ pacis nuntium supplicationis nostrae referret 
effectum. 



VI 
(S VI, Pr VII — Avani $ij). 

De basilicis h^ereticorum non recipiendis^. 

AviTUS episcopus '° Victorio " episcopo*^ 

Petisti, immo potius praecepisti, frater piissime, ut datis 
ad beatitudinem tuam litteris indicarem, utrum haereticorum 
oratorîa'^ sive basilicae ad usus possent nostrae religionis aptari, 

I. S puppem ducamus. — 2. s ratio. — 3. 5 nautis in magistrum 
furentibus. — 4. 5 cedatur isto discrimine. — 5. 5 Reddet. — 6. 5 a. c. 
-" 7. LP Quam, s Quia, Pr Quando. — 8. 5 réintégrât». 

9. 5 De h-m oratoriis n. r-s, L (ruhr.) Ad Victorium episcopum. — 
10. 5 Viennensis e. — 11. R Victori. 

12. La forme de Wictorius parait plus autorisée (conciles d*Epaone et de 
^yon) que celle de Victurius [Victor et Victorinus] pour le nom de cet évêque 
de Grenoble (5 1 6-23), La question sur laquelle il avait interrogé son mé- 
tropolitain fut définie pour la province par le canon 33 du concile d'Epaone. 

i3. R u. de h. o-iae. 
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cum conditores earum ad catholicam se legem errons correctione 
transtulerint ' . Digna profecto res, de qua tu consuleres -, si 
ad respondendum ^ idoneum reperisses. Quia jussisti^ taraen, 
reserabo in subditîs quid consequens putem. Nec^ ea scilicet 
definitione, ut locum censendi^ aliis non reservem, si modo id, 
quod statuendum crediderint 7 , vel ratione perspicua vel 
prolata de canonicis voluminibus auctoritate confirment. 
Istud quod de oratoriis vel basiliculis ® privatis interrogasti , 
perinde ut de ecclesiis eorum, difficile definitur. Hoc nam- 
que suadendum est catholicis regibus, quod de subjectis 
eorum fuerit^ constitutum. Unde primum quaeso, si a prin- 
cipe regionis nostrae, cujus nobis Deus praestitit in verare- 
ligione consensum, sortis suae antistites consulantur, utrum 
respondere possimus fabricas a pâtre suo haereticis institutas ca- 
tholicis debere partibus applicari. Quod si aut nos suadeamus *° 
aut ille consentiat, persecutionem in se commotam haeretici non 
immerito causabuntur, cum catholicam mansuetudinem " ca- 
lumnias haereticorum atque gentilium plus deceat sustinere 
quam facere. Quid enim tam durum, quam si illi, qui aperta " 
perversitate pereunt, de confessione sibi aut martyrio blandian- 
tur? Et quia post nostri quoque régis obitum, cui Deus'^ tribuat 
felicissimam longaevitatem, siquidem '-^nihil de processu tempo- 
rum immutabile*^ credi débet, poterit forsitan haereticus qui- 
cumque regnare, quidquidpersecutionislocis*^ personisque com- 
moverit*7j non sectae suae studio, sed ex vicissitudinis retribu- 
tione fecisse dicetur *^ et nobis etiam post mortem gravandis ad 
peccatum reputabitur, quidquid fuerit perpessa posteritas. Et 
forsitan adjiciet divina miseratio, ut proies principis, de quo 
loquimur, per receptam fidei plenitudinem catholicum sequatur 
auctorem. Quid tamen, si nunc quisquam '9 de vicinis*® regibus 
legis alienae ulcisci in regione sua similiter velit, quod hic sacer- 

i.5transtulerunt. — 2./^consoleris, 5coasulis. — 3. RS si respondendi. 
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dotibus suis doluerit irrogari ? Aut * si quis, hujusmodi metum^ 
ridens^ in haec verba prorumpat : « Utargloria* temporis mei, 
prospiciat statui suo subsequens aetas ! » qui ^ talia secum ^ 
tractat, paulisper mihi redhibeat quam postulo rationem, ut 7 
haeretici a nobis cum ^ veritatem receperint^, recipiantur. Lu- 
cidissima salus est, quia, sicut scriptum est, credidt, propter 
qiiod locîitîis sum^^. Praecedit " fides locutionem et sequiturcon- 
fessio credulitatem ; et per impositionem manus sacerdotalis " 
pravitatis amissio '^ fidei redditur plénitude. Res autem insensi- 
bilis, quae primum innovata polluitur'^^, ignorare me fateor, qua 
deinceps sanctificatione purgetur. Dico certe, si potest pollutum 
ab haereticis altare sacrari, posse et panem, qui super illo'^ po- 
situs est, ad sacrificia nostra transferri. Id *^ primitus haereti- 
cis ^7 conceditur '® : fecit transitum'9 ad repromissionem divi- 
nam'°, libertate gaudens ; dimittit ^* ^Egyptum, ad fidem re- 
ctam felici mutatione transmigrans ; reliquit ** potius mala ^^, 
quam attrahat ^^. Cum aliquid non legitimum impurgabili con- 
fertar^^ honori^^, gravant magis polluta contactum, quam 
capiant a tangente remedium. Unde et in Aggaeo propheta : 
HœcdîCti Dominus exercitimm: interroga sacerdotes^'J legem^^, 
dicens: si tulerit^'^ homo carnem sanctifient am et tetigerit de sum- 
mitate ejiis panem aut quodcumque aliquid, nunquid sanctifica- 
hitur? Respondentes autem sacer dotes dixerunt : non. Et dixit 
Aggœiis ^° : si tetigerit pollutus ex omnibus his, nunquid conta- 
minabitur? id est ille panis, qui dudum sanctus exstiterai. Et 
dixerunt sacerdotes : contaminabitur^K Quapropter conjiciendum 
est, si potest ille panis in his altaribus consecrari, quem si conse- 
cratus panis ^^ tetigerit, redditur inquinatus. Malachias quoque 
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propheta sic dicit : St offeratis cœcum adimmolandum, nonne ma- 
lum est ? Et si offeratis claudum, nonne mabim est ' ? Et paulo 
^ostiMaledictus, inquit, dolosus, qui habet in grege suo masciduni, 
et vottim faciens immolai débile Domino ^. Quid hoc judicio since- 
rius? quid tali auctoritate manifestius? Fabrica, quam iterata 
cupis innovatione praesumere, si sana est, quid benedicitur ? si 
languida, cur offertur? Quantumcumque muneraamalis oblata 
in bonum trahere concupiscas, sequi te ad sanctitatem ^ clauda 
non poterunt. Dicit Apostolus despond'xs^^^ s^^ uni^ viro^ vir- 
ginem castam exhiber e Christo^^ id est Ecclesiam. Ecclesia 
porro quae haereticorum fuit, etsi ^ licet meliori renubere^, non 
erat virgo. Cur ergo appetat sacerdos illicita *°, qui prorsus a 
contactu repudiatae ac " viduae prohibetur? Post hinc inexitia" 
sera conjunctio est. Qui sociatur, inquit, m^retrici, unum corpus 
efficitur '- ; nec tollam membra Christi et faciam mend)ra mère- 
tricis ^^. Vide si possit junctis sibi Christi membris meretrix 
redintegrari '^ in cujus corpus unita '^ Christi, id est Chri- 
stiani, per pollutionem membra vertuntur. Unde et alio loco 
Apostolus dicit talem se^ Ecclesiam velle, quœ non habeat ma- 
culam aut rugam, aut aliquid hujusmodi ^t . Nunquid ullo pacte 
poterit istud de ^ haereticorum fabricis dici ? Benedictio, quae 
rébus fide '^ carentibus ac pollutis impenditur '9^ nec purgat ma- 
culam nec explicat rugam. Immo magis, si paulo attentius in- 
tuemur, caret macula, quod simplum^^ est novitate; rugosum 
porro, quod iteratione duplicatum est. Rugam ^* igitur^' talem 
negat ^^ sancta sinceritas et Adam veterem exuens, novo quod 
offertur homini comparatur ^4^. Quam novitatem nobis auctoritas 
Testament! Novi Evangeliorum vocecommendat*^ Undeetiam 
ipsum ^^ sibi Dominus sterni pullum praecepit, cui ante ipsum 
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nullus insederat ' ; quem totius ^ saecularis usus expertem féli- 
citer redderent non imposita flagella subditum, sed exordia 
sancta raansuetum. Et ut ipsum quoque dominicae mortis my- 
sterium ^ novitatis honore non caréat, in monumento novo, qiwd 
in petra excistimest^j redemptricem nostram dominicam carnem 
legimus quievisse. Quis ergo mihi persuadere conetur, post 
horrores ^ funereos ^ sëpulcrum posse mundari ? Quamvis putre- 
dinis humore siccato, consumptis alba jam carnibus tumuli 
ossa tollantur 7, remanet immunditia recordationi ^, etiamsi 
abesse putetur aspectui^. Expulisti quidem morticinum dogma- 
tis alieni et fortitudinem ejus emortuam ^^ de sepulcro suo, quasi 
ossa honore carentia, projecisti ; sed puto, quod poni * * in fœtoris *^ 
diuturnî *^ reliquiis *^ sacri corporis membra non debeant. Et 
dices forsitan haeretîcos '*, si eis potestas detur '^ altaria nostra 
temerare : verum est, nec refello ^^. Saeviunt quidem, cum pos- 
sunt, fœdis unguibus alienarum sedium pervasores. Sed vim in- 
tendere, loca pervadere, altaria commutare, non pertinet ad 
columbam '7. Specialius ergo fugiam '^, quod licere sibi haereti- 
cus putat ab exemplo. Magis vitare convenit, quod hostis am- 
plectitur. Nec mirum est, ut '9 dedicationes geminare audeant, 
qui baptismata confrequentant^^. Quocirca*' non quid statuam, 
sed quid optem, breviter " indicabo*^. Haeretici cul tus loca 
perVadi nollem, cuperem praetermitti in morem ergastulorum, 
quae usu careant^^^. Semper optanduni est, non ut mutata tran- 
seant, sed infrequentata torpescant. Salubri populorum corre- 
ctione desertis maneat aeterna viduitas : nec unquamrecipiatur^^ 
a nostris, quod conversionis studio repudiatur a propriis. De 
ministeriis haereticorum, quaeab illis factaa*^ nobis exsecrabilia 



I. Cff. Matth., XXI, 5 ; Marc, xi, 2 ; Luc. xix, 29. — ^, R tutius. — 
l. R minis-m. — 4. Matth. xxvii, 60; Marc, xv, 46; Luc. xxiii, 5»?; 
JoAN. XIX, 41, — 5. Serrores. — 6. LPr funeribus, 5funerum. — 7. 5 c. j.c, 
albis tumulis attollantur. — 8. RS r-ne. — 9. LPr aspectus, S aspectu. — 
10. LPremortuo, R et mortuam. — 11. 5 imponi. — 12. RS fœtores. — 
i3. Sont, — 14. R forte et h-ci. — ib, R datur. — 16. /? repello. — 
17. C/. Matth. x, 16. — 18. /? E. s. fugiat, 5fugiendum. — 19. S si. — 
20. R consequentur. — 21.5 Quod circa. — 22. R hinc b. — 23. S indicavi. 
— 24. jR q. ut usu capiant, S ont. — 25. R r-iantur. — 26. RS q. i. sacra. 
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judicantar, idest patenis paterisque, quia quid censeam rescri- 
bere * me jussisti, validas ^ quidem observationis exemplum - 
est, quod legitur in Heptatycho^ deturîbulis^ peccatorum, qui 
ignem illicito^' pr^esumentes incendie temporalis^ gehennae 
aeterna^ signante 9 consumpti sunt*°. Jacebant namque cineri 
prunisque permixta, ad mortuorum judicium terroremque vi- 
ventium'S vasa, quae diximus, et odoribus turis assueta abo- 
minabilem immunditiam perversi usus fœtore contraxerant. 
Tune duci légifère consulenti praecepit" sermo divinus '-, uthaec 
infusa fornacibus et distenta per laminas ornatibus sacri altaris ^-^ 
adfigeret '^ Vides ergo, quod illic pariter erudimur usum exse- 
crabilem metallorum ad bonum, si ignibus careat, non posse 
transferri : adeo ad catholicam comparationem *^ hoc praestat 
metallis ignis, quod sensibus fides. Unde et in psalmo Pro- 
pheta '7: [/re renés meos et cor tneurn '^. Reprehendat certe quis- 
piam, pro sensussuidiscretione, quod sentio. Fateor ministeriis*^ 
illis minime delectari, quae in^° superioris Galliae partibus ad 
ecclesias legis nostrae captiva venerunt : quéeque ni! ^^ volunta- 
rium, ni!" innocens praeferentia, si dolentibus rapiantur", 
offerentibus prodesse non poterunt^^. Cur mihi dicat victor: 
quod altaribus tuis exhibeo, quoquolibet ordine meum factura 
est'*+, si jubetur : Honora Dominumde tuis jiisiis laboribm'^^? 
Parum est de laboribus, nisi de tuis ; parum est de tuis, nisi de 
justis. Nunquam oblata pronuntiem, quae antequam offerrentur 
ablata sunt. Sed talia semper munera gratuler^^ sanctis altari- 
bus superponi, qualibus^7 religiosissimus^^ princeps patriae 
nostrae ecclesias propriae regionis exornat. Plane ^^ non solum 
propriae^°, quia^' ei^^ sua videtur, ubicumque catholica est, 

I. 5perinde r. — 2. /? valde. — 3, /? e. o. — 4. L eptatitico,/? ypta- 
teco. — 5. /?Pr turabulis. — 6. 5 illicitum. — 7. /? t-les. — 8. /?œterno,5 
œ-nam. — 9. /? igné. — 10. Cf. Numer. xvi, G-33. — 11. /^ v-tum. — 12.L 
Pr prœcipit, R praîcepitur, S prœceptum est. — i3. /? 5 sermone divino. -- 
14. S 1. sacro altari. — i5. Cf. Ib., 36-40. — 16. /^oper-ra, — 17. S P. sic 
orat. — 18. Psalm. xxv, 2. — 19 /? meministis. — 20. S ont. — 21. R nihil. 
— 22. L Pr rapiuntur. — 23. L poterant. — 24. 5 meo factum, — 25. Pro- 
verb. III, g. — 26. S gratulor. — 27. L qualia, 5 qualiter. — 28. L religiosus, 
S religiose si. — 29. LS om. princeps ... Plane. — 3o. LS proprie. — 
3i. /? quae. — 32. 5 eis. 
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cum ' de thesauris suis lectissima quaeque producens in domini 
impendia^ curât, ut in his, quae ad sanctum ministerium per- 
tinebunt ^, non magis pretiositas possit placere quam novitas. 
Orandum^ quod restât^, ut longo tempore compos^ voto- 
mm, opes sibi a Deo créditas non in secretis molibus, sed in 
publias muneribus possessurus 7, cum populo sibi subdito gau- 
dens usibus sacris ® semper habeatquod donavit'-^. 



VIA 



(Pf-wn — 51314)'"' 

[Symmacho papae Urbis Avitus episcopus]. 

diu d[og]mata tenebrarum et mysteriorum Orientalium [fero- 
cijuni " barbarorum corda secluserant. Si quod autem vel in 
Romanorum [cor]d[ibus] '% culpa cujuscumque schismatis, of- 
fendere possit et ^ . . . . sicdiversa[rum]*^ terribiles animos*'^ 
natiônum aut haîresis Arriana maculaverat aut naturalis [imma- 
nijtas possidebat ; at postquam princeps praefatus, in catholicam 
vestram de [pristino] errore commigrans, veluf Christianorum 



I. s cur. — 2.7? p. domnîimpendio,5p. haudomni i-o. — 3. /?p-bant. 
— 4. S Orate. ^ b, LPr r. est. — 6. L cum post, /^opus, 5 post. — 7. /? 
S possessuras. — 8. /? suis. — 9, 5 donabit. 

10. TjJ^ lov^ et r». C : Cette lettre ... semble relative à la conversion 
du roi Clovis (adhuc de regibus solus est ...), à qui il envoya une lettre de 
félicitations (epist. xli [xxxviii]); peut-être était-elle adressée à saint Remy qui 
l'avait baptisé, ^/ti/5 v^5/er; saint Avit qualifiait saint Mamert spiritualis 
mihi a baptismo pater (Hom, de Rogation,), Pr : Epistulœ ad papam urbis de 
conversione Sigismundi régis fragmentum. Foir, sous le n^» xxv, la lettre 
de remerciement de Sigismond pour les reliques que le Pape lui avait 
envoyées sur la recommandation de saint Avit. 

II. icere. am? — 12. Cvideatur. — i3. C diversas. — 14. T (corr.) 
animus. 
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signifer portanda coram populo veritatis vexilla suscepit, 
omnes adhortatione illiciens, nullum potestate compellens, 
suam gentem proprio, extraneas autem suae acquirit exemplo. 
Nec vobis [sugjgeri ' dignum est, quam (vim) veritas habet ; ca- 
tervatim quidem populi ad caularum [quas] regitis * saepta con- 
currunt : sedadhuc de regibus solus est, quem in bonum trans- 
[isse] nonpudeat^. Sic quoque illos, quos adhuc provocatione 
non corrigeas, jam tamen [ad]miratione compescens, si nondum 
saluti potuit apponere, saltem praestans* a ^ persecutione cessare. 
Servate, quod superest, oratu assiduo his partibus soli^ reli- 
gioso unicum pignus et 7 impetrate a Deo aliis regionibus tribui, 
qu[idqui]d nobis petimuscustodiri. De cetero veraciter ignorare 
me fateor,utrum memoratusfilius vester scriptoautverbovotum 
suae obligationis aper[ueri]t ; b[asili]cam legis nostrae in urbe, 
quae regni sui caput est^, quantum ad[exter]nam paupertatem 
pertinet, magno sum[ptu] 9, quodque de poten[t]i[bus rajrumest, 
maximo construxit adfectu et benedico munere vestr[o] '°. . . . 

pars quae desîderat[ur] ad[huc], pre[cibus] illius au 

intellegite virum *' totis velle tribuere, quod a vobis poterit opti- 
nere petitioni[s]" suae. Vos quantum talis persona mereri videtur, 
adjicite. Ceterum ille piissima humilitate decernet quod, cum 
omnis civitas vestra recte una dicatur ecclesia, juste pro œlo 
habetur, quidquid de '^ sacro terrae vel pulvéré miseritis *+. 



I. Pr^ ingeri. — 2. T'caulerum ... geretis, Pr? quarum curam geritis. 

— 3. 7" podet (corr, pvdet). — 4. C prœstant. — 5. Pr praestitit ita. — 
6. T sole. — 7. C ex. — 8. Sigismond résidait principalement à Genève. 

— 9. C magnorum. — 10. Pr? vestra? pietatis. — 11. C verum. — 12. C 
petitioni. — i3. C se. — 14. T Expl(icit). 
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VII 



(S vu, Pr viiii — 519) ' 

AviTus episcopus ' papae Constantinopolitano ^. 

Dum^^ domnus meus, filius ^ vester, patricius Sigismundus^ 
gloriosissimum principem officio legationis expetiit, nobis quoque 
deferendi ad vos famulatus aditum dupliciter sancta opportu- 
nitate prospexit. Cum enim ut praecipuum sacerdoteni justo vos 
desiderio sitiremus, adjecit vir illustris7 Laurentius® honorem 
vestri animis nostris, indicans apicibus suis omne nubilum, 
quod quietem Orientalium populorum ambiguo caligante fusca- 
verat, redintegratae 9 pacis serenitate detersum ; et eam cum 
Romane antistite vos habere concordiam, quam velut gamines 

1. L (marge et rubr.) Ad Constantinopolitanum episcopum, T 
ip 10 r^, fragm,; cop, B. N,, lat. 10402, f, 124 = t; fac-similé dans 
Mabïllon, De re diplomat., suppL, 1704, p. 1 1) S (fragm. dans ses Opéra 
var., i6g6, t. II, p. 820^=^s)om, -^J^e siège patriarcal de Constantinople était 
occupe par Jean II deCappadoce (Répert., 1182^3), sacré le ly avril 5 18; 
de concert avec l'empereur Justin, il mit fin au schisme causé par Acace et 
les Monophysites ; la réunion avec Rome s'opéra en mars 5/p (Hefele, 
Concgesch., /. //, p. 6g2'6 ; trad, franc,, t. III, p. 2g'/-3oo ; Hergenro- 
THER, Handbuch d. Kirchengesch., 1884, t, I, p. 486-y). 

2. S Viennensis e. — 3. L C-o episcopo. — 4. L Cunx. — b. t servus. 

6. T Seg-s. Sigismond, converti de VArianisme à la foi catholique par 
saint Avit (4g6/g), résida à Vienne (av, 5 00) y puis à Genève, où son père 
Gondebaud le fit reconnaitre pour son successeur villa Quadruvio (Rég. 
Genev., n^ 5o) ; il devint roi de Bourgogne en 5 16 et l'empereur Anasiase /*«• 
lui confirma la dignité de patrice; fait prisonnier à Rosières (Loiret) 
en 523, il fut mis à mort le /•' mai de l'année suiv. à Péravy-la-Colombe 
(ib.j, Cff. Répert., 2o85-6 et 2812; Binding, Burgund. Kunigr., /. /, 
pp. 108, i53-4i i^4'7, '-^17-8, 224-57, 278-go,3o3-5). 

7. T inr. 

8. Ce haut personnage (de la cour du roi Théodoric ?) employa le crédit 
de l'empereur Anastase pour ravoir son fils, prisonnier à la cour de Bourgogne: 
voir les lettres xxxviii*' à xi,i de saint Avit et la xxii* du livre IV de celles 
i'ENNODius de Pavie (au pape Symmaque, Patrol. latina, t. LXIII, c. 80); 
cff, la yi* du livre III de ce dernier (ib., c. 58) et la xxiii* du liv, XII 
Variarum de Cassiodore (Laurentio viro experientissimo, Patr., /. LXIX, 
c. 873). 

9. 5 réintégrâtes. 
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apostolorura principes mundo assignare conveniat. Quis enim, 
vel' catholicus dici potest, qui* de tantarum ac^ talium eccle- 
siarum pace non gaudeat ^, quas velut in caelo positum religio- 
nis ^ signum pro gemino sidère mundus exspectat ^ ? Quis non 
merito delectetur infirmantium reditu^, incoluraium statu®, cura 
aliis ovibus intra claustra salvatis illa, quae vitio errantis arbi- 
triez fuerat evagata, caelestibus caulis laetitia plaudente revoca- 
tur ? '° Custoditeigitur, quasi patres, traditam vobis etiam super 
nosEcclesiae disciplinam. Concordia vestra " tantum opus est 
magisterio, quantum oportet*^ exemple. Quamcaritatempopulis 
suadebimus, si hanc in nostris rectoribus Aesciamus ? Quid in 
corpore firmum videri poterit, quod nutat in vertice ? Unam *^ 
ergo copiam '* redeuntibus date, ne quis intentione pereat ; praedi- 
catione '^ prospicite, ne speculam assignatam furax "^ bestia po- 
puletur, si ab unitate sensus vestri Roma dissultet. Maeror 
noster '7^ si super dissensionem vestram sol occidat"®, damnura 
Orientis est. Quia "9 nos '9 prosperrimura, quera supra dixi, nun- 
tium per fidelissimum virum accepimus *9, ad notitiam nostrara=° 
firmate rescripto : ut exspectans *' occidentalis Ecclesia in sermo- 
nibus vestris donum caelestis oraculi, quod se laetatur accepisse 
per condiscipuium, multiplicari sibi gaudeat per magistrum. 



1. TSPr e. qui v. — 2. TSPr om., L q. non. — 3. L aut. — 4. L on 
— 5. T L regionis. — 6. T L expetat, 5 aspectat, Pr spectat. — 7. 1 
reditum. — 8. L statum. — 9. S arbitrii, Pr arbitri. — 10. Cf. Matth. 
XVIII, J2'3. — II. 5 Goncordise vestrœ. — 12. 5 et. — i3. 5 v, mancum.', 
Pr Unanimi. — 14. S piam. — i5. S p-nem. — 16. S speculata signa tam 
fera. — 17. 5 Memores vero nostri, quia. — 18. Cf, Ephes. iv, 26. — 
19. 5 om. — 20. L vestram,Pr n. n. vestro. — 21. Pr? spectans. 
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VIII 



(S Vin, Prx — 5i2l8)' 

AviTUS episcopus ^ Eustorgio ^ episcopo. 

Adventu praesentium portitorum ecce jam secundo ad me ^ 
desiderandi reverendique adfatus ^ vestri dona venerunt ^ : 
quae tamen plus fièrent prosperitate secunda, si fièrent numero- 
sitate copiosa. Rêvera duplex in litteris vestris materia gratula- 
tionis accessit : primum, quod salvam mihi gratiam sic etiam in 
vestro, sicut in vestrorum exstitit animo decessorum, heredita- 
rio monstratis adfectu ; deinde, quod in eo me famulari negotio 
praecepistis, quo dum tuendae vel reparandae libertatis curam 
geritis, etiam me non indignum tali ministerio censuistis. Imple- 
tum est igitur beatltudinis vestrae sanctum ac spiritale praecep - 
tum. Cumulastis oratione mercedem : interventu vestro pretiosius 
factum est -pretium, quod misistis. Victa est per reverentiam 
vestri in rigore barbarico humilitate immanitas, intercessione 
crudelitas, illatione cupiditas. Conjicimus qualiter illic praedi- 
cationibus duriores animos edomatis, cum etiam 7 interveniendi 
vin bus absentia vobis saxa sic frangitis. Visitatur opère vestro 
nostrarum aerumna regionum; et emanans ex largiendi thesauro 
irrigui fontis ubertas, cum Italiam rigaverit, respergit® et 
Galliam. Quapropter depenso salutationis honorificae famulatu, 
me utique^ vestro '° intercessui " vel favori votis profusae " 

1. L (marge et rubr.) Ad Fortugium episcopum. Ce personnage est 
inconnu; il s'agit, comme l'a reconnu Sirmond, d'Eustorge, élu éveque de 
Milan en 5 12, mort le 6 juin 5 18 (Répert., 6g6). Aussi cette lettre a été 
reproduite par Saxius, Archiepisc. Mediolan. ser., iy55,t. I, p, i58-g; 
Cappelletti, Le chiese d'Italia, i856, t, XI^ p. 11 3-4. Voir encore sur 
Eustorge deux lettres du roi Théodoric (Cassiodori Variarum /. /, ep, ix, et 
L II, ep. XXIX : Patr., /. LXIX, ce. 5 13 et 563) et une épigramme d'Ennodius 
(L II, «• cxLix : Patr., t. LXIII, c. 36 1). 

2. S Viennensis e. — 3. L Foturgio, Fd Forturgio. — 4. 5 a te. — 
5. LPr affectus. — 6. L donaverunt. — y. S om, — 8. 5 adspergit. — g. L 
metuque. — 10. S me v. — 11. LPr intercessu. — 12. L p-se, S prsefusa. 
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supplicationis * insinuo : optans licet in cunctis, in his* tamea 
specialius^ causis, litteras vestras, in quibus sic vobis per 
misericordiam competat, ut etiam me per obœdientiara vestromm 
operum f rue tus attingat. 



IX 



(S IX, Pr XI — Après 502)^ 

AviTUS episcopus ^ Caesario episcopo. 

Licet ipsa sese ^ venerandi portitoris persona animis fra- 
ternae caritatis insinuet, sanctus tamen Maximianus antistes 
hanc peculiarius ad vos officii mei paginam petiit destinari ; per 
quam me potius ab illo, quam illum a me commendari debere 
manifestum est. Et quia jubere dignatus est nécessitâtes 7 suas 
sermone meo pandere^, nihil dicendum de peregrinationis 
labore suscepi : quia, quantalibet vel temporum longitudine 
vel itineris vastitate genitalis patriae linquat habitaculum, pe- 
regrinus sacerdos dici non potest, ubi catholica reperiri Ecclesia 
potest. Quanquam nec illa vobis regionis suae subversio quasi 
incognita exaggerari debeat : cum pietatem vestram, quaeren- 
temubique misericordiae aditus, non lateat ubi est miseriae locus. 
Principalis tamen ei, quantum dignatur asserere, causa veniendi 
est, ut peritiorem medicum quocumque perquirat, qui imbecil- 
litati corporeorum luminum cujuscumque remedio artis ^ suceur- 
rat. Quanquam religiosae mentis intuitus, contemplandis magis 

I. s supplicatione. — 2. 5 c. mihi. — 3. 5 specialibus. 

4. L (marge et rubr.) Avitus Viennensis episcopus ad Cesarium épis- 
copuM. Césaire de moine de Lérins devint evéque d'Arles en 5 02 et mourut 
le 17 août 54'2 (Répert., 421 et 25o3)* — 5. 5 Viennensis e. ^ 6, LPr se. 
— 7. 5 ut n. — S, S panderem. — 9. 5 remedii arte. 
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spiritalibus occupatus nec nimium de ' exterioris hominis caeci- 
tate perterritus, eo temperamento hanc, quantum comperi, 
curam requirat, ut amatoribus potius suis satisfacere in hujus 
studii necessitate contendat ; simulet ne videatur, par neglectae 
sanitatis culpam, facultas in eo sacerdotalisofficii reprehensi- 
biliter minorata. Spera vero recipiendi obtutus, quantum arbi- 
trer, et ab exemple requirit : quod scilicet Tobiam nostrum, ca- 
ligantem quidem terrestribus, sed quae mundo erant invisibilia 
contuentem, attentum «ternae luci et jara paene diei mortalis 
imraemorem, latens in angelo medicina reduxerit per collyrium 
fellis ad dulcedinem sanitatis^. Quocirca suscipite fratrem sin- 
ceritate solita, reverentia digna ; et si quid consolationis anxio^ 
debetur, impendite. Implebitur autem commune desiderium, 
si etiam qualiscumque infirmitatis ^^ medela provenerit. Quod 
certe si minus, saltem incorruptibilem vultum pietatis alternae, 
nuUi obnoxius caecitati sacerdotalis conscientiae oculus reco* 
gnoscat. 



X 



(S X, Pr XII — f )^ 



AviTUS episcopus ^ Maximo7 episcopo. 
Licet nulla, quibus ad praesumendum hoc ipsum officium 
provocarer, vestri apostolatus scripta promeruerim ^, offerre me 

I. S om, — 2. Cf. ToBiAs, XI, 8-17. — 3. 5sancto. — 4. 5 infirmitati. 

5. L (en marge et rubr.) Ad Maximum episcopum. Sans doute Vévêque 
de Pavie [Ticinensis] Maxime, qui occupa ce siège de 4g6 à 5 10 env. 
(Répert., i546). 

6. S Viennensis e. — 7. S Magno. // s'agirait, ainsi que Va conjecturé 
SiRMOND, du successeur de saint Eustorge sur le siège de Milan, Magne^ qui 
l'occupait en 5 18 et mourut le /•'• nov, 53o (Répert., J445). Aussi cette 
lettre a été insérée f avec cette variante, dans Saxius (op. cit., t. I, p. i65) et 
Cappelletti (op. cit., t. XI, p. 1 14-5). — 8. L promoverim, 5promeruero. 



10 
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tamen paginam debiti famulatus, cum appellatione ' non jusse- 
ritis, opinione compellitis. Siquidem ad occurrendum animis ve- 
stris, si non meremur aspectibus, fama trahimur, etiam dum 
absentia cohibemur. His additur, quod ita aemmnas infeliciura 
Gallorum consolatione consilii et ^ largitate palpatis, ut sub 
spe ^ ejus quam comperi misericordiae, ad agnoscendam suo- 
rum necessitatem in Italiam festinantes post longam peregri- 
nationem, cum duce Christo vestram meruerint videre perso- 
nam, merito propriam credant intrare se patriam. Commendo, 
quod superest, regionis nostrye presbyterum, praesentis scilicet 
obsequii portitorem ; qui, licet pro redimendo'*^ cujusdampro- 
pinqui sui filio ^ laborem fatigationis adgressus sit, a quodam 
tamen nobili viro provinciali cum mea prosecutionedirectusest. 
ut praefati filium a comité Betanco, nomine Avulum ^, ante hos 
circiter quatuor annos pro pignore obsidatus assumptum, sub 
auxilio vestrae întercessionis requirat ac revocet. Quod superest 
obsecro, ut dignabili beatitudinis vestrae rescripto etillicexsu- 
lantibus7 ingenuitatis statum reparabilem, et hic desideranti- 
bus scribendi aditum doceatis esse communem. 



I. s compellatione. — 2. Z. otn, — 3. SPr specie. — 4. 5 redimenda. 
— 5. 5 filia, — 6. L Avulsum. Le nom d'Avole était asse^ commun en 
Provence à cette époque, — 7. L S exultantibus. 
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XI 



Apollinaris episcopus Avito episcopo *. 

Satis licet jam pœnarum dederit sera pœnitudo, tamen, quia ^ 
ad diem festum angelis nobîscum ^ colendum ^ nec ^ vicario 
quidem famulatu adesse merui, qui devotionem non ostendi, 
vel satisfactionem déferre curavi. Ad quod vere, ut confido, 
ipso sum beato 7, reverentissime domne^, spiritu visitante com- 
monitus. Nam inipsa sancta nocte, in visione nescio quid ma- 
nibus meis haeserat, quod considens^ juxta me fulgentissima, 
sed inusitato colore rubea, columba vellebat. Cumque experge- 
factus quotidianum quidem manuum mearum horrorem reco- 
gnoscerem, sed purgari me immerito nihilominus meminissem, 
dum ipsum ambiguum maestus mecum atque anxius volvo, 
repente quasi stimulo percussus, illico sum reliquati fenoris re- 
cordatus. Jam quae ^^ me hinc confusio quaeve pressent amari- 
tudo, pîetas sancta perpendit". Aliquatenus tamen hac " spe 
solatus sum, quod ignoscat quae corn monere dignata est, ut mi- 
sero '^ mihi non omnis sancti obsequii opportunitas fraudaretur : 
unum tantum mixta debitis *+ commemorationis '^ ejus officiis 
supplicatio *^ déposait, ut hanc quoque indulgentiae suae partem 
sensibus vestrae, quae in me plus jam justa est, imputationis 
inspiret. 



1 . L (marée et rubr.) Apollinaris episcopus ad Avitum episcopum 
GERMANUM. Apollinaire, frère aîné de saint Avit, devint évêque de Valence 
vers 4S6, et mourut vers 520, le 5 cet, (Répert., 75/ et 2420). Voir les 
lettres xii, lv, lxiv, lxv, lxx et lxxx. 

2. S A. Viennensi e. germano. — 3. 5 om. — 4. 5f. ante alios nobis. 
— 5.11 s'agit du service anniversaire d'une sœur des deux évéques, aînée 
de Fuscine (v. p. go), dont le nom ne nous est pas parvenu. 

6. S ne. — '/.S béate et. — 8. S Pr domine. — 9. 5 consedens. — 
10. L Jamque. — 11. Pr? perpendet. — 12. L ac. — i3. 5 miserto. — 
14. L debetis. — i5. Lcommemoraiione, Pr c-ni. — 16. L quod s. 
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XII 



(S XII, Pr XIV — .^J ' 

AviTUS episcopus ^ Apollinari episcopo. 

Apparet liquido, quanta sit in vestri ^ merito gratia Dei aut 
quantus conjici debeat virtutum cumulus, ubi error ipse tara 
sanctus est. Nain dumjusius accusator sui^ conatur in se con- 
vincere quod peccare non potuit, confitentis humilitas crescit 
ad meritum, non confessionîs veritas ad reatum. Excessistis- 
fateor consuetudinem, sed pietatis augmento^, Semper diei, cu- 
jus7 meminisse dignamini, dulcis vobis venit a nobis® sollici- 
tude, sed non incomparabiliter praevenit oblivio. Minus enim 
procul dubio salva observatione appareret 9 effectus : sed osten- 
distis quanta spiritalitate vos exercere delectet, quod praeterisse 
sic doluit. Vere secuta est dignitatem delicti vestri sancta rêve- 
latio ; et taie repertum est in dormiente supplicium, quale fuerat 
ia vigilante peccatum. Ecce veritatem dico in Christo, non men- 
tior '**. Cum parturientibus lacriraas oculis legissem somnium 
quod vidistis, omnis mentem meam subiit necessitudinum " 
recordatio praernissarum, quibus per visitationem vestram hono- 
rem dependere nos admonitos Intel lexi. Porro autem de ipsa 
revelatione quid senserim, in simplicitate depromo. Sic ergo 
inquis : Nam in ipsa nocte sancia, in qua scilicet germanae com- 
munis depositio celebrabatur'^, nescio quid manibus meishœ" 
serai, quod considens^^ juxta me fulgentissima, sed inusilato 
colore rubea, columba vellebat^^. At vero, cum juxta te pietas tua 
nec longe avolans céleri recordatione consedit, debitum quod 
sanctissime tu, piissime propinquorum, tu, inquam, merito 

I . L (marge et ruhr,) Avitus episcopus ad Apollinarem episcopum. — 
2.5 Viennensis e. — 3. 5 vestro. —4. Proverb. xviii, 17. — 5. 5 Exces- 
sisti. — 6. L pietas augmentum. — j» S hujus. — 8. L vobis, 5 d. a 
vobis venit. — 9. SPr apparet. — 10. / Timoth. 11, 7. — 11. 5 necessitu- 
dinis. — 12. L celebratur. — i3.5consedens. — 14. Epist. xi. 
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haec columba sentires', fulgentissima, cum simplicitate sic 
luceas, iniisitato colore rubrata, cum innocens singulariter quasi 
propriis corapuncta stimulis erubescas : ampliastis ergo qui- 
dem, ut supra dictum est, fenus assuetum. Nec illud tamen 
consuetudini defuit quod putastis : nam nocti ipsi, quam vos 
excitante Christo non licuit oblivisci, adhuc de abundantîa 
saperions anni vestra nihilominus luxit oblatio. Sic ex quodam 
supernae benedictionis irriguo, quod impenditis annis singulis, 
sufficit multis. Deum quaeso, ut hoc etiam mihi pietas vestra 
quandoque dependat. 



XIII 
(S xiii, Pr XV — ^ 

AviTUS episcopus ^ Contumelioso episcopo. 

Quantum, vobis apud Deum suflfragantibus, qualiscumque^ 
voti mei dies propinquant^ tantum animis meis ^ desiderium 
pudorque decertant. Benedictionem quippe flagito operi imper- 
fecto. Esset fortasse 7 quantulacumque excusatio, si in eoiner- 
tiae meae noxam velaretac tegeret magnitudo. Nunc vero exiguo 
pariter atque impolito quid potest esse deformius ? Unum igitur 
est, quod trepidantem animum audaci solatur hortatu, vestro 
scilicet, si pios^ Deus exaudire dignatur, adventu cuncta in 
melius esse vertenda. Neque enim est, quod non possitis aut 
orando componere aut perorando excusare. Tantum sicut ^ de 
incomparatae '° pietatis voto certi sumus, ita praevio praestolatae 
visitationis nuntio gaudeamus. 

1. L sentiris. 

2. L (marge et rubr.) Avitus episcopus ad Contumeliosum episcopum. 
Cet évêque de Rie^ç (524-j-g) fut condamné et déposé en 533 (Répert., 5 06). 
— 3. S Viennensis e. — 4. L qualesc-e. — 5. 5 p-tur. — 6. 5 animi mei. 
'- 7. Som, — 8, 5 nos, — 9. L si quod. — 10. S compertae. 
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XIV 



(S XIV, Pr XVI — 516/7) ' 

ViCTORius ^ episcopus Avito episcopo. 

Ad separandum a tritico lolium in areaDomini ordinationis 
vestrae ventilabra^ poscenda sunt; quia ille qui vos'»^ constituit 
tenere loci principis principatum, nos voluit exsequi quod prae- 
ceperitis in opère, quodautem operandum est vos jubere^ Qui- 
dam enim civium, ut nunc delatum est, ante quamplures annos 
sororeni ^ defunctae conjugis sibi in matrimonium 7 sociavit. 
Quod ergo ® nunc, sub multorum praesentia auditus^, accusa- 
tor tanti criminis non occulta susurratione atrocis *° facti disse- 
ruit qualitatem, sed ipso coram qui peregit " ista proposuit; 
quique eodemquo illicita praesumpsit ausu, qui studio a*- vobis 
dispensantibus miserabilis propemodum, non negavit. Proinde 
qua sit abstinendus condicione, praecipite : sive ut pariter lu- 
geant, vel si est indicenda sequestratio, vel qui modus pœni- 
tentiae, edocete. Nam non est, ut puto, minus in conjugium '• 
germanam conjugis quam uxorem fratris asciri. Vos tamen, ut 
suggessi, statuite quod videtur ; quia praeter ordinationera ve- 
stram, de tali causa quid pronuntiari conveniat vix decerao. 
Communioni nempe eum trépide subtraho vel permitto, nisi 
auctoritate vestra roboratus exstitero. 



I. L (marge et rubr.) Victorius episcopus ad Avitum episcopum. — 
2. 5Victunus. — 3. C/. Matth. m, 12, — 4. 5 vobis. — 5.L jubete. — 
6. S sorori se. — 7. 5 c. matrimonio. — 8. 5 ego. — 9. 5 aditus audivi. — 
10. L Pr a sociis. — 11, L régit, S gessit. — 12, L Pr om, q. s. a. — 
1 3. S conjugio. 
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XV 

(S XV, Pr XVII — S^6/^J ' 

AviTUS episcopus ^ Victorio ^ episcopo. 

Probatae summaeque pietatis est, ut de causis ad pontificium 
vestrum pertinentibus meum quoque consilium consulendum 
esse ducatis. Quod facerevos, non, ut dixistis*, ambiguitatis 
animo, sed dilectionis ostenditis. Quapropter contra culpam, 
quam litteris indicastis, arbitror vos merito^ moveri. Quis enim 
vel laicus non advertat, non sine grandi macula fieri de adfini- 
tatis propinquitate conjugium ? Unde, licet sollicitudinî nostrae ^ 
justissimus dolor de necessitate ipsius districtionis incumbat, 
salubriter tamen exasperatur in temporaneis, quem salvari7 
cupimus in aeternis. Oportet ergo hominem, maritum duarum 
scilicet germanarum , non irrevocabili anathemate percuti, sed 
propositis observationibus intérim ab Ecclesia sequestrari. Et 
quia indicatis laboriosum ipsum ante multos jam annos illici- 
tam secundae uxoris copulam fuisse sorti tum, sufficiat impune 
bacchatura ^ longo tempore crimen incesti 9. Nil '° hic quasi ti- 
moré divortii dubitetis; sed" merito censetur separatio légitima, 
ubi exstitit conjunctio criminosa. Utrisque ergo, si videtur '2, 
dum in tam infelici obstinatione persistunt, votum *^ excom- 
municationis indicite, donec a consortio criminali publica pœni- 
tentiae professione desciscant '-* ; et tune, miserentibus *^ vobis, 
ad timoris ex correctione ^^' exemplum gratiam reconciliationis 
accipiant. Ego certe sinceritati vestrae quod rationabile credidi, 
quia tant i habuistis jubere, suggessi. Auctoritatis vestrae est, 
en-antium '7 compunctione perspecta, severitatis ordinem tem- 
perare. Quos tamen aestimo, si veraciter compunguntur, supra 
scriptis condicionibus parituros. 

I. L (marge et rubr.) Avitus Viennensis episcopus ad Victorium epi- 
scopuM. •— 2. S Viennensis e. — 3. 5 Victurio. —^.LPr v. ut dixi non. — 
5. 5 m. V. — 6, S vestrae. — 7. L salvare. — 8. L baculum, Pr bajulatum. 
— 9. L Incerti. — 10. 5Nihil. — 11. LProm. — 12. Utrique si v. e. — i3.5 
noiam. — 14. S dissuescant. — i5. 5 et tum, miserantibus. — 16. 5 et cor- 
reciionis. — 17. L errantum. 
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XVI 



(S XVI, Pr XVIII — 5/^/7^ ' 

AviTUS episcopus * Victorio episcopo. 

Cautelae et caritati satisfacitis, dura me aliquid interro- 
gando non minus honorare quam onerare^ dignaraini. Sed 
cum veritate simpliciter dico^ recte vos, si non de peritia mea, 
saltem de amicitia judicare; nec aliquid vobis unquam res[X)n- 
sione measuggeri, nisi quod volo a ^ Viennensi ecclesia custo- 
diri. Secutus est ergo, ut indicastis, filium nostrum diaconum^ 
Vincomalus7, quem Deus tribuat ut in bono vincat^ malum. 
Vidi hominem nimie crudum, cujus miseriae 9 constat vix 
quemquam posse misereri. Juvenis vitiis'°, senexannis, se de- 
cipit" : aevo friget, adulterio calet. Quid multis ? optandum 
est, ut pro voluptate desperabili nec'^ quamlibet perire aetatem '^ 
liceat. Nam cum adhortatorie plus quam aspere pro incesti'^ 
facinore culparetur, severitatem nostram sola praescriptione tar- 
ditatis accusans, sero nos '^ licîtae'^ conjugationis '7 tricennale 
consortium damnasse causatus est. Ad hune locum cessi, fateor, 
impudenti '®; quodscilicet sua ^^dilectione sententiam différen- 
tes, maluissemus correctionem ^° virl compunctioni ipsius volun- 



I. L (marge et rubr.) Item ad eundem. Fragm. dans T (f* g r^)- — 
2. S Viennensis e. — 3.5 o. q. h. — 4. S c, noventis. — 5. L ont, •— 6. L 
Pr diaconem. 

7. Le cas de ce diocésain de Grenoble est identique à celui d'Etienne, 
sorte de ministre des finances du roi Sigismond, contre lequel deux synodes 
furent réunis. On ne possède que les actes du second^ tenu en 5iy (Hefele, 
Goncgesch., t. Il, p, 687-8 ; trad, franc., t. III, p, 2g 1-3) ou 5ig (Peiper, 
p, l'y 5 -y); le premier est certainement distinct (contre Mansi accepté par 
Hefele) du concile d'Epaone, dont le 3o* canon condamne simplement les 
unions illicites, sans aucune mention d'Etienne. 

8. 5 vincatis. — 9. 5 miseriis. — 10. 5 virtute. — 11, S s-x fide. — 
12. S per voluntatem disparabilem non. — i3. 5 tam. — 14. LPr incestus. 
— i5. Pr non. — 16. 5illicitae. — 17. 5 jugationis. — 18. L impuiandi, 
Pr imputando. — 19. 5 sui. — 20. L correptionem. 
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tatique servare; ac perinde justum esse, utpost spatia tôt anno- 
rum vel crîminalia restringeret, qui refrenare jam longaevitatis 
accessu etiara légitima debuisset. Ad héec, ut sentire me credidi, 
non compunctus sed confusus ingemuit', promittere aliquantis- 
per adgressus mulierem cohabitationis indignae ab accessu aspe- 
ctuque suc protenus coercendara. Suasi respondens^, ut vobis 
ista promitteret et facti pœnitens eo ^ se solvi, quo ligatus ^ 
fuerat, postularet. Tamen, quia jussistis ut quidquid sensui meo 
videatur aperiam, sufficiat censuras vestrae séparât io personarum; 
scindatur infelix conjugium innocentiore divortio. Sufficiat 
districtionis fructui terminus mali. Nec sane promissio ejusfidelis 
putetur, cujus vita exstitit infidelis. Ipsis fidejussoribus emen- 
datio secutura^ credatur, quibus intercedentibus prior culpa 
laxabitur. De cetero autem, quod ad pœnitentiam exspectat^, 
moneatur intérim agere, accipere non cogatur. Sufficiant^ infe- 
lici crimina sua, nec ingeratur laborioso, cum respuit, quod tam 
intestabili^ animo vix committi debuerat, si petisset. Cesset a 
fragilitate perfidia, nec subeat in carnalitatis cumulum rebellionis 
augmentum. Si jubetis, breviter ad ultimum suggero : excussus 9 
ab scelere, suscipiatur ad veniam ; patiatur pœnitentiam, cum ^^ 
perdit" peccandi occasionem; profiteatur, cum amiserit volun- 
tatem. " 



I. T L ingemuî. — 2. L c. s-i. R. — 3. L Pr ab eo. — 4. 7* quod 
legatus. — 5. L secura. — 6. LPr spectat. — 7. S Sufficiunt. — S. T 
S instabili. — g. T excusso. — 10. L petatur penitentia dum. — 11. Pr? 
perdidit. — 12. TExpl{icit). 
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XVII 

(S XVII, Pr XIX — 3^6/ ^J ' 

AviTUS episcopus ' Viventiolo presbytère. 

Dupliciter^ pietate '^ plénum est quod fecistis, dura ve- 
niendo ^ Lugdunum^ hucque mittendo, studuistis de duobus 
fratribus illic requirere infirmum, istic visitare sollicitum. Nec 
a vobis propositum 7 intermissum esse putabitur, cum vos reli- 
gioso fratri plus ® in adfectu atque honore deferatis^ spiritalis 
officii hujus, conventus*° etiamsi non poposcisset aegrotus : 
quippe cum sacerdotis germani jure vel adhortationem " novitas 
quaereret, etiamsi consolatione'^ anxietas nonegeret *^. Proinde 
laborem justa fatigatione susceptum prorsus excusaredesistite,ne 
videamini adhuc^^ arripiendi vel definiendi ambiguitatepeccasse. 
Jam vero ut *^ taliter *^ dignas pro transmisso munere gratias 
agam, votis me magis sentio invenire quam litteris. Illudquo- 
que ut de eremo talia proferri posse dicatis, elegantia quadam 
desideria hominum ad locum vestrae cohabitationis attrahitis ''; 
quo^^procul dubio, personae vestrae sollicitudine, institutione, 
doctrina, etiamsi in veritate^9 sit-° eremus, fieret paradisus. 
Quapropter pro sella quam transmisistis, cathedrae vicissitudi- 
nem-^ imprecans, quaeso ut nutantem scholam cari commuais 
Eugendi et non minimo", quantum ad statum suum attinet, 

1 . L (marge et rubr.) Avitus episcopus ad Viventiolum episcopum. 
T ff* g r<» et v^) S om. Diaprés l'auteur de sa Vita (Bolland., febr. t. L 
p. 6j4*)y saint Avit contribua plus efficacement que par les souhaits de cette 
lettre à faire passer Viventiole (Répert., 231^ et 2828) de la chaire d^écolâtre 
de St-Oyand (St-Claude) au siège episcopal de Lyon ; voir encore les 
lettres lui, lx et i.xvi. 

2. S Viennensis e. — 3. L Suppliciter. — 4* T (corr.) pietati, S 
pietatis. — 5. T* veendo, Pr vehendo. — 6. T Lugduno. — 7. T* praepo- 
situm. — 8. Lprius. — 9. 7^5 debentibus. — 10. TSconversus, Prcon- 
servus. — 11. L ad rationem. — 12. L conlatione. — i3. T aegere. — 
14. T 5 ad hune. — i5. T om. — 16. 5 v. qualiter, Pr ? aliqualiter o« 
toialiter. — 17. Tadirahetis. — 18. 5 qui. — 19. r5 inventa. — 20. T 
essint. — 21. T v-ne. — 22. 7*5 minimum. 
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praesule viduatam, spiritali solatio et sacerdotali magisterio 
foveatis; neque illud ab" împendenda cantate vos retrahat^, 
quod simplicitate ^ magis, uti* arbitrer, quam abusionîs animo 
minus digne ab eîs cura vestrae ordinationis ambitur : ut ad 
majora, ut praestante Dec cupimus, gubernacula provehendi ^ 
et ad duplicanda quinque talenta de duobus additis assurgen- 
tes^, probati in secundo gradu, fidèles 7 et maximos® hanc se- 
cretam conscientiam 9 feratis ad populos; ut, quod'° in aliis 
fraterna discessione pofuistis" eremum *^ facere, in vobisstu- 
duerit paterna dilectio *^ monasterium continere. *^ 



XVIII 
(S XIX, Pr XXI — A/>rès ^oçj '^ 

GuNDOB ADUS *^ rex Avito Viennensi episcopo. 

De prophetica lectione sanctitatem vestram censui consu- 
lendam, cujus lectionis *7exemplar subter adjeci. Et ideo utrum 
jam tempora ista fuerint, an futura sint, scripto vestro declarare 
dignamini *^. Ex Sion procedet lex et verbum Domini ex Hierusa- 
km. Et judicabit inter plèbes multas et redargiœt gentes validas 
mqiie longe ; et concident gladios siios in aratra et lanceas suas 
infalces : et jam non extollet gens super gentem gladiuin, et jam 
non stabunt belligerare ^^. Et requiescet unusquisque sub vinea 
sua et stib ficu sua ; et non erit qui in timorem mittat eos '°. 



I. 7* ad. — 2. 5 retineat. — 3. 7* simplecitates, S simplicitatis. — 
4. 5 ut. — b.T proviendi. — 6. C/. Matth. xxv, 16, — 7. T fedelis. — 8. 7 
maxemus, LS maximus, Pr in maximis {cj, Luc. xvi, 10). — 9. TS se- 
creti conscientia. — 10. TS quo, — 11. Tclessinsio ... potuissit a, 5 dissensio 
potuisset, Pr dissensio nec potuit istic. — 12. T" herimum. — i3. T'dilixio. 
— 14. rExpl(icit). 

i5. L (marge et rubr.J Gondobadus rex ad Avitum Viennensem epi- 
scopuM. — 16. L Gond-s, S Domnus G. — 17. L lectioni. — 18. S digne- 
mini. — 19. ISAIAS, II, 3-4, — 20. IV Reg. XVIII, .?!. 
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XVIIP 

(S XX, Pr XXII — Après 50 ç) 

AviTUS Viennensis episcopus domno Gundobado regi. 

Licet de lectione prophetica scitos raagis, inter quos ipse 
profiteri non audeo, debueritis consulere sacerdotes, opto ta- 
men jussioni vestrae satisfacere vel obœdientia, etsi nequeo re- 
spondere doctrina. Ita quod indicari vobis jubetis, etiam textu, 
ne dicara expositione, prolixum est et] majorera disputationis 
vacationem postulat, quam succincta celeritas rescripti episto- 
laris admittat. Et idcirco quanta possum brevitate respondeo, 
quod ex propheta Isaia directae ad me termino paginae subdi- 
distis, jamdudum, id esttempore dominicae incarnationis, imple- 
tum. Nam cum dicat : Ex Sion egredietur lex et verbum Domini 
ex Hierusalem \ tractate diligentius an, quae adhuc exspectari 
debeat, promulgandae legis restet auctoritas. Certe post Verbum 
Dei, quod caro factum est, ut per nativitatem zox^oxxs habitaret 
in nobis^y si adhuc ex Hierusalem aliud verbum sperandum est, 
istud, quod supra diximus, unicum non est. Unde incunctanter 
in eo, quem proposuistis, loco sermo Patris Christus et lex 
Christianapraedicata est. Quia cum duae leges sint, id est Judaica 
quae praecessit et nostra quae sequitur, et illa vetusta jam etiam 
prophetarum temporibus diceretur, videtis ab Isaia istam tan- 
tummodo nuntiari, quae vocatione gentium magisterio Christi 
docentis exorta est. Unde sequitur : Et judicabit inter médium 
gentium et increpabit populos mu/tos ^ , qnos ex cunctis cognatio- 
nibus terrae inlra unam ecclesiam Dominus noster judicando 
instituit et arguendo convertit. Quod vero ait: Concident gladios 
suos in aratra et lanceas suas in falces ^, licet possit de cor- 
porea aetate Domini, in qua per orbem quietum inconcussa pax 

I. ISAIAS^ II, 3, — 2. JOAN. I, J4, — 3, ISA. II, 4, — 4. ISA. 11,4- 
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floruit, aliquantisper intellegi ; evidentius hoc tamen Christianis 
fidelibus coaptatur, quorum cum majori numéro desit ac defue- 
ritferri' usus, quein in perniciem hominis malitia primae nati- 
vitatis armaverat, ad usus salutis vitalemque culturam nativi- 
tas secunda convertat. Nam cum in Evangelio de fine saeculi 
praedicetur : Exurgent ^ gens contra gentem et regfium contra 
regnum^f et ex ipsis malorum indiciis imminere jam paene mundi 
terminum coUigamus, nisi quod supra, dixi de catholicis figura- 
liter accipîatur, nescio ut quid post saeculi finem obtunsa telo- 
rum acies in ligones et vomeres commutetur. lUud vero, quod 
imo lectionis jussistis adjungi, id est requiescet nmisquisque 
sub vite stui et subjicu ^, nec esse in eadem lectione nec ad cau- 
sam de qua consuluistis suggero pertinere. Quod tamen tem- 
poribus priscis JudcCorum populo, meriti alternante distantia, 
fréquenter aut pro peccati emendatione concessum, aut rursum 
pro succedentium culparum castigatione sublatum est. 



XIX 
(S xxi^ Pr XXIII — 4gg ? )^ 

AviTUS episcopus ^ domno Sigismundo. 

Quod me de 7 collocutione regali ^ ad notitiam vestram non 

I. s. om.y conjecture de Mommsen. — 2. Exurget? — 3. Marc, xiii, 8. 
— 4. IV Reg. XVIII, 3i, 

5. L (marge et rubr,) Epistola Aviti episcopi ad domnum Sigismundum 
REGEM. Texte dans Acta ss. Bolland., febr. t, I^p. 66g^, 

6. S Viennensis e. — 7. £ do. 

* %. On a vu dans cette lettre une allusion (ou un thème) au Colloque tenu 
à Lyon, entre les évéques catholiques et les ariens, en 4gg (2 et 3 sept.), dont le 
texte a été mis pour la première fois au jour, en 166 1, d'après une copie ms. 
laissée par Voratorien Jérôme Vignier, dans le Spicilegium de d'Achery (t, V, 
p. 1 10-6 ; édit. de 1723, t. III, p, 304-5). Ce n'était qu'un extrait d'un 
ouvrage hagiographique de miraculis s. Justi, auquel on donna pour titre : 
CoUatio episcoporum, praesertim Aviti Viennensis episcopi, coram rege 
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detulisse culpatis, occursui ' meo * exacta festivitate servave- 
ram ; quia rêvera indicari vobis Htterario famulatu cuncta par 
ordînem, disceptationis prolixitas perplexitasque non patitur. 
Nam quantum in animis domni ^ mei, patris vestri, sensisse me 
puto, fervet in ejus studio confictum^ otii fronte certamen. 
Nam quod credebamus animositate deposita, sîlentio tempé- 
rante, subitam opportun! tatem potius quam quietem requirens, 
non cessavit praeterita induciarum brevitate, sed latuit : adeo 
ut nec ipsa contentionis arma, quae quasi jam in nostra ^ defe- 
cerant, poscantur ^xtrinsecus vel usque ad reditum legatorum 
suorum fervor. meditationis^ exspectet7. Redeunti igitur mihi 
de eo quod nostis itinere, nec aliquid intérim de hujusmodi pro- 
positionibus opinanti, vel^ quidquid per implicatissimos^ quae- 

Gundebaldo adversus Arianos. Il a été reproduit, sous cette forme et d'après 
cette unique source, dans: Lalande, Conc. suppl.,p. 43; Labbe, Gonc, t. IV, 
c. i3 18-22; SiRMOND, Opéra var., /. //, p, 'jôg-yô ; Bouquet, Rec, /. IV, 
P' 99-102; Mansi, Conc, r. VJIJ, p. 245; Labat, Conc. Gallix, p. 67 /; 
Patrol. lat., /. LIX, c. 387-92 ; Peiper, p, 161-4. Cff. d'Achery, Spicil., 
t. V, prœf, p. 12-4; T1LLEM0NT, Mém. hist. ecclés., /. VIII, p. 55o-i; 
C0L0NIA, Hist. litt. Lyon, /. /, 11, p. 272-84; Ceillier, Hist. aut. eccl.,f. AT, 
p, ^5o-5 ; Charvet, Hist. de Vienne, p, 79-82; Pardessus, Diplom., t. /, 
p, 41; GoLLOMBET, Hist. de Vienne, /. /, p. lOj-iS ; Gorini, Déf. de TEgl., 
t. /, /?. 343-5 1; BiNDiNG, Burgund. Konigr., /. /, p. i46-53. ^authenticité 
de ce document a été formellement contestée de nos jours par M, Jul. Havet 
(Biblioth. de 'l'école d. Chartes, i885, /. XLVJ, p. 233-50); divers savants 
ont corroboré ses conclusions (rec. cité, t. XLVII, pp. 335-4 1 et 471-2}. 
Les principales preuves de fausseté contre la Gollatio sont tirées de : a) sa 
provenance originaire et la simplicité du style ; b) la présence de Vévéque de 
Lyon Etienne, dont le prédécesseur Rustique n'est mort que le 25 avril 5o 1/2; 

c) celle du métropolitain d'Arles Eone, alors en discussion de prééminence 
avec Vienne et dont le diocèse était sous la domination des Wisigoths ; 

d) V impossibilité d'identifier le lieu de la réunion, Sarbiniacus (sur la Saône) 
avec Sardinia (sur le Rhône] ou Albigny. On pourrait encore faire valoir : 

e) la trop grande conformité de la plupart des citations bibliques avec /aVulgate 
actuelle; f) l'expression vigilia solemnitatis pour indiquer la veille de lajétc 
de s. Just: les vigiliae d'alors comprenaient l'office nocturne, mais non la 
journée précédente ; g) la mention d'un évéque de Marseille, dont le siège 
était alors étranger au royaume de Bourgogne. A la suite de /'Hist. litt. de 
la France (t. III, p, i25-6), M. Peiper l'a identifié (pp. 161 et3i i) avec le 
Gartenius episcopus de la lettre xxvi : M. l'abbé Ai^bak es n'en a point fait 
usage pour combler la lacune entre Honorât et Auxanius (Armor. et sigillogr. 
des évêques de Marseille, 1884). 

1. L occursum, Pr occursu. — 2. L mea. — 3, S Pr domini. — 4. 5 
conficta. — 5. 5 n. regione. — 6. LPr meditationem. — 7, S expectat. — 
8. S om. — g, L i-mas. 
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stionum mordacium ' nodos longa satisfactio et ^ sagax indu- 
stria potuit parare ^ commotum^^ est. Fervet validius ^ prolixa 
disputatione tractatas, placidus tamen nec aliquid supercilio ^ 
dominandi turbulentae commotionis interserens ; sed curavit 
necessarii 7 opportunitas provisa secreti ® ut, quicumque con- 
tentionis fuisset eventus, nec superiorem tumere nec superatum 
patereturerubescere. Quidmultis? sine jactantia vobis libère 
dico, ad proposita, quantum mihi videtur, quod si audissetis 
potuit placere suggestumest. Quod sane vereor ac9 audientis'° 
plus judicio satisfacere quam studio placuisse". Sed " cum 
praesentiam vestram, Deo largiente, meruero, per me seriem 
totius altercationis exponam. Intérim sermonis cursum de fine 
colligite et ex eo, quod discedenti *^ mihi praecepit, utrum ad 
responsa motus fuerit aestimate. Jussit namque, ut quodcumque 
de Scripturis nostris testimonium ad interrogata protuleram, 
seu si forte occurrisset et aliud, ad singula quae tempore collo- 
cutionis aptaveram, subnotatum ei ordinatumque '* transmitte- 
rem. Quod cum sibi ex maxima parte pronuntiaretincognitum, 
adjecit simpliciter : si '^ scriptum misissem *^, sacerdotibus, 
immo magis seductoribus et, ut adhuc verius dicamus, secta- 
toribussuis velle pr*7oponere*®. Unde conjicere '9 pietas vestra 
potest, quanquam intento contradictori, tamen arbitro ^° sapienti 
non invalida vel absque viribus visa, quibus intentionem suo- 
rura, etsi non optât corrigi, desiderat fatigari. Ego autem, licet 
sciens quantum potestatibus divino quoque jussu fréquenter et 
regibus pro veritate non ceditur, utrum parerem diu dubius 
fluctuavi ; sciens certe'' et amoris animo timens, non tam me 
per haec illi serviturum, quam hostibus arma ministraturum, et 
non minus a cive ^^ quam ab hoste dissidente 9 impetendum 9, 



I. 5 mendacium. — 2.5 longo spatio. — 3. S arare. — 4. L quod 
motum. — 5. S validus. — 6. 5 a-d as. — 7. Pr? necessarie. — 8. 5 c. 
consulte, necessitatis opportunitate p. et rei. -r 9. S om. — 10. L audientes, 
Pr? acrius ou metuo a. — 11. Pr? potuisse. — 12, LPr om. — 1 3. L dicenti. 

— 14. 5 s-ta ei o-taque. — i5. S sic. — 16. G? misisse. — 17. Pr se v. 

— 18. 5 om. V. p. — 19. L cognicere. — 20. L arbitrio. — 21. L Pr om. — 
22. 5 c. hominis animum t., nunquam me p. h. satisfacturum, nec minus 
ab eo cavendum. 
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dum adversas* aciesodia privata publica obsidione circumdant-. 
At^ quo, Deo praestante, polletis fastigio culminis, studio reli- 
gionis, privilegio auctoritatis, vallatam mûris discordiara pro- 
pulsate et furentia in castris, velut per campos Emalhiœ, plus 
quant cvvilia hella"^ dispergite. Quia cura jamdudum pondère 
duplicato clamantum querimoniae non audientum duritiam fati- 
gant % aequum est, si dignamini, vestram quoque severitatem aul 
illic castigandis^ consulere aut hic erubescentibus condolere. 



XX 

(S XXII, Pr xxiiii — 507) 7. 

AviTUS episcopus viro illustri Apollinari ^. 

Fecit pietas vestra rem solitam 9, soUicitudinem tam porri- 
gendo de nobis quam de vobis nostram ^° credendo. Nam rêvera 
nuntio vestri discessus accepte, in summo metu et " trepidatione 
pependimus '^ ; quia nobis diversis nuntiis dicebatur vos domi- 
norum, quibus observatis, accitu*^ cunctos pariter evocatos **. 
Undefaciebat hoc meorumconscientiapeccatorum, ut quantum 
mihi pauciores remanserant, tanto intellegerem remanentibus 
plus timendum. Sed Deo gratias, quia '^ prospero reditu in Iseti- 
tiam vestros vosque revocavit inpatriam. Servet Christus hanc, 
quod superest '^, desideriis communibus libertatem, ut nobis et 
consolari absentiam vestram '7 sit possibile et '® ad praesentiara 
pervenire. 

I. s adversa. — 2. 5 circumdat. — Z, LPr om, — 4. Lucani Phars. /, 
/ : « B. per Emathios p. q. c-a c-s ». — 5. S'y simus p. d. et c. querimonia 
et n. a-tium duritia fatigati. — 6. £ castigantes. 

7. L (marge et rubr,) Avitus episcopus ad virum illustrem Apol- 
LiNAREM. Apollinaire était fils de saint Sidoine, évéque de Clermont (Repert. 
i5o et 241g). Voir les lettres de saint Avit xxx, xxxv, xliii et >liv; la 
xxv» et la XL« du 11^ liv. de celles de Rurice de Limoges et la correspondance 
de Sidoine (Patrol. lat., /. LVIII ; cff. ce, io3'4 et 5 04-6). Cette lettre 
est datée par V époque de la bataille de Vouillé. 

8. S A. Viennensis e. A. illustrissime. — 9. 5 soUicitam. — 10. L nostra. 

— II. 5 om. — 12. LS perpendimus. — i3. L accitos. — 14. L et vocatos 

— i5. 5 qui. — 16. L om, in laetit... superest. — 17. L nostram. — 18. Lom. 
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XX^ 



(S xviii, Pr XX — 49915^3) ' 
f AviTUS episcopus^ Symmacho papae urbis. | 

unde, etiamsi pignus reliquiarum sacrae crucis putamus esse 
vobiscum, a sancto tamen ^liae urbis antistite hanc specialiter 
munificentiam credimus exspetendam . Qui rêvera sacramenti 
istius veram et inviolabilem puritatem loci administratione con- 
servans, sic desiderabili potens est impertire nos dono, ut ab 
omni cunctationis absolvat ambiguo. Qua de re plurimum pa- 
gina famulante deposco, ut ad praefatae ecclesiae sacerdotem 
litteras apostolatus vester tribuat portitori : quatenus gemina 
nobis veniat benedictione firmamentum, quod ecclesiarum prae- 
eminentium mundo vel consulta sedis vestrae auctoritas respon- 
debit ^ vel humanitas illius obsecrata porrexerit. ^ 



XXI 

(S XXIII, Pr XXV — 4991 5^3) ^ 

AviTUS episcopus ^ papae Hierosolymitano. 

Exercet apostolatus vester concessos a Divinitate primatus 
et, quod principem locum in universali Ecclesia Dei 7 teneat, 
non privilegiis solum studet monstrare, sed meritis. Ornât pa- 
riter legem nostram cathedra vestra, cathedramque ^ persona. 

I . Publié par S sans doute d'après un fragment de papyrus aujour- 
d'hui perdu. Symmaque fut pape de 4g 8 à 5 14 (Répert., 2141-2 et 281 S). 
— 2. Pr (p, 322*>) Sigismundus rex. — 3. PrPspondebit. —4. Pr suppose 
l'existence d'une autre lettre : [Avitus episcopus papae Hierosolymitano], 

5. L (marge et rubr.) Avitus episcopus ad papam Jherosolimitanum. 
Fragm. dans Acisl ss. Bolland.,/(?^. t. I, p. ÔjS^, Le patriarche de Jérusalem 
était alors Elic /«•■ (depuis le 25 juil. 4(j4); exilé en 5i3, il mourut en 
Arabie le 20 juil, 5/^ (Répert., 63o)» 

6. S Viennensis e. — j, S om. — 8. LPr cathedra cum. 

II 
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Unde obligatus dignationî vestrae débita largitatis *, per ipsura 
dépendu gratiarum vota, per quetn ad me munera pervenerunt, 
non quantitatis pretiis, sed salutis prsemiis aestimanda. Dita- 
stis^ namque sanctificationis opibus pauperîem orbis extremi, et 
obscuritatem solis occidui participato nobiscum fulgldi ortus 
lumine contigistis. Tersit a provinciis nostris torpentis ^ reli- 
gionis rubigînem claritas doni, quae* boni supercurrentis ^ 
irriguo^ fidem nostram contemplatione 7 munerata est, cura, 
patefactis in aetate^ vestra penetralibus caelestium thesaurorum, 
quidquid catholici credere jubemur, inspeximus. Orate, quod 
superest, ut dignis talia miseritis : commendate nos mysteriis, 
quae nobis committenda^ duxistis. yEdificetur hisdevotio nostra, 
regio defendatur : ut indulto nobis pignore salutari, quos terre- 
stris Hierosolymae consortio *° non censuistis indignos, supernœ 
ac cslestis habitaculo reddatis idoneos. 



XXII 
(S XXIV, Pr XXVI — Avariï 512)^^ 

AviTus episcopus *^ Stephano episcopo *^. 

Quamlibet attentis culturae dominicae famulis, inter assidua 
plantandi studia, semper etiam quae succidi expédiât oriuntur. 
Ergo pervigilibus'* sollicitudinis vestrae studiis opportunissimum 
bis operibus acquirendae salutis fenus accrescit. Sed inter lolium 
Arriani germinis numerosa, quod pejus est, corruptione diffu- 
sum conjicere nequeo, unde sese faciès seminis inimici non qui- 

I. L debitor largitali. — 2. L Ditatis. — 3. L'' t-tia. — 4. £ donique. 
— b. L S-tes, S semper currentis. — (d. L irriguos. — 7. Lc-nem. — 8.5 
p. a pietate. — 9. 5 committere. — 10. 5 om. 

II. L (marge et rubr,) Ad Stephanum Lugdune*nsem episcopum. Texte 
dans Jac. Severtius, Chronologia ... archiantistitum Lugdunen..., 3* edit., 
1628, p, 67 (ex ms. Jac. Sirmondi : Quibuslibet ...). Les dates extrêmes de 
Vépiscopat d'Etienne, évéque de Lyon, sont imparfaitement connues (Répert., 
672 et 257 j). Les lettres xxiv et lu sont adressées au même. 

12. 5 Viennensis e. — i3. LPr e. Lugdunensi. — 14. S perjugibus. 



EPISTOLiE XXI-XXIIl. 163 

dem nova, sed satis ' rara monstraverit, quis transmarina 
contagia velis^ orbi nitido ventus attulerit. Sed navem gïiber- 
nantibus vobis^, nullo fulta solamine, parum lues^ ista me- 
tuenda est. Non habet de multitudine tempestas profectum, 
nec tenuis perficit aura naufragium. Quocirca Donatistarum 
nomen, ne diu in loco vivere possit alieno, benedictione protenus 
sepelite vitali ; in ipso fomitis ^ sui ortu peregrinantis ^ igniculi 
frigescat7 incendium^. De quo ne vel famae fumus narem 
Galliae innocentis aspergat, manus impositionem personne, de 
qua scribitis, adhibete, interdicta nominis ipsius in posterum, si 
ex corde convertitur, mentione ; quam constat 9 rêvera in supra- 
dieti schismatis professione '^ cum ministerio baptisïnatis etiam 
chrismate consignatam. Hoc certe eos in regione illa observare 
raanifestum est : in qua primum Deus tribuat, ut quicumque 
hujus erroris fuerint, corrigantur; tum' deinde a nobis quam " 
secta distante tam'^ patria, ut'^ ad partem nostram, qui sal- 
vari »4 noluerint, agnoscendi transire non possint. 



XXIII 

(S XXV, Pr xxvii — /" J'^ 

AviTUS episcopus '^ Apollinari episcopo. 

Jubetis, et voti est, ut cultibus novis pariterque consuetis 
studio '7 geminae dilectionis *® occurram. Sed vereor, ne nos 
hoc teneat, quod potestates diutius tenuistis. Orate tamen, ut 
par desiderio succédât effectus. Nisi forte illam magis expen- 
sam numeraveras ^^, quae penu adhuc frigente animis tuis calet. 
Quocirca licet pauca erogasse'^ te dicas, licet laxato aulico^' 
conventu relevatum esse te gaudeas : si qua tamen mihi excur- 

!• LPr om. — 2. S Pr om. — 3. 5 S. Deo gubernante vos. — 4. L lis, 
S labes, Pr luis. — b. L Pr fomenti. — 6. L p-tes. — 7. LPr frigescant. — 
8. L incendio, Pr incendia. — 9. Se. si. — 10. S p. versata est. — 1 1 . 5 tam. 

— 12. 5 quam. — i3. 5 jam. — 14. 5Pr salvandi. 

i5. L (marge et rubr,) Avitus episcopus ad Apollinarem episcopum. 

— 16. 5 Viennensis e. — 17. S studiis. — 18. 5 dedicationis. — 19. S nu- 
meras. — 20. S paucos rogasse. — 21. L aliquorura, Pr aulicorum. 
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rendi copia fiet, vel invitas ' qui supervenerint invitabis. Provi- 
debit Deus epulas multitudini tibi convivii, sibi pauperum 
Cibus ^ olei cado et farris hydria persistente cumulabitur ^. Ibi si 
vel quinque panes fuerint, geminum piscem providissesuflGciat* 
Illud autem fidus^ post haec miraculorum expérimenta^ pro 
mitto7 quod7, Christo pauperum suorum conventui minime de 
future, quando ^ plura populorum milia collegeris, plures redu 
viarum9 cophinos reportabis'°. Apud filium nostrum vero qui, 
sicut scribitis, reconciliationem mutuam dignatur ambîre, vos 
estote vadimonium". Quodsi ille pacifico voto agere"cupit, ego 
et amico '^; siille discordiam poscit tolli, ego cupio concordiam 
perennari. Si '^ tamen homo ordinis mei, quem nec falli^ nec' 
fallere decet, crediturus catholico senatori *^, non ad hoc solum 
securus incipiat fieri, ut incautus valeat inveniri. 



XXIV 
(S XXVI, Pr XXVIII — Avani 512)^^ 

AviTus episcopus Lugdunensi episcopo '7. 

Epistolas vestras post lon^m tempus accepi, in quibus me 
servandae caritatis, quamlibet noveritis tristem, nec sicdebetis'^ 
credere neglegentem. Nam vere testis Deus est, quod ex magni- 
tudine vestri adfectus sit '9 animo meo major et gemitus. Nec 
valeo sine grandi vobis dolore suggerere, quam graviter" 
sanctitas vestra de veniae^^ facilitate prœventa sit. Instruxistis 
adversarios armis vestris, prodidistis imperfectis sécréta nostra, 
cantastis canticum Dominiin terra aliéna ^^ ; protulistis velut vasa 

i.5Pr invitos. — a.^convivae. Ibi p. cibum. — 3. C/.///Reg. xvii, t2. 
— 4.Cff» Matth. XIV, /7-20; Marc, vi, 38-44. — 5. Pr fidas. — 6. L e-io 
^ ']. L Pr om. — 8. S quanto. — 9. S om, — 10. Cff. Matth. xvi, g-io; 
Marc, viii, 18-20. — 11. 5 vadimonio. — 12. L ageret. — ^ i3. LPr a., 
ego amicum. — 14. 5c. confirmari. — iS.L sanatori, 

16. L (marge et rubr.) Avitus episcopus ad quendam episcopum 
LuGDUNENSEM. Voir p. 162, tî. II. — ij. 5 A. Vicnncnsis 6. cuidam. — 
18.5 debeatis. — 19. LPr fit. — 20. S gravi. — 21. S date veniam. — 
22. Fsalm. cxxxvi, 4. 
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domînica spectaculo convivali, quae Syris dentur'; exposuistis 
velut nudatum Noe^ cachinnisnanquam opprobrio carituris. Si 
retinent^ aut secuntur, periculoss sabrepsit^ aequalitas ^ veri- 
tati. Certe sipretiosum vobis erit, quod publicari debere puta- 
stis^, terrere vel Ezechiae régis calpa vos debuit, quem jactantia 
notavît Scriptura peccantem7. Sed cum trepidalionem istam'^ 
dicatis animo convertentis abstersam, justum est ut cum exsul- 
tatione dicamus : Hœc est mutât io dexterœ Excelsi^. Nam quod 
vobis inaniter contradicunt beluati sic '° minantes ** : Deo pro- 
tegente quod debilis quisque ", plus mirum est, carere dentibus 
et furoribus possit'^. Qui cum gemerent perditionis suae perire 
discipulos, perdere incipiunt et magistros. Salubriter coram Deo 
vel hominibus lucra talia conquiruntur. Nihil in recipiendo expe- 
tente violentum est : ut volentis devotionem benedictio praestanda 
confirmet, non est rapina, sed gratia. Quod Christus dignatur 
accipere, dicere'^ non possumus invasisse. De reliquo autem, 
quia"^ me super conversi statu '^ creditis consulendum, definio 
inspiratione divina ad quemlibet sacerdotii gradum hominem 
posse consurgere, si non est aut in ratione conjugii aut in 
quacumque régula moribusque, quod '7 prohibeat clericatum. 
Car enim non pascat Christi gregem, qui sapienter advertit 
oves non esse quas paverat quique, quia non fur lat roque, me- 
rito *^ pastor futurus per ostia ingressus elegit *9 altaria 2°? Quare 
non fiât in sacerdotio nostro erectus, qui amore humilitatis a 
suo voluit esse deciduus? Sit verax sacerdos ex laico, qui fieri 
laicus ex fallace sacerdote contentus est. Teneat in Ecclesia 
nostra plebem suam, qui in sua contempsit alienam. Datura est 
tantis bonis augmentum^* caelestis gratiae plenitudo, ut et ille 
consecutus incipiat gaudere qui ^^ doluit, et hic quotidie fruc- 
tuosior praeisse se magis intellegat quos reliquit. 

1. 5 q. irrident. Cf, Daniel, v, 2-3. — 2. Cf. Gènes, ix, 22. — 3. Pr re- 
nituntur. — 4. 5 subrexit. — 5. 5 qualitas. — 6. Sputatum est. — 7. 5 j-iae odore 
p-m prophetaredarguit. Cff.JVRegi. xx, i2-(); Isai. xxxix, 1-8. — 8. LProm, 

— 9. Psalnr. lxxvi, i î. — 10. Pr? isti. — \i. S belluae sic minaces. — 12. 5 
débiles quasque. — 1 3. 5 pasci, Pr? furoribus rumpi solitus sit. — 14. S dici. 

— i5.5quod. — 16. L statum. — 17. L morbus qui. — 18. L meret. — 19. L 
eligit. — 20. CJ. JoAN. x, 1-2. — 2\. L argumentum. — 22. S quod. 
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XXV 

(S XXVII, Pr xxviiii — Av. ig juiL 514)^ 

^ SiGiSMUNDUS rex Syinmacho papae Urbis Romae. 

Dum sacra reliquiarum pignora, quibus per me Galliam 

vestram spiritali remuneratione ditastis, negare petentibus non 

praesumo, me quoque sanctorum patrocinia postulare ad irri- 

guum vestri apostolatus fontem ^ necesse est. Quanquam etsi est 

adhuc apud nos de dono vestro, quod catholicae religionis 

debeat studio celebrari, etiam illud tamen convenit justae de- 

votionis intellegi, ut directis litterarii sermonis officiis alloquia 

illa captemus, quibus me pontificatus vester vel praesentem mo- 

nitis docuit, velabsentem intercessionibus acquisivit. Nec* nunc 

paginas prjesentis obsequium opportunitas reperta^ complectitur; 

sed destinato ad vos diacono portitore, viro venerabili Juliano, 

ad universalis Ecclesiae praesulem spiritu repraesentante con- 

currimus. Crescit quippe benefîciorum recordatione desiderium : 

nec unquam meis elabi ^ sensibus possunt, quae nobis apud 

Italiam vestram vel pontificalis benignitas vel civilitas regalis 

impendit, cum post familiaritatem totius munificentiae commo- 

dis praeferendam, quia istic / liberius laxavit reditu, illic^ tena- 

cius cinxit affectu9. Attentior pro vestris, quod superest, in- 

cumbat oratio : in augmento namque ovium crescit custodia 

pastoralis. Sacris nos apostolorum liminibus commemoratione 

assidua praesentantes, speciali *°, dum vixero, praedicatori " ve- 

stri*% ubi obtinuistis initium, impetrate profectum. Litterisnos, in 

quantum possibilitas patitur aut libertas, quibus nobis doctrina 

I . Texte dans A. Thiel, Epîstolse Roman, pontif. genuinae, Brunsbergae, 
1868, in-8^, p. ySO'i =:.t. L (marge et rubr.) St Epistola ab Avito episcopo 

DICTATA (L dicta) SUB NOMINE DOMNlSlGISMUNDI (St add, REGIS) AD SyMMACHUM 

PAPAM Urbis (L add, Rom/e). — 2. S t om, — 3. 5/ ab irriguo ... fonte. — 
4. L Haec. — 5. 5/ r. o. — 6, St elui. — y. L ista. — 8. St reditum, illinc. 
— g. S t vinxit affectum. — 10. Pr specialem. — ii, LPr praedicatorem. 
(? precatori. — 12, 5/ vestro, 
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et incolumitas vestra floreat, frequentate et, ut supra speravi- 
mus, arabienda nobis venerabilium reliquiarum conferte praesi- 
dia : quarum ' cultu et^ beatissimum Petrum in virtute et vos 
semper habére mereamur in munere. 



XXVI 

(S XXVIII, Pr XXX — 4ÇÇ ?) ^ 

■ 

AviTus episcopus domno Gundobado^ régi. 

Rediens ab urbe Lugdunensi sanctus Chartenius -^ episcopus, 
in qua nobis de concilio discedentibus ad privata quaedam ne- 
gotia^ expedienda resederat, quaestionem sibi, immo magis 
omnibus nobis, proposuisse vos retulit. Quae si fuisset coram 
positis indicata, subministrante sancto Spiritu, facile sciscita- 
tioni vestrae quae ad causam pertinebant suggeri potuerant7. 
Sed quia tam sanctam sollicitudinem nulla debemus responsi 
dilatione fraudare, sciens mihi, Christo propitio, in fide fratrum 
meorum concordare sententiam, praesentis paginae famulatu re- 
spondere ad consulta praesumo. Jubetis igitur ostendi vobis ratio- 
nem vel potius auctoritatem, qua pateat Dei filium ® habuisse 
in divinitate substantiam, priusquam sumeret de incarnatione 
naturam : ut 9 perhocperniciosissima haeresis illa vincatur, quae 
dominum nostrura ex Maria cœpisse *° contendens, etiam Deum 
Patrem inFilii exortione*' blasphémât. Necesseestenim, quan- 
tum ad illos, imperfectioni divinae aliquid accrevisse, si tantis 
rétro saeculis sine filio manens, paene jam in termino mundi la- 
bentiscum Maria prolem, tum ille habere inciperet" paternita- 
tem. Ac *^semet '^ ipsius *^ assertionis suae necessitate constricti, 

I. / quorum. — 2. LPr ont, 

3. L (marge et rubr,) Avitus episcopus ad domnum Gondobadum 

REGEM DE DIVINITATE FiLII DeI, FLiBER DE ChRISTI DIVINITATE (al. NATIVITATE). 

— 4. L Gond-o. — S. LPr Cartenius, Labbe Charterius. — Ç>, L negocii. — 
7. S potuerunt. — 8. 5 Deum, Hensch, ? Verbum. — g.S Pr et. — 10. L con- 
cepisse. — 11. 5 execratione, Pr exauctoratione. — 12. 5 inceperit. — 
i3. L Hac, 5 Ac a. — 14. Prsemel. — i5,5ipsis. 
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quem nominant filium, denegant Deura. Sentiunt enim sanas au- 
ras ferre non posse, ut ante non mul tos adhuc annos Deus cœpisse 
credatur ex homine. Sed nescio in quem effectum redemptio no- 
strasurrexit, si non creaturae suae pretium Deus exstitit. Nec enim 
redimere homo solus hominem poterat, qui in supernis, si Deus 
non * est, eguit redemptione. Jubetis ergo ut haec, quae ratione 
colligimus, auctoritate doceamus. Sufïiciat ergo acrimoniae 
vestrae paucitas exemplorum, qusesumpta de pluribus abundant 
cognoscere desiderantibus ' : ceterum renitentibus animis et in 
sua incredulitate durantibus^ si aliqua non satisfecerint, cuncta 
non proderunt. Isaias ergo\ conclamantissimus prophetarum, 
nativitatem Christi Spiritu révélante prospiciens : Parvnliis, 
inquit, ?iatus est nohist filius datiis est nobis ; et vocabitur iiomen 
ejus^ aimirabiliSi consiliarins, Deus, fortis, pater futuri sœculi, 
pr inceps pacis^. Intuemini, quaeso, verbi vigorem \^ Parvulus 
nattis est 'i ^ filiiLS datas; natus est nobis hominis filius, datus 
est Dei. Vocabitur^ Deus forlis, ac si diceret : Deus et homo ; 
Deus qui creaverat vitam, fortis qui vinceret mortem. Cujus di- 
vinitatem sub verbis scribae ac discipuli sui propheta Jereraias 
ostendens sic ait : Hic est Deus noster ; non œstimabitnr alius 
ad eum. Hic^ invenit omneni viam disciplinée, et^ dédit ^ Jacob 
puera suo et Israël dilecto suo. Et post hœc in terra vis us est et 
inter homines conversatus est^^, Quod si est forte, cui haec qu;e 
de antiquis ponimus obscura videantur, légat apostolum Pau- 
lum, qui cum corporeos parentes Domini commemoraret : Quo- 
rum patres, inquit, et ex quibus Christ us secundum carfiem, qui 
est super ormtia Deus benedictus in sœcula * * . Nam et Thomas 
apostolus, cum in resuscitati mediatoris corpore fixuras clavo- 
rum et *= hiulcum transpuncti lateris signum digito tentante pal- 
passet, virtutîs expérimenta inter infirmitatis indicia colligens, 
sic clama vit : Dominus meus et Deus meus *^. Ecce quibus testi- 
moniis velintnolinthaeretici ipsi, Judaeorum in perditione confi- 

1 . 5 p.: aut q. in s. et D. — 2.5 cupienti. — 3. S om, — 4. L. om. et v. n. 
e. — 5. Isa. ix, 6. — 6. Sparvulus natus est nobis, filius datus est nobis; p. 

— 7. 5 e. et. — 8. S Et v. — 9. F d. eam. — 10. 5 om, Baruch, in, 36-^, 

— II. Rom. IX, 5. — 12. 5 om. — i3. Joan, xx, 2^. 
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nés, de Filii divinitate * vincuntur, quorum verbo credas Ju- 
daeos in evangelio Joannis Dominum discussisse dicentes : 
Quadraginta^ annos nondum habes et Abraham vidistP ? At il le 
inquit : Amen dico vobis, ante Abraham ego sum ^, Est hic, rogo, 
quod obscurare vel volens queat ? Quid nunc restât, nisi ut, 
qui senior^ Abraham cognoscitur, junior vel mundo dicatur? 
Et istud, quamlibet contentiosum sit, vinci potest ipso Domino 
inter passionum ^ contumelias proclamante : Pater, clarifica me 
ea claritate, quam habui apud te antequam'^ mundus fieret^. Sed 
forte et hoc putatur addendum, ut Dei^ filium nominatum cu- 
juscumque exempli auctoritate doceamus. In psalmo ait : Do- 
minus dixit ad me : filins meus es tu, ego hodie genuite *°. Hodie 
hic aeternitas signifîcatur, quae termino atque principio perinde 
caret : oui non pariunt crastina tempora futurum, non " rapiunt 
hesterna transactum. Pênes nos ergo per tenebrarum vices ista 
mutantur ; apud Deum vero, cui nox non est, semper hodie est. 
Quod tamen sihaeretici ipsi*^ aliter volunt intellegere, nostra non 
refert. Nam cum de solo nomine tilii Dei agamus, quale volunt 
hodie accipiant, concessuri sunt, ut ante genuerit filium pater, 
quam mater ediderit. Certe vel Salomon, cui maximam in scri- 
pturis veteribus auctoritatem singularis sapientia facit, planis- 
sime'^ filium in Proverbiis et lucidissimenominat dicens : Quis 
colligavit aquas quasi in vestimento ' ^ ? quis suscitavit omnes ter- 
minas terrœ? quodnomen ejus et quod nomen filii e jus , si nosti^^ ? 
De praeteritis ista sufficiant ; Apostolus autem dicit : Postquam 
vero^^ venit plenitudo temporum, misit Deus filium suum '^, 
Enimvero qui mittitur, erat antequam mltteretur. Qui '7 si ante 
Mariam non fuisset, hune similem ceteris adoptio fecerat *® Dei 
filium, non natura ; nec in Evangeliis ipse dixisset : Tantum 
dilexit Deus^^ mundum, ut filium suum unicum daref^^. Non 



i.LDei unitate. — 2. /*' Quinquaginta. — 3. Joan.viii, 57. —4. Ib.,58, 
— 5. Lauts., 5 s. ab. — 6. 5 passionis. — 7» F priusquam. — 8. Joan. 
XVII, 5. — 9. 5 eum. — 10. Psalm. 11,7. — 11. 5 nec. — 12. S om. — i3. L 
plenissime. — 14. L vento. — i5. Proverb. xxx, 4, — 16. Galat. iv, 4, — 
17. i4(G0BARDUs adv. Felicem Urgel., c. xxxi) Quia. — ï8. /l faceret. — 
19. 5 D. d. — 20. Jqan, III, / 6, 
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electum ergo ab ipsa înefTabili paternitate, sed genitura ; cui 
lam Deo quam homini vero, in utraque natura fideliter proprio, 
in divinitate mansisse ' de Pâtre, in corpore cœpisse de matre 
est-. Haec ergo, quia jussistis, quaedam nostrae responsionis ^ 
indicula et ad dilucidandam ^ veritatem pauca testimoniorum 
semina transmisi : quae possit quidem acrimonia vestra vel elo- 
quentia in frugem salutis, Christo irrigante, nutrire, Sed si sit 
quisquam de his, contra quos agimus, quem his vestro judicio 
ad totum ^ respondisse credatis, licet sint vigilantissimi in ca- 
tholica et fidelissimi tractatores, dabit tamen Deus, ut ego 
quoque possim vobis et numerosiorum exemplorum nuraeruni 
et rationem, quae satisfaciat, praesumpta scribendi vacatione'' 
suggerere. 



XX VU 
(S XXIX, Pr XXXI — 514I6)' 

AvTTUS episcopus domno Sigismundo. 

Omni quidem vitae meae tempore debitorem me offerendi'' 
factura^ agnosco, sed impensius festivitate praesenti, quaesollici- 
tudinem vestram non minus explorandis haereticorum conatibus, 
quam nostrae partis occupât cultibus celebrandis. Siquidem per 
annuum '° quoddam contagium congregatis adversis " attento 
vobis labore curandum est, ne alienae calliditatis fraude pullu- 
let, quod in Dei nomine jam vestra victoria celebrabili virtute 
succidit, quamlibet Christo propitio praesentibus vobis absistat ^-. 
Hinc illa sollicitudine priscior'^ constipatio Genavensis, quae 
in morem'^ originis primae virilibus animis virus *^ anguis''* 
sibilo feminei sermonisinsonuit *7. Undeillud, si mereor, quani- 

I. A émanasse. — 7.. A om. — 3. 5 r. n. — 4. 5 elucidandam. — 
5. L Pr thorum. — 6. 5 vocatione. 

7. L (marge et rubr.) Avitus episcopus ad domnum Sigismundum. — 
8. S asserendi. — 9. 5 famulatus, Pr officii factura. — 10. L annum. — 
II. L adverse. — 12. 5 obsistat. — i3. 5 pressior. — 14. S more. — i5. I 
verus. — 16. L agiiis, Sanguium. -— 17. Gènes, ni, j-(J, 
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primum scire desidero, utrum cum ' domno clementiae vestrae 
pâtre mentio illius ordinationis accident % qu^e Bonosiacorum ^ 
pestem ab infemalibus latebris excitatam, catholicis Arrianisque 
certantibus intromisit; vel si servatur** adhuccredulitatis, immo 
simulationis illiusdolor^ quem non impressumanimis, sed char- 
tulis exaratum, paulatim in antiqua ^ sui dogmatis crudelitate^ 
revocat litterata® promissio. Quae certe si adhuc, ut cœperat, 
societatis^ Arrianae communioni *° immixta est, claret glorio- 
sior sub principatu vestro noster triumphus : cum duabus haere- 
sibus in unam redactis, non minus " acquirentibus quam con- 
vincentibus vobis ", et schismaticorum numerus decrescit et 
schismatum. Hinc ergo servitium curiositatis meae dignanter 
aspicite, et de peculiaris patroni vestri apostoli festis exspecta- 
tioni nostrae properatis ^^ et compellationis vestrae munera dupli- 
cate. 



XXVIII 
(S XXX, Pr XXXII — 5^4/6) '-^ 

AviTUS episcopus ^' domno Sigismundo. 

Nuper, cum. officia culmini vestro semper débita pro aposto- 
licae festivitatisconsuetudinedestinavi, non minus civilitate pre- 
tioso quam declamatione conspicuo sermone dixistis; idcirco vos 
tardius dédisse rescriptum, ut humilitas sui'^ conscia, quae a 
scribendi audacia jure tempérât, eo diutius ariditatis supplicia 
penderet, quo fontem splendidum vestri alloquii plus sitirem ''. 
Vindictae, sicut dignamini scribere, genus esset *^, ut portitor a 
me segnius destinatus vobiscum diutius moraretur. O retribu- 

I. L Pr in. — 2. Rilliet exciderit. — 3. 5 bonorum. — 4. L servator. 
— 3.5 dolus. — 6. Pr antiquam. — -j, L crudelitatem, Rilliet credulitate, 
Pr credulitatem. — 8. L liturata. — 9. 5 societati. ~ 10. £5commu- 
nione. — 11. 5 unum r., tam.— 12. Rilliet Pr nobis. — i3. S prosperitatis. 

14. L (marge et rubr,) Item ad eundem. — i5. 5 Viennensis e. — 
16. L suis. — 17. S sitiret, — 18. S esse censentes. 
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tio ultionis blandissimae ' ! o sententia crudelitatis optandae ! 
Quis scilicet tam intolerabilem pœnam aequanimiter ferat, ut 
paradiso vestri conspectus inclusus mora beatiore vos videat ? 
Timeo plane, ns=^ fréquenter me jubeatis scribere, si disponitis 
tarditatem taliter vindicare. Aut si ego certus forera ^ hujus- 
modi meanimadversioneplectendum, procuUdubio scriptapor- 
rigerem, quae justo rarius exarassem. Et utinam mihi vobiscum 
posito negaretur celericas revertendi! verba^ quae post^ Ion- 
gum tempus sinerer^ légère, diutius ex® ipso meatus? tramite 
donarer audire. Certe Deus viderit, quid ego apud judicium 
vestrum vel audacia servitii vel trepidatione promerear : tamen 
offîcii mei portitoribus reus ero, si eos prolixitate praesentiae ve- 
strae delicti, quo ^° arguitis'*, emendatione fraudavero. *^ 



I. L blandissima. — 2. L ne non. — 3. 5 fuerim. — 4, S Pr ipse p. — 
5. S et V. — 6. L om. — 7. 5 om. — 8.5 in. — 9. 5 m. sui. — 10, L diliclico. 
— 1 1. 5 arguor. 

12. Cette lettre est suivie dans la dernière édition (Pr xxxiii) d'une ré- 
ponse adressée à saint Avit par le pape Symmaque^ le i3 oct. Soi (Non 
debuii caritatem...). D'Achery l'a publiée le premier (Spicileg., /. F, p. 583: 
éd. in-fol.f t, III, p. 3 06} y non a Ghiffletio repertam, mais sur un ms. de 
Jér. Vignier (prce/., p. 3o). Son texte a été reproduit par Lalande, Conc. 
suppl., p, 45; Labbe, Conc, /. IV, c. i3i 1-2; Mansi, Conc, t. VIIL f. 228: 
Labat, Conc. Galliœ, p. 683; Patrol. lat., /. LXII, c, 5i; Thiel, Epist. 
Rom. pont., p, ôSô-";. Z)om Coustant tenait cette lettre poitr authentique 
(Thiel, p. 86) et elle a été admise comme telle dans les Reg. pont. Rom. de 
Jaffé (n^4y2; éd. 2*, n^ 756). Le grand archéologue chrétien, M. de Ro$si, 
remarqua que la Jormule de la date avait été interpolée ou falsifiée (lascripi. 
christ, urbis Romîe, i85j-6i, t. /, p. 41 3). M. Thiei. fit entendre que le 
pape paraissait inexactement renseigné sur les sentiments de saint Avit (i. r,. 
n. I et 2). M. Jul. H A VET a relevé une autre marque de fausseté dans h 
formule de la salutation (Biblioth. de l'école d. Chartes, t. XLVL p. 260, 
cf. p. 255-y). Il a donc semblé inutile de reproduire le texte de cette pièce, 
à raison de sa provenance (cf. p. 157-8, n. 8). Ajoutons qu'elle a fait sup- 
poser à M. Thiel l'existence d'une lettre que saint Avit aurait écrite à 
Symmaque au commencement.de 5oi (op. cit., p. 735), 
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XXIX 
(S XXXII, Pr XXXV — Après $10) * 

AviTUS episcopus' Liberio prccfecto-*. 

Postquam multipliées Galliarum labores felicissimus pote- 
statis vestrae visitavitadventus, nullo sum ante hoc+in affectibus 
vestris desiderii mei impertitus effectua Unde licet etiam no- 
bis prodesse credamus bénéficia, quae jamdudum provincialibus 
spargitis, mihitamen hactenus sitienti litteras vestras quasi pri- 
mummodo venistis. Enimvero ut me offerendis ultro epistola- 
ribus officiis non ofFerrem,illis occupationibus obstrepere timui, 
quibus me credebam tanto temporum spatio a votiva lectione 
suspendi. Sed quiaetsi tarde, compellentibus ^ vobis meque ad 
praecelsos apices rescribente, ordo alternantis commercii in litte- 
rario sermone servatus est, qui fecistis me absque verecundia 
respondentem, reddite ut cupio frequentia debitorem. Nec de- 
sunt, si adnuitis, causse jubendi : abundant quae possitis injun- 
gere cupientibus obœdire. Major scilicet7 potestate civilitas nec 
minor est dignitate dignatio. Nam haec ipsa causa, cujus vobis 
scribendi materiam merces ingessit, quibus inter tribunalia ope- 
ribus magis studeatis florere, perdocuit. Unde quod nobis ^ a 
vire spectabili, vicario vestro, pro quorumdam captivorum libé- 
ra tione suggestum est, ad praeceptionem culminis vestri laetus 
implevi, pretio tamen quod portitores attulerant 9 non recepto. 



1. L {marge et rubn) Avitus Viennensis episcopus ad Liberium pra:- 
KECTUM. — 2. 5 Viennensis e. 

3. Libère fut préfet du prétoire d'Italie avant de l'être des Gaules, puis 
patrice. Voir les lettres d'Ennodius de Pavie II, xxvi ; V, i (du pape Sym- 
maqucy ig oct. 4gg : Jaffé, 468 [752]); /X, xxiii, xxix; et de Cassiodore 
F///, VI, et XI, 1 (Cf, Patrol. lat., t. LXIII, c. 85-6). 

4. S nullum s. antehac. — 5. S expertus effectum. — 6, S compellan- 
tibus. — 7. 5 siquidem. — 8. L vobis. — 9. S attulerunt. 
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Quia si aliquid praefato viro magnifico, filio meo Geraello', 
condicionis personae ipsae per originem debent, potest hoc quod 
mihi obtulerat pro^ redimendis ingenuis distribuere; si vero 
istos agnoscitis liberos natu-\ sufficit pretium pro fuisse. 



XXX 

(S XXXIII. Pr XXXVI — Avant 316)^ 

AviTUS Viennensis episcopus viro illustri ^ Apollinari. 

Scio, quod revertens ad devinctissimos mihi domnosDomnu- 
lus^ noster, coram me de 7 vestrae piae sollicitudinis ambiguita- 
tibus aestuante^ aliter quam volui^ relaturus, adgravavit magis 
redeundi festinationem '° quam minuit. Scilicet " me apud Lug- 
dunum in adventu ejus gravis oculorum dolor impotem luminis 
contuendi impetu ingruente reddiderat. Unde quia nec ipse fuit 
eliciendi rescripti efficax nec ego idoneus redhibendi, omnem 
gratiarum, qucccumque vel pretio munerum vel animo mu- 
nerantum deberi potuit, aptionem verbo potius referendam 
portitoris auribus allegavi *^ ; licet minime dubitans apud 
sanctae dulcedinis aviditatem parvipendendam mandate- 
rum seriem desiderio litterarum. Sed cum primum rarescen- 
tibus tenebris cubicularis ergastuli, aliquantisper ordinandi 
officii *^ copia fuit, solutionem debiti'^^ non moratus praesentem 
bajulum destinavi : cui ultra quam dici potest verbosis saluta- 

1 . Gémelle était vicaire du préfet des Gaules en Provence, Voir dans la 
correspondance de Cassiodore III, xvi, xviii, xxxii, xlî; IV, xix et xxi. 

2. L Pr om. — 3. 5 natos. 

4. L (marge et rubr.) Axnijs Viennensis episcopus ad virum illustrem 
Apollinarem. Voir p. 160, n, 7. — 5. L Pr illustrissimo. 

6. S Domnolus. Sans doute le questeui'-poète, originaire d'A/riquct 
auquel est adressée la dernière (xxv) du IV^ livre des lettres de Sidoine Apol- 
linaire (Patrol. lat., /. LVIII, c. 53 1 -3; cf, ce. 63o et 711). 

7. S om, — 8. 5 lestuantem. — 9. S voluit. — 10. S festinatione. — 
II. 5 Siquidem. — 12. 5 alligavi. — i3. 5 officia. — 14. L debeti. 
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tionibus onerato, quantum pertinet ad mandata loquacia, per- 
brevem paginam dédisse me computo. Nam ecce mihi Deus 
testis est, quanto lumine praefatus carissimus noster in ipsa con- 
tenebrati recessus nocturnali habitatione respersit, cum dulcis- 
sirni pignons nostri reditu^ quem ante* nescieram, nuntiato 
resolidatam Christo propitio familiam raeam ab eo, quem mi- 
sissem, inventam^ esse firmavit. Quocirca nec vos jam de 
nobis^ aliquid semiplenum putetis : quorum contubernio, divî- 
nitate propitia, etiam oculi mei per praesentiam paginae ^ satis- 
facientes accrescunt : tum videlicet sinceritate perfecta hilaris 
diei gratiam^ recepturi, si me rescribere hactenus vestra dul- 
ccdo sic ignoscens, quamiibet infirmum atque anxium, ad vo- 
tivam tamen frequentiam litterarum in Dei nomine7, Arca- 
dio^ jamdictante, solis subscriptionibus occupanda compellat^. 



XXXI 
(S XXXIV, Pr XXXVII — Soi/6) '° 

AviTUS episcopus *' viro illustri *^ Aureliano*\ 

Indicium quidem quantulaecumque prosperitatis esse mani- 

festum est, quod amicorum adfectu *^ tantisper illucescente '^ 

temporariae pacis colore visitamur. Verumtamen aestus ille di- 

luvii, quem procellis temporalibus comparastis, humanis rébus, 

i.Pr reditus (corr.) — 2. L antequam, Pr ante quem. — 3. 5 inveniendam . 
— 4. 5 vobis. — 5. S praesentem paginam. — 6. 5 hilares d. gratia. — j.S no- 
men. — 8. 5 Archadio. Fils d'Apollinaire et petit-fils de Sidoine (Tillemont, 
Mém. hist. ecclés., t, XVI, p. 284)- — 9. L (add,) c-lit. 

10. X (marge et rubr.) Avitus episcopus ad virum illustrem Aurelia- 
NUM. — 11.5 Viennensis e. — 12 L Pr illustrissimo. 

i3. Peut-être le destinataire de la lettre VI, v d'Ennodius. Sirmond^ 
vu dans cet Aurélien le patrice mentionné par Grégoire de Tours (De glor. 
mari., c. lxxvii) ; J. de Pétignv (Institut, méroving., t, II, p. 47^, «• i) 
le romain envoyé par Clovis à Clotilde (Fredegarii Epitome, c.xvni). 

14. S affatu. — 1 5. 5 interlucente. 
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dum per mundanum pelagus currituri fluctu assiduas ' perturba- 
tionis insistit. Quandoquidem hoc ipsum,quod interadversitates 
temporum respiramus, discriminum quae patimur intervallum^ 
magis debemus putare quam terminum. Nam idcirco tantum 
incommodis ^ calamitatum , circumscribendis potius quam 
sanandis, pax^ quaedam videtur alludere, ut mentes fallaci se- 
curitate laxatas instaurato ^ gravius metu succiduus jam angor'' 
adficiat. Quocirca désiste, vir optime, in malis ferventibus" 
credere finem malorum, et cum se motu dissiraili tempestate 
mollita faciès tantillaeserenitatis alternat, varietate proventuum 
non delectare ^, sed utere, Nec sic te aut prosperitas erigat aut 
frangat adversitas, ut in ^ animis tuis tam amicorum mutetur 
causa quam temporum. Mementote semper propositae caritatis : 
si licet, scribite ^° ; sin alias, quod prohiberi non potest, vel 
amate. Et post gurgites *', quos litteris descripsistis, in eo magis 
saeculo sperate portum, quo timere non poterit tranquillitas 
optata" naufragium. 



XXXII 
(S XXXV, Pr XXXVIII — /> ^^ 

AviTUS episcopus ^^ Elpidio'^ diacono *^. 

Perquosdam clericos legis'7 alienae divinum*^ munus in 
nuntio luae incolumitatis accepi. Nec minuit diligentis **-^ gratiam 
qualitas portitorum, sicut nec Eliae' nostro transmissi caelitus 

1. L a-ue. — 2. 5 patiamur intervalla. — 3. 5 t. inter incommoda. — 
4. S lux. — 5. L (corr.) instaurari. — 6. L s. janitor, 5 angor, Pr gemitus. 
— 7. S o., mala ferventia. — 8. L molitur acies t. s. alterna v. proventum n. 
delicta. — 9. L Pr om, — 10. 5scribere. — 11, L jurges. — 12. S rata. 

i3. L (marge et rubr.) Avitus episcopus ad Helpidium diaconem. — 
14, S Viennensis e. — i5. L Pr Helpidio. 

16. Elpide, diacre de Lyon (Répert., 63 j et 2564), ctait le médecin du 
roi Théodoric. Voir les lettres d Ennodius VII, vu; VIII, viii; IX, xiv, xxi: 
et de Cassiodore IV, xxiv (Cf. Patrol. lat., /. LXIII, c. i3S-6). 

17. Loftî, — 18. L divine. — 19. -Pr dirigentis. 
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cibi inter horrida * volatilium bajulorum rostra viluerunt -. 
Ipsam tamen, cujus^ satis avidus sum^i tuarum dulcedinem 
litterarum illud aliquantulae ^ amaritudinls asperitate respersit, 
quod^ ad te scripta, quae prius reddidi, abnegas pervenîsse. 
Nam per majorem domus tuae7, qui araatorem® tuum, domnumî^ 
meuni Sigismundum, a pâtre suo in legatione directum '<* in 
Viennensium civitate repererat, epistolas tuas me accepisse lae- 
tatus, per ipsum rursus ofHcia profusissimae caritatis exsoivi et 
adfectum tui, quem corde conceperam, studio paginae famulan- 
tis excolui. Quae" quo eventu in manus tuas perlatanon fuerit, 
major, quem supradixi, non potest ignorare, Haec'^ego quidem 
moleste tuli et tibi molestum fuisse gavisus sum^ in tam idonea 
opportunitate desideriis duorum unius officii periisse '^ commer- 
cium. Verumtamen, cum de institutae dilectionis proposito pars 
alterna secura est, nonnunquam casibus oportet ignocis, quibus 
coUoquia nostra potius quam vota furatis '^, soUicitudini dam- 
num potest contingere, non amori. Neque tu putes *^, seu ne- 
gatis occasionibus seu repertis, ullum esse neglegentiae tempus, 
quo apud me inter quaslibet alias actiones frequentandae sospi- 
tatîs tepescat ambitio. Illud igitur in mentibus amicorum censeo 
esse pretiosius, in quo constat fortuitis nihil '^ licere, quod nec 
itineris dissipât longitudo nec oblivionis frustratur abusio. Com- 
penso tamen in praesenti caritatis verbu m, si pro damno digna- 
tus es putare silentium. Simul et specialius adulescentem, si di- 
gnaris, insinuo, filium scilicet viri illustris Cereti ^7, qui post 
Deum ut unicae sobolis *® vitam incipiat opperiri '9, tu faciès. 
Nam ita lacrimabili pignoris infirmitate constringitur, ut incer- 
tus optandi, cujus quasi mortem timere ^° compellatur^', vitam 
quasi orbatus deflere cogatur. Quapropter opitulaturae Divini- 



I. L arida. — 2. C/. III Reg., xvii, 6'. — 3. S quam. — 4. 5 sumpsi. 

— 5. 5 aliquantas. -^ 6. S quo. — 7, S Tullii. — 8. L damnatorem, 5 
amorem, Pr raandatorem. — 9. 5 dominum. — 10. 5 directus. — 11. 5 om. 

— 12. 5 Et. — i3. LPr périsse. — 14. S frustratis. — i5. LPr N. enim 
potest. — 16. 5 nil. — 17. L Ceriti (cff, epist. lxxvi et lxxxiii), S Céleri 
(cf, epist. XL). — 18. S soboli. — 19. S sperare. — 20. 5 q. pater m.imminere. 

— 21. LT^r compellatur. 

12 
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tati junge tua, quantum conjicimus, de peritia singulari : ve- 
strum promississe, jam ex parte fecisse est. Tribuat Christus, ut 
exsultando ' atque impensius laudando in hac cura magîsterio 
tuo, siraul tibi et Italia medicinae opinionem et Gallia pueri de- 
beat sanitatem. 



XXXIP 
(S Lxxxvii, Pr xxxxi — 516 fin)'^ 

Domino sancto^, meritis praecellentissimo, in Christo glorio- 
sissimo et apostolica sede dignissimo, papae Hormisdae Avitus. 

Dum religionis statui et plenis catholicae fidei regulis per- 
spicitis convenire, ut gregem per totavobis universalis Ecclesiae 
membra commissum pervigilcura vestrae adhortationis informât, 
Viennensem provinciam superiore anno, si meminisse digna- 
mini, datis ad humilitatem meam litteris visitastis^, quaeque' 
ad me, secundum quod opportunitas oblata contulerat, per Are- 
latensis ecclesiae clericos pervenerunt ^, et quidem plenissimae 
sollicitudine pastorali. Inquibus nos, sicutper conversionem ^ 
provinciarum, id est Dardaniaî, Illyrici vel Scythise^, adcom- 
munioneragaudiorum^ provocatis, sic admonitione cautissima, 
ne *° quid nos^^ per ignorantiam praevenire possit, instruitis. 



i. Pr? exaltando. 

2. Texte ms. dans V,p'j6v^; impr. dans Ant. Carafa, Epist. décret, 
summ. pontif., iSgiyt I-=.c; collection des Conciles de Binius, t. II, p^ 3'24y 
SiRMOND, t. I, p, igo = s ; Lupus, 166S; Labbe, /. IV, c. 1445-6 = '» 
Mansj, t, VIII, p. 40g ; et Labat, /. /, p. 871 ; Thiel, Epist. Rom. pont., 

p, 781-3 (cf. p. 106) = t. — V EXEMPLUM RELATIONIS AviTI EPISCOPI GaLLI. 

3. VSt sanctis. — 4. F visitasti. — 5. st quae. 

6. Le texte de cette lettre du pape Hormisdas à saint Avit ne s'est pas con- 
servé (voir Thiel, p. ggS-ô; Jaffé, w» 488; éd. 2% «<> 778); elle avait le même 
objet, était peut-être conçue dans les mêmes termes que celle du 1 1 sept. 5i5 
à Césaire, évêque d* Arles (Thiel, p. 758-61 ; Jaffé, n^ 487 [777])- 

7. Vc conversationem. — S, V c Squiciae, 5 Thraciae. — 9. Fgau- 
dium, st gaudii. — 10. 5 om, — 1 1. s/ om. 
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Eutychetis igitur Nestoriique damnatio, quos jamdudum per 
beatissimos decessores * sanctae sedis vestrae calcavit auctoritas, 
ad notitiam jampridem nostram apostolicae ad nos diligentiae 
provisione perlata est. Sed illud nos modo suspensos multum 
redigit etanxios, quod, cum pendere nos ad effectum legationis 
secundo Constantinopolim destinat^e omni exspectationis studio 
jusseritis, nec quid filius vester, sanctus f rater meus, Ennodius^ 
retulerit nec utrum secuta ^ redierit indicastis ; et promissio- 
nem vestram tanta silentii diutumitate suspenditis, ut non mi- 
nus modo prsedicatoris taciturnitasreddat attonitos, quam antea 
fecerat legationis mora suspectos. Unde sola hac^ causa servos 
vestros, filios meos, Aletium ^ presbyterum et Viventium ^ 
diaconum, totius provinciae Viennensis7 nomine, quae ecclesiae 
ad me pertinenti ab universis decessoribus ^ vestris et ^ apo- 
stolica sede commissa est, cum praesentis famulatus pagina de- 
stinavi : per quos oraculo beatissimae responsionis agnoscam, 
utrum fervor schismatum praefatorum, qui intra Constantino- 
politanam urbem vitio perniciosae obstina tionis exarserat cuique, 
quodj magis dolendum est, Alexandrinam vel Antiochenam 
ecclesias dicitis illigatas, vobis Christo favente docentibus*° 
digna fuerit correctione restinctus ; aut si reversa legatio in pa- 
ginis evidentibus quod simplex legeretur exhibuit, an forte nun- 
tio magis retulit, unde vobis ad hoc*' qualiscumque suspicio 
reservetur. Veremur enim, ne pontificale judicium, dum non 
indicat prospéra, sensisset adversa. His adjicitur, quod diver- 
sorum fida relationecomperimus, de reconciliatione vel concor- 
dia ecclesiae Romanae jactitare*^ se Graeciam : quod sicutam- 
plectendum, si veraciter dicitur, ita metuendum est, ne callide 
simuletur. Quaesumus ergo servitio meo cuncti '^, ut quid filiis 

1. st prasdecessores. 

2. Voir sur la première (cf, epist. xxxiv») légation d'Ennodius de Pavie 
à la cour de By^ance : Baronius, Ann. eccles., a, 5i5, n, 18 et suiv, ; 
Pagi, Crit., n. 2; Jaffé, n»» 485-6 [774-5]. La seconde n'eut lieu qu'en 517 : 
Baronius, n, i et suiv.; Jaffé, n»» 4gg [7^9], 502 [792] et 5o5-6 [7^5-61 

3. s l secura. — 4. V Pr om. — 5. F Alecium, S t Alexium. — 
6. 5 Venantium. — 7. s/ V. p. — 8. 5* praedecessoribus. — 9. st et 
ab. — 10. Vt dicentibus. — 11. st adhuc. — 12. s jactare. — i3. s 
juncto. 
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vestris, fratribus meis, id est Gallicanis, si consular ', respon- 
deri debeat^, instruatis^ : quia cum^ securus, non dicam de 
Viennensi, sed de totius Galliae devotione, pollicear^ omnes su- 
per statu fidei vestram ^ captare sententiam. Orate, ut sic nos 
perditorum 7 professio fucata non fallat, sicut ab unitate, quam 
regitis, veritas comperta non séparât. Accepta m. kalendas 
februarii, Agapito® consule^. Per Aletium '° presbyterum et 
Vi ventium ' ' diaconum . 



XXXIII 
(S XXXVI, Pr xxxviiii — 5^6 jjy- 

AviTUS episcopus viro illustri '^ Senario ^'^. 

Magnificentiae vestrae gratiam fréquenter expertus, quia di- 
gnanter accipitis,, salutationis officium pagina famulante direxi. 
Et quia :K:itis synodalium legum esse, ut in rébus, quaead Eccle- 
siae statum pertinent, si quid fuerit dubitationis exortum, ad 
Romande ecclesiae maximum sacerdotem quasi adcaput nostrum 
membra sequentia recurramus ; ex consensu antistitum provin- 
ciae Viennensis ad sanctum Hormisdam *^ seu quicumque nunc 
ille est, papam débita; venerationisobsequium cum sollicitudine 
destinavi^^ : audire a praefatae sedis auctoritate desiderans, quid 
de effectu directae a se ad Orientera legationis agnoverit. Cum 

1.5/ consulant. — 2. 5 respondere debeam. 

3. Hormidasfait allusion à V anxiété de saint Avit et des évêques Gaulois 
dans sa lettre, du 3 avril 5ij,à V empereur Anastase (Thiel, p. 7 g g)» 

^. st jam, 5 et quia. — 5.5 poUiceor. — 6. s v. s-r s. f. — 7. / pr«- 
dictorum. — 8. 5/ A-o v. c, — 9. 3o janvier 5 17. — 10. 5/ Alexium. — 
II. 7 Venatium, 5/ Venantium. 

12. L (marge et rubn) Epistola beati Aviti episcopi ad virum illu- 
STREM Senarium. — 1 3. S Pr illustrissime. 

14. Ministre des finances (cornes patrimonii) du roi Théodoric et 
patrice, Senarius figure fréquemment dans la correspondance d'Ennodius 
et de Cassiodore. Jean diacre lui dédia son traité ^ en forme de lettre, sur les 
rites du baptême (Patrol. lat., /. LIX, c. 3gg)* Voir son épitaphe mise au 
jour par Pithou (ibid.^ c. 252-3), 

i5. L 0-m. — i6. Voir la lettre précédente (xxxii^). 
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ergo, ut dîxi, a provincialibus meis consulor, respondere etiam 
ego, nisi ' priorem consulam, non praesumo. Adminiculo igitur 
ordinationis vestrae opus est, ut istud ab ut raque parte per ordi- 
nem compleatur, ut val a nobis înterrogatio perveniat, vel ad 
nos redeat ab exponente responsio. Non enim ^ ad solos sacer- 
dotes Ecclesiae pertinet status : cunctis fidelibus sollicitudo ista 
communis est, Quicumque vel quocumque videmur ecclesiam 
regere, vestram in catholica religione rem gerimus. Cum de 
fidei régula vel aegrotat aliquid ^ vel sanatur, nobiscum vos aut 
gaudere oportet aut gemere. Unde nec vos aliquid de causa, 
quam consulo, latere credendura est. Si mihi soli agerem, satis 
interrogationi meae notitia vestra sufficeret : nihil ^ plus a papa 
quam a vobis possumus veritatis audire. Sed ecclesiarum poscit 
utilitas ut, quae vos nostis, doctor insinuet. Ego tamen peculiaris 
vester rescriptum, si dignamini, a vobis peculiarius praestolabor ; 
quo rêvera, ut dixi, tantum mihi veritas innotescere poterit, 
quantum se Romanae urbis antistes auctoritatis privilegio ex- 
spectantibus ^ respondisse gaudebit. 



XXXIV 

(S xxxvii, Pr xxxx — 516 j 7) ^. 

AviTUS episcopus Viennensis 7 Petro episcopo Ravennati^. 

Etiamsi alia causa non esset, qua beatitudinem vestram litte- 
rario famulatu occursus meae devotionis expeteret, justum esset 
vos ab omnibus excoli, qui opinione sancta desiderium vestri 
omnibus intimatis. Dignum quippe est vos expeti non minus sede 
Romana, quia non magis potestate illa quam vos caritatefulgetis. 
Cujus reverentiae, ut debitum est, salutatione praemissa, fateor 

I. s ni. — 2. S Pr om. — 3. S aliquis. — 4. 5nil. — 5. 5expetentibus. 

6, L (rubr.) Epistola beati Aviti Viennensis episcopi ad Petrum 
rpiscopuM Ravennatem. — 7. 5 V. e. — 8. 5 om,, mais conject. Pierre III 
le Jeune ^ archevêque de Ravenne de 4g4 à 5ig; une lettre de Théodoric 
(Cassiodori Var. III, xxxvii) semble à son adresse. 



l82 s. AVITI VIENNENSIS 

apostolatui vestro, etsi cum verecundia,ignorantiamGallicanam. 
Nec melius esse puto quemquam simulare quod sciât, quam didi* 
cisse si nesciat. Quae inter Romanam vel ' Constantinopolitanam 
ecclesiam res agantur, non quacumque auctoritate cognoscimus, 
sedderumoribus magis acnuntiorum varietatecaptamus. Et ideo, 
ne forte quam rustici tam neglegentes credamur, perinde ' sanc- 
tum papam et beatitudinem vestram per Viennenses clericos pro- 
vincia tota nunc consulit, ut quae vobis de statu fidei cura Orientis 
parte definita sint, rescripta salubri ^ lumine declaretis. Quia 
cum magistris^^ etiam procul positis ultro deceat praerogare^ 
doctrinam, curandum est soliditati corporis, ut semper prospe- 
ritatem capitis sui membra cognoscant. Quocirca si servis ve- 
stris, filiis meis, quos in id ipsum direxi, tribuatur accedendi 
usque ad Romam facultas, per duos Ecclesiae principes abun- 
dabit Gallias erudiri. Quod si forsitan a sede vestra, quos misi- 
mus, revertentur^, vestri apostolatus fida responsio fiet nobis 
totius instructionis, quae ad cunctos perveniat, plenitudo. 



XXXIV^ 

(S Lxxxviii, Pr xxxxii — /j février $17) 7 

HoRMiSDA ® Avito episcopo vel 9 universis episcopis provin- 
ciae Viennensis sub^° tua diœcesi consistentibus. 

Qui de his, quae ad disciplinam catholicam pertinent» 
maxime sciens instrui cupit, quid studii circa mandata divina ha- 

I. 5 et. — 2. LPr om. — 3. S rescripti salubris. — 4. 5 magistros. — 
5. S prorogare. — 6. 5 revertantur. 

7. Texte ms, dans V,p 78 ^; impr, dans Garafa, Epist., t, I=zc; Con- 
ciles de BiNius, /. IJ,p' .?24;SiRMOND, /. I=s; Labde, t. IV, c, 1446-8=^1 : 
Mansi, t. VIII, p, 418 ; et Labat, t. 7, p. 878; Patrol. lat., /. LXIIL 
c. 3g4'7; Thiel, p, 783-6 = t Cf, Jaffé, n<» 494 (ed, 2», n« 784)- 

8. 5 H. episcopus. — 9, 5 et. — 10. s vel s. 
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beat, evidenter ostendit. Non enim potest esse hujusmodi cura, 
nisi ubi fides fuerit infucata. Atque ideo exsultamus a ' sinceri- 
tate propositi tui, dilectissime frater, dura te secundum directas 
per Aletium ^ presbyterum atque Viventium ^ diaconum litte- 
ras intuemur, et de impiis transgressoribus Eutychete atque Ne- 
storio sedis apostolicae constituta recolere et, si quid adversum'^ 
eos admonitio nostra proraoverit, per quos Orientales ecclesiae 
confunduntur, inquirere. Digna plane soUicitudo fidelibus, ut 
de miserorum lapsibus ingemiscant et ipsi, ne aliéna polluantur 
contagione, provideant. Sed ne nos quidem hoc supersedisse cre- 
datis, ut ad notitiam vestram, si quid actum fuisset, competens 
perferret înstructio. Verum breviter silentium nostrum, quod^ 
dilectio mordet^ vestra, purgamus. Nam quod non saepius no- 
stra admonitio vos fréquentât 7, de conscientiae vestrae® et fidei 
stabilitate confidimus. SoUicitudo impendenda fortasse sit dubiis: 
satis est vitanda indicasse perfectis. Legationis vero nostraequam 
semel, non secundo, sicut scribitis9, misiraus, si votivus conti- 
gisset eventus, alacres illico vobiscum fueramus desiderata par- 
titi '° : scientes hoc rationi, hoc nostro proposito convenire, ut 
quos participes sollicitudinis fecimus, cum his redintegratae * ' 
unitatis gaudia jungeremus. Sed quantum ad Graecos, ore po- 
tius praeferunt " pacis vota quam pectore, et loquuntur magis 
justa quam faciunt : verbis velle se jactant, quod operibus noUe 
déclarant; quaefuerint professi negligunt'^, quae'^^ damnaverint 
haec sequuntur. Nam unde est quod, cum per Ennodium fratrem 
et coepiscopum nostrum sacerdotales viros ad confirmanda ea, 
quaesedes apostolica poposcerat, directuros se esse promisissent, 
multa quoque, quae ad correctionem pravitatis suae a nobis 
quaesita fuerant, pollicentes, non solum non religiosos viros, 
pênes quos causae ipsius'^ plena esse posset instructio, secundum 
constituta propria non miserunt ; verum etiam, quasi res parva 

i, s t e. in Domino de. — 2. 5/ Alexium. — 3. 5 Venantium. — 
4. st adversus. — 5. Pr quo. — 6. VPr mordetur. — 7. r f-tet. — - 8. s c-tia 
v-a. — 9. K scriptis. — 10. St partituri. — 11. 5 reintegratae, s de integri- 
tate. — 12. V praefertur, 5 praeferuntur. — i3. V professione diliet, 
Pr p-i non exhibent. — 14. s et q. — i5. s illius. 
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gereretur, laicos et alienos ab ecclesiastico corpore destinantes ', 
non se^ studuerunt de caeno, quo immersi tenentur, evolvere; 
verum etiara, catholicae fidei claritatem fulgentem ^ sua (quod 
absit!) se posse crediderunt societate* fuscare. Haec fuit nostri 
causa silentii, quam vos quoque spiritali^ vobis prudentia ré- 
vélante vidistis. Quid enim de hac causa poteram directis 
litteris indicare, quam in statu suo videbam duram pertina- 
citer custodire perfidiam? Novi exitus sollicite^ diligentiam 
relationis inquirant7 : qui de rébus cognitis nihil indicat, 
abunde in statu suo manere priora déclarât. Quapropter, dile- 
ctissime frater, et vos praesentibus hortamur alloquiis et per vos 
quoque, quia occasiodata est, aliosper Galliasquos fides eadem 
nobiscum amplectitur admonemus : promissam et amabilem 
Deo fidei servate^ constantiam et, transgressorum societate 
declinata, constantiam vestram univiro virginem castam, sicut 
spopondistis, exhtbete^ Christo, et cavete'** ne, sicut serpens 
Evam seduxit astutia sua, ita sensus aliquorum corrumpantur a 
simplicitate et castitate quœ est in Christo^^ Jesu. Perniciosa 
sunt blandimenta nocentium atque ideo vigilare vos convenit, 
quia'^ adversarius salutis humanae, sicut ko rugiens, circuit 
quœrens quem devoret : cui resistite fortes in fide^^. Quia hoc 
spéciale habent patris sui de caeli arce dejecti, qui vestigia ejus 
sequuntur et diligunt, ut illa veritatis luce privati alios ^^ gau- 
deant sua obscuritate fuscari et, cum perversitatis suae pœnas 
luituros esse se sciant, exsultent si miseros cum sua condemna- 
tione '5 conjungant. Nam unde est quod, cum pro magna parte a 
conterminis suis Thracibus, Dardanis, Illyricis'^, cognita eorum 
perversitate, deserantur, procul positos'7 ignorantiaBspe,frâudi- 

bus aut'^ variis artibus nituntur allicere, nisi ut lucemquam ipsi 

1. Voir la lettre d'Anastase envoyée à Hormisdas per Theopompum 
comitem domesticorum et Severianum comitem s. consistorii (Tbiel, 

p, 764-70 y cf' Jaffé, n*> 4Sg [779])- 

2. V? secundam, Pr se quondam. — 3. VS Pr claritate fulgente. — 

— 4.5 obscuritate, Pr satietate. — 3. 5 spirituali. — 6, st soUicitx. — 
7. s/ inquirunt. — 8.5/ servare. — 9. St exhibera. — 10. St cavere. — 
1 1. //Gorinth. xi, 2-3. — 12. K qui. — i3. / Petr. v, S-g. — 14. St et a. 

— i5. st damnatione. — ï6. V Hylliriis, Pr Hillyriis. — 17. 5positis. — 
18. $t et. 
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non habent, in aliis quoque impia côntagione commaculent ? Ut 
autem quae sint partium earum studia possitis agnoscere, plures 
Thracum, licet persequentium incursibus atterantur ', in nostra 
tarnen communione persistant, scientes fieri fidem per adversa 
clariorem. Dardania et lUyricus * vicina PannonirE a nobis, 
quod jam fecimus ubi necessarium fuit, ut sibi episcopi ordina- 
rentur expetiit : intantumsea consortio ^ perditorum separare^ 
gaudentes, ut remédia quaererent, dummodo commune cum 
transgressoribus nihil ^ haberent. Epiri metropolitanus, hoc est 
Nicopolitanus episcopus, cum synodo sua nuper segregatus ab 
irapiis, ad apostolicam communionem deprompta, quae^efïice- 
ret7, professione se contulit^. Quae ideo scriptis aestimavimus 
indenda praesentibus, ut, sicut sortem nos convenit dolere per- 
euntium, ita laetemur pariter de salute remeantium; et ut 
fidèles constituti ab eis longius instruantur, qua virus eorum 
sollicitudine debeat effugi, quos et a suis videant^ tam justa 
detestatione vitari. Et nos quidem dispensationis nostrae memo- 
res, necesse est eos repetitae legationis officio convenire, quo *° 
adfectu salvationis suae si respectu Dei, si rationis intuitu non 
raoventur, saltem pulsantibus importune et pertinaciter acquie- 
sçant ", et aut ad rectam viam declinatis erroribus revertantur, 
aut propter impœnitens cor ab omnibus inexcusabiles judicentur, 
qui et moniti toties in perfidiae obstinatione persistunt'^ Vos 
orate et nobiscum ad Deum preces et vota conjungite, ut per 
opem misericordiae ejus nostra actio laborans pro catholicae fidei 
stabilitate promoveat, immacuiatos vos et integros ab omni 
transgressorum societate servantes, ut aut cum correctis sensus 
et corda jungamus, aut ab eorum venenis intacti esse mereamur. 
Nam qui, sicut vos quoque conscient iam vestram non latere 

I. t alte-r. — 2. K Yl-s, Pr Hil-s. — 3. s communione. — 4. Pr? s-ri. 
— 5. 5 nil. — 6. Pr qua. — 7. t? sufficeret. 

8, Ce synode des évêques de VEpire s*était tenu au commencement de 
l'automne précédent (5 16), Voir les relations au pape et les réponses 
d'Hormisdas dans Thiel, pp. 768-81 (cff, Jaffk, «°» 490-3 [jêo-S]; 
Hefele, Concgesch., /. 11, p. 672-4; trad. franc,, /. ///, p. 276-8), 

9. Vc videat. — \o. V quod, S r quod si — n. F acquiescunt. — 
12. 5 persistant. 
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testamini, novimus Eutychetem atque Nestorium apostolicae, id 
est catholicae, sententiae auctoritate damnatos : quemadraodum 
salvi esse poterimus, si eorum sectatoribus ac posteris qualibet 
parte communionis haereamus, cum Belial cum Christo nostro 
portionera habere non possit ' ? Instructionis autem vestrae in- 
teresse credimus, ut ea, quae apud nos a Nicopolitanis vel Dar- 
danis acta sunt vel quo in communionem ordine sint ^ recepti, 
vobis nota faceremus ipsarum lectione chartarum. Data xv. 
kalendas Martias, Agapito consule. 



XXXV 

(S XXXVIII, Pr xxxxiii — ^o^J ^ 

AviTus episcopus "^ Eufrasio episcopo ^ . 

Jam quidem per pueros meos litteras dedi, quibus scire vos 
facerem, quantum fratri Eraeterio^ apud me commendatio ves- 
tra profecerit. Tamen non dubitans eum inter initia pontifica- 
tus sui, senioris germani, sicut dignum est, officia curaturura, 
has etiam per ipsum libenter adjeci, quibus opusculi mei jam- 
diu quaesitum praedonem in manus meas venisse plus gaudeo. 
Et quia libellum ipsum, quantum mihi indiravit7, vobis repor- 
tât, peto® ut, qualecumque est opusculum ipsum, nec ante^ 
editum '° nec omnimodis emendatum, viro sublimi ac piissimo, 
si dignamini, fratri nostro Apollinari publicare atque excusare 
dignemini. Cui impium fuerat non haec a me" primum jure ca- 



I. C/. // Corinth. vi, i5. — 2. 5f sunt. 

3. L (marge et rubn) Epistola beati Aviti episcopi ad Eufrasium 
EPiscopuM. — 4. 5 Viennensis e. — 5, S ont, Euphraise paraît comme évéque 
de Clermont deSoy à 5 14/ 5. Les lettres xxi et xxviii de Rurice de Limoges 
lui sont adressées (Patrol. lat., /. LVIIIyCC, 10 1 et 106). 

6. L Emitterio, S Imeterio. Un prêtre de ce nom souscrivit au concile 
d'Arles de 5 24, au nom de Vévêque (d'Embrun) Gallican (Labbe, Conc, t. IV, 
c. 1624), 

7. 5 indicaverat. — 8. S spero. — 9. 5 vacanter. — 10. L reditum. 
— Il, L Pr om, h. a me. 
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ritatis offerri, si non rursus fuisset absurdum medomni Sidonii ■ 
filioyinter facundi^e paternae delicias, meis temporibus nausea- 
turum' offerre^ etiam de praesumptione fastidium. Quocirca volu- 
men per vos temperatius ingerendum, si supradictus f rater vel 
infantibus legi debere censuerit, possum per quaecumque magni- 
ficentiae suae scripta cognoscere. Si autem post flumina fontium 
paternorum, ut potius reor, paupertatem venae tenuissimo rore 
manantem^ abjecerit, sine verecundia mea suaque impietate, 
sufficiet me reprehensionis suae censuram hinc tantummodo in- 
tellexisse, si taceat. 



XXXVI 
(S XXXIX, Pr xxxxiiii — s^;^) ^ 

AviTUS episcopus ^ domno Gundobado7 régi. 

Quod servum, qui discussioni necessarius ^ credebatur, de 
Viennensi ad Lugdunensem basilicam sub custodia destinavi, 
timoris et obœdientiae fuisse manifestum est. Nam sicuteum hic 
inaccusatum^ traderenon praesumpsi, ita illic interrogationibus, 
quas audientia postulabat, vicinum '° fieri procuravi. Cum vero et 
régula ubique una sit, et eadem seu impossibilitas seu facultas pro 
communis ministerii observatione nos maneat, non ego proprieta- 
temLugdunensis et Viennensis basilicae, sed reverentiam ecclesiae 
utriusque tractavi : unde intercessionem" facilius deproximosug- 
gerendam", quod utrumque nostrum tangere poterat, praesens 
episcopus allegaret. Siquidem in omnibus locis sanctis, sicut mi - 
nisterio nostro eadem caritas, ita imperio vestro aequa*^ potestas 

1. Sidoine Apollinaire, évêque de Clermont, père d* Apollinaire, était 
mort vers 488 (Répert., 2081-2 et 2812). 

2. Pr nauseaturo. — 3. L et vere, Pr movere. — 4. 5 manantis. 

5. L (rubr.) Epistola beati Aviti ad Gondobadum regem. — 6. 5 Vien- 
nensis e. — y. L Gond-o. — 8. 5 cui discussio necessaria. — g.LPr inexcu- 
satum. — 10. 5 vivum. — 11. 5 intercessioni. — 12. 5 suggerendae. — 
i3. LPr imperium vestrum atque. 
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est. Ut taceam, quod servus ipse a domini' allocutione* digres- 
sus, non debuit pro concitanda mihi offensa Viennensem ex- 
petere, qui illîc positus intra Lugdunensem se potuit ecclesiara 
continere. De causa vero, in qua coram examine celsitudinis 
vestra* callidus depositi negator arguitur, talis conscientia raea 
est, qualis Deo et vobis in omni actu meoet conversatione mons- 
tratur. Quanquam etiam metacente^interpellantis* simplicitas, 
quae, ut pii domni dicatis non devitarem^ operatione diffiteriS 
quid7 in ejus consolatione voluerim®, si Christum cogitât, 
poterit^profîteri. Quod etiam testificatione praesenti "^ de servis 
vestris, civibus meis", aliqui cognoverunt. Pulsatis " autem, 
qui laboriosus^^ extra ordinem suum in omni '^ parura stabilis 
dicitur esse responso'\ Utrum de me certa *^ suggérât, Deus 
vobis declaret et veritas; quia '7 qui castigatus a me, eo 
forte spiritu falsitatis irascitur, quo contra simplicem de 
depositi infitiatione mentitur ; licet, Deo vobisque propitiis, 
parum ad defensionem suam proficiente commento, dura se a 
medicit admonitum ne redderet, diffiteri non potest quod acce- 
pit. Quae professio sua, etiamsi censeatis quod gravare me de- 
beat, illum non potest sublevare. Ego tamen praeceptum vestrae 
pietatis opperior. Quidquid habet ecclesiola mea, immo omnes 
ecclesiaî nostrae, vestrum est de substantia, quam vel servastis 
hactenus vel donastis. Quod inspirante Deo praeceperitis, in 
quantum vires habuerint'®, parère *9 conabor. Ceterum, cum^° 
divinae rriajestatis aspectus nil itapost^* offensam suam quam 
vestram semper timuisse me cernât", hoc suppliciter quaeso, 
ut infelix ille, ad cujus accusationemsatissufficit quod excusât, 
apud justitiae vestrae animos non me faciat suae infidelitatis 
socium, etiamsi vident pro vestracommotione multatum. 



I. L domina. — 2. L lo-e, S collocutione. — 3. 5 testante. — 4. L i-tes. 

— 5. L devitarei,5 d-rer, Prdubitarit. — 6. L deferri.— 7. 5qui. — S.Lvo- 
luerem, 5volueram. — 9. 5 cogitare putaretur. — 10. 5p. t. — ii.Snostris. 

— 12. L Pulsatus. — i3.5a. laboriosis. — 14. 5 s. omnem. — i5.5responsio. 

— 16. 5 erit. — 17. LPr ont. — 18. 5 habuero. — 19. 5 parare. — 
20. 5 om. — 21. 5 nihil potest. — 22. 5 timuissem aeternani. 
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XXXVII 
(S XL, Pr xxxxv — ^oy) * 

AviTus episcopus ^ domno^ Sigismundo regi^. 

De festivitate, ad quam profectus fueram, sumina quidem 
festinatione reversas sum. Sed quia jam duce Chrîsto processe - 
ratis, laetificandus, ut de Deo credimus, reditu vestro, immodice 
tamen attohitus reddor abscessu : quod scilicet in ipso succes- 
surae^ prosperitatis regressu advolvi genibus domini mei, per- 
mulcere-* osculis manus et in sancto illo pectore sedem fidei 
nostrae adorare non merui.Nec tamen dicere audeam istud mihi 
peccato fraudante cessisse : ne divinae gratiae, quae mihi taliter 
vestram praesentet^, reddar ingratus. Nam cum omnibus géné- 
rale justumque sit, in gloriae vestrae cultum quod debemusambire, 
illud singulariter accepisse me gaudeo, ut cum 7 pro effectu 
voluntatum tenente® secum a meservitii debitum impossibilitas 
non ferat9 porrigi, apud vos '° pietas censeat" impendi. Sed ego 
solus damno percellor, quoties consolationi meae interesse non 
mereor, quoties accensus tribulationum <estus intra me solum 
ac'^ sermonis vestri refrigerio exclusus includitur, quoties mihi 
dolores internes medici illius masnus experta non confovet. Qui 
pro tuendo inter talia famulo suo pietate studens, virtute persis- 
tons, cum satisessetsifautorem'^ vellet offerre, laborem digna- 
tur apponere. Sed praesumo de '+ majestate divina hinc respectum 
meisensibus vestris tenacius adhaesurum, quo eum vobis *^ amor 
catholicae legis infudit. Sub cujus occasionis sancto proventu, 
tam '^ pênes vos impossibile erit quem suscepistis servum rejicere, 
quam^+ quem cognovistis dominum non amare. Quod superest, 

I. L (marge et rubr.) Epistola Aviti episcopi ad Sigismundum reoem. 

— 2. S Viennensis e. — 3. L om. — 4. L Pr m. ab. — 5. L successiore. — 
^'). S praesentit. — 7. LPr ont, — 8. 5 tenere. — g. L erit, Pr sit. — 
!o. LPr V. si. — II. LPr censet. — 12. 5a. — i3. 5favorem. — 14. Sont. 

— i5. LS nobis. — 16. 5prœvcntu tum. 
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egressi felices, itesospites, redite victores. Fidem vestram telis 
inserite, provisionem ' divinam promittendo admonete ; auxi- 
lia caeli^ precibus exigite, jacula vestra votis armate. Dabit 
Deus, ut^ bellorum troptea, quae vobis ipse praestiterit, cujus- 
cumque sermonis obsequio sub materia ejus, quem dudum 
exspecto^, triumphi pretiosioris exaggerem. 



XXXVIII 
(SxUf Pr xxxxvi — 497 com^) ^ 

AviTUS episcopus^ Clodoveco7 regi^. 

Vestrae subtilitatis acrimoniam quorumcumque schismatum 
sectatores sententiis suis, variis opinione, diversis multitudine, 
vacuis veritate, Christiani nominis nisi^ sunt obumbratione 
velare. Dum ista nos '° aeternltati committimus, dum quid recti 
unusquisque sentiat futuro examini reservamuSi etiam in prae- 
sentibus interlucens'* radius veritatis emicuit. Invenit quippe 

I. LPr promissionem. — 2. L teli. — 3. L om, — 4. 5exequor. 

5. L (marge et rw^r. j Epistola beati Aviti episcopi ad Clodovehlm 
REGEM. Texte dans Sirmond, Conc. Galliaj, /. I,p. 15^ = 5/ Duchesne, Hisi. 
Franc. script., t,I,p. 5J5; Conc. coll. regia,/. X,p. 216 ; BucHERius,Belgium 
Rom., p. 583 ; Acta ss. Bolland.,/?^. /. I,p. 668^ ; Lalande, Conc. suppl.. 
p. 41 ; Le Cointe, Ann. eccles. Franc, /. /, p, i43 ; Labbb, Conc, /. /r. 
c. 1266-8 = 1 ; Sirmond, Opéra var., /. II, p. 56-8; Bouquet, Recueil, 
/. IV, p. 4g; Acta ss. Bolland., octob, t, I, p. 85 (éd. 2*, p. it3); Ghes- 
quiere, Acta ss. Belgii, 1. 1, p. 56 1 ; Labat, Conc Gallias, /. /, ;?. 662. 
Cff. Bréquigny, Table, /, i5 ; Pardessus, Diplom,, /, 2g ; Gorini, Déf. de 
TEgL, /. /, p. 335-43 ; Wauters, Table chron. dipl. Belg., /, 26. 

6. 5 Viennensis e. — 7. L Pr Clodevecho, S Chlodoveco, / Chlodoveo. 

8. D'après Vabrégé de Grégoire de Tours publié sous le nom de 
Frédégaire (c. xxi), Clovis, roi des Francs {Réperi,y4j 1-2 et 2522), reçut i 
le baptême à la Jête de Pâques ; cette date est reproduite dans les lettres 
J'HiNCMAR et Vhistoire de Flodoard. Saint Avit fixe cet événement à la 
veille de Noël et son opinion a prévalu, — La lettre de Jélicitations du pape 
Anastase II à Clovis (Jaffé, «0 465 [745]) provient des papiers de Jér, 
Vignier (Bibl. de Técole d. Chartes, t, XLVI,p, 258-g). 

9. 5Pr visi. — 10. 5 At dum status nostros. — 11. S interlucentis. 
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tempori nostro arbitrum ' quemdara divina provisio. Dum vobis 
eligitis, omnibus judicatis ; vestra fides^ nostra Victoria est. 
Soient plerique in bac eadem causa, si pro expetenda sanitate 
credendi, aut sacerdotum hortatu aut quorumcumque sodalium 
ad suggestionem moveantur^, consuetudinem generis et ritum 
patemae obser vationis opponere ; ita saluti nocentem* verecun- 
diam praeferentes, dum parentibusinincredulitatis custodia inuti- 
lem^ reverentiam servant, confitentur^ se quodammodo nescire 
quid eligant. Discedat igitur ab hac excusatione, post talis facti 
miraculum, noxius pudor. Vos 7 de toto priscae originis stem- 
mate sola nobilitate contenti ®, quidquid omne^ potest fasti- 
gium generositatis ornare^ prosapiae vestrae a vobis voluistis 
exsurgere. Habetis bonorum auctores, voluistis esse meliorum. 
Respondetis proavis, quod regnatis in saeculo ; instituistis po- 
steris, ut regnetis '° in caelo. Gaudeat equidem Graecia principem 
legisse nostrum", sed non jam quae tanti muneris donum*^ 
sola mereatur. Illustrât tum'^ quoque orbem claritas sua, '^et 
occiduis partibus in rege non novi'^ jubaris lumen effulgurat. 
Cujussplendorem congrua*^ Redemptoris nostri nativitas in- 
choavit : ut consequenter eo die ad salutem regeneratrix '7 unda 
vos pareret"®, quo natum redemptioni '9 suae caeli Dominum 
raundus accepit. Igitur qui celeber est natalis Domini, sit et 
vester^® : quo vosscilicet Christo, quo Christusortusestmundo; 
in quo vos animam Deo, vitam praesentibus, famam posteris 
consecrastis. Quid jam de ipsa gloriosissima regenerationis ve- 
strae sollemnitate dicatur? Cujus ministeriis si^' corporaliter 
nonaccessi, gaudiorum tamen communione non defui ; quan- 
doquidem hoc quoque regionibus nostris"* divina pietas gra- 
tulationis adjecerit^^, ut ante baptismum vestrum ad nos 



I. L arbitramur. — 1, L sedes. — 3. S s. suggestione moneantur. — 
4. L Pr nocenter.r— 5. L utilem, Pr futilem. — 6. Z. servare conferuntur. 

— 7. S om. — 8. L Pr contentus. — 9. S omnis. — 10. S instituitis posteros quod 
regnatis. — 11. 5 G. ergo quidem G. habere se principem legis nostrae. — 
12. S dono. — ï3, Pr tuum. — 14. S illustrari, quod non desit et reliquo 
orbi c. s. Si quidem. — i5. S n. novo novi, / novo non novi. — 16. 5 
congrue. — 17. 5 regenerari ex. — 18. 5 pareat. — 19. LPr redemptionis. 

— 20. 5vestri. — 21. S etsi. — 22, LPr vestris. ^- 23. s adjecit. 
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sublimissimae humilitatis ' nuntius, qua competentem vos 
profitebamini *, pervenerit ^. Unde nos post hanc exspecta- 
tionem jam securos vestri sacra nox reperit. Conferebamus 
namque nobiscum tractabamusque ^, quale esset illud, cum 
adunatorum numerosa pontificum manus ^ sancti ambitione 
servitii membra regia undis vitalibus confoveret, cum se 
servis Dei^ inflecteret timendum gentibus caput, cum sub 
casside crinis nutritus salutarem7 galeam® sacrae unctionis in- 
dueret, cum intermisso tegmine loricarum immaculati artus 
simili vestium ^ candore fulgerent. Faciet, sicut '** creditis, 
regum florentissime, faciet, inquam, indumentorum ista mol- 
lities, ut vobis deinceps plus valeat rigor armorum ; et quid- 
quid félicitas usque hic praestiterat " , addet hic" sanctitas. 
Vellem vero praeconiis vestris quiddamexhortationis adnectere, 
si aliquid vel scientiam vestram vel observantiam praeteriret. 
Nunquid fidem perfecto praedicabimus, quam ante perfectionem 
sine praedicatore vidistis? an forte humilitatem, quam jamdudum 
nobis devotione'^ impenditis, quam nunc primam'+professione^^ 
debetis? an misericordiam, quam solutus a vobis adhuc nuper 
populus captivus gaudiis mundo insinuât, lacrimis Deo? Unum 
est quod velimus*^ augeri : ut, quia Deus gentem vestram per 
vos ex toto suam faciet, ulterioribus quoque gentibus, quas in 
naturali adhuc ignorantia constitutas nulla pravorum dogma- 
tum germina corruperunt, de bono thesauro '7 vestri cordis fidei 
semina porrigatis ; nec pudeat pigeatque, etiam directis in rem 
legationibus, astruere partes Dei, qui tantum vestras erexit. 
Quatenus externi quique'® populi paganorum, pro religionis 
vobis primitusimperioservituri, dum adhuc aliam '9 videntur ha- 
bere proprietatem, discernantur potiusgente quam principe 



30 

« • • 



I. L sublimissime humiliatis. ^2. S om, q. c. v. p. — 3.5 perveniret. 

— 4. S nobiscumque tractabamus. — 5.5 numerus p. manu. — 6. 5 D. s. — 
7. s salutari. — 8. S crines nutritos salutari galea. — 9.5 om, — 10. S si quid. 

— 1 1 . 5 hue praestitit. — 12. 5hinc. — i3. / devotionis. — 14.5 qui nunc 
primum. — i5. L professionem. — 16. 5 U. ergo q. vellemus. — 17. L 
thesauri. C/ Matth.,xii, 35» — 18. S quoque. — 19. S in alios. — 20. 5 
discernant p. gentem q. principem. 
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XXXVIIF 
(S XLi, Pr xxxxvi^ — 5^6 I S) * 

[SiGiSMUNDUS rex domno imperatori]. 

NuUa igitur patria quasi spécial! sede sibi vos= vindicet ; totis, 
quos honoram gradibus attollitis, constat vos esse communem . 
Uno^ solis jubare omnia perfruuntur; vicina quidem plus gau- 
dent lumine, sed non carent remotiora fulgore. Quapropter ra- 
diale perpetuum praesentihus diademate, absentibus majestate. 
Successus felicium triumphorum, quos per vos regio illa gerit, 
cuncta concélébrât^. Tangit etiam nos vestra^ félicitas : quo- 
tiescumque illic pugnatis, hinc^ vincimus. Inter haec tamen 
catholicae religionis adfectu servit^ in vobîs cura miserendi^; 
et in apice rerum omnium gubernacula continente, non minus 
eminet sanctitas quam potestas. Ex qua utique factum est, ut 
dirigi ad vos servi vestri, viri illustris Laurentii7, filium prin- 
cipali oraculo juberetis ; quod apud domnum meum, suae qui- 
dem gentis regem, sed militem vestrum, obtinuisse mesuggero. 
Nihil quippe est in quo servire non optet^: commendat direc- 
tum; congaudeo9 misso, invideo'® vos visuro. Cui minus 
computandum est ad utilitatem parenti proprio restitui quam 
patri omnium praesentari. 



1. J. de PÉTiGNY a le premier reconnu (Institut, méroving., 1844^ 
t. II, pp. 433 et 488) que la fin de la lettre de saint Avit à Clovis/ait partie 
d'une autre à l'empereur Anastase^ sur le sujet traité dans les epist. xxxix 
à \u; par là même tombent les objections Jormulées, à Vaide de ces textes, 
contre le patriotisme de saint Avit (cf. Gorini, /. c). 

2. 5 om. — 3. 5 e. quo communis u. — 4. S concélébrant. — 5. 5 af- 
fectum servat, Pr a-u fervet. — 6. 5 miserandi. 

7, Voir sur ce personnage la n. 8 de la p. 141. 

8. Spotest. — 9. 5 congaudi. — 10. L individuo, S invidi. 

13 
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XXXIX 

(S XLii, Pr xxxxvH — 5^618)' 

^SiGiSMUNDUS rex^ Vitalino senatori*. 

Quantum pertînet ad dignam judicii vestri integritatem, 
quoscumque honorum privilegiis erigitis, Romanos putare de- 
betis. Ex hac ergo fiducîa non convenit ^ ut^ ex toto credantur 
absentes, quos, etsi patria séparât, militia repraesentat ; unde, 
quod solum valeo, sedulitate officii animum devotionis osten- 
dens, quid assidue cuperem, vel cum possibilitas permittit, al- 
lego. Vosnunc clementissimo communi principi, quid velimus?, 
asserite; insinuate attentius obœdienticefamulatum, quem nunc 
in obsequio, semper habemus in voto. Suggerite ac paritercom- 
mendate ab amatore vestro domno et pâtre meo impletam, me 
intercedente, principalis reverentiae jussionem. Clientis vestri, 
viri illustris Laurentii, filius studio meo reddaturpatri, reddatur^ 
regioni9. Miseramus dudum in parente famulum : ecce adjici- 
mus infilio*°famulatum. Quo uno vobis directo, qualiter cum 
aliis agatur advertite. Superest, ut praefatus miles vester, cujus 
proies et illic gratiae vestrae porrigitur et hinc" pàtriae reser- 
vatur, commendatus vobis studio meo ipse commendet, quod 
veP' de illius sobolis adeptione jam compos vel de istius, 
quem*^ nobiscum recepit "^, prosperitate securus est. 



I . L (marge et ruhr.) Epistola Aviti episcopi ad Vitalinum senatorem, 
S Epistola ab Avito episcopo dictata sub nomine domni C. (comitis, clans- 
simi, gloriosissimi ?) S. (Sigismundi) ad Vitalianum senatorem. — 2. 5 om. 

— 3. L Avitus episcopus. 

4. Fils de Patriciole et petit-fils d'Aspar, le sénateur Vitalien (Répert., 
23 1 5) fut maître de la milice et consul d'Orient en 5 20 ; on le massacra le 
70 mois de son consulat, lequel est mentionné sur une inscription de Ljron 
(BlNDING, /. /, p. 3i3). 

5. LPr om, n. c. — G. PrPhaut. — 7. S vellemus. — 8. addatur: 

— 9. 5 m. redditus additur regioni. — 10. LPr om. in f. — 11. L om. — 
12. 5Pr qux. — i3. S redit, Pr recedit. 
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XL 



(S XLiii, Pr xxxxviii — 5^6 18) ' 

AviTUS episcopus Celero senatori^ 

Constat non minus desiderii mei esse quam debiti, ut officia, 
quae merito inclytae magnitudinis urbi^ devotus impenditis*, a 
me, qui gratiae ejus jamdudum videor obligatus, specialius 
excolantur : maxime cum opportunam nunc occasionem favor 
divinus obtulerit, in qua imperio celsitudinis suae plena merue- 
rim devotione servire. Quapropter cultoris vestri, viri illustris 
Laurentii, filium, quem ad patrem ^ suum dirigi jussio reve- 
renda praecepit, magnificentiae vestrae praefato largissimae so- 
spitatis honore commendo : augete^ studio, defendi7 quod vo- 
luistis animo pietatis; in regîone expetiit patrem, in vobis 
reperiat paternitatem. Tuemini® etiam cum proie susceptum, 
qui vobis licet satis sit debitor per honorem, plus tamen incipit *' 
debere per sobolem ; quod per '° vos potietur proprii adfectus 
solatio, compensaturus erga vos adfectionis augmento". De 
cetero autem, quantum ad fidèles vestros pertinet, exspecta- 
tione" semper cupimus jussionem, optamus obœdientiae facul- 
tatem. Vos propitia'^ Divinitate praestate, ut Romanam sub 
gloriosissimo principe nostro prosperitatem, incujusapice digna 
honoris arce fulgetis, tam serenitate sermonis augusti ' ♦ quam 
dignitatis vestrae rescripto mereamur agnoscere. 



1. L (marge et rubn) Avitus episcopus ad Celerum (r. Celerium) sbna- 
TOREM (m. d'abord episcopum). Sirmond a conjecturé avec raison que cette 
lettre n'a pas moins été écrite au nom de Sigismond que la précédente, 

2. Le sénateur Celer (Répert., 41 5) fut maître des offices à la cour 
d'Orient et consul en 5 08. Voir deux lettres de lui au pape Hormisdas, 
datées de 5ig et520,dans Thiel, EpLst. Rom. pont., pp, 847 et gig, 

3. S magnitudini orbis. — 4. 5 impendit. — 5. 5 mundum. — 6. L 
Pr augeri. — 7. 5 defensionis. — 8. 5 Tuimini. — 9.5 incipiet, Pr incepit. 
— 10. L quo. — II. 5experimento. — 12. S expectatam. — i3. LPr pros- 
péra. — 14. L Pr istius. 
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XLI 

(S XLiv, Pr xxxxviiii — StàjS) * 

AviTUS episcopus domno Sigismundo. 

Si ita% ut dignamini credere, loqui possem, importune^ 
obstreperet Graecis auribus sermo Latinus. At cum in lingua 
nostra hoc magis habituri sint^ intellegibile, quod minus fuerit 
expolitum, in litteris, quas per conservum meum fieri ^ praece- 
pistis, possunt et^ vitia cum securitate dictari. Ipsi certe quid 
velimus dicere, quocumque scrutentur interprète : ego in adfatu^ 
consueto dignationem7 plus, si dici potest, quam piissimi domni 
experimento interprétante cognovi. De reliquo, Christus vobis 
pro perse verant ia gratiae, quam peculiaribus servis servatis, vi- 
cem rependat. Quod etiam in hoc ipso adulescente quem diri- 
gitis taie monstratur, dum cogitantes in eo^quidemcommodum, 
sed in utroque mercedem, quasi vobis nutristis filium et quasi 
patri redditis nutritum^^ 



XLII 
(FdM,Pri. — 5i5?) 



10 



AviTUS episcopus viro illustrissimo " Arigio ". 
Scio quidem, quantae devotionis adfectu ire me ad festa com- 
munia voluistis ; verumtamen ita ut quemque '^ gavisurum 

1. L (marge et rubr.) Ewstola beati Aviti episcopi ad domnum Sigis- 
MUNDUM. — 2. s om. — 3. S i. tum. — 4. 5abiturum sit. — 5. 5 offerri. — 
(). L afFectu. — 7. 5 dignatione. — 8. S neiitro. — 9. L enutritum. 

10. L (marge et rubr.) Epistola beati Aviti rpiscopi ad illustrem 

VIRUM AriGIUM. — II. Fd \. V. 

1 2. On a suppose (Pr, jp. 3oy^) que cet Arigius n'est autre que le courtisan 
Aredius, qui joue dans le Colloque de 4()(j un rôle équivoque (voir p. iS'j-S, 
H, 8). 

i3. LPr quemquem, Be quem. 
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tantummodo vobiscum, non aliquid profuturum, credere debueri- 
tis. Nam, cum vobis sacerdotes et mao^ni merito et inulti numéro 
digne atque ambienter occurrerint, ego solus damno percellor, 
qui singularis patroni gaudiis iriteresse non mereor. Quibus si 
praesentiamea secundum desiderium' provenisset, sicut optave- 
ram, de laude tanti operis quoscumque digni sermonis audirem ; 
qui, omnibus membris fabric« sublimis inspectis, congruenter 
possent^ ascribere conditori in dispositionum qualitate elegan- 
tiam, in expensarum profusione jacturam, in dimensionum ra- 
tione concordiam, in spatiis diffusionem, in culminibus celsitu- 
dinem, in humilitate firmitatem; expolire pr«coniis marmorum 
dignitatem, quibus gemmarum nomen sola magnitudinis tollat 
invidia, collectum quodammodo atque inclusum industria diem, 
emolumento metallorum splendentium luce vegetari : hisque 
omnibus pompis digne inferri reliquias, quibus mundus indignus 
est. Haec igitur exaggeranda melioribus jure concesseram^. 
Verumtamen peculiarem sibi inercedem suam sermo meus 
fuerat vindicaturus, recolens utique tempus illud, quo'^ inter 
saevissimas perturbationum procellas confecti - operis firmam 
soliditatem quasi gubernatores invicti ad dedicationis portum, 
circumstridentibus undique naufragiorum casibus, impune duxi- 
stis, me, ut ex communi necessitate recolitis, pro gaudiis lacri- 
raas dependente^; cui tum7ipsum praematurae^ invocationis^ 
ardore, causarum ratione '"^ librata, non minus congerere suadeo 
quam plangere : quia non ut nupt<e tali sponso, cui pacta 
fuerat, qualitercumque jungendae, etsi satis desiderabantur stru- 
menta cultuum, plus tamen formidari " oportuit tela raptorum. 
Quocirca his omnibus consilio maturiore pensatis, mutastis 
viri fortis'* constantiae genus et déponentes, quo aptissime *^ 
floretis, saecularis ducatus audaciam, quidquid ab ad versa parte 
discriminis incubuerat, timoré vicistis. Quapropter omnis qui 
videritcoram positam jucunditatem, laudet praeteritam festina- 

I. Fd d. meum. — 2. Fd possim. — 3. Fd c-rim. — 4.. LBe quod. — 
5;L Be cum facti. — 6. Fd lacrimasse. — 7. LBe cum. — 8. Fd p-re. — 9. Be 
innovationis. — 10. Pr actione. — 11, Fd t'ormidare. — 12. LFd fortes. — 
i3. L Be ad pessime, Fd? quoad piissime, Pr? adprime ou adpositissime. 
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lionem. Convenit dispositionibus vestris rapta de advçrsitate 
securitas. Ante decuit nostrum fieri, quod taliter libuerat or- 
nari. Ego autem ut horum modo visione non perfruar et quae' 
causa faciatS et nobiles patroni et quales^ arbitri, etiarasi 
taceatur, advertitis-*. Apostolorum namque festivitas Viennen- 
sibus quidam vestris inter annuos martyrum^ dies peculiari 
studio vivit^\ Habeo praesentiam tempori, quodiei7 passionis 
fabriculae quam nostis videtur injuncta esse dedicatio vironim^, 
quia nihil est ad quod animum meum vester destinare non possit 
adfçctus. Excusans plebeculae absentiam, meam anteponerem 
consuetudini singularitatem, nisi, ut nostis, in ipsis pœnitenti- 
bus nostris fervor appetens vitium vicinum diu ^ formaret"^ atque 
strepitum ; cum e nostris ambitio aliquos, alios sollicitudo ado- 
lescentior", multos gula tractura sit. Veritus sum, ne forte 
si vel '^ paucos qui forent, quos*^ aliéna déclinantes suae magis 
festivitati studium mansuetudinis adgregaret, apud aliquos ani- 
mus, ut solet, in ^-^ tali turbatione *^ motus esset *^, quasi per ab- 
sentiam*7 meam eo die cursus nostraedevotionisputareturomitti, 
quodiversae partes videbantur institui. Unde excusationem me- 
remur. Si rationem rite agnovistis, ignoscite ; communem festi- 
vitatem praeteritorum recordatione, praesentium plenitudine 
cognoscite. Tam absentium est*^ quam praesentium : officiis 
celebrate 'î^. Confido de misericordia Dei nostri, quodetiara 
mihi in hoc loco, quandocumque opportunius^®, verbi praesta- 
bit aditum, quibus geminatae consecrationis ornatiorem conces- 
sit effectum. 



I. Pr ? ecquae. — 2. Fd fuerit. — 3. Pr aequales. — 4. Pr? advertetis 
^b.LBePr annuum martyrium. — 6. Pr subit. — 7. Fd t-ris q. die. — 8. Fd 
om., Pr Verum. — g- Fd? d. defletum, Pr odium ou invidiam? — 10. Fd 
firmaret. — 1 1. Pr at gliscentior. -— 12. Pr simul. — i3. Fi om., Pr aliquos. 
— 14. Pr om, — iS. Fd pert-e. — 16. LBe isti. — 17. Fd prsesentiam. — 
î8. Pr eam. — 19- Fd celebrare. — 20. Fd o. erit. 
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XLIII 
(S XLV, Pr Li — 507) ' 

AviTUS episcopus^ viro illustri^ Apollinari. 

Diu est, si aut verbo meo creditis aut de adfectu mutuo 
digna sentitis, quod litteras aliquas 4. vestri sumere desiderans, 
plus tamen officii mei offerre cupiebam, quaeque^ in persona 
vestra dilectioni primum, deinde necessitudini, ad ultimum 
etiam^ dignitati a me debentur, non semper7 occasionibus 
commeantum solvenda committere. Quia licet et ipsa nobis 
opportunitas portitoram propter frequentiam debeat esse votiva, 
necesse est tamen ®, ut illa sollicitude praecellat, quae se appe- 
titu proprio sine interventu alienae necessitatis insinuât. Hujus 
obsequii me obnoxium sciens, intercludi redhibitionem justam, 
injusta obstaculi praepediente 9 obice, jamdudum tacitus inge- 
miscebam. Pervenerat quippe, non ad notitiam tantummodo, sed 
ad maestitiam nostram dispositi fumus incendii, quod sanct^e 
ac simplici innocentiae vestrae*^, velut de efïetis " cineribus, 
conjuratio procellosa ventis mendacibus sufflans, in cassum mo- 
vere tenta verat. Obquamcausam verebamur anxietatis vestrae 
sarcinam voto libaminis adgravare, et maeroris augmentum pro 
consolatione transmittere. Sub hujus ergo ambiguitatis nubilo 
confusa exspectatione pendentibus, litteras vestrae " serenitatis, 
pristinae pietatis expertas *^, inopinanti mihi Deus obtulit. Reco- 
gnovi illic, quasatis delectatus sum, manum vestram, quam'^ 
plus paternam déclamât ionem, quam *+ maxime hereditariam 
benignitatem. Scripsistis igitur, Christo prâestante, jam redux'^ 
orania tuta esse, circaque vos dignationem domni régis Alarici 



I. L (marge et rubr.) Avitus Viennknsis episcopus ad virum illustrem 
Apollinarem. — 2. 5 Viennensis e. — 3. LPr illustrissimo. — 4. LPr ali- 
cujus. — 5. 5 quod. — 6. Sont. — 7. S s. debemus. — 8. 5t. e. — 9. 5iiijusto 
0. prspedientis. — 10. S sanctam ac s-cem i-tiam vestram. — 11, L ef- 
fectis. — 12, S vçstras. — i3. Sexpertae, — 14. S qua. — i5. 5 reduces. 
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illiesam et pristinampermanere. Quanquam egocenseam, quod 
post quamcumque nutationem gratia * talium personarum ita 
sine augmento non redditur% sicut sine periculo non finitur. 
Volunt enim quasi satisfacere innocentiae lacessitae, tumque 
eligunt\ credidisse cum cernunt; et sic eis conscientia nostxa 
sufficit, si scientia sua testisaccedit. Ego tamen nuntio vestrae, 
immo nostrae securitatis accepto, ecce Deo teste loquor, in la- 
crimas mixtas^ laetitîa^ praeteritorum recordatione prorupi. 
Animo^ namque, ut ait vester poeta7, siibiit cari genitoris 
imago, utmemoria retractavi, usque ad nostras quamlibet dis- 
pari professione personas, quamdam parentum communium sor- 
tem, parilitatem^ laborum invidia exsequente^, perduci. lUa ta- 
men in Dei nomine etiam nobis suppetit, quae illis '° consolatio 
fuit : quod toto aemulorum nisu, toto " circumlatrantis undique 
livorîs dente tentata, quotiescumque appeti visa est, crimina- 
tionl subjacuit familia nostra, non crimini. Quoniam, si vos a 
pâtre vestro hoc *= didicistis, virum '^ saeculo militantem minus 
inter arma quam inter obloquia periclitari, nec ego parum 
exempli a Sidonio '+ meo, quem patrem vocare non audeo, 
quantum clericus perpeti possit, assumo. Quocirca illud Divi- 
nitas tribuat, ut nobis quam novum non est talia objici, tam 
nos nulla'^ novitas merito^^ faciat accusari. Sed desistant'7 nunc 
laetitiae tempore amaritudines'^, ex opportunitate sermo per- 
strictus : quin potius inepte '9 jocantis audacia '°, unde rideatis, 
exhibeat. Ante aliquot menses datas ad amicum quemdam 
communem magnificentiae vestrae litteras vidi, quibus saluta- 
tione praefata, in epistolae declamantis^' parte succidua scribe- 
batis placuisse vobis libellos, quos inter occupationes séria et 
magis necessaria conscribendi, nihilominus tamen de spiritalis" 
historiae gestis etiam lege poematis lusi. Hic nunc nihiKalso, 



I. L notacionum gratiam. — 2. L reddetur. — 3. Pr erigunt. — 
4. L mixta. — S.Slaetitise. — 6. 5 Animum. — 7. Vergil. iEneid. 11, 55o. 
— 8. 5 parilitate. — 9. Pr sequente. — 10. L illi. — 11. L nisitotum. — 
12. S Archadio. — i3. L verum. — 14. L p-i exemplum assîdonio. — 
i5. LPr ulla. — 16. L mestos, Pr meritos. — 17. 5 désistât. — 18. 5 amari- 
tudinis. — 19. L inepti. — 20. S ineptia vacantis audaciae. — 21. S décla- 
mantes. — 22. L spiritali. 
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nihil assentatorie * me loqui coram sinceritate vestra imprecor 
testera Deum ; tantum me tuo judicio delectatum, veluti si au- 
ribus domni mei, patris tui, meditata confessus^ cujuscumque 
laudis momentis^ eo^ censore donarer^ Primum namque 
gaudebam, quod sensum vestrum hic^ liberius quam alibi' 
pendebatis^; deinde quod agnovi, vos aliquod bonum de co- 
natu fraterni operis non minus velle quam credere: certe meritis 
dictionis^ non quantum '° volebatis inventis suppeditare ' * 
vos voto, quod non poteratis implere judicio. Libellum tamen 
amicus, qui ut puto ad vos pervenire fecit, non de librariis'^, 
sed adhuc ex notarii manu adeo mihi inemendatum crudumque 
praeripuit, ut non facile dénotes, auctoris magis scriptorisne *^ 
vitiis irascaris. Quapropter opûsculum Ipsum in membranas 
redactum et adhuc non ^^ quanta volueram correctione politum, 
ne moram desiderio tuo*^ facerem, celeriter destinavi. Si rêvera 
non solum amantibus, sed et judicantibus vobis placet, quo- 
niam apud extraneos forte non décrit, quem audacis conatus 
tangat invidia, abunde mihi sufficit *^', ut vos, quod cupio, 
sentiatis. Quia, sicut non minus ad meam quam vestram glo- 
riam pervenit communis Sollii opus illustre *7^ ita* vobis, favente 
Christo, militari actu magis magisque florentibus, si in me 
nisus tenuis'^ aliquid dignum lectione confecerit, etiam sine 
me *9 quandocumque ^° Arcadium non pudebit*'. 



I. L adscnatorie. — 2.Lconfusus. — 3. L momenti se, 5momento. 
— 4. S sub. — 5, L donaret. — 6. S huic. — 7. 5 alteri. — 8. 5 pandebatis. 
"-9. LPrmetrisdistinctionis. — 10. Prquantïe. — ii.L supplicare, 5.sup- 
plere. — 12. 5 librarii. — i3. 5 s-sve. — 14. S membranis r. nec adhuc. — 
i5.S meo. — 16. Pr sufficiet. — 17. 5 illustrare. — 18. S in minimis 
subtilius. — 19. Pre. senem. — 20. 5 quodcumque. — 21. 5 puderet. 
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XLIV 

(S XLvi, Pr LU — s ^7) ' 

AviTus episcopus^ viro illustri^ Apollinari. 

Communi quidem sed veraci sermone vulgatum est, quod 
sese mutuae dilectionis intuitu concordantium^ cernant^ motus 
animorum. Patet^ namque tam una nobis sollicitudo7 nostri 
esse, ut litteris, quas harum portitor filius meus attulit, ante, 
si bene metiamini, responderim^ quam venirent. Nam in pa- 
gina famulatus, quam per mecs ex causa direxeram, et gaudiura 
de vestra prosperitate conceptum plus adfectionibus quam ser- 
monibus exhalavi, et necessitatem nostram patrumque commu- 
nium mixta lacrimis exsultatione perstrinxi. De cetera autem 
tribuat divina miseratio, quae spem reparandae prosapiae in per- 
sonae vestrae honore constituât et secuturae posteritati 9 nostrae 
te unigenitore '^^ etiam nos patres" esse concessit, ut calcatis 
jugiter prospérante successu inimicorum conjurationes seu per- 
fidorum livores '% primus victoriae vestrae gradus sit integrita- 
tem in conscientia reponerej secundus, cum discutitur, in 
audientia comprobare ; tertius, criminantibus post sententiam 
pepercîsse. Torqueatur animo*^ etiam pro indulgentia sibi 
collata hostis suppressus *^, et duplici nostrobono, suppliciosuo, 
cura vos gemuerit non potuisse'^ decipi, doleat posse misereri. 
Sic potestati vestrae ad hoc tantum redditus, ne periret, dum 
oblatae ultro veniae amarus irascitur, vitae quodammodo suae in- 
videre cogatur. Dereliquo, domne'^ semper'7 piissime frater, 
cura pectoris mei, pompa generis tui, fer paulisper trepidantem 
fraternae admonitionis ineptiam. Cavete attente*^ a malis *9et 

I. L (marge et rubr.) Item ad eundem. — 2. 5 Viennensis e. — 
3. LPr illustrissimo. — 4. Z. non c. — 5. 5 cernunt, — 6, LPr Potesi. — 
7. 5 unam n. soUicitudinem. — 8. 5 responderem. — 9. 5 posteritatis. — 
10. L unigenitorem, S unogenitore. — 11. L patris. — 12. 5 conjuratione 
et perfidorum livore. — i3.5animus. — 14. 5oppressi. — 1 5 . 5 Pr posse. — 
16 5Pr domine. — 17. Z^Pr pw. — j8. -C antentive, Pr attentive. — 19. ^ 
Pr a-ç malos. 
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linguarum mordacium dolis sibilantibus blandimenta venenaque 
machinantibuSi docti' post expérimenta, non crédite; nec mi- 
nus vos sollertia faciat cautos, quam innocentia praestat secu- 
ros. Siquidem intercluso probis ^ explorandi nocendique aditu, 
vel ob hoc rarius^ debetis debellandis eorum conatibus labo- 
rare, quod ultionem divino judicio reservantes, debellantibus'^ 
semper statuistis ignoscere. Quanquam, ut supra jam fatus^ 
sum, non ex toto impunitus habeatur^, quem gloria lacessit7. 



XLV 

(S XLVii, Pr III — ^çç/^oo)"^ 

AviTUS episcopus9 viro illustri '° Heraclio*'. 

Dum incessabilis de amicorum fide ac salute mihi cura *- est, 
nuper prosperitatis vestrae inter prima soUicitus agnovi, quod 
cum familiari catholico episcopus tacere non debeam : fructum 
tamen in vobis mercedis taliter acquisitae non tam verbis valeo 
exaggerare quam gaudiis. Nam nisi vos a prseconio vestro ma- 
turitate senatoria temperatissimi pudores*^ cohiberent, effectum 
certaminis gloriosi ipsa forsitan lingua digne '-^ laudaret apud 
proprios, quae mirabiliter convincit adversos. Habuistis igitur, ut 
audio, cum rege tractatum, dequo, quantum comperi, quia non 
seducebamini, liminibus*^ transistis ad prœlium. Discussum*^ 

I. s doctius. — 2. L Pr ont. — 3. S gratius. — 4. 5 debellatis. — 
5. S fassus. — 6. S abeat. — 7, S lacessistis. 

8. L (marge et rubr.) Avitus episcopus ad virum illustrem Eraclium. 
9. S Viennensis e. — 10. LPr illustrissimo. 

II. L Eraclio. Sénateur gaulois, Héraclius venait de prendre éloquem- 
ment la défense de la vérité catholique devant Gondebaud, Saint Avit lui 
souhaite Vépiscopat : si ces vœux furent réalisés, on a eu raison d'identifier 
ce personnage avec Vévêque qui succéda à Florent sur le siège de Saint- 
Paul-TroiS'Châteaux entre 524 et 5 27 (Répert., io3gh Voir encore les 
lettres lxxxiii-iv. 

12. 5c. m. — i3. 5 pudoris fraena. — 14. L dipna. — î5. 5 se duçe- 
bant lenibus, — |6.5 Discussus, 



204 s. AVITI VIENNENSIS 

est nutu divirio, qui caelis dudum notus, jam et hominibus appa- 
reret religionis assertor. Os saecularis eloquentiae pompis' 
assuetum et fluentis exundantibus Romuleae profunditatis irri- 
guum^ alacritate débita missam sibi de supernis materiara 
dignae disputationis arripuit ; facundia^ cum interfuit aut descri- 
bendi mundi jucunditatibus aut regalium triumphorum prseco- 
niis, patrocinium ^ ubi primum melior pars poposcit, astnienda; 
veritati servire^ non puduit^. Sicut7 alias laudando regem 
reddidistis Caesari quod Caesaris erat ^, ita hic, ut redderetis 
Deo quae Dei sunt, nec Caesari pepercistis. Quapropter habet hic 
in vobis, etsi non sequatur^, potestas regia quod miretur'^, 
quae se aliquoties declamantibus vobis nunc evidentius sentit 
ornatam. Siquidem nec scire" vos assentationis illecebram, 
cum res admonuit, etiam resistendo monstrastis. Illos igitur 
dénotât '^ sapientia potestatum facile humanis fidem posse mu- 
tare, quos divinis vident terrena praeponere. Ceterum cognosci 
in promptu est, custodem primarum partium etiam quae sunt 
residuaservaturum. Haec igitur dicta sint'^, cum de saeculari 
parte tractamus. Si vero ad sacerdotum causam venitur, quorum 
adhuc non augetis scholam et jam '^ sustinetis injuriam, atque 
ornaturi '^ contubernio prius informatis exemplo : quis horum 
vos, quis, inquam, nesciat ad certamen hujus spiritalis palaes- 
trae non rudes aut ignaros legis, sed sub longo salutarium me- 
ditationum gymnasio pervenisse? Quocirca novum sitaliis*'' 
necessitatem belli hujus a perfectione vos '7 virtutis ordiri ; ego 
autem, in cujus animo caritatis arcem tenetis, jamdudum in- 
cunctanter agnoveram, ad catholicos sensus intuendos per 
studium tuendosque per verbum, probato in vobis devotionis 
ardori ^^ non tam desideria déesse quam tempora. Quapropter 
famulatu salutationis '9 oblato, pastu, quo mentem vestram 
jejuno corpore satiastis, significanset iam me refectum, unde 

I. L pompos. — 2. S irriguo. — 3. 5 et facundiam quae. — 4. Lpatro- 
cinam, S patrocinabatur, Pr patronam. — 5. Pr non s. — 6. L Pr potuit. 

— 7. S Itaque s. — 8. Cf. Matth. xxii, 21, — 9. S sequitur. — 10. L 
meretur. — 11. 5nescire. — 12. 5 denotet. — i3. 5 sunt. — 14. S om, et j. 

— i5. L ornatum, S ornandam. — 16. S a. vos. — 17. 5 om, — 18. L Pr 
ardore. — i^. L famulationis. 
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vobis ' paucula haec saturitatis meae gratulatio^ éructât, Deum ■^, 
quod restât, exposco, ut, cui praedicatoris officium'^ jam im- 
posait, honorem^ subjungat. Quod exercetis^ actu, ostendatur 
et habita ; non 7 docibilem^ sed doctum, nec discentem sed do- 
ctorem cathedra suscipiat. In qua velut triumphatori^ conspicuo 
sertis gloriae *° victricis aut myrto*', inter acclamantum gaudio 
consonas voces, qiuinius m clypeum assurgas ^^, etiam nolens 
astipuletur hostis expertus, nunquam inventurus quod de qua- 
litate meriti contradicat, sed habiturus semper de prœlii inîe- 
qualitate quod timeat. 



XLVI 

(S XLViiii, Pr LUI — 499I500) '3 

**Heraclius Avito Viennensi episcopo. 

Utinam mihi subinde contingat, ut alloquii vestri fecundi- 
tate augear '^ eruditione corroborer. Duplicis enim *^ gloriae*' 
effectus'^ tali'9 succedit eventu, dum et fides tepore marcida 
ferventis hortaminis calescit adfatu, et ingenium naturali pau- 
pertate jéjunum perspicui cultoris ope ditescit. Unde, si digna- 
mini, comitante salutationis officio, maximas grates ^° referre 
praesumo, quod responsio mea apud principem habita, et ad vos 
ut indicastis rumore perlata, competens judicium, non ex meo 
ore, sed ex vestro amore promeruit ; quanquam praecellentissi- 
mus princeps, cum sit ad inveniendum igneus, profluus ad di- 
cendum, ita sensus scrutatur humanos, ut semper conventibus 

I. 5 om. — 2, LPr saturitas m. gratulationis. — 3, L dum. — 4. L o. 
honore. — 5. L honore. — 6. 5 et q. exercetur. — 7. 5 nec, — S. S Pr do- 
cilein. — 9. S triumphatore. — 10. Pr laurese. — 11. L v. alithirto, 5 evin- 
cto. — 12. S assurges. Vergil. ^Eneid. xi, 283-4. 

i3. L (marge et rubr,) Heraclii rescriptum ad Avitum episcopum, 
S Kescriptum viri illustris Heraclii. — 14. S om. — i5, LPr jugi. — 
16. S siquidem. — 17. L gloria, Pr gratice. — 18. L affectus, S fructus. — 
19. L talis. — 20. 5gratias. 
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mitissimo pareat * auditu. Tamen laboris mei seriem amputato 

aequore prolixitatis insinuo ; laborem, inquam, dico quiapro- 

cellas inopinis ^ flatibus irruentes imperitus nauta vix sustinet. 

Ergo, cum Dei benefipio tandem cessantis taedii ^ tranquillitas 

se^ publica reddidisset ^, quasi mutatis diu castris destina- 

tum certamen inveni. Semper enim ignavas imbellesque per- 

sonas petulantior conflictus adgreditur : primum quidem e di- 

versa parte proprii luctaminis sermo prselusit; deinde velutab 

insidiis repentinis fusas est vomitus transmarinus. Denique 

incidiin'^ chartam, vacuam et chaere^ oblatrante^, quaeîta se 

circumductis irridebat erroribus, ut salva respondentis libertate, 

propositionis pravitate 9 exitum non haberet et ex propriis in- 

strumentis in jugulum suum resistenti arma suggereret. Quid 

multis? pagina, quae legi cœperat, ad silentium se conferre *' 

maluit : ut ^ omnibus probabiliter innotescat quam sit divisa, 

quam facilis, quam spernenda persuasio", quae excogitatis 

multiplicibus argumentis divinae instructionis inopem'* tur- 

bare non valuit. Haec ita '^ replico ut, quidquid est quod in 

causa Dei placeat, vobis procul dubio faciam'-* ascribendum. 

Enimvero in propatulo habetur^ quod me sedulo '^ coUocutionis 

vestrae lima componit omnesque *^ in commune praedicationum 

vestrarum cultus inuberat ; ut*7 sedes illa, cui vos contulit 

caeleste judicium,multumadministratori'^ muneris'^ praestitisse, 

sed non minus in administrantis persona meruisse videatur. 

Incumbe ergo orationi, domicilium^° pectoris mei, et auxilium 

Dei quam 2' pro te tam pro omnibus, sicut facere consuesti; 

pius et pervicax" tutor implora : tuae^^ fidei munis nuUa 

oppugnatione quassabitur^*. Procurandum autem^est, utfilios 

alumnosque tuos vulgata indesinenter castigatione tuearis et 

validissimis doctrinae armis, sicut legimus, tecum vincere cogas. 

I. L pareat. — 2.5 inopinatis. — 3. S cessante tsedio. — 4. 5 ont. -; 
5. S redisset. — S.LPr om, — 7. L œre (d'abord kaere). — 8. 5 v., veieri 
obliterata. — 9. 5 pravitas. — 10. 5 c. se. — 11. L om. quam sit ... persuasio. 

— 12, Pr non i. — i3. S itaque. — 14. L faciat, 5 sentiam, PrPfatear.- 
i5. 5 sic olim. — 16. S omnisq. — 17. Z. om, — i8, LPr administrationis. 

— 19. Pr muneri. — 20. S domine. — 21. 5 quantum. — 22. L provicax. 

— 23. 5 ut. — 24. S quassetur. 
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XLVII 

(SXLIX, PrLV — ?y 

AviTus episcopus^ viro illustri^ Ansemundo'^. 

Plurimum miror, quod persona, pro qua intercederedigna- 
mini, ut^ mihi Lugduni positosola negarit^ crimen, quod uni- 
versitas conclamabat, ad 7 hoc resipiscendo pervenit, ut vobis 
pro venia supplicaret. Quod si simpliciter petit, constet'* homi- 
nem etiam reatus ordinem confiteri. Quocirca licet in omnibus 
causis, pro dignatione quam mihi impenditis, liberum non ha- 
beam aliud facere quam jubetis : non possum tamen, quia sic 
vobis visum est, remissurus non^ prius exaggerare quod doleo. 
Scit '° enim pietas vestra et in ecclesia legi fréquenter audivit, 
in ipso adulterii malo quantos Scriptura divina gradus expri - 
mat" : primo fornicandi lapsu peccavit, qui feminam conjugio 
carentem libidine inflammatus appetiit; secundo quo pejori*^, 
qui furto super cuncta damnabili simplicis tori pudicitiam vio- 
lavit. Cumque nihil gravius hac injuria humanus animus putet, 
vos conjicite qualiter caelestis justitiae castitas moveatur, si 

1. L (rubr.) Epistola beati Aviti episcopi ad virum illustrem 
Ansemundum. — 2. 5 Viennensis e. — 3 LPr illustrissimo. 

4. Grand seigneur bourguignon, Ansemond (Répert., 1 1 1) resta fidèle 
au roi Sigismond jusqu'à sa mort; il obtint néanmoins du roi Théodebert I" 
l'autorisation à l'abbé d'Agaune de recueillir les restes du malheureux prince 
(Acta ss. Bolland., maii f. /, p. 87, éd. 3^y p. Sg; Bouquet, Recueil, 
t. III, p, 404), Il eut même le gouvernement de la province de Vienne sous le 
titre de duc^ que lui donnent Adon dans sa Chronique (Patrol. lat., /. C XXIII, 
cm) et l'auteur de la Vie de saint Didier évéque de Vienne (Acta ss. Bolland., 
maii t. V,p. 252, éd. 3*, p. 254; Bouquet, op. cit., p. 484)- H donna à sa 
fille Remila (Eugénie) les biens nécessaires à la construction du monastère 
de Saint'André'le-Bas à Vienne (Gartul. de cette abbaye, i86g, p. xxj) 
et ses restes y furent déposés (A. de Terrebasse, Inscript, moy. âge de 
Vienne, 18^5, t. I,PP' 55 et log-JÔ; Opuscules, 1880, p. 253). Voir 
encore les lettres lxxiii-iv. 

5. S om. — 6. LS negaret. — 7. 5 et post ad. — 8. 5 constat. — 
y. S nisi. — 10. S Sic. — iî. Cff. Levit. xx, 10 ; Deuteron. xxtt, 22. — 
12. LPr om. q. p. 
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sponsam Christo devotam et in sancti altaris thalamo benedi- 
ctionedotatam, ut nihil amplius dicam, vel petulanter aspexerit. 
Audio* tamen dîcere juvenem ipsum non se virginem temerasse, 
cujus turpibus votis prior multorum^ carnalitas sit abusa. 
Quapropter, cum reum facinoris manifesti nisi satisfactîo sua et 
intercessio vestra non liberet, dici non potest quantum mirer 
hune ^ pro reconciliatione sui ^ aliorum crimina confiteri. 
Accuso in bac parte nostri temporis neglegentiam sacerdotalem. 
Non nos ista perquirimus : offert se nobis inexplorata criminum 
magnitudo. Quid^ in malis socium quaerit^? quid alios macu- 
losos asserit7? Atque utinam et ipsius vel sic se teraperasset 
obscenitas ut lateret. Deinde ex duobus eligat, utrum velit. Si 
primus in puellam carne peccavit, exspectet® quod praedicit 
Apostolus : Si cuis templum Dei violaverit, disperdet illum 
Deus^. Si autem corruptionem, quam non**^ inchoaverat, gra- 
vavit augmento, quid excogitari turpius, quid horribilius potest, 
quam ut illum nec hoc prohiberet a meretrice, propter quod 
solum Deus separari virum permittit a conjuge " ? Nec solus, 
si respicitis, ex bac parte commoveor ". Gemunt religiosi pa- 
rentes scelus admissum et, quasi perditam prolem lugentes, 
orbitatem planctibus *^ profitentur. Quid de matris '^ maestitia 
loquar, quam perditi *^ jamdudum mariti omni morte deterius 
turpis vita viduavit? Et quanquam cito '^ moveri solitus, tamen 
patienter haec tulerat filius sine pietate, maritus sine sobole, 
pater sine herede. Et nutritur '7 insuper ejus studio quamlibet 
ortum ex generosis adulteris nobile malum : sic '^ tamen, quod 
in desiderati *9 nativitate portenti non est augmentum prosapiae, 
sed infamiae documentum. Et quidem, salva quam mihi Deus in 
vobis praestitit defensione, plus culpam praefati quam poten- 
tiam=° pertimesco. Sed, rogo, ne irascatur ista dicenti :Specu- 

I. L Audeo. — 2. L multarum. — 3. 5 miserum sit. — 4. 5 sua. — 
5. S Quis. — 6. 5 quaerat. — 7. 5 quis in aliis maculis se insérât? — 8. 5 
adhuc expectat, Pr? spectet. — 9 / Corinth. m, 77. — 10. Lom. — 
II. C/. Matth. V, 32. — 12. L om. propter ... commoveor. — i3. 5 in p. 
— 14. L matre. — i3. 5 praedicti. — 16. S coitu. — 17. L nutritor, S nu- 
tritum. — 18. L si. — 19. L inde si rati, Pr in desperati. — 20. S pœniten- 
tiam, Pr inpotentiam. 
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lator' sum, tubam^ teneo, tacere mihi non licet. Atque uti- 
nam peccans humanum animum ^ sumat ^, cui solitum est labi 
per facilitatem et ad ^ satisfactionem reverti ! Ceterum iracundia 
calere^ tumeresuperbia7, lascivia fœtere ^ taurinum est. Quo.- 
circa, licet di versas ^ in me terrorum '° flammas evomuerit^S 
ad Romanae forsitan ecclesiae audientiam vocet et, si adhuc 
placet, etiam filios habere me dicat : nec minas suas assenta- 
tione placabo nec fatigationem " itioerum verebor, qui civicis 
criminibus in patria plus fatigor, nec multos filios'^ me habere ** 
negabo, qui unum ex eis périsse ^^ jam doleo. Et quidem mihi 
haec pauculamaeror'^extorsit. Sed vos, cui juris suroma potes- 
tatisque*7 privilegio major facultas suppetit castigandi, homi- 
nem violenter arguite. Conciliationi meae meam iiijuriam*^, quia 
ita praecipitis, vindicate *9 j ne ^° malum hoc vel mandatis aut 
nuntiis renovetur, curaturum esse praedicite : ut ei, si non cor- 
rigendo per voluntatem, certe vel per custodiam reprimendo 
facultas'* culpae possit eripi»^, si pœnîtentiae salubritas non 
potuit*^ persuader i. 



XLVIII 

(S L, Pr LVi — .^;'4 

AviTUS episcopus'5 viro illustri^^ Messiano. 

Maximus desiderio nostro cumulus optata gaudiorum uber- 
tate confertur, si magnificum vestr^ pietatis statum florenti 
prosperitate pollentem avida sollicitudînis nostrae vota cognove- 

I. Dénomination étymologique de /'évéque (Du Cange, Glossar. latin., 
éd. Didot^ VI, 322). ^ 1, LPr turbam. — 3. L5humanoanimo,Pr h-nos 
a-mos. — 4. 5 fuerit. — 5.5 per. — (i. L Pr culpaî. — y, L Pr superbi. 

— 8. L fateri. — 9. L diversitas. — 10. L terrenorum, S iterum, — 11, S 
cvomat et. — 12. S fatigationes. — i3. LPr om, — 14. S h. me. — i5. 5 
peperisse. — 16. S «rror. — 17. S v. quibus summae potestatis. — 18. S 
Conciliationem illi meam. — 19. L judicate, S indicate. — 20. S meque ne. 

— 21. S saitem f. — 22. 5erui. — 23. S possit. 

24, L (marge et rubr.) Avitus episcopus ad virum illustrem Messianum. 

— 25. S Viennensis e. — 26. LPr illustrissimo. 

14 
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rint : quia hoc proventibus' nostris compendio indubitatae^ 
felicitatis accrescit, quidquid clementiae^ vestrae caelestium 
beneficioram pietas diffusa contulerit. Nam in eo metimur feli- 
cibus incrementis nostrum prosperitatis * successum^ in quo 
actionis vestrae crescit sine fine suffragium^. Quapropter hono- 
rificum salve persolvens quaeso, ut cupimus, si felicia cuncta 
erga vos 7 geruntur, magnitudo vestra percurrentis paginae 
eloquio pandendo perdoceat®. 



XLIX 
(S Lxvi, Pr Lxxv — Afirès ji6p 

AviTUS episcopus '^ Victorio episcopo. 

Factum, quod litteris indicastis, levi ad me ante adfatum" 
vestrum rumore pervenit^.Cujus per Sanctum.'^ archidiaconum^'* 
acerbitate comperta, si credere dignamini, non minus quam vos 
dolorem vestrae commotionis ingemui. Siquidem satis gravis 
exempli est, ut nunc sacerdotalis ordinatio a populis regenda 
dicatur : cum idcirco tantum in consecrandis episcopis plebibus 
servetur electio, ut adsucciduasconstitutiones'^ velut per quod- 
dam mandatum electis liceat légère quod videtur. Non autem 
vos pro novodebetis accipere, quod"^ tribulandis'7 nobis valeat 
comminisci clericalis nequitiae'® fulta subsidio insolentia'9 saecu- 
laris. Putosane districtioni ^^ ecclesiasticae filiorum vestrorum'' 
expeti debere consensum, propter illos quorum abusione consue- 
tudinaria" parum de excommunicationibus curare decretum 

I. L presentibus, S profectibus. — 2. 5 indubise. — 3. 5 eminentiœ. — 
4. LPr prosperari. — 5. 5 nostrorum propagationem successuum, — 6. L 
om. in ... suffrag. — 7. 5 p., rogo quod si, ut c, f. e. v. c. — 8. 5 occurrentis 
p. elocutione p-t. 

9. L (marge et rubr.) Epistola beati Aviti episcopi ad Victorium 
EPiscopuM. — 10. S Viennensis e. — 11. £, afTectum. — 12. 5 pervenerat. 

i3. SPr sanctum. Parmi les souscriptions du concile d'Epaone (5 17) 
on trouve celle de Sanctus, évêque de Tarantaise. 

14. 5 Archidiam. — i5. 5 ut assiduitas c-nis. — 16. S quid. — 17. L 
tribulantes. — 18. 5nequitia. — 19. S insolentiae. — 20. L districtionis. — 
21. 5 filii vestri. — 22. 5abusioni c-riœ. 
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esi'. Litteras quoque, quas ad presbyterum illicita praesumen- 
tem non minus pie quam regulariter direxistis, inspexi. In qui- 
bus vere plus, quam persona meruit, patientiae reservastis. Qua- 
propter,licet satis diabolo in tara horribili rebellione licuerit, vos 
tamen sine aliqua animi perturbatione Dei ac vestram injuriam 
castigate ; et ne quid in posterum similis ausus arripiat, impensa 
districtione prospicite^. 



^5* Lxvii, Pr Lxxvi — Avant $16) 



3 



AviTUS episcopus'^ domno Sigismundo. 

Dum alii sanctis ac serenis praesentiae vestrae deliciis ^ epu- 
lantur, ego sterilitatem desiderii mei sustento magis pauperis 
officii tenuitate quam ratione. Unde post festivitatem, cunctis 
quidem semper amabilem, sed nunc^ Cabillonensibus singula- 
rem7, famulae sollicitudinis litteras destinavi. Quae, si quantam- 
camque® particulam laudum vestrarum niterentur attingere, 
nec hoc quidem sufficienter excolerent, quod eas vel humilitati 
meae licet porrigere, vel dignationi vestrae sumere libet. Conji- 
ciens9 ergo de tantorum laetitia multipliciter vos'°, Deo propitio, 
laetos, peto^ paschales nobis^ dies felici reditu faciatis : quia, 
cum in absentia vestra quaedam nobis Quadragesimae perduret 
austeritas, omnibus catholicis principem Christianum, peculiari 
servulo piissimum domnum, etiam post*' soUemnitatem vidisse 
sollemne est. 

I. Pr? curari certum est — 2. SPr perspicite. 

3. L {marge et ruhr.) Epistola beati Aviti episcopi ad domnum 
SiGisMUNDUM. — 4. 5 Viennensis e. — 5.5 om. — 6. LPr om. 

7. Ce texte ^ combiné avec celui de la lettre lxxii, ne peut s'entendre que 
de la Jeté de saint Vincent (22 janv.); le nouveau Gallia Christ, (t. IV, 
p. 861) et l'abbé du Tems (Clergé de France, t. IV, /?. 572) affirment donc 
à tort que ce saint ne remplaça saint Etienne, comme patron de la cathédrale 
de Chalon-sur-Saône, que vers l'an 5 41. 

8. S quantulamcumque. — 9. L conitiens. — 10. Pr quseso ut. — 
Il . 5 per. 
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LI 
(Su, Pr LVîi — FJ' 

AviTUS epicopus Viventiolo rhetori. 

Cum rumor ex vobis susurriat^, quod^ in homilia, qua^ 
nuperad populum Lugdunensem in dedicatione basilicae videor 
concionatus, barbarismum me incurrisse dicatis, palam scilicet 
castigantes quod publica oratione peccaverim : fateor istud po- 
tuisse contingere, praesertim mihi, cui, si qua in annis viridio- 
ribus fuerunt studia litterarum, omnia fert œlas^. Ambieram 
tamen a vobis hoc ipsum^ coram positus audire, quia 7 eiiam 
si® sciendi in me facultas minuitur, discendi cupiditas non mu- 
tatur9. Sed quia'° vos absentem ** dicere comperi, quanquam 
absens respondere curavi. Igitur culpasse vos ferunt, quod poti- 
///r mediam syllabam productam" dixerim, Vergilium in hoc 
verbo scilicet non secutus, qui syllaba ipsa correpte'^ ususest 
dicens : Vipotitur^^, Sed istud remissibile est poeraatis necessi- 
tate, quod perinde '^ saepe invenimus Vergilium praesumpsisse, ut 
scilicet metri legem, sicubi opus est, barbarismo conterapto*^ 
expédiât et syllabarum naturam certis quibusque locis artera mi- 
nime secutus invertat. Quale estillud : Non erimiis regno itide- 
cores^T ; vel : Fervere Leucaten '®; vel illud : Namque ut supre- 
niam falsa inter gaudia noctem Egerimus, nosti '9. Cum utique 
haec tria verba, id ^sX fervere, egerimus aut indecores^^ nullus 
litteratorum corripi asserat, sed productis^' naturaliter paenulti- 
mis syllabis adhortetur ponenda". Vergilius ergo^^ ususlicentia 
poetarum, secundumea quae supra diximus, corripiens mediam 

I. L (rubr.) Epistola beati Aviti episcopi ad Viventiolom rethorem. 

— 2. sussuret? — 3. S Audivi q. — 4. L Pr quatn. — 3. Vergil. Eclog. ix, Si 

— 6. S h. i. a V. — 7. 5 om. — 8. 5 etsi jam. — 9. 5 om. discendi ... mutatur. 

— 10. L om. — II. 5 absentes. — 12. 5 média longa syllaba. — i3. 5correpta. 

— 14. Vergil. itneid. m, 56, — i5. 5 q. in opère suo. — 16. 5 contentus. 

— 17. Verg. JEn. vu, 23i. — 18. 5 Leucatem. Verg. ^n. vni, 677. — 
19. L nostrum, S om. Verg. JEn. vi, 5 18-4. — 20. S om. Cum ... indecores. 

— 21. 5 1. infîcias ierit, productas. — 22. 5 penultimas syllabas ab oratore 
ponendas. — 23. S om. 
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syllabam praesumpsit, idest' potitur. Quodverbum^sequestrata 
pauHsper poetica libertate, artis potius lege tracteraus. Com- 
mune verbum, tempore pr«esenti, numéro singulari, personae pri- 
mas potior ; secundae personae longa média ^^^//m/ restât^ 
ut^ personae tertiae^ id est potitur, similiter longa sit ne- 
cesse^ : sicut dicimus sortior, sortir is, sortiturT. Sic tempore 
praeterito perfecto primae, secundae, tertiae personae® : potitus 
S7im, esj est; sic imperativo modo, tempore praesenti, ad secun- 
dam personam^ : potire, sicut sortire, Similiter optativo modo, 
tempore praesenti et'° praeterito imperfecto, sub totis tribus per- 
sonis " ' aeque syllaba producta : idinam potirer, potireris, potire- 
tut. Ceterum si tertiam personam " potitur brevem pona9,idem 
fâcere cogeris et in secunda^^, nipotiris dicas : quod utique ab 
omni exemplo atque usu integritas Latinitatis excludit. Ecce 
verbum, quod '+ a vobis reprehensum *^ fuerat, de quo audeo ra- 
tionem'^ mutuari. Nunc autem, honorificum salve persolvens, 
impensis precibus quaeso, ut, quia ego amicitiae jure, quid 
mihi videretur, stilo paginae liberioris expressi, vos quoque ad 
vicem sublato, ut supra dictum est, Vergilianae auctoritatis 
exemplo, quem vel ob hoc in barbarismorum usurpatione non 
debemus sequi, quia in carminum dignitate non possumus '^ 
consequi, licet idem Vergilius/^///«j vel ^^//ï/producteposuerit, 
sicut est illud : Auroque potiti^^ ; vos mihi '9 rationem, quam 
sequi debeam, rescripto exponente tractetis ^^. Aut si certe sci- 
scitantem testimonli cujuscumque eligîtis docere compendio, 
spero, ut de priscis magis oratoribus, quos^' discipulis merito 
traditis, perquîsitum diligentius repertumque pandatis. Quod si 
nec " argumento artis nec oratorio invenitur, patere communes 
filios *^, quorum ingénia mallem praesenti tempore ut primus 
quam solus imbueres**, hoc uno tantum vitio esse contentos^^ 

i, LPr prœsumit. — 2. L Pr t-s. Secundum quod 1. m. est. — 3. Pr tes- 
tât.— 4, 5nunc. — 5, LPr p-at-a.— 6. LPr om. — 7. L. om. sicut ..•sortitur. 

— 8. LPr p-a, s-a, t-ap-a. — 9. LPr p. s-a p-a. — 10. L om., Pr? id est. 

— II. L productis. — 12, S t-se p-ae ut. — i3. 5 et s-ae. — 14. S pro quo. 

— i5, LPr reprensurn. — 16. S reprehensus fueram, de qua a. ratione. — 
17. Sont, sequi... possumus. — 18. Verg. JEn, vi, 624, « ausoque potiti ». 

— 19. SPr m. magis. — 20. 5tradatis. — 21. L quod, — 22. S sine. — 23.5 
invenietur pateret commuais filius. — 24. L imbuerîs. — 25. 5 contentus. 
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Qui tamen ex illo profluentis ' uberi fonte doctrinae jam nunc 
inter initia sua non minus quam litteras bibant, quod amicum 
attrahere magis studiis quam detrectare', et oratorem eloqui 
potius quam obloqui decet. 



LU 

(Fd III, Pr LViii — ?) ^ 

AviTUS episcopus* Stephano episcopo. 

Post sanctam festivitatem, quam licet avidi atque anxii, 
vestro tamen interventu divinaque tuitione transi vimus ^ débite 
famulatus obsequio ac sedulae sollicitudinis devotione servi - 
mus, quidquid illud nobiscum meritae asperitatis est, solari 
vestrae, quam Deus semper augeat^, prosperitatis agnitione 
cupientes. 



LUI 
(S LU, Pr LViiii — ?) 7 

AviTUS episcopus Viventiolo episcopo. 

Festivitatis ® sanctae cumulus, quam prospère vestra inter- 
cessione transegimus, caritatis apicibus quos direxistis accrevit ; 
et ob id multipliciter reddidit laetiores, quod Ecclesiam, quae 
ubique una est, unitas complectitur gaudiorum. Tribuat Chri- 
stus ut, sicut anno praesenti desideria nostra felicibus complestis 
indiciis, ita ^ tempore secuturo visitationem semper optandam 
Viennensi ecclesiae conferatis. 

I. s quo profluitis. — 2. LPr detractare, 5 detrahere. 

3. L (rubr.) Epistola beati Aviti episcopi ad Stephanum episcopum. 
Etienne év. de Lyon (v, p, iy3, n, j j), — 4. 5 Viennensis e. — 5. Fd d. 
bonitate laeti transegimus. — 6. Fd vestra q. Dominus s. augebat. 

7. L (marge et rubr,) Avitus episcopus ad Viventiolum episcopum. 
Viventiole év, de Lyon (v. p, i54, n, j^. — 8.5Pr Festivitati. — 9. 5 i.quoque. 
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LIV 

(S un, Pr Lx — 5^6/;^) ' 

AviTUS episcopus Gremello episcopo. 

Litteras beatitudinis vestrae, quas diuturnitas temporisfece- 
rat desiderabiles, vicina festivitas reddidit gratiores^ quam in 
Dei nomine prospère celebravimus et a vobis commode trans- 
actam esse gaudemus. Orate illud semper Ecclesis catholics 
sanctorum sufïragio provenire, quod Divinitatis régula novit 
pace ' salva in omnibus fraternitatis cantate congruere. 



LV 

(S LIV, Pr LXi — y? /S) ^ 

AviTus episcopus Apollinari episcopo. 

Post sancta dominicae Nativitatis officia, quibus aegerrimus 
et vere plusquam fessus interfui, quod mihi post Deum primum 
ac singulare est, nuntium vestrum exspecto ; quem si meruero 
sumere, quaecumque illa, qua dignus sum ^, ut ego confido 
temperabitur, ut vos meremini detergetur asperitas. 



1. L (marge et rubr,) Avitus Vibnnensis episcopus ad Gemellum 
EPiscopUM. Gémelle paraît comme évéque de Vaison de 5og à Sij ; cj. 
BoYER DE Sainte-Marthe, Hist. de l'égl. cathéd. de Vaison, /7J/, 1. 1, 
p. 32-4, et t. II, p, 5-6, 

2. S divinitas régulas n. ac paci. 

3. L (marge et rubr.) Avitus episcopus ad Apollinarem episcopum. 
— 4. 5 s. fuit. 
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LVI 
^"5* LV, Pr LXii — Vers 516) ' 

AviTUS episcopus Victorio episcopo. 

Prospéra Deo propîtio festivitatis exordia, quia obtinueratis 
suffragio, visîtastls adfectu. Nam dum et curam nostri * solito 
geritis et de incolumitate vestra quae votis convenlant nuntiâ(is, 
pariter quod gaudemus offertis et quod debemus exigîtis. Tri- 
buat Christus hujus ipsîus pietatisac^ dignationis vestrae ube- 
rem commealum, inquo a vobîs munere magisterii geminati, et 
per sollicitudinis beneficium confortentur senes vestri et per ca- 
ritatis exemplum posteri doceantur. 



LVII 

(^5* LVI, Pr LXiii — Vers 518)^ 

AviTUS episcopus Claudio episcopo. 

Pro consuetudine desideria nostra votivis indiciis pietatis 
studio cumulatis ; quorum visitatione suscepta, Nativitatis do- 
minicae nobis festa prosperitatis vestrae geminantur augmento. 
Pro qua gratia, quam erga nos beatitudo vestra assidua digna- 
tione multiplicat, praesentiam vestram succedentium annorum 
numerositate Divinitas propitiata longaevet^ 



I. L (marge et rubr,) Epistola beati Aviti Enscon ad VicTorium 
npiscopuM. — 2. 5 patri. — 3. Z. ad. 

4. L (marge et rubr.) Epistola Aviti episcopi ad Claudium episcopum. 
Claudéy évêque de Besançon en Si y (Répert., 461). 

5. S longaevitet. 
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LVIII 

(Fd ïv, Pr Lxnii — ?) ' 

Avitus episcopas Gregorio episcopo. 

Meis potius ascribo peccatis, quod vos ad dispositionem 
piissimae voluntatis corporis inaequalitas impedivit, quanquam 
consueta dignatio oratione nos et oblatione comitata sit. Unde 
salutationis officia pagina famulante persolvens, supra quam 
sermone valeo gratias ago, qtrod ^ festivitatem nostram pleno 
vos^desiderio sitîentem, etiamsi non satiastis praesentia, refe- 
cistis expensa. 



LIX 
(S Lvn, Pr Lxvi -^rj^ 

Avitus episcopus Maxime ^ episcopo. 
Magnae quidem et nimis admirandse sunt deltciae quas mi^ 
sistis, copia, tempore, dignitate ; sed tamen adfectui^, pietati, 

1. L (marge et rubr,) Epistola beati Aviti episcopi ad Gregorium 
EPiscopûM. Grégoire devint évêque de Langres en So 7 et Mourut le 4janp. 53g 
(Rcpert.,pi8-p^. 

2. Fd q. prassentiam vestram et. — 3. Fd om. 

4. L (marge) Epistola beati Aviti episcopi ad Maximum episcopum, 
(rubr.) E-A b-i A-i e-i ad Elexandrinum episcopum. // ne faut voir dans ce 
dernier titre qu'une inadvertance du rubricateur et non la preuve de l'omis- 
sion d'une lettre entière, comme l'affirme M. Peiper (sine dubio excidit 
epistolium unum) : la note marginale du copiste étant conforme à son texte. 
D'ailleurs, comme il ne peut s'agir d'un évêque d'Alessandria, siège qui ne fut 
fondé qu'en 1 1 ^5, si la lettre perdue avait été adressée au patriarche 
d'Alexandrie, la rubrique porterait : ad papam Alexandrinum (cf epist. xxi). 
— Maxime fut évéque de Genève de 5i3 à 533 (Répert., 2738); voir la 
lettre lxvii et Vhomélie prononcée à la dédicace de l'église qu'il avait cons- 
truite à Annemasse, 

5. 5 Gregorio. Le copiste de Sirmond (ou celui du ms. dont il s'est 
servi) a omis la lettre précédente, en sautant de sa suscription au corps de 
celle-ci, — 6, L affectuu^ 
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sollicitudini non aequantur. Per quae probatur, non tam digna- 
tio vestra nobis quam praesentia defuisse. Expleta * est sufFra- 
gioram vestrorum prosperitate festivitas : cui quantum accessit 
corporalium, tantum a consuetudine spiritalium defuit epula- 
rum. Quas mihi Deus, si in futuro tribuit commeatum', sicut 
nunc per vos transmittere, ita tune vobiscum exhibere dignetur. 



LX 

(S LViii, Pr Lxvii — f)^ 

AviTUS episcopus + Viventiolo episcopo. 

Nisi fréquenter vota communia peccatorum impedirentur 
objectu ^ jussioni consuetudinariae caritatis solito volueram pa- 
rère servitio. Nani cum festivitati vobisque occurrere duplicb 
compendii res fuisset, videtis ad mei solius pertinere dispen- 
dium, quod nequeo implere praeceptum. Ita namque apud nos 
per momenta singula potestatum speratur adventus, ut nisi illis 
venientibus praesens esse curavero, ab eis, qui soient in nobis 
etiam leviora culpare, quamlibet simplex abscessus meus non 
solum neglegentiae, sed etiam contumaciae deputetur. Quapro- 
pter, communi necessitate perspecta, impossibilitati meae cle- 
menter ignoscite et ut desideriis vestris ^, si non jugiter, vel 
interdum satisfacere possimus orate. 



I. 5 Expedita. — 2. 5 commeatu. 

3. L (marge et rubr.) Epistola beati Aviti episcopi ad Viventiolom 
EPiscopuM. — 4. 5 Viennensis e. — 5. L abjectu. — 6. S Pr nostris. 
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LXI 
(S ux, Pr Lxviii — ?J ' 

ViVENTiOLUS episcopus* Avito episcopo. 

Ad similitudinem divinae benignitatis deliberatio vestra cul- 
torum suorum petitionibus temperetur, ut in soUemnitate sancti 
Justi plebeculam suam apostolatus vestri visitatio benedicat. 



LXII 

(S LX, Pr Lxviiii — f) ^ 

AviTus episcopus ^ Viventiolo episcopo. 

Ad firmitatem promissionis divinae sit, quod antea concessi- 
stis Esi, est! quod postea repetistis ^ Non, non/^ quia, si bene 
occupatione prsesentium qualitas pertractatur, condicionem 
inter nos 7 habitam, etiamsi tune non debuisset interseri, modo 
specialiter deceret impleri. 



LXIII 
(S LXI, Pr LXX — n 8 

AviTUS episcopus G^nstantio episcopo. 
Litteras sanctitatis tuae in Paschaquidem,sed nonpaschales 
accepi, nihil utique de caritate aut sollicitudine praeferentes : 

1. L (marge et rubr,) Epistola Viventioli episcopi ad Avitum epi- 
scopuM. — 2. 5 om. 

3. L (marge et rubr.) Item Avitus ad Viventiolum episcopum. — 
4- S Viennensis e. — 5. L recepistis. — 6. Matth. v, Sj. — 7. 5 vos. — 

8. L (marge et rubr,) Epistola beati Aviti episcopi ad Constantium 
episcopum. Deux évéques du nom de Constance siégèrent au concile d'Epaone, 
l'un i'Octodurum (Sion)^ l'autre de Gap ; ils paraissent en divers conciles 
jusqu'en 52g. 
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jubebas \ ut fratrem et consacerdotem nostrum Candidianum, 
quem ego quasi peculiarem commendaveram, non solum ad 
clericorum, verum etiam ad laîcorum audientiam destinarem, 
a quibus constat diaconum ejus pro civili causa servili custodiae 
mancipatum. Et ideo, si censetis omnia de clericis vestris laico- 
rum testimonio credenda, rescribite. Consequens erit, ut dum^ 
s^cularium notîtîam ex omnibus quae în rumorem veniunt con- 
sulamus, clericorum lîbertatem prodamus^. Illud tamen quasi 
amâtor^^ tuus suggenere ac monere praesumo, ne propter levés 
causas et non ad Deum, sed ad Sceculum pertinentes, ne laici 
quidem, non dicam clerici, sancta communione priventur: 
quianescit cujus dignitatis ipsa communio sit^ qui non eam 
omni animositate seposita et cum magno dolore suspendit et 
cum maxima festinatione restituit. 



LXIV 

(S LXii, Pr Lxxi — fj^ 



Apollinaris episcopus Avito episcopo. 



Apollinaris episcopus Avito episcopo. 

Cogitans atque pertractans inofficiositatem vestram qua 
ultione percellerem, nil7 dignîus judicavi quam si, declinata 
injuria^, nihil segnius intentarem, Nequaquam^ igiturinpos- 
terum vereamini, qui cernitis '° praesentem noxam protenus 
expiari. 



É I 1 I ■ .^^•.^m 



1, S sed quibus j. — 2, L Pr tum. — 3, LPr om, cler. lib. prod. — 
4. S amor. — 5.5 s. i. c. 

6. L {marge et rubr.) Apollinaris episcopus ad Avitum bpiscopum. — 
7. L id« — 8. L Pr declinatam injuriam. — 9. S Ne quam» — 10. l 

r»Af*nAfic 



cernetis. 
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LXV 
(S LXÏII, Pr LXXII — ?J ' 

AviTUS episcopus'* ApoUinari episcopo. 

Ne festivitati occuirerem ^, nécessitas obstitit ; ut mihi festi- 
vitas occurreret, humanitas procuravit. Scribitisergoindevotio- 
nem meam marinis vos copiis ultum-* isse^ Dignum scilioet 
genus supplicii, quod ne^ faciat^ cum desiderio gulae conflit 
ctam! Satis vobis praesentari cuperem, si non taliter puniretis 
absentes. Utinam censurae vestraein contumaœm® pœna non 
desinat ! Nihil magis timeo, quam quod me jubetis in postenim 
nil vereri. Indulgentiam illi qui rogaverit, date; cui avari esse 
volueritis, ignoscite. Ceterum me qualitatem districtionis exper- 
tura, ofïensam magis vestram constat desiderare quam veniam. 
De cetero orationibus vestris tribuat Deus noster, ut, qui 9 festi- 
vitatis hujus praesenti anno '° officiis magis quam" deliciis 
abfai '% in tempore futuro vestris me orationibus adfectu'^ non 
simili '-^ praesentetis et, cum rediero, severitate simili absentasse 
credatis. Octo palustres quisquias '^ et '^ duo paria solearum, 
quae dentibus maceretis, aliquatenus commotus, non tamen ex 
integro malum pro malo reddens, direxi. 



I. L {marge et rubr,) Item Avitus ad Apollinarem episcopum. — 
2.5Viennensis e. — 3. L occurret. — 4. L ultu. — 5. Se. luisse. — 6. 5 me. 
'-y» S suppose ici une lacune. — 8. 5 contumace. — 9. L om, — 10. 5 fes- 
tivitati h. prœsentis anni. — 11. LPr o. qua. — 12. L affui, Pr adfui. — 
l'i. LPr effectu. — 14. Pr? dissimili. 

i5. S quis quia, Pr quisquilias (correction de M. Pïaupt, d'après un 
passage d'Apulée), Du Gange avait reconnu la corruption du texte de Sirmond 
(Gloss. lat., V*» Palustres, V, 4S*>) ; il traduit par caille les vocables quisquilh 
(V, 568ài ef qualia (V, 54 i""; cf. II, JÔS""). Il doit s'agir ici du raie d'eau 
(rallus aquaticus de Linnée), dit raie gris ou perlé, que l'on chasse dans nos 
contrées en automne. 

16.5 se. 
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LXVI 

fS LXiv, Pr Lxxiii — .^ ' 

AviTUS episcopus Viventiolo episcopo. 

Servatis dulcitudinis * morem, immo, ut verius dicatur, au- 
getis. Refecistis sollicitudinem nostram, de vobis prospéra nun- 
tiando; visitastis festivitatem, de nobis quae optabatis agno- 
scere cupiendo. Inter bas tamen multipliées epulas animonim, 
etiam corporalibus quoque deliciis ornastis et mensam, qui spi- 
ritalibus paveratis ecclesiam. Quapropter impar ad gratias, 
convertor ad preces, divinam misericordiam rogans, ut caritas, 
cujus profectum tanto ^ studio asseritis, vobis ad praemium, 
mihi ad gaudiunii cunctis proficiat ad exemplum. 



LXVII 
fS LXV, Pr Lxxiiu — S^j/àJ ^ 

AviTUS episcopus ^ Maximo episcopo. 

Quantum ad infernum spectat et finem, aliquantulis ^ cor- 
pusculi viribus vigeo, anxius tamen, quod de 7 domno filio ves- 
tro® vel absolutione colloquii nil agnosco, quia^ nec eo loco*° 
fuerim, ut agnoscere" potuissem. Nam monasteriis Grinescen- 
sibus '^ occupatus , aliquamdiu jam habitaculo civitatis ab- 

I . L (marge et rubr.) Ad Viventiolum episcopum. — 2.5 dulcedinis. 
— 3. 5 om, 

4. L (marge et rubr.) Epistola beati Aviti episcopi ad Maximum epi- 
scopum. — 5.5 Viennensis e. — 6, L mali q-s. — •;, L om, — 8. Sigis- 
mond. — 9. 5 quod. — 10. 5 loci. — 11. LPr cognoscere. 

12.5 Grenencensibus. Ces monastères (Griniacensium, Grinianen., Gri- 
nincen.y Grinien.) d'hommes et de femmes avaient été Jondéspar les évéques 
de Vienne dans la partie de leur diocèse située sur la rive droite du Rhône. 
Sidoine Apollinaire avait en égale estime leurs statuts et ceux de Lérins 
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sento '. Siquidem deliciae, quas dignatione solita direxistis, in 
itinere me et adhuc ab urbe remotius positum repererunt. Quas- 
que, quod multipliciter miror% servus vester Leonianus^, mul- 
tum gemens, minimum sumens, avido quidem, sed vacuo ventre 
transmisit : putasses ^ eulogias vestras tenaci corvorum rostro 
ad Elias pastum parvulis ^ unguibus exhiberi ^ ; adeo 7 ob in- 
sultationem meam ® in vos justius excitandam^ misit esuriens, 
quod vorare non potuit concupîscens. Vellem nunc scire quid 
prosit, gulae '° peculiaris " famuli si '^ studetis, cui ne mibi '^ 
datas a Deo vobisque epulas de ore vel manibus '^ raperet, op- 
tabilis absentandi causa me rapit. Ceterum de recentibus, quia 
praecipitis, et meas partes cedo et multiplico '^ suas. Utatur pa- 
terarum capacitate pro cupis '^ ! atterat labris phialas, quas cir- 
cumdet pittaciorum densitate '7 pro circulis ! Nam curabo ego 
quoque, quod eum '^ velle cognosco, cum '9 simile aliquid de 
vestra benedictione eruero, ad multiplicandas récentes gulae 
calenti si non excogitatur modus in calicibus, ponatur in pis- 
cibus. 



(episi. Vil, XVII : Patrol. lat., t. LVIII, c, 588). Ils étaient très florissants 
vers le milieu du VII* siècle, au témoignage du biographe de saint Clair 
(Acta ss. Bolland., jan, t. I, p, 55b ; Mabillon, Acta ss. Bened., /. //, 
P' 483); les principaux étaient ceux de St-Ferréol et de Ste-Colombe. 
ïl en est encore question dans deux chartes de V archevêque Léger ^ données 
enio36 et loSj (Martene, Ampliss. coll., /. I, pp. 402-4 et 404-6; cf. 
Mabillon, Ann. Bened., t, VI, p, 601, éd. 2^, p. 556). Voir encore: Gallia 
Christ, nova, t. XVI, p. 147-9; A. de TefCrebasse, Inscript, moy. âge de 
Vienne, /. /, p. 104-8, et Opuscules, p. 154-62. 
I. S abfueram. — 2. 5 mirum. 

3. M. Peiper identifie ce Léonien avec l'archidiacre du même nom 

iepist. LXXIX). 

4. L puians si. — 5. S bajulis. — 6. C/. /// Reg. xvii, 6. — y. L ex 
Wberet (corr.) ab eo. — 8. 5 ab insultatione mea. — q. 5exercenda. — 
10. L peculiares. — 1 1. 5 quod g. — 12. S sic. — i3. Pr om. — 14. L Pr 
animus. — i5. 5 multiplices. — 16. 5capis. — 17. L om. la suite. — 
ï8. S Deum (corr.). — 19. 5 (corr.) quo cum, Pr quo, c. 
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LXVIII 
(S LXVIII, Pr Lxxvii — Avant $i6) ' 

AviTUS episcopus ' domno Sigismundo. 

Celebravimus vobtscum Divinitate propitia, vobîscum, in- 
quanii non loco sed animo, pauperculi Viennenses vestri Pa- 
schale festivutn. Si autem interrogetis et qualita: : quia divisi, 
aegre ; prospère, quia^ vicini. Quanquam quod ^ adeose faci*- 
lius potuerat^j plus doleat^ defuisse. Nec tamen, cum ista 
deflernus, discrepare no6 a vestra voluntate ducatis 7; jamdudum 
ab iilo, sancte^ credimus, adfectus^ illic cohibet, non hinc 
despectus excludit. Unam in utraque civitate vestra <^ eccle- 
stam perinde diiigitis, sed pio patri, in quantum expedit, donec 
vos ad quamlibet sequi consentiat, adhâeretis. Unde sicut jus- 
sum est, primum Deo de sol lem ni ta te, tum " quod debetur sol- 
vimus Cassari '*. Vos de ketitia vestra et incolumitate soIUcitis. 
licet Caesares sitis, quod domnis '^ exigimus *^, reddite pietati. 



LXIX 

(S LXIX, Pr Lxxvni — 516 jSy^ 

'^ SiGiSMUNDUS rex domno imperatori*7. 

Si devotionem nostram, qua vobis animo militamus, etiam 
corporaliter praesentari obex temporum regionumque non pati- 
tur^ quid tamen haberemus*^ in votis, exserere tentamus officiis. 

I. L (marge et rubr.) Epistola Aviti episcopi ad domnum Sigismundum. 
— 2. S Viennensis e. — 3. 5 om. divisi ... quia. — 4. 5 vicinum quenquam, 
quia. — 5. 5 poterat. — 6. £ deceat, Fr tsdeat. — 7. 5 dicatis. — 
8.L sancto. — 9. Z. effeciu. — 10. LPr vestraai. — 11. L cum» — n.CJ- 
Matth. XXII, 21' — iS.Z* omn^s. — 14. 5 exigitis. 

i5. L (marge et rubr.) Epistola Sigismundi régis ad domnum impeha- 
TOREM, S Epistola ab Avito Viennensi episcopo dictata, sub nomine Sigis- 
mundi, ad Imperatorem. — 16. «S om, 

17. Anastase J^^ le Silentiaire Jut couronné empereur d'Orient l^ 
II avril 4g I et mourut le S/gjuiL 5 18 (Répert., log et 2406). — 18. 5 
quod t. habemus. 



J 
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Credimus ènim toties coram sacrls gloriae vestrae obtutibus in- 
tromitti, quoties sollicitudinis debitum studio paginae famulantis 
offerimus. Nam licet mundum latere nequeat vestra prospe- 
ritas et orbem suum radiis perspicuae claritatis illustrât, dulce 
tamen est, si hi, quos militiae fascibus et peculiaris gratiae pie- 
late sustollitis, quos' in extimis^ terrarum partibus aulae pol- 
lentis contubernio et veneranda Romani nominis parti cipatione 
ditatis, specialiter gaudia vestrae perennitatis agnoscant, quae 
generaliter cunctis fama concélébrât. Ornât quippe imperii ve- 
stri amplitudinem longinquitas subjectorum, et difïusionem rei- 
publicae vestrae asserit quod remotius possidemur ^. Unde susci- 
pite propitii cum obsequio portitorem. Et quanquam universis 
expetentibus ad honoris apicem sufficiat, si vos merentur aspi- 
cere, et nos tamen insinuent quos praesumimus '^ commendare. 
Quorum etiam carorum familiariumque ^ personas,hoc intercur- 
rendi commercio nobis quoque profore judicantes, desiderii pro- 
siliente corapendio, in his quos destinamus occurrimus ; illud 
super omnia deprecantes, ut, quia dignatio celsitudinis vestrae 
oblivisci non potest bénéficia sua, pro gratiarum actione qua 
fungimur ^ quamprimum serenissimi oris responsa mereamur. 



LXX 
(S Lxxix, Pr Lxxxvm — .^^7 

AviTUS episcopus Apollinari episcopo. 

Innexus pariter adgravatusque ^ dignatione sollicitudinis, 
magnitudine muneris, consuetudine pietatis, qua digna vel gra- 
tiarum actione, non dicam obsequii sedulitate, respondeam ? nisi 
forte multipliciter (....) atque^ invalidus eadem in hoc sustenter 

I . L quod. — 2.5 extremis. — 3. L possidemus. — 4. S praesumpsimus. 
— 5. L famuliarumq. — 6. L fingimur. 

7. L (marge et rubr.) Epistola beati Aviti episcopi ad Apollinarbm 
EPïscopuM. — 8. S ac gravatus vestrae. — g. S om., Pr? satque. 
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gratia vestra, qua oneror'. Concédât vos ornatui Ecclesiae, 
consolation! ac ^ réfection! nostrae omnipotens Deus : ut, quia 
rêvera non solum vobis vivitis, per aliorum solatia vestra mé- 
rita cumuletis. Fecerunt quidem peccata mea non qualemcum- 
que necessitatem, qua^ in die susceptaR vestrae* festivitatuhe ^ 
laetitiae ^ nostrae, corporali 7 vestrae pietatis praesentia f raudare- 
mur. Sed reddidistis ac repraesentastis nobis vicissitudinem ve- 
stri aspectus in lumine, oris in sermone, actus® in opère. 
Credo 9 in Dei nostri misericordia, quod non meo tantum tem- 
pore, sed etiam secuturo, donum vestrae oblationis ecclesiola 
nostra venerabitur. Quod sicut ego, dum vivo, in testimonium 
inexhaustae largitatis servare desidero, itamihi Deus praestet ut 
etiam ei, quem post me, cum Deus jusserit, electio vestra de- 
creverit, peculiariter auctoritas vestra commendet. 



LXXI 
(S xxci, Pr Lxxxxi — ^o^J '° 

AviTUS episcopus " domno Sigismundo. 

Scio quidem curis atque occupationibus, quibus sub opecae- 
lesti pro salute patriae " fideliter excubatis, importune suggeri 
servitium litterarum. Sed cum praecelsa pietatis vestrae dignatio 
adeo peculiaris famuli non sit oblita, ut in ipso susceptae expe- 
ditionis procinctu, sensibus meis desiderium suisuavi '^ duplica- 
ret alloquio, quis non intellegat, quod '+ patienter ineptiam tole- 
rabitis, quam clementia provocatis?'^ Unde qualiter sani 
confortante Deo sitis, sollicitus esse praesumo, aut quomodo 



I. L honeror, S quae nos onerat. — 2. 5 et. — 3. 5 q. nos. — 4. Pr? 
nostrae. — 5. L festiviiate, S festitatulas. — 6. S om. — 7. L Pr corporalis. 

— 8.5 tactus. — 9. 5 Spero. 

10. L (marge et rubr.) Epistola Aviti episcopi ad domnum Sigismondum. 

— II. 5 Viennensis e. — 12. L om. — i3. 5 sancto. — 14. S quam. — 
ib.Lafin de cette lettre se trouve dans L à la place de la fin de lxxx. 
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cœptis spes voti communis arrideat. Illud autem non solum 
rogo, sed per illam, quam a Deo accepistis mihique ' pra^statisi 
gratiam precor ut, quanquam merito de indictae fidei firmitate 
securi* nobis magis impenso cautelae vestrae munere simus^, 
trepidationi nostrae etignaviae consuïatis; neque plus cogitetis, 
quod universitas pro vobis devota supplicat, quam quod sus- 
pensa formidat. Sed licet pavidi ex conscientia peccatores, 
incunctabili tamen fide praesumimus, quod, etiamsi vobis, pro- 
tegente Christo, hic metus noster risum moverit +, vel ^ divinas 
auras ad donandam nobis felicitatis vestrae iaetitiam permovebit. 



LXXII 
(S Lxx, Pr Lxxviiii — Avant 516 )^ 

AviTUS episcopus 7 domno Sigismundo. 

Praesentia domni patris glori^ vestrae biduana occupatione 
detentus, aliquatenus portitorem tardius ordinavi, per quem 
annuum de sancti Vincentii sollemnitate servitium consuetudi- 
nariae sollicitudinis cura dependeret®: ut 9 inter actiones, 
quibus vester pro salute nostra labor invigilat, debitor '° semper 
animus cultum merae'' devotionis ofFerat". Sufficit ergo ad 
consolationem desiderii mei, si omnium nostrum sanitas in ve- 
stra post Deum prosperitate consistit. Ceterum non absque scru- 
pulo potest accipi, quod de Sapaudia itineribus exquisitis vide- 
mur *^ ad Provinciam praeteriri '^. 



i. LPr ex mihi. — 2. 5 securis. — 3. 5 ont. — 4. L ris submoveris, 
Pr submoverit. — 5. L ut. 

6. L (marge et rubr,) Item epistola ad eundem. — 7. S Viennensis e. — 
8. S dependerem. — 9. LS et. — 10. L debetur, S debitus. — 1 1. 5 meritae. 
— 12. 5 ofFerret. — i3. L videmus. — 14. C/. Menabréa, Origines féodales, 
p. 21 5. 
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LXXIII 
(S LXXi, Pr Lxxx — .^ ' 

AviTUS episcopus ^ viro illustri ^ Ansemundo-^. 

Tantum servulos vestros ^ domni nostri recens et adhuc ^, 
quantum sentio, nondum plene detersa inaequalitas attentes red- 
didit7et anxios : ut pro contemplatione pietatis illius, quam 
festis specialius optare consuevimus, sufficere nobis commodita- 
tem vestram pro omni soUemnium jucunditate credamus. Unde 
servans post cultum^Natalis dominici solitae sollicitudinisseni- 
tutem tota nosse vos 9 voti ambitione ^^ desidero, si decus com- 
mune, quod Viennensis ecclesiola pra^senti vice non meruit, vel 
Lugdunensium populorum gaudia duplicavit. Nam si vos,Christo 
fa vente, aut ad ecclesiam potuisse procedere " aut devotionem 
consuetudinariam rescripseritis implesse, participes redditi laeti- 
tiae vicinorum, epulaturos nos profitemur auditu, si illos, quibus 
praesentia vestra donata est, refectos cognoverimus intuitu '^ 



LXXIV 

(S Lxxn, Pr Lxxxi — A/>rès la précéd.) '^ 

AviTus episcopus viro illustri *+ Ansemundo. 

Cum peculiarium vernularum absentando suspenditis vota, 
facitis nos non ad plénum consequi vel nuntiare votiva. Festis 
ergo Natalis Domini, in quantum sine vobis potuit, sollemniter 

I. L (marge et rubr.) Epistola ad virum illustrem Sigismundum. — 
2, 5 Viennensis e. — 3. L Pr illustrissimo. — 4. L Sîgismundo. - 
5. S servulus vester. — 6. 5 recenset. — 7. S inîequalitate a. reddit. - 
8. LPr colum, Pr? cumulum. - 9. L Pr om, - 10. L a-nem. — 11. LPr 
procordare. — 12, Lom, 

. *i' k (rubr.) Epistola Aviti «piscopi ad Ansemundum. — 14. L om. 
V. 1., Pr Illustrissimo. 
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celebratis, prosperitatem piissimi domni nostri, quam justo desi- 
derîo optaveramus videre, tam dignabili alloquio praestolamur 
agnoscere. lUam plebem refecistis gaudio, istam ditate re- 
scripto ; quam per me vester ' illustret adfectus, donec vobis 
ejus servitium meus praesentet occursus. 



LXXV 

(S LXXîii, Pr LXXXii — ?)' 

AviTus episcopus viroillustri^ Valeriano^. 

G)nsuetudinem sollicitudinis suée pietas vestra custodit, nos 
dignatione pariter ac litteris visitando. Addidistis sollemnitati ^ 
quam gaudenter Deo praestante suscepimus et quod exspecta- 
batis^, in votiva cultus7 consummatione supplestis. Mihi au- 
tem de laetitia vestra, in quantum eam cognovero, gratulanti 
non minus dulceest post longum tempus absentiae prospère vos 
redisse, quam festa paschalia cum exsultatione transigere. 



LXXVI 

(S Lxxiv, Pr Lxxxin — Avant $16) ^ 

AviTus episcopus viro illustri^ Ceretio *°. 

Ad domnum communem litterarum servitio destinato,etiam 
devinctae " mihi sublimitati vestrae officia semper debenda per- 
solvo : suadens, immo, quia tantum obduruistis, et^supplicans, 

1. £* vestri. 

2. L {marge et rubr,) Epistola ad virum illustrem Valbrianum. — 
3. LPr illustrissimo. 

4. Priscus Valerianus avait été préfet du prétoire des Gaules avant 456 
(Répert., 2272 ; cf. PatroL lat., /. LVIII, c. 54^). 

5. L sollemnitatem. — 6. 5 spectabatur, exspectabatur? — 7.L cultum, 
Pr cultuum. 

8. L (marge et rubr.) Epistola ad virum illustrem Cerecium. — 
9. LPr illustrissimo. — 10. S Caertio. — 11. LPr dilectae. — la. LProm. 
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ut stomachos multis Sauconnae* deliciis nauseantes^ tan- 
dem parcioribus Jeriae^ vestrae jejuniis atteratis^. Quod si 
adeo nescitis desiderio ^ vicissitudinem repensare, ut nondum 
vobis videatur absentia vestra^ sufficere, injuria coactus hoc 
opto meque baculo 7 hujus imprecationis ulciscor : ut rauten- 
tur® praesentiâe vices et 9 quod Vienna abundat, Cabillonus *** 
obtineat ; ut si " hic non habemus quod " debeat expeti, illic '^ 
mittamus quod libeatdeclinari. Et quia, quoddico, in via est'* 
jam '^ si adhuc in loco retardatis, excipite ; si jam redire dispo- 
nitis, praeterite. 



LXXVII 

(S LXXV, Pr LXXXIIII — ?) '^ 

AviTUS episcopus viro illustri '7 Helladio'^. 

Cum ad officium vestrae magnitudini deferendum perpétua 
semper causa suppetat caritatis, et specialem devotionis obser- 
vantiam jure debeam obnixae impensius pietati : nunc tamen 
desideratam mihi necessitatem ratio festivitatis indixît, ut adfe- 
ctui vestro vel *9 litterarum praesentarer officio, qui cuperem et 
occursu. Idcirco reverentia suspectans^° débita, quam et^'ex 
voto festam " célébra veritis, inquiro Redemptoris nostri inex- 
haustam deprecans largitatem, ut usque ad aetatem centena- 
riam ^^ sua protectione vos provehat et ad ornatum nostrum, 
sicut hactenus fecit, bonis omnibus remuneratum ^* attollat. 

1. L'Arar des anciens, la Saône, qui se perd dans le Rhône à Lyon. 

2. 5 Saxoniae d. nausiantes. 

3. L iaeriae, 5 iatrise, Pr ? Hierice. Sans doute la Gère, petite rivière^ 
plus renommée jadis pour la trempe des armes que poissonneuse, qui tombe 
dans le Rhône à Vienne, 

4. L afferatis, Pr? adseratis. — 5. 5 desiderii. — 6. L nostra. — 
7. Prbajulo. — 8. L metentur. — g, LPr om, — 10. L Gabilonus, S 
Cabilonis. — 11. LPr om. ut si. — 12. L quid. — i3. Prilluc. — 14. L esse. 

— 1 5. 5 om. 

16. L (marge et rubr.) Epistola ad virum illustrem Hilladium. — 
17. L illustrissimo. — 18. L Hilladio. — 19. LPr om. — 20. 5 supplicans. 

— 21.5 om. — 22. S festa. — 23. LPr ut centenaria. — 24. SPr remuneratos. 
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LXXVIII 
(S Lxxvi, Pr Lxxxv — 507 1 510) ' 

AviTus episcopus viro illustri ^ Rucloni ^. 

Post festivitatem, in qua de praesentia vel incolumitate 
domni nostri vota nostra merito * claruerunt, paginis ad ipsum 
officii^ destinatis, jure vobis peculiaribus pectoris mei etiam 
praesentium litterarum famulatus^ offertur; per quem7 nos 
inter tantos, ut fieri potuit, rerum rumores® Pascha prospère 
transegisse significo : sic mihi ejus plenitudine divini muneris 
beneficiis proventura^, si vestri quoque alloquii*° dignationem 
cum simili prosperitatis agnitione meruero. 



LXXIX 

(S LXX vu, Pr LXXXVI — .^ " 

" Leonianus archidiaconus '^ v. s. Sapaudo '^. 

Licet pompam convivii principalis, marinis deliciis terres- 
tribusquefulgenlem,Iuculento sermone descripseris,incuncta '^ 
declarari »^ tuum '7 amorem consuetum est. Securus enim taliter 



I. L (marge et rubr.) Epistola ad virum illustrissimum Ruclonem. 
— 2. LPr illustrissimo. — 3. 5 Riconi. — 4. 5 vestra et mérita. — 
3. 5 officiis. — 6. LPr famulatio. — 7. LPr quam. — 8. L mores. — 
9.5 m. judicans e. plenitudinem d. m. b. proventuram. — 10. 5 colloquii. 

II. L (marge et rubr,} Epistolaad Ussapaudum fr. Usa-m) dictata 
AB AviTo EPiscopo, S EpisTOLA AB AviTo ViENNENSi cpiscopo dictata, sub 
nomine Leoniani archidiaconi, ad virum spectabilem Sapaudum, — i2.5om. 

i3. L'archidiacre Léonien ne saurait être confondu avec son homonyme^ 
le saint abbé de Saint-Marcel à Vienne, qui mourut le i3 nov. vers 5 10 
(Répert., i3So). 

14. La. ussapaudo. Sans parler d* autres personnages de ce nom qui 
vivaient au V* siècle, il y eut au même temps à Vienne un rhéteur {Répen., 
3o3g), auquel est adressée la lettre V, x de Sidoine Apollinaire (Pair, lat., 
t. LVIII, c. 541)' 

i5. S incunctanter tamen. — 16. S declarare. — 17. LProm. 
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recitas, postquam datam tibi materiam non versibus, sed denti- 
bus expedisti', cum in uno prandio, quod vix duorum* bur- 
donum terga detulerant, unus venter inclusit ; cum impexum - 
neglegens crinem^ alvum nimietate^ concretam pectinibus 
pexuisti. Quod licet ad insultandum mihi exaggerasse te pateat, 
ego tamen constanter adfirmo nuUum similem nostri, sive** 
esuriat ille seu comedat, beatum merito nuncupari. Nam ut de 
primo quod exposuisti ferculo colloquamur, parvum tibi pœn;£ 
genus putabas adAictum, quod appetitum interioribus inhian- 
tem devorabili tegmine pavus isicio 7 conclusus exclusit ^, et 
repedans ^ accensis faucibus gula aliquantula temporis mora 
sub docti '° incisoris pependit arbitrio. Sicque factum est, ut 
bibendo cibos, pocula ruminando ", primam *' prandii partem 
esuriens querelis, mediam *^ comedens rapinis, ultimam satur*-* 

lacrimis exegeris'^( '^) occupatione '7 nec tibi dixerim '^ 

profuisse, quod defui : vel id'9 nobis quantumcumque ^** tibi su- 
perfuit, omnibus satisfecit. Nam cum tu in tanta^' conviviibea- 
titudine deliciatus maxime", tardissime satiatus, vix te possis 
probare felicem : quid de me misero censeas, interrogare prae- 
sumo, qui ad ^^ regalis mensae abundantiam ^^non permittor et in 
ecclesiasticae'^ frugalitate nonsaturor; qui sub honoris nomine 
custodiae mancipatus, quasi -^ ad primam vocatus et a meliore 
prohibitus*7^ ne possim fugere^^, jacere compellor ; impleor 
oleribus et inflor napis; abundo leguminibus, sed quae tellus, 
non pontus emisit. Inter haec qualia fuerint bonae mémorise 
quondam ostrea, nec recordor. Si modicum quid vasculo uno 
minimo semipleno vini pallentis apponitur, et hic modus vel 
régula custoditur. Jam de cibis taceo : in accipiendis recentibus 
major est pœna ; musta deposcens^^^ aut medicina -^ patior aut 

I. L expetisti. — 2. LPr duo. — 3. L in pexu, S in pransu. — 4, L 
5crimen. — 5. L aliud nimietatem. — <>. S seu. — 7- ^ ysicio. — 8. L 
Pr excluait. — 9. 5 trepidans. — 10. L ducti. — 11. L ocibus peculanim 
mando. — 12. L primum. — i3. LPr medietatem. — 14. L satus. — 
i5. LPr ont. — lô. Pr? qua in. — 17. 5 om, — 18. L nectibus dixerint. — 
19. LProm. — 20. L quantumque, 5 quantum, Pr quantulumcumquc. — 
21. L tantum. — 22. L maxima. — 23. 5 a. — 24. S abundantia. — 25. S 
ecclesiastica. — 26. L quia si. — 27. L prebetur, Pr praeventus. — 28. L 
posse inftigere. — 29. L de pocens. — 3o. S inediam. 
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aliquid rapuîsse confingor. Summa inopportunitate ' perago, 
ut très récentes aliis plus praesumam. Ipsae etiam paterae, quas 
confictis* casibus frango, quotidiana reparatione decrescunt. 
Quapropter laboriosus^ tantum insultare désiste : quia, cum 
utrique nostrum quotidianum fatum ^ sit, quod quisque sortitus 
est, tum familiaris miseriae oblivisci potero, si epulo suo dom- 
nus noster sic adesse me jubeat, ut te déesse ^ contingat. 



LXXX 

(S Lxxviii, Pr Lxxxvii — ^OQ printemps)^ 

AviTus episcopus Apollinari episcopo. 

Confido plane nec dubito, divino munere communem la:ti- 
tiamcoramuni praeseniiae nuntiatam. Nara quod et ad vosjam 
suspicor pervenisse, etiam illi, qui vastare limitem dicebantur, 
reversi sunt. Unde causas 7 sollicitudinis bas direxi, ut, quae ad 
vos postea de cujuscumque ^ securitatis augmente pervenerint, 
indicetis ^ ; aut si jam ad civitatem liber recursus a consuetu- 
dine vos, immo potius ab araore obsidionis, extraxit. Propterea *** 
magdaliola " illa quae promisistis spero '*, ut cum observationis 
breviculo dirigi jubeatis. — Hactenus familiariter ; hinc quod 
restât, quia jam libet, paulo hilarius indicabo. Signatorium igi- 
tur'^, quod pietas vestra non tam promittere quam offerre 
dignata est, in hune modum fieri volo : anulo ferreo et admo- 
dum tenui, velut concurrentibus in se delphinulis '^ concludendo, 

I. L in opo-e, S importunitate. — 2. L tis. — 3.5 laborioso inhis, 
/^r laborîosis. — 4. L factum. — 5. LPr ut adesse. 

6. L (marge et rubr.) Epistola beati Aviti episcopi ad Apollinarem 
EPiscopuM. Fragm, du texte dans Mabillon, Diplomat.,^tfrf., /. /, p, j36. 
Traduction franc, par M. de Lagrevol dans A. Allmer, Inscript, antiq. 
de Vienne, 1876, t. IV, p. 288-go. 

7. 5Pr causa. — 8. L quibuscumque. — 9. Pr judicetis, — 10. S Prœ- 
terea. 

II. L magdali olla. Diminutif de magdalium (Du Gange, Gloss. lat., 
t. IV, p, jyS)y francisé en magdaléon (Littré, Dict. franc.). 

12. S posco. — i3. L Signaturi jugiter. — 14. L delfinulis. 



234 S. AVITI VIENNENSIS 

sigilli duplicis forma gemino cardine lusilis ' inseratur ; quae, 
ut libuerit, vicissim seu latitabunda seu publica obtutibus 
intuentum^ alterna vemantis^ lapilli vel* electri pallentis^ 
fronte mutetur. Nec quidem talis electri, quale nuper, ut co- 
rnet hausi, in sancto ac sincerissimo impollutae manus nitore 
sordebat, cui corruptam potius quam confectam auri nondum 
iomaoe <teoocti crederes ^ inesse mixturam ; vel illam certe, 
quam nuperrime rex Getarum secuturae praesagam ruinae mo- 
netis7 publiais^ adulterium firmantem raandaverat^. Sed sit 



I. L luselis, Pr volubilis, S geminis cardinulis. — 2. Lintuendum. — 
3. L vernantes. — 4. Lut. — 5. Lfalentis. — 6. L crederis, 5crediderim. — 
7. L monitis. — 8. La fin de cette lettre manque dans L, où elle est remplacée 
par celle de /'ep. lxxi. 

9. En i85iy Maur. Ardant décrivit, dans la Revue numismatique 
(p, 252)y une pièce avec les légendes : ALARICVS REX, tête de face; 
revers: LEMO Vie V M PIVS, emblème de la Victoire. L'authenticité de ce 
tiers de sou fut aussitôt contestée par M. Anat. de Barthélémy (ibid., 
P* 3 y g); M. Ardant protesta contre cette défiance^ mais sans alléguer des 
motifs bien plausibles (même rev., 1 85 2 y p. 234). Max. Delqche en parle 
en ces termes dans sa Description des monnaies mérovingiennes du Limousin 
(Revue numism., i85g, p. 167): Le Limousin ayant été occupé par les 
Wisigoths de 471 à 507, ce triens pouvait être attribué soit à Alaric !•% 
ce qui le placerait entre 471 et 484, soit à Alaric II, ce qui le faisait dater 
de 484 à 507. Mais, comme le fait observer très judicieusement M. A. de 
Barthélémy, l'un de nos plus habiles numismatistes, le droit est de style 
moderne, tandis que le revers est franchement mérovingien. Ce désaccord 
entre le style et la période de fabrication des deux faces de la pièce lui ôte 
tout caractère d'authenticité... L'original, dont la publication avait eu lieu, 
quant au droit sur une empreinte et quant au revers sur un dessin, n'a 
pu être représenté depuis et tout porte à penser que (M. Ardant) a été 
trompé. De son côté, P.-Charl. Robert, dans sa Numismatique de la pro- 
vince de Languedoc (/^7p, in-4^, t. Il, p, i3), s'exprime ainsi : Alaric 11. 
qui régna de 484 à 507, est le premier roi wisigoth dont la monnaie soit men- 
tionnée dans les textes. Elle consistait en sous et tiers de sous d'or de fort 
mauvais aloi, qu'il contraignait ses sujets à accepter au poids, sur le pied du 
métal pur. Une loi des Burgundiens signale ces espèces [Le titre de cet 
article, longtemps désigné comme un second appendice à la loi Gombette et 
généralement attribué à Godemar, paraît avoir été promulgué par Gondebaui 
dans un conventus tenu à Ambérieux enSo i ou 5 02; en voici le texte,d*aprcs les 
Monum. German. histor. de Pertz (i863, Legum t, III, p. 5 76) : De monitas 
solidorum (volumus) custodire, ut omne aurum, quodcumque pensaverit, 
accipiatur, praeter quattuor tantum monitas, hoc est Valentiniani, Gena- 
vensis prioris, et Gotici qui atempore Alarici régis adaerati sunt, et Aduri- 
canos. Quodsi quicumque, praeter istas quattuor monitas, aurum pensan- 
tem non acceperit, id quod vindere volebat non accepto precio perdat (cf. 
Rég. Genevois,/?. 20-/)]. Saint Avit,de son côté, rsiconte que l'or d' Alaric 



EPISTOLA LXXX. 235 

ejusmodi color, quem aequaliter ac modeste ruborem ab auro, 
abargento candorem, pretiositatemabutroque, a ceteris rapien- 
tem fulgorem artificîosa siquidem medioxima viroris commendet 
amœnitas. Si quaeras^ quid insculpendum sigillo : signum mono- 
grammatis mei per gyrum scripti nominis legatur indicio. Mé- 
dium porro anuli ab ea parte, qua volae clausae vicinabitur, 
delphinorum quorum superius capita descripsimus caudae tene- 
bunt. Quibus lapisculus ob hoc ipsum quaesitus, oblongus sci- 
licet et acutis capitibus formatus indetur. Ecce habes quoddam 
tantummodo spéculum dogmatis exsequendi. Nec tamen ampli- 
tudinem elegantiae tuae sic ad memoratura exemplar coarto, 
quasi liberum non sit addere quod videtur. Licebit porro super - 
currenti ingeniovestroterminospraescriptae demandationis exce- 
dere. In fine autem epistolae luteo operi, sine quo tamen non 
transigetur, faeculentus sermo deposcit, ut artificem figulum 
brevi tenendum e vestigio dirigatis, qui nobis qualibus strui 
mensuris crebrati ' cenaculum furni vel intra quod spatium fos- 
silis glaebae scrobis, sordibus saeptae animalium pedibus, cocti- 
liscaeniglutinum lentari possit, instituât. 



était devenu proverbial pour désigner un métal altéré (ep. 78). Enfin on sait 
par une lettre de saint Grégoire le Grand (epist. ni, 33 [Patr. lat., t.LXXVII^ 
c.63o: Suscepimus ... de ... Ecclesiœ nostrae reditibus Gallicanos solidos 
quadringentos] et vi, 7 [ibid., c, jgg : Solidi Gallicani, qui in terra nostra 
expendi non possunt]) que la monnaie d'or wisigothe de cette époque 
était si mauvaise qu'on la refusait en Italie, où elle était connue sous le nom 
àt solidus gallicus. Les espèces d'Alaric sont sans doute représentées de nos 
jours dans les collections, parmi les monnaies pseudo-romaines de bas aloi 
qui s'y rencontrent quelquefois, et Ton peut croire qu'elles ne portent 
aucun signe pouvant les faire reconnaître, car le meilleur moyen d'en 
assurer au début la circulation était de leur laisser autant que possible 
l'apparence du numéraire impérial. Je ne crois pas, dans tous les cas, qu'on 
puisse, à l'heure qu'il est, reconnaître sûrement la monnaie d'Alaric. Je ne 
parle que pour mémoire d'une prétendue monnaie nominale de ce prince, 
publiée il y a quelques années. En note : M. cle Barthélémy a fait facilement 
justice de cette attribution : il ne s'agissait que d'une pièce fausse ou mal 
lue. 

1. Pr cribrati. 
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LXXXI 
(S xxciï, Pr Lxxxxii — 507) ' 

AviTUS episcopus domno Sigismundo. 

Videtur quidem de divina promissione diffidere, quicumque 
minus de vestra prosperitate securus est. Sed si anîmum meum 
solita^ dignatione perpenditis, facile^ intellegitis veniam igna- 
viae meae pro nimia trepidatione deberi. Quippe cum, quicum- 
que veraciter catholicorum noraen usurpant, pervigili prece 
Deo supplicare nunc debeant, ut vobis vota nostra illibata-^ 
atque intégra relaturis, et fideliter vicina conjungat et féliciter- 
adversa subjiciat ; sicque in rerum necessitate multiplici ambifa- 
riam vobis, Christo propugnante, contingat et pax^ quae cupi- 
tur et Victoria quae debetur. Quapropter si memoriaB me« gra- 
tiamdeanimo vestro nec tant<e7 anxietatis tempus imminuit, 
famulus specialis salutationem quidem déferre non ausus, sed 
salutem vestram a Domino praestolaturus, satis suspenso atten- 
toque animo servitium praesentis paginae destinavi, primum de 
vestra, tum^ àt^ exercitus sanitate sollicitus. Unde licet in 
Dei nomine "^ per quoscumque transeuntes prospéra cognosca- 
mus, potestis tamen piissimi domni conjicere, quantum mihî 
dulcius erit, sicut "* me quibuscumque referentibus pascit illa 
sancti adfectus recognitio, sic me rescriptio laetificet ", in qua**^ 
ad quamdam praesentiae vicem verba vestra pro conspectibus 
adipisci et subscriptionem '+ pro manu merear osculari. 
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LXXXII 

(S xxciii, Pr Lxxxxui — ^lô/SJ ' 

^SiGiSMUNDUs rex domno imperatori. 

Notum est omnibus celsitudinem vestram non impedimenta 
temporum, sed subjectorum votametiri. Sub cujus fiduciae se- 
curitate atque laetitia, gloriosissimo principi nostro qui corpore 
absumus, animopraesentamur. Et quanquam illud^ famula ve- 
stra, prosapia mea, ex devotione persolverit, me tamen gratiae 
debitorem non magis parentalia débita quam bénéficia mihi 
impensa fecerunt. Vester quidem est populus meus, sed^ plus 
me ^ servire vobis quam illi praeesse delectat. Traxit illud ^ a 
proavis generis mei apud vos decessoresque vestros semper 
animo Romana7 devotio, ut illa nobis magis claritas putaretur, 
quam vestra per militiae titulos porrigeret celsitudo ; cunctisque 
auctoribus meis semper magis ambitum^ est, quod a principibus 
sumerent, quam quod a patribus attulissent. Cumque gentem 
nostram videamur regere, non aliud nos quam milites vestros 
credimus ordinari^. Implet'° nos gaudiorum munere vestra 
prosperitas : quidquid illic pro salute omnium curatis, et no- 
strum est. Per nos administratis remotarum spatia regionum ; 
patria nostra vester orbis est : tangit Galliam, Scythiam'* 
lumen " Orientis et radius, qui illis partibus oriri creditur, hic 
refulget. Jubar quidem conspectus vestri contemplatione non 
capimus, sed lucem serenitatis, quam ubique diffunditis, desi- 
derio possidemus. Dominationem vobis divinitus praestitam obex 
nuUa concludit, nec ullis provinciarum terminis felicium scep- 
trorum diffusio limitatur. Salvo *^ Divinitatis honore sit dictum : 
non minuit majestatem vestram, quod accurrere non omnes 

I. L(rubr,) Epistola Sigismundi régis ad domnum imperatorxm, 5 £-a 
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valent ; satis ad reverentiam vobîs debitam sufficit, quod omnes 
e propriis sedibus vos adorant. Virtute orbi Eoo', felicitate 
regnatis occiduo: licet vos ubique^ diligi, etiamsi non datur 
omnibus intueri. Sed cum jure istud de universitate dicatur^, 
conjicite nunc quantum debeant quos honoribus fastigiatis ^, 
quos socios triumphorum omnium successuumque vestrorum 
dignitatum titulis applicatis : ut sic virtutis vestrae décora nostra 
sint, et ad honoratorum ornamenta pertineat quidquid gesserit 
fons honorum. Adfecto Mgitur, principum inclyte, litterarum 
obsequia, vota gratiarum ; praestolor oraculum sermonis augusti; 
ambio, si quid sit, quod jubere^ dignemini. Quia etiamsi indi- 
gere 7 famulatu nostro dignitas^ vestra non credatur^, quisquis 
tamen felici meruerit servire, sibi militât. Me exposcat suppli- 
cio'^ Orientalium quoque gentium distantia, crudelitate" ex- 
poscat principarî " sibi '^ praesulem nostrum P^rthicus ductor'^ ; 
propter quae '^ si '^ pacis commodo '^ in Romani imperii "^ gau- 
deat jura '7 transire, Indus ipse post expérimenta mansuetus'^ 
oris '9 striduli'° voce compressa leges, quibus servire jubeatur, 
gratia ^' cognoscat interprète. Si quis fervorest, quo axis meridia- 
nusexaestuat^^, refrigerio temperate et edomate per reverentiam 
quidquid ante vos indomitum fuerat per naturam. Incumbentia 
sibi sceptra religionis invictae quisquis non optât, excipiat. 
Prorogetur^^ per vos non minus potestate religîo, quae famu- 
lantibus populis ad caelestia parlter terrenaque ^^ veneranda et 
veritatem aslruat et porrigat libertatem : qua *^ mediante vobis 
cultui^^aeternae salutis innisis, nonhumano tantum ordine, verum 
etiam divino amore longum servire nos deceat. 
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LXXXII G 
(S xxcvi [lxxxiv], Pr lxxxxiiii — 516 jS) ' 

[SiGiSMUNDUS rex domno imperatori.] 

Quam pi<e majestatis judicio serenitas vestra vel parvi pen- 
dat impedimenta temporum vel censeat corda famulorum, nullo 
indicio meliore cognoscitur, quam quod in sacris apîcibus lon- 
ginquius porrigendis implet desideranlum vota et supplicum 
non exspectat officia. Appetunt occursum vestri omnium mentes : 
nec tam gloriosum est quod pauci possunt, quam quod cuncti 
videre vos cupiunt. Quod autem nunc augustae compellatîonîs 
adfatus debitae vobis paginae praevenit obsequium, nihil inde- 
votioni pîus arbiter, nihil imputet tarditati. Nisi aditum cona- 
tibus nostris obex interjecta suspenderet, jam nunc profecto 
verbum mundo venerabile responsa potius quam oracula desti- 
nasset. Nec tamen remorando mihi tantum nocuit, quantum 
invidit aemulus livor. Non me quidem legistis officii raei com- 
potem, sed reddidistîs pii oris compellatione felicem. Nec inter- 
est, excipiat nos sermo augustus an exspectet : a celsissima 
dignatione tantum est nostra non despici, quantum vestra con- 
cedi. Igitur post obitum devotissimi fidelissimique vobis patris 
mei, proceris vestri, cui ad felicissimos intégra prosperitate suc- 
cessus id quoque contigit divino favore votivum, ut laetam 
florentemque rempublicam vobis orbem regentibus sciret vosque 
dominos nationum placido receptus fine derelinqueret : ad haec 
intimandavobisque commendanda quinetiam meae militiae rudi- 
raenta, quae genitore quidem meo superstite nutristis, sed magis 
magisque post eum cumulo sacras dignationis augebitis, sicut 
debebam vel optare par fuerat, unum de consiliariis meis, qui, 
quantum ad îgnorantiam Gallicanam, ceteros praeire litteris aes- 
timatur, venerandi comitatus vestri auribus offerebam, specialius 

• 
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securitate concepta, quod rector Italiae de pace vestra publiée 
plauderet et rumore disperse redditam sibi Orientisgratiamcolora- 
ret. Interclusum est ergo atque prohibitum relationibus destinatis 
iter arreptum. Certe ipse ' viderit, quid hinc apud augustam lae- 
titiam spectet^ séries veritatis. Parvum tamen amicitiae videtur 
indicium euni, quem te colère asseras, noUe a ceteris honorari : 
cum omnes, qui vos digno cuitu suspicimus, id ipsum a cunctis 
fieri velle debeamus. Parum enim propriae devotionis ostendit, 
si quis occurrendi libertate damnata alios quoque facere studeat 
indevotos ; cum tamen sanctitascaelestis ingenii nequeat censere 
culpabilem, quem vel solavoluntas reddideritinnocentem.Unde 
evidenter ipsum videtis allegarequid cuperem, qui tam sollicite 
conatus est impedire ne possem. Itaque quoniam divino vestro- 
que munereet sacri apices et opportuni proveniunt, quanquam ' 
discrepat, orant augmentum regni vesiri, qulbus nova profertis ; 
optant custodiam, quibusconsuetaservatis. Sic pii modoramine 
gubernaculi remédia quidem altéra conquisivit, etsi repulsam 
neutrapars pertulit. Inter hos tamen peculiarius illud egodebeo, 
quod hujus petitionis effectura respectui meo praestitum duplican- 
tes^, quantum peculiari servo impenderitis gratiae, gratis prae- 
stando monstrastis : solumque ^ ob hoc commodum in thesauris 
vestris mercede reposita quod pauperibus donabatis, non pretio 
voluistis constare, sed praemio. Et hoc ipsum qua elegantia 
digne meretur ^, reddere quod a famulis oblatum fuerat, quam 
spernere maluistis, et quo laetiusfieret donum, contristare nolui- 
stis 7 obsequium ? Et licet, quidquid ad manus vestras pervenit 
vergatur in pauperes, atque idcirco ille vos forsitan dehortetur 
accipere qui invidet erogare : subministrate ^ tamen retributioni" 
divinae, unde et dispensetis cum egent inopes, et concedat:s 
cum supplicant debitores. Currite quapropter piissimi via ge- 
nuina '^ vestri operis unitate. Nunquam, si creditis, sufficientia 
deerit animo tali. Ipso possibilitatem largiente unde praestetur 
habetis, a quo voluntati infusum est ne aliquid negare possitis. 

I. 5îpsa. — 2. Pr? exspectet. — 3. 5 quam. — 4. 5 supplicantes. — 
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LXXXIII 

(S xxcv, Pr Lxxxxv — Vers ^oo) ' 

AviTUS episcopus* viro illustri ^ Heraclio*. 

Nisi dolendum amici casum animo concussus gemerem, 
multa profecto exaggerarem, quod vos in lectulo mendacis po- 
dagrae metu, medico^ végétante^ de arte consueta, plus quam 
poeticae pedibus innitentes, montium scandendorum magis mo- 
veat cura quam versuum. Maestus vero7 has et cum festina- 
tione® dictavi, evocatus^ videlicet ad sepulturam communis 
filii quondam Protadi '^ : si " taraen vel in hoc ipso ^^ patri ali- 
quid consolationis impendam'^. Vobis porro si cordi est, facta de 
nobis ex asse jactura, ab incursibus formidandis Rodano limi- 
tante rauniri '^, tenete adhuc, dum redeo, et Ceratium nostrum, 
de meo habentem alîqua, de vestro nonnulla, quia '^ me scho- 
lasticum vobis '^ asserit bellicosum : sumens de matris sapientia 
quod libenter '7 barbaros fugit, de virtute paterna quod litteris 
terga non prœbuit. 



LXXXIV 

fS xxcvi, Pr Lxxxxvi — A/>rès laprècéd.) '® 

'9 Heraclius Avito Viennensi episcopo. 

Indicastis quidem tantam doloris causam, quae epistolaris 
officii responso clauderetur, ut^° durissimo nuntio vulnus infli- 
ctum plus me lacrimis cogeret servire quam litteris. Tamen 

1. L (rubr.) Epistola beati Aviti episcopi ad illustrem virum 
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metuens silentii culpam vel suspiriis pauca ' meis, utpotaij verba 
furatus sum. Probant igitur tempora, cui rectius ascribatur nota 
formidinis, quem magis trepidum provisio* claustris commissa 
designet. Ego urbis caveas dedignatus, inter vicina discrimina^ 
constantiam pectoris planis exposui, ut tamdîuf ad patentiura 
locorum aequora pervenirem ^ ut virtutis audaciam libertate^ 
habitationisostenderera. Vos autem, rumore comperto, ad saepta 
urbis tanquam ventorum famuli^ convolastis et quem pacis^ 
diebus jugiter rura tenuerant^, nunc de murorum '** latebrisnon 
educunt. Enimvero quamvosante" civitas flagitabat, tam 
nunc intra mœnia collocatum ^^ quaèrit relicta possessio. 



LXXXV 

(S I, Pr I. 30 — Après $00) '^ 

H AviTUS episcopus '^ domno Gundobado régi. 

Tantum, Christo propitio, par diversas sollicitudines men- 
tem vestram veritas indagata perdocuit, ut nihil prorsus sitquod 
de totius divinae *^ legis definitione vos lateat. Unde ex his, quae 
pietas celsitudinis vestr« dignatur inquirere, jam de plenae in- 
structionis arce descendens, non est nescientis interrogatio, sed 
conferentis *7 j in tantum ut *^ sententia Evangelii, quam litteris 
attigistis, non aliquid ambiguitaiis in fide habeat, sed de repre- 
hensione Judaica sensum '^ magis expositionis inquirat. Sic ergo 
ait lectio evangelica, cujus in subdito mentionem fecistis : Vos 
autem dicitis ^° .- si dixerit homo patri suo aiit niai ri : corban (id 
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est Hebraica lingua munus, illud specialius ' quod ^ obsequio 
devotae oblationis offertur) t^i profecerit^ (hoc est patri aut 
matri*); et jam^ non missum facitis eum quidquam facere pa- 
tri aui mairi^. Puto vos autem hoc sermone morderi 7, quia 
rêvera ipsum specialius in epistola memorastis, quid vel unde 
dictum sit : nofi missum facitis ; quod omnino nihil est aliud 
quam : non dimittitis. A cujus proprietate sermonis in ecclesiis 
palatiisque sive praetoriis missa fieri pronuntiatur, cum populus 
ab observatione * dimittitur^. Nam genus hoc nominis etiam in 
saecularis linguae *° auctoribus, nisi memoriam vestram per occu- 
pationes lectio desueta subterfugit, invenietis". Ergo non mis- 
sum facitis (id est non dimittitis) eum quidquam facere patri vel 
matri, a quo honorari senium parentelae", non verbis tantum, 
sed rébus obsequiisque praeceptum est. Etsimilia, inquit, hujus- 
înodimuùa facitis, traditionem vestram institutis cœlestibus prcB' 
ponendo »^. Sed haec ad solosScribas et Pharisaeos dicta, quisibi 
de legis supercilio blandientes, quasi débita doctrinaepretiarepos- 
cebant, nullum locum in sermone, qui de fide tractatus est, ha- 
buisse reperio. Racha^^ vero, Hebraeum nomen'^, Latine sonat 
inanis aut vacuus '^ : quod, ut nostis, convenientius exprimit uno 
vocabulo Graecus dicens cenos *7. Hoc autem convicium fratri, 
id est sub uno Deo pâtre et una Ecclesia matre in una fide po- 
sito, dicere prohibemur, quia inanitatis opprobrio indigne appe- 
titur qui non est vacuus a salute *®. Sed his collationis *5 magis 
quara elucidand^e *° fidei exercitio reseratis '*, illud potius revol- 
varaus^^ quod a sacerdotibus vestris scripsistis objectum. Igitur 
discutientibus vobis, utrum Spiritus sanctus, qui in sacro*^ 
baptismate indivisae nominationis *+ vindicat unitatem, creator 
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an creatura credendus sit ; cum, si creator est, a Divinitate ne- 
queat separari ; si creatura, Deo non possit uniri : pro penuria 
respondendi, sub cujusdam lubrico quaestionis interrogatum est 
a parte di versa, utrum spiritus noster creatus an sempiternus ' 
debeat judicari, quasi exemple Scripturae caelestis intersito^, 
quo dictum sit ^ : Insufflcwit Deus spiritum in animant vitœ *. 
Primum ergo conjlcite, quid de^ dispositione facturi sint ^, qui 
de testimonio mentiuntur, aut qualiter adinventiones suas falla- 
ciae tumoribus impleant, qui dicta divinasauctoritatis immutant. 
Nam quod dixerunt : Insujffiavit Detis spiritum in animam vita, 
artificiosa eorum 7 fraude confictum est. Quem locum si recen- 
sendum sibi pietas vestra décernât offerri, sic inveniet scriptum : 
Et fecit Deus hominem de limo terrœ et inspiravit in faciem 
ejus spiraculum vitœ^ et foetus est homo in animam vvoentem^. 
Perpendite nunc quanta sit in sermone distantia. Illi dixerunt : 
Insufflavit in animam, cum scriptum sit : Inspiravit in faciem, 
Inspirare enim incorporeus potest, insufflare nisi corporeus non 
potest. Deus autem non quasi animae jam viventi spiritum legitur 
insufflasse, quera adderet^, sed materiae nondum viventi, sicut 
antiqui codices habent, spiramentum vitae, quo in animam vi- 
ventem subiimaretur, infudit. Ergo si inspiratione hac anima 
hominis facta est et non est aliud anima humana quam spiritus, 
restât spiritum principio non carere. Quod objurgati a vobis 
senserunt sibi protenus opponendum, nisi per insufflationis car- 
nale commentum spiritum ipsum animae potius quam corpori 
inditum*^ mentirentur. Nam cum quaerant intentione Ietali,non 
quomodo quae sunt scripta cognoscant, sed qualiter scripta pu- 
tentur esse quae praedicant, quid, putamus, imperitis faciunt, 
qui instructionis vestrae reverentiam non pavescunt? Tracte- 
mus nunc ", si propitii sinitis, quanta ineptia proponatur, a quod 
si Dei spiritus creatura non est, ac sic " nec in homine creatura 
poterat *^ dici spiritus », quem Deus insufflasse perhibetur. Nihil 
omnino esse praeter duo, id est creatorem creaturamque, saepe 
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definitum est. Dei porro spiritus factor, homînîs vero factura 
accipi débet ; unde spiritus, qui in nobis vivit, potentia Dei in- 
lellegitur, non natura. Nam si vegetandis nobis substantia' 
sancti Spiritus credatur immixta, placabilis sit Dei et vester au- 
ditus, blasphemia talis ut etîam convincatur, vix sine peccato 
repeti potest : quoniam si praeventus carnalitate ^ peccat spiritus 
humanus, Spiritus sanctus peccare in eo dicendus est ; vel certe 
Spiritui sancto remissionem dari poscimus, cum pro defuncto- 
rum spiritibus supplicamus. Parumne rogo hactenus fuit, ut 
alter Spiritus sanctus^, alter Paracletus^ diceretur : nisi addatur 
haec pro ultima perfugii necessitate numerositas, ut mancipati 
insuper contagio delictorum tôt divini spiritus quot homines ^ 
computentur ? Et perite scilicet decrevit sacerdotalis auctoritas, 
uno modo cunctis generaliter spiritum divini tatis infundi. Pér- 
iode se fortasse Judaeo, haeretico gentilique ut catholico Spiritus 
sanctus insinuât, an forsitan Patris vel Filii jussione invitus 
in criminosorum membra contruditur? Sed quid facimus, quod 
Spiritiis ubi vult spirat^ ? quia, si 7 arbitrio suo corpora indigna 
sanctificat, revincet® Prophetam dicentem, quod non habitabit 
in corpore siibdito peccatis"^, Quocirca humanus spiritus crea- 
tione inchoatur, divinus autem benedictione *° conceditur. Non 
enim absque vitae suae spiritu erant, quibus in Apostolorum 
gestis imponltur manus, ut accipiant Spiritum sanctum ". 
Quod si ipsum quoque Spiritum sanctum, pro eo quod créa- 
torum fidelium mentes introeat, volunt fieri creaturam, de 
supra scripta videlicet conclusione, qua " peremptorie nihil di- 
centes : « Si Dei, aiunt, spiritus creatura non est, ac sic^^necin 
homine creatura poterat'+ dici » ; quid nunc de Patris vel Filii 
divinitate censebunt, quam et creatam comminisci non poterunt 
et lectione perterriti habitare sanctorum corpora non negabunt, 
Apostolo fidelibus protestante : Templum enim Dei sanctum est, 
quodestis vos ^^? Sed cum incomparabiliter plura sint, quae sub 
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praesentia gloriae veslrae suggeri queant, illud in. fine sermonis, 
oui non solum tribuitis, sed injungitis ' libertatem, Deum vos- 
que, divina vestraque promissione fretus, obsecro ne diutius sa- 
cerdotes vestri dicantur, qui sancto Spiritui contradicunt ; ne 
deinceps coram vobis permit tantur^ docere, qui renuunt discere; 
ne ad perfectionem vestram aliquatenus differendam persistant 
blasphemare quod audiatis, qui nolunt sentire quod creditis; ne 
tolerando imperitorum versutias et ineptias callidorum, suspen- 
damini a professione, cum jamdudum in confessione teneamini. 
Vobis enim ^ per epistolam suara sanctus apostolus Paulus 
inclamat : Quœ fax Jideli cum infideli^l quœ societas luci cum 
tenebris^? Propter quod, inquit^ exite de medio eorum et sepa- 
ramini^ : id est ne communicaturos ultra peccatis alienis léevae 
partis vicinitas maculet, quos dexterae veritas acquisivit. 
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^AviTus episcopus^ domno Gundobado régi. 

Unicum simul et multiplex donum saeculo nostro nutu divi- 
nitatis indultum est, ut inter regias ordinationes gloriosissimi *♦ 
principatus vrstri principaliter de tuenda catholicae partis veri- 
tate curetis. De cujus studii pietate processit, quod dimissa nu- 
per démentis praecepti auctoritate jussistis, ut contra Eutychiani 
dogmatis redivivum furorem, velut ab exstincto resurgentis 
incendii fomite pullulantem, de sacro Scripturarum caelestium 
fonte exemplorum flumina derivem^ O res dignissima, quam 
tantus praesul juberet ^, si eligeretur qui jussionem dignus excipe- 
ret ; si virtus facundiae thematis 7 responderet auctori ; si ad 
multiplicandam populorum salutem sic nostra satis faceret lin- 
gua® proloqui, ut abunde sufficit benignitatis vestrae praece- 
ptum9, cum devincti vobis imperatoris patriam personamque 
non, ut regibus ceteris moris est, tantummodo ad commodum 
mundanae pacisamatis : sed dum carum '° vobis praeveniri timetis 
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errore, omnem quae inter vos est amicitiam in eo illi vultis 
prodesse, ne peccet. Quem qùod ' et praeconio attollitis et fide- 
lem Deo devotumque laudatis, de quo^ praecipua^ ac-^ trium- 
phalis venia in^ plenitudine veniat^, quis digne miretur7? 
Ego tamen Deum pro viribus quaeso, ut is ® ipse, de quo loqui- 
mur, Caesar Graecorum, si fidelis vobis, etiam nobis honorabi- 
lis, persuadeatur a principe nostro quod suadeat populo suo ; 
cumque9 se ad tenendam veritatem vobis reddiderit docilem, ad 
expugnanda propriae regionis contagia praedicationis vestrae fa- 
ctum se gaudeat adjutorem. 

Eutyches '° ergoperniciei, cujus mentioest, funestus " incen- 
tor, Constantinopolitanae ecclesiae quidem " presbyter, sed co- 
piosae monachorum multitudini '^ praepositus fuit ; cujus officii 
personas episcopi orientales archimandritas appellant. Hic ergo 
ad summum sacerdotium famae suffragio comparandum, intro- 
mittendae cujuscumque novitatis studio appetenter ardescens, 
istud quod in sectatoribus ejus horremus, susurris '^ dicitur ma- 
gis invexisse quam litteris. Siquidem nihil exstitit claraeerudi- 
tionis in viro, quod in aliqua recti similitudine sensum conceptse 
animositatis astrueret. Infectis itaque'^ primltus monachorum 
animis hoc veneno, quos nefario docens sub colore gubernaculi 
naufragiis exponebat, numerosi, ut supra diximus, comitatus 
haeresiarches effectus, multorum antistitum judicante concilie 
necnon et presbyteris urbis Romae in id ipsum '^ directis discus- 
sus, detectus atque damnatus est. Sed quia nullum schisma sic 
unquam cum auctore suo potuit abrogari, ut ex integro depelle- 
ret perniciem magisterii mors magistri'7, quod digna pontificum 
fuerat provisione succisum, contagia'® susceptorum jampridem 
seminum '9 servans, velutab infecta ^° loliis tellure surrexit. 

Hinc nunc haereseos, contra quam loquimur, audite propo- 
situm. Filium Dei, cum Pâtre ante saecula permanentem, quem 
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idcirco ad salutem nostram descendisse de caslo, ut corpus assu* 
meret, fides recta confitetur', negant in alvum femineam* 
potuisse contrudi ; cum Dei Filius, utique Deus, qui dixerat per 
Prophetam : Cœlum et terrant ego impleo ^, non potuerit venire 
quo erat, nisi per susceptionem carnis acquiesceret ^ esse^ 
quod non erat. Quam conclusionem metuens Eutyches ille, de 
quo^ loquimur, cum in synodo superius designata studiose ab 
auditoribus urgeretur, ut Mariam virginem^ Theotocon7, id 
est quae Deum peperisset, pronuntiaret atque subscriberet, ad 
ingenii nequitiam fraude conversus Christotocon^, quae Chri- 
stum tantummodo videretur edidisse, confessus est ; ut scilicet 
divisa credatur persona, quae servat divinitatis naturam, ab ea 
quae sustinuit passionis injuriam. Sed^ refrenandam '** a prae- 
rupto ancipiti laevaiu fugiens, dexteram non praesumens ac 
perinde latus utrumque formidans^ sub temperamenti medio via 
tutior, in qua duplicem substantiam Redemptoris discemi dici- 
mus posse, non dividi. Neque nos nitimur, ut inviolabilis divi- 
nitas dolores corporeos perpessa credatur, cum omnis cunctorum 
corporum dolor secuturam mortem naturali quodam praecedat 
officio. Unde sicut et ipsa caro nostra, resurrectionis dono im- 
passibilis futura post mortem est : sic Deus, qui sentire obitum 
non potest, suscepto corpori, cui unitus adhaeserat, sinepatiendi 
acerbitate compatiens, nec defuit in salutis nostrae glorioso 
agone nec doluit. Contra hujus distinctionis sensum haeresis 
adversa se subrigens, veris cruciatibus nec Christum patitur 
inquinari " ; cum in ipsa Divinitate, in qua inveniri non potest 
adflictio corporalis, interdum tamen pietatis reperiatur adfectio, 
sicut legimus dici de Israelitis : Exclamaverunt " ad Deum, qui 
doluit super miseriis eorum '^. Et Apostolus jubet, ut non contri- 
5/emus Spiritum sanctum Dei^^ ; et si qua bis sententia similis, 
quae'Mn sacrisvoluminibus recensita, bonitas potius misericor- 
diae quam nécessitas est naturae. Intérim in '^ consequentibus 
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duorum ' assertione dilata, unitas mihi in Christo substantix 
duplicis astruetur. Ubi sunt enim tanta in Scripturis caeles- 
tibus^ mysteria veritatis, nihil quae aliud moliuntur, nisi ut 
nobis incarnationem Verbi cum hominis divinitate persuadeant? 
In principio, inquit, erat Verbum, et Verbum erat apud Deum, et 
Deus erat Verbum ^ : ecce agnovimus quid erat quod non cœ- 
ptum est. Nunc studeamus videre quid^ cœptum atque secutum 
sit : Et Verbum, inquit, caro factum est^, Quod Deus in princi- 
pio erat apud Deum, et initio caret et termino : quod Verbum 
carne vestitur, caret fine, sed constat a capite. Adsit nunc ser- 
moni nostro Emmanuel ille prisca prophetalis oraculi voce prae- 
dictus, qui, ut Nobiscum Deus esset, sicut dixit Isaias^: Piier 
natus et datus est nobis ^ Filius Dei. Incassum corporalitas a 
divinitatis dividitur sacramento, si veraciter propheta Dei Fi- 
lium processisse confirmât in puero. Et vocabitur, inquit, puer 
ipse admirabilis, consiliarius , Deus, fortis, pater futur i sœculi, 
pr inceps pacis^. Quantum pertinet ad vocabuli proprietatem, 
sufficit Emmanuel puerum nuncupari. At vero cum àL\zzX.\voca- 
bitur admirabilis , consiliarius, Deus, fortis vel cetera quae 
sequuntur, quae, rogo, tôt vocabulorum ratio reperitur, nisi ut 
agnoscas 9 veridicum vatem, in una eademque persona quae 
divinitati humanitatiquecompeterentexprimentem, ex operibus 
secuturis bénéficia Mediatoris potius enumerasse quam nomina? 
Cogam tamen hic haereticum respondere, quis vocandus possit 
intellegi Deus, fortis, pater futuri sœculi, princeps pacis? % 
Filius Dei antesajcula manens, cur adhuc in futuro sic voca- 
bitur qui semper hoc exstitit? Si filius hominis qui nascitur'^, 
servat copulandae diversitatis mysterium temporum plénitude ; 
quam cum utique consequenter Apostolus replicaret " : /^^^Z- 
quam, inquit'*, autem^'^ venit plénitude temporis, misit Deus 
Filium suum natum ex muliere '^. Quod mater peperit, Pater 
misit: hoc est nasci corporeum, quod venire divinum. Noluit 
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Deus .latere quem destinât : capiat mundus dominici adven- 
tus indicia. Quem Pater sine matre genuit, genetrix sine pâtre 
concepit, hic ' aeque^ Dei filius et^ hominis erit. Super sacra- 
mentum tamen unitatis istius^^ Gabrielem archangelum consu- 
lamus, principem videlicet mlnistrorum, cui ineffabilia perspicuae 
majestatis arcana, utpote qui indefessae obsecutionis ^ mini- 
sterio conspectibus perpétuas claritatis assistât^, non in- 
tellegenda tantummodo sed contemplanda monstrantur. Hic 
quippe primus legationem caelorum terris attulit ; hic verbo 
virginem fecundatam divini germinis promissione dota vit ; hic 
unius mulieris salutatione omnem mundum salute complevit : 
Spirttus, inquit, sanctus superveniet in te, et virtus Altissimi 
obumbrabit tïbi ; ideoque et quod nascetur ex te sanctum, vocabittir 
Filiîis DeiT, Cum ratio nulla reperiat, ut solus homo credatur 
de Spiritu sancto conceptus, cum omnem hominem Psalmista in 
iniquitate concipi et in peccato asserat nasci ^ : ostenditur hic 
per angelum, ob Spiritus sancti vîrtutem feminae membris infu- 
sam, sanctum quod de tali mysterio esset edendum^. Quod 
nunc separatione connexi '° intellegit Apostolus ac définit, quod 
ad redemptionem nostram Deus esset in Christo. Sed callidus 
forsitan contradictor sic apostolici sermonis hujus testimonio 
volet " abuti, ut acquiesçât Deum esse in Christo, sed gratia, 
non natura : sicut est in corde sanctorum, quorum mentes a 
peccato libéras habitatio divinitatis illustrât. Videamus nunc, 
pereat" necne '^ commentum, si sententia compleatur. Deus, 
inquit, erat in Christo, mundum reconcilians sibi^^, Eligat hic 
doctor adversus, quis mundum, inter ipsa paene sui exordii ru- 
dimenta benignissimo Creatori peccato primi parentis offensum, 
sibimet ipsi in saeculorum fine conciliet. Si solus Deus, quid 
^xcuset sibimet quod sufficit remisisse ? Si autem solus homo, 
quo effectu sibi mortalis réconciliât quod divinitas non relaxât? 
Unus est ergo Deus et homo, qui sibi mundum ipse commendet, 
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qui pro saeculi vita sibi patris filio supplicet filius matris. Unde 
non dixit Apostolus : mundum reconciiians Deo, sed sibi; ne forte 
pro redemptione humani generis solum hominem orasse senti- 
res, qui utique, nisi in divinitatis naturam ' transiret assumptus, 
non solum obnoxietateui humani generis nulla intercessione 
dissolveret, sed et ipse communis debiti sarcinam parentali chi- 
rographo * sustineret. Hoc ergo remedium idem Apostolus dicit 
dispositum esse per angelos in manu Mediatoris ^. Et ostendens 
causam, qua médium se pnebuerit ^, assumptus ab infimis, in- 
clinatus a summis : Mediator, inquit, unitis non est ; Deus autem 
tmus est^. Quaecum ita sint, sicut, nisi inter duos agat, incon- 
grue mediatio nominatur : ita ipse, quem mediatorem dicimus, 
si solam quam velis ex duabus substantiafn reciperet, ad sub- 
eundum mediationis officium ipse médium nihil^ haberet. Quod 
uno quidem et tali, qui nulla calliditate fuscetur7, sermone 
concludit dicens : Ipse est enim pax nostra, qui fecit uiraque 
unum^. Ipse videlicet pax humilium atque celsorum, unusfac- 
tus9 ex utroque, unum reddidit ex utrisque. Certe, sicut supra 
posuimus, aut expositione testimonium aut argumento egere 
videtur exemplum. Quid vel illo Apostoli sermone lucidius, quo 
cum diversis hominum generibus se coaptans omnibus omnia 
se factum referret, ut omnium animas talentorum caelestium 
cupidus duplicator acquireret: /^ar/«j sum, inquit '**, his qui 
sine ' ' lege erant, quasi sine lege essem, cum sine lege Dei non 
sim, sed in lege sim Christ i^^? Nunquid est quisquam tam in 
profundademersus, qui istud censeat explanandum, si in lege 
Christi est sine legedivina? Patet nempe, quod unus est lator 
legis, qui unus idemque, ut significat psalmus, praîterita futura- 
que complectens, benedictionem dat '^ in baptismo, qui legem 
dederat in praecepto. Offendit quidem mentes carnalitate depres- 
sas et conjecturis Humana; consuetudinis hebetatas, tantx dis- 
parilitatis in unum coacta proprietas : ut scilicet divina plenitudo 
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et humana condicio, ut servi humilitas Dominique majestas, ut 
Creatoris virtus et servitus creaturas, unam ex his omnibus vi- 
deantur reddidisse personam. Sed nec ratio soliditatis istius a 
sapientum soliditate longinqua est S quas videtur' maximum te- 
nere in heredibus, quod ille solus hominis statum potuit refor- 
marede perdito, qui formavit e caeno. Unde beatissimusPaulus: 
Primas, inquit, homo de terra ter remis, secundus de cœlo cœle- 
stis ^. Verum quidem hominem dixit, sed terrenum cum contagio 
pollutionis, caelestem cum consortio divinitatis. Rogo nunc, 
cum Apostolus dicat hominem descendisse de Ccelis, quis est 
qui negare audeat Deum redisse * de terris ^ ? Adhuc si parum 
est, quod vas electionis asseruit, consulamus illum, qui mentem 
electi et^ pretiosissimi vasis implevit: Nemo, inquit, ascendet^ 
in cœlum, nisi qui de cœlo descendit, filiiis hominis, qui erat 
prius^ in cœlo^. Et si '° ita ipse Deus veritas cum sua incarna- 
tione concordat, ut ante omne saeculum uniret praescientia, quod 
in s^eculorum fine assumere disposuerat in natura : videte, 
uirumnam Deus sit qui " conscendit post resurrectionis trium- 
phum, si cum Pâtre Filius fuisse dicitur ante carnis exordium ; 
aut quanta " sit soliditas in praeteritis cujus tanta unitas '^ praedi- 
catur in futuris. Et '^ ne aliquid de hac inseparabilitate "^ cun- 
ctemur, adhuc addit Apostolus de psalmo testimonium ponens : 
Pr opter quoddicit : ascendens in altum captivam egit '^ captivita- 
tem; dédit dona homtnibus. Quodautem ascendit, inquit, quidest, 
nisi quod etiam descendit in inferiora terrœ *7 f Parum est, quod 
Deum dicit in terrena '® venisse, nisi confirmet eum propter 
unitatem personae, quam susceperat, in inferna'9 descendisse *°. 
Certe circumfrementibus Judaeis et in Dominum nostrum ex- 
serta" blasphemiarum tela vibrantibus, quem^^ respondisse 
credimus : Amen, amen^^ dico vobis, ante Abraham egosum^^f 
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nisi quia per concordiam genitoris ' et generis ^ ipse per tra- 
ducem maternorum parentum descendit ex Abrahae semine, qui 
sine annorum numéro Abraham praeivit aeternitate? Qui maxi- 
mus patriarcharum, cum videret illum diem in quo sine fine" 
permanet Deus, concupivit tamen* illum videre quo homo 
uni tus est Deo : Vidit, inquit, ei gavisus est^ ; quia sicut cerne- 
bat illum, in quo erat genuina majestas, ita et istum desiderio 
concupierat ^, in quo adoptata illustrabatur humilitas. Tukrunl 
ergo, inquit, lapides, utjaoerent in eum 7. Quid porro miremur^ 
Eutychianos contra catholicam fremere, cum videamus caput 
nostrum a suis ad quos venerat talia^ pertulisse, redditurumque 
perfidiam indignatione '° una cum fine " ? eo contumeliae sensu 
illic" Judaeos saevisse, quo hic haereticos'^? Parricidalîs qui- 
dem illic fuit in Dominum caeli lapidum jactus ; sed putes et istos 
tempore suo veritati perspicuae cum duris mentibus saxa jacu- 
lare '^ : ne Deus et homo unum credatur, conjurât furor duo- 
rum. Liceat, rogo, quod facti sumus in melius provehi : liceat 
compactam '^ luto materiam supernorum honore sustolli. Quid 
tantum contra te, homo, niteris, ne in Deum transire posse 
credaris ? Vocat te ad participationem sui superna majestas : cur 
offerentem renuis ? cur '^ despicis ingerentem? Excole '7 pro adi- 
piscenda similitudine veritatem, dilige^^ pro sectanda imitatione 
doctrinam. Si caput nostrum est Christus '9, in sublimatione 
sument quantulcccumque sublimitatis consortium membra de 
vertice. Poscant igitur alii instructionis '° de utriusque Testa- 
menti corpore exemplorum multitudinem^^ quibus proposita 
tueantur; negotio autem^^huic sic adnisusbibliothecae utriusque 
constat, ut si confirmare quod loquimur testimonio astipulante 
velimus, cuncta videantur in ùnum opus canonicorum volumi- 
num oracula congerenda. De quorum multitudine justfe, ad de- 
clinandam prolixitatem, electa quaeque ac deflorata ponuntur, 
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Quia sicutminimi ' effectus sunt, qucC tantum de nostro prolata 
nullo Scrîpturarum caelestium adminiculo fulciuntur, ita qui 
recipere pauca fàsddit, non virtute, sed mole rem * con^icit ^ ; 
quoniam vinci metuens, instrui nolens, ad deferendam veri co- 
gnitionem volumen potius quam documenta desiderans, non 
causis^ putat rerum magnitudinem ^ constare, sed paginis. 
Dominas itaque ac Redemptor noster, adventum gloriae suae 
discipulis specialius inter praecepta omnia manifestans : Cum, 
inquit, venerit Filius hominis in majestate sua et ontnes angeli 
cumeo, tune congregabuntur ante illu7n omnes gentes ; et sefa- 
rahiteas ab invicem, et statuet jicstos quasi agnos a dextris, im- 
pios autem sicut hœdos a lœva ^. Tune dieet rex illis : venite, 
benedicti Patris mei, possidete regnum quodparatum est vobis 
a cojîstituiione mundi^ ; et eis qui a sinistris sunt, ut diseedant 
ab 60 in ignem œternum, quem prœparavit Deus Pater diabolo 
et angelis ejus^. Q^id, rogo, hic contemptibile in Christo 
superbia humana fastidiat? quidtam metudignum, tam honore 
conspicuum, tam lerrore venerandum? Et cogitet^ haereticus, 
utrum istud Patris gloriae adjungat an Filii? Ad negotium quod 
gerimus, audire mihi sufficit : Cum venerit Filius hominis in ma- 
jestate sua. In pr«senti saeculo diseite a me, quia mitis sum et 
humilis corde^^ ; in futuro praenoscite, quia celsus et terribilis 
claritate in gloria sua veniet eum angelis sanctis suis ■ ' . Dicat 
nunc divisor mediatoris uniti, in corpore contumeliis inclinato 
unde sit quaecumque majestas, si non est ulla divinitas ; ut ta- 
ceam, quod a Pâtre seu regnis seu gentibus per singulorum 
mérita destinatur : formidabilius videri potest hominem retribu - 
tiones congruas judicando decernere, quam Deum Patrem sen- 
tentiae FiHi " hominis instrumenta judicii praeparasse. Filius 
enim hominis venturus est in majestate Patris sui eum angelis 
sanetis suis ^^, et tune reddet unieuique seeundum opéra ejus *^. 
Non dixit :cum Patris angelis veniet, sed: eum suis; quia 
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quapcumque habet Pater, et sua sunt. Unde cum filius ■ matris 
recipiat in celsitudine, quod patris filius contentus ^ est in humi- 
litate : quis unquam sit haireticus tam rebellis, qui Deum, cui 
immortalem angelorum substantiam vidât subjici, ipse mortalis, 
immo jam mortuus nolit intellegi ^ ? Sed dixerat jam patriarcha 
rem^, cujus supra fecimus mentionem, cum a quodam pro re- 
medio aestuantis incendii cassis sero precibus oraretur, quod si 
quis Moysen vel prophetas noiuisset recipere, utique nec venien- 
tem a mortuis vellet ^ audire ^. Quis est autem praedicator ex 
mortuis suscitatus, nisi Jésus Christus 7, in cujus duplicein quam 
loquimur substantiam duplicis Testamenti unitas ex diversitate 
coUigitur? Ea siquidem referunturin Evangeliis, quae praedicata 
sunt in Prophetis ; et fit ex viribus ® novitas ^ Testamenti non 
diversitate, sed tempore. Recens quippe, quodhodie completur; 
quod autem diu exspectabatur, antiquum est. Nam quia de 
Abraham opportunitas sermonis exorta est, qui auctor utrius- 
que Testamenti legitur institutus, Vetusti ^ scilicet intromittendo 
circumcisionem '°, Novi vero placendo per fidem ", in illo Judaeo- 
rum tantummodo, in isto autem multarum gentium pater : ex- 
periamur utrum Evangeliis de Christi generatione concordet, in 
quo se patrem gentium recognoscat, an aeternitatem hujus ipsius 
sobolis quam erat geniturus intellegat ; utrum se juniorem " 
nepote cognoscat, utrum nam redemptori, qui se Abraham an- 
teponit '^, et ipse consentiat ; utrum sine supercilio parentali 
reverenter impenderit '^ ministerium seminis corporali exortui *^ 
Creatoris *^. Insérât se paulipser loco praesenti illa obtestatio, 
juramentum quidem *7 poscens, sed sacramenta patefaciens, qua 
dispensatorem domus suae non sine mysterio gratiae subsequen- 
tis adjurans : Pone, inquit, ntanum Uiam subfemore meo et jura 
mihiper Domtnum cœli, quod non accipias uxoremjilio meo de 
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filiabus Chafiaan\ Dicatur^ mihi, quaeso, quae jurisjurandi re- 
verentia puteturin femore? Quod si personaliter tantummodo 
fieret, facilius caput tangeret adjuratus. Aut quae causa femoris, 
interposita Dei ac Domini mentione jurandi, nisi quia per illum 
Deum ac Dominum caeli, quem inde saecula videbantur prola- 
tura, juratum est? Scit^ergo, scit^^ niminim^ cui prosapiae 
non tam praeemîneat ipse quam serviat. Novit quippe quid 
in corpore suo debeat adorare : intellegit membra, quae contra 
huraanam consuetudinem speciali honore veneretur. Post quae^ 
praecedentum indicia, miracula subsequentum , licet plurima 
testimonioram de Evangeliis Apostolisque promamus, metuo 
ad ultimum, quod, cum Eutychiani nec patriarchalibus factis 
nec dictis prophetalibus excitentur, si Moysen et prophetas non 
audierint, nec et qui ex mortuis rêver stis est credant^ , 



LXXXVII 
(S III , Pr III — 512) 

LIBER SECUNDUS ^ 

Puto nunc non parvi operae pretium esse momenti, si occa- 
sionem, quae praesenti tempore in abruptam diversitatem 9 leta- 
bundum virus erupit, pagellae praesentis mentione contingam. 
Quieverat ergo post Acacii quondam Constantinopolitani sacer- 
dotis excessum mali hujus ^°, quod expugnandum suscepimus, 
pullulans ab Eutychete persuasio. Cujus idem Acacius, ut celsi- 
tudovestra potest habere compertum, amator magis" trepîdus 
quam assertor publîcus erat : laudans quidem quae ab illo dicta " 
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repeteret', sed praedicare ea devoto tune atque* impolluto 
populo non praesumens. Pro cujus obumbratione figmenti simu- 
lati •"*, ob gratiam imperatoris sœculi sui, non impunitus tantum- 
modo, verum'^ et indiscussus interiit. Hinc se de impudenda 
defuncti^ communione in contrarium vulgi, immo, quod aspe- 
rius fuit, et sacerdotum studia diviserunt. Et ut quisque recta 
aut prave de ^ fidei ratione conceperat, ita etiam de praedica- 
toris praeteriti memoria sentiebat. Tracta est intérim non ma- 
nifesta sub hac7, nec tam separatione quam simulatione ^, 
dissensio. Actum est igitur^ cum rege Orientis anno superiore, 
ut'^ hinc cum episcopo urbis suae quasi leni colloquio etblanda 
meditatione conferret. Est autem illic consuetudo in ecclesiis 
nobilium civitatum, supplicationem cun? laude divina inter 
missarum initia celebrari : quam tanta devotione atque alacritate 
consonae plebis clamor attollit, ut credant non immerito omne" 
suffragium sacrificii subsequentis praernisso hujus devotionib 
obsequio placiturum. Supplicationis veroipsius imam " partem, 
licet pietati vestrae notissimam, in loco, sicuti '^ res postulat, 
suggerendam putavi : "Ayioç ô 066;, ayioç iT/ppàç, oyioç oOovxto;, 

èX^TQorov if)[Aa;* ô araupcoôelç 8t* •^ji.aç, êXérjîov Tfî|JLa;*4^. Itaque sicut in- 

susurratum fuerat principî, et îpse insinuât sacerdoti, nil in que- 
relam venire '^ ; nullam fieri de schismate mentionem, si hoc, 
quod in ipsa oratione animos aliquantorum movebat, a principe 
obsecratus antistes aut jusserit aut permiserit*^ abrogari. Illud 
moleste quospiam ferre, quodinimapraedicationisipsiuspartecla- 
matur *7 : 6 (rraupwôelç St * iljiAaç, èXérjcjov i^[ji.aç '^ ; quod Latine intellegitis 
Jici : qui crucifixus es propter nos, miserere nobis. Persuadetur 
episcopo neglegenti nec usquequaque'^ sic docto, ut tantae urbis 
perqueeam^** totius Orientis patriarcham decet. Concipit igitur '' 
atque disponit sollemnis hujus praeconii incauta definitione** 
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facturas' eo* maxime^ effectua, quo res nec de canonîcis 
scripturis tradita nec apostolomm temporibus instituta, etiam 
contra vota populorum facile videri posset ^ mutari. Sed ubi 
primum hymnus in ecclesia cantari solitus, ultima orationis 
parte truncatus, minus audientibus satisfecit, quidquid putaba- 
tur ab Eutychianis hœreticis concipi, patuît totum hoc ab epi- 
scopopraedicari. Quisenim fidelium non jure moveretur, audiens 
crucifixo pro nobis, ut misereatur, minime supplicandum ? Quid 
multis ? crescente seditionum procella, dum insistit populus nec 
obsistit Augustus, antiqua^ sacerdos, quodque ma^s dolendum 
est, nec innocens sede propellitur. Sicut legimus quodam loco 
Scrîpturae: Si peccaverit vir in virum, orabit pro eo sacerdos; 
quod si peccaverit^ sacerdos in Deum, quis exorabitpro eo ^ ? Su- 
per omnia vero delicta specialius in Deum peccat, quod 9 doc- 
trinae apostolicae contradicens, a régula veritatis exorbitat; sicut 
nihil estgravius,quam si caecus '°, praesumpto ducatu, ex praedi- 
catore fidei incipiat esse destructor. Vos modo perpendite amen- 
tiam totius haeresis in unius reprobatione sermonis. In quo 
parum est quidem, quod auribus putetur ablatum : sed totus cum 
verbo illo catholicae veritatis sensus excluditur. Nolunt enim a 
nobis ei qui crucifixus est supplicari, ut videatur tam nihil posse 
praestarepersonahominis, quam nihil pœnae patipotuitsubstan- 
tia majestatis. Quod quid est aliud, quam odium pro dilectione 
rependere" et convicia pro beneficiis repensare? Inserta est 
namque humano corpori dignitas supernorum. Deus quidem non 
subjacet cruciatui, sed divinitas interest passioni. Dei injuriam 
crucis tempore" diurnis'^fuscatus tenebris mundus '^ expavit ; in 
caelum peccare Judaeos testata est terra quae tremuit. Caret con- 
jectura quae '^ per necessitatem veritas fulget, nec se '^adfirmari a 
nobis exspectat, cum sola *7 sibi auctoritate sufïiciat. Audiamus 
ex his Apostolum protestantem : Qui si^ inquit '®, cognoscerent , 



I. L facturum, Pr jacturam. — 2. LPr tam. — 3. Pr maximi. — 4. LPr 
effectus. — 5.5 videretur posse. — 6. Làntequam. — 7.5peccavit. — 8./Reg. 
II, 25, — 9. S qui. — 10. L q. casus. — 11, 5 reponere. — 12. 5 t. mundus. 

— i3. LPr nocturnis. — 14. LPr dies, S ont, — ib. L Pr conjecturarum. 

— 16. L esse, Pr necesse. — 17. S salva. — 18. L Pr inquam. 



^6o s. AVITI VIENNENSIS 

nunquam Dominum majestatis crucifixisserU ^ . Sed dixerat 
hoc prius etiam ille Propheta, qui ob praescientiam futurorum 
cognomento Angélus nuncupatur : Siadfiget homo Deum suum, 
quoniam^ vos adfigiiis me^? Rogo, quis contentionis obsta- 
culo ^ tam aperta sibi obstruât ^ ? Si Dominus majestatis pe- 
pendit vel adfîxus est patibulo^ dicat adversarius, cur hominem 
non rogemus in caelo? Adhuc quippe caelestem gloriam^ in 
corporis secreto reposuerat, adhuc obitum ex ventre debebat, 
adhuc ad informationem nostram exercebat humilitatis studia, 
etiam inter opéra 7 claritatls. Cum Chanansea qu;edam, creduli- 
tatis quidem Israeliticae, sedgentis alienae, virtute virili, petitione 
laudabili, obstinatione victrice, Christo propitio ^ supplicaret ; 
Miserere^ niei, fili David ^^^ quiddam " hic sensus interiore 
sapientia sexum ^^ carnis supra humanum sentit in homine. Non 
acquiescunt *^ Eutychiani doctores ei, qui propter nos crucifixus 
est, supplicare : ista in cruce figendam *^ et divinitatem praedi- 
cat *^, quae non poterat mori, et humanitatem, quae poterat susci- 
tari;yî/i*Z?^â^ carnem resonat, miserere mei H^wm déclarât. 
Dominus caeli invocatus '^ est in virtute, auctor hominis voca- 
tus est *7 in génère. Longa '® jam, ut opinor, post mortem 
David, de cujus semine terris per Mariam Christus effulsit, 
temporum série '9 stemma*® regiae prosapiae^* ducebatur. Posco 
nunc, his proavorum successionibus ac nepotum, ex memorato 
pâtre usque ad virgineum fetum toto derivatae** hereditatis 
accessu, phantasmatis linea ducatur an traducis ? Porro autem 
ambiguo caret, quod et *- de génère caro vera processit et phan- 
tasmatis *4^ genus habere non potuit. Experiamur tamen, utrum 
praelibaverit ^^ Christus praefatae Chananitidis in oratione sermo- 
nem, an fortassis exasperet ineptiam supplicantis : O rmdier, 
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ait, magna est fides tua; fiât tibi sicut vis '. Si ista fides est, 
utique magna, quae sic^ constat, non erit relicta^. Altéra certe 
fuerat ad matrem illa responsio, cum comitante discipulorum 
choro festis nuptialibus invitatus, déficiente vino, ad faciendum 
miraculum posceretur ; ad quam ^ ille : Quid mihi et tibi est, 
millier? nondum venit hora mea ^. Velut si dicat : cur illud tan- 
tummodo, quod peperisti, esse me credis? Si hoc solum mihi 
putas constare quod carnis est, non possum coniplere quod 
exigis. Sublime hoc, quod^ a me requiris, de Pâtre attuli, non 
in matre suscepi. Formato in te corpori débita infirmitatis in- 
stituis et 7 opéra virtutis injungis? Bene me putas posse quod 
petis, si te, sicut mei corporis, sic matrem tui intellegis^ Crea- 
toris. Quod si solum te edidisse hominem velis, nondum venit 
hora 7nea. Nemo autem sic ineptire putandus^ est, ut istud 
quod dixit : Nondum venit hora mea, velut errore gentili consti- 
tutis velit fatalibus applicare. Ad intellegendum horàe illius 
mysterium, discretionem potius requiri convenit quam decre- 
tum. Quo'® cum ipsa quoque nostraî mortalitatis condicio non 
ligetur ", sed omnis status nostri nécessitas gubernatoris perpe- 
tui sit voluntas : quanto magis Christus, qui potestatem habe- 
bat '^ ponendi animam suam et iterum sumendi eam '^, nullose 
fati voluit implicare '^ praescripto. Sed cum venerit subeundi 
hora patibuli, apparebunt caelestia quae pater genuit et corporea 
quae alvus effudit. Ergo cum ipse Dominus hic in *^ perficiendo 
miraculo actus divini, non repulerit genetricem, sed instruxerit 
ignorantem, videamus quid hinc cum apostolis suis tractatu 
impensiore contulerit. Interrogabat autem eos quodam Evan- 
gelii loco, quae de persona sua vulgi variantis sentiret opinio. 
Cumque diversitate sententiae populos '^, aut unum ex vatibus 
priscis, aut Moysen vel certe Eliam illum credere suggessis- 
sent: Vos ^w/^w, inquit, quem me esse dicitis? Tum princeps 
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condiscipulonim, principium responsionis assumens : Tu es, 
inquit, Christus filius Deivivi. Sufficere plane potuerat, quod 
confitetur hic Petrus, etiamsi hoc non tam manifesta responsione 
confirmasse! et ' Christus : Beatus es, inquit, Simon Bar Jona, 
quia non caro et sanguis^ revelavit tibi, sed Paler métis qui in cœlis 
est^. Beatus es, inquam, qui, ut Dei filium^cerneres, non carne 
tantummodo et sanguine^ censuisti: nec revelandam tibi glo- 
riam meam lineamenta surapti corporis obtulerunt. Non adver- 
tisti ^ generosae mentis aspectu, quod de sanguine et 7 came 
prohtum est ; sed Pater meus, qui est in caelis, revelavit tibi 
Filium, cui adhaeret in terris: cujus gloria paupertate nunc^ tegi- 
tur, cujus honor contumeliis nunc^ celatur. Pendebat siquidem 
in ligno ^ salutaris excelso triumphali prseeminentia mediatoris 
nostri corpus altatum, et uniuscujusque sententiara de cordis 
penetralibus virtus salutiferi stipitis exigebat. Injuriam ille deri- 
dens'° : Ecce qui destruebat, inquit, templum Dei, utillud tri- 
duo suscitaret " ; alter aceti potionem " ferino felle corruptam 
spongiae poculo porrigebat *^, Ipse tamen, servans inter pœnas 
hominis misericordiam Creatoris, dolens eos, pro quibus véné- 
rât, adhuc sub tempore ipsius redemptionis errare, clamabat : 
Pater, ignosce illis, quia nesciunt quod^^ faciunt '\ Quid est ne- 
sciunt quod ^^ faciunt , nisi quia credunt se solum hominem ad- 
dixisse '^ judicio? Ignorât quid faciat, qui non sentit iu cruciato 
corpore majestatem. Et si illi, solius matris filium interficere se 
credentes, quid facerent ignorabant, cur adhuc hodie Eutyches 
ignorare se simulât ? Quod jMlli innc scissent , Christo et Apo- 
stolo protestante, nunquam Dominum gloriœ crucijixissent '7. 
Unde quod hic Dominus nescientibus optât ignosci, constat ex- 
pertorum conscientiae non posse concedi. An forte miramur, 
quod tam evidenter Christus passionis suae mysterium '® dignatur 
exponere? Ausim dicere,habemus hic adhuc ampliusquod mirari 
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oporlet *• Comitata est, ut legitis, dominicam mortem cir- 
cumpendentium latronum conjuncta crucîfixio ; quos tamen 
temeritas crudelisjudicii, non servilis culpae meritum, coaequa- 
verat innocentl. Non enim poterat sancti germinis incorruptum 
nitoretn vicinae pollutionis horror aspergere, sicut et sol, si ra- 
dium in faeculenta dimittat, intratum * prorsus nescit sentire 
contagium. Horum igitur unus latronum, longi sceleris vitam 
brevis compendii fine permutans, ex interfectore raedicus, mar- 
tyr ex fure, nexus membris, criminibus absolutus, fixusclavis-\ 
liber adfectu : Domine, inquit, mémento mei, cum veneris in re- 
gnitm tuum^, O felicis beatitudo testimonii! o ineflFabilis forti- 
tudo credendi ! Non istum, ut divinitatem in homine sentîat, 
signa vicerunt^, sed virtutis dilectionem infirmitatum coUegit 
indicio. Concupivit invocare similiter vinctum, et adhuc Euty- 
chesorare despicit sublimatum. Obeuntem ille contremuit, re- 
gnantem iste fastidit. Iste mortem non timebat a judicaturo, 
cum ille vitam requirat a mortuo. Sed redemptori suo squalentis 
veterni ^ mortificatione compassus, junxit dominicae propriam 
crucem ; adoravit expertem ^ culpae, particeps pœnae ; dudum 
invadendi cupidus, mutavit vota praedicando ® ; armatus tra- 
balibus clavis, vim intulit regno caelorum^. Intellexit in Christo 
paupere '** locupletem vicinum, invenit quod tolleret nudo, 
sumpsit veniae plenitudinem, rapuit innocentiée portionem ; in 
ligne Deum contuitus, in caelohominemconsacutus. Jam porro, 
quoniam ' ' transacta passio docet hominem verum, cruciatum 
doloribus, latronibus comparatum, confectum supplicio, tumu- 
latum sepulcro : per haec" omnia phantasmatis assertoribus 
assumpti corporis veritas contradicit. Quos cum in Christo uni- 
tas utriusquesubstantiaeperspicuatestimoniorum luce convincit, 
omnem, quae in consequentibus replebitur/^, dominicae seriem 
passionis phantastica honoris contumeliosi moUtione perturbant : 
asserentes quoddam nebulosi corporis exsti tisse figmentum, 
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quod pro redemptore nostro injuriis pœnarum dalorumque 
videatur oppositum, exanimis' hominis similitudine', pœnis 
quas ^ majestas incurrere non possit addicta ^^ quodque ^ vera 
caro non exstiterit, quam exsequitur^ populus, cruciat judex, 
puisant verbera ; quam contumeliae illudunt, spinae transpun- 
gunt; cui calamus illiditur, figitur clavis, sanguis excutitur. 
At7 cum omne quod spei est in solo redemptionis nostrae 
mysterio collocemus, nec sit aliud nostrum reviviscere quam 
Dominum ® necem 9 pertulisse, falsum est quod Incamatione '^ 
sua" nos salvat, si et hoc in dubium venit, quod tolerandum 
pro nobis in carne susceperat. Veni potius, sancte Isaias *% 
propheta quidem tui, sed evangelista temporis nostri, veni ce- 
leriler ; ad tuendam contra Eutychetis mendacia Christianorum 
salutem, dicere te '^ de Christo, immo etiam jurare non pigeât : 
Vere languores nostros ipse tulit et '* dolores nostros ipse portaroiij 
etlivore ejtis sanati sumus ^^ ; non medendi facultate secura, sed 
voluntarie pro nobis dolendi veritate suscepta. Si veraciter do- 
lores nostros ipse portavit^ jam et nos securi sumus quod veros 
dolores commenticium '^ phantasma non pertulit ; et si livore 
tjus sanati suraus, incassum coUatam mihi sanitatem invidet 
alsiloquus livor. Ceterum recte omni defînitione concluditur, 
quia quod '7 potuit esse commenticium, non potuit livere'^ 
simulatum. Sed etiam in hoc prophetae sermone evidens gemi- 
natae substantiae proprietas invenitur : Vere, inquit, langiiores 
nostros ipse tulit et dolores ftostros ipse portavit . Duo ista sunt '9, 
quorum aut Deus solus aut homo solus utrumque non faceret'% 
sedunumDeus, aliud posset^' homo. Dicendo autem propheta : 
Ipse languores nostros ^^ tulit, ipse dolores portavit, unum evi- 
denter expressit, qui ex divinitate constaret et corpore. Languo- 
res enim, quos Adae sauciata progenies ex vulnere corruptâe 
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originis attrahebat, ille solus sanavit qui sanum ante condiderat ; 
dolores vero nostros portavit, qui desudare prœlia passionis nisi 
cruciatibus ac labore non potuit. Quocirca quod in natura ' 
malum habuimus, tulit Deus ; quod in corpore malum patimur, 
pertulit Christus. Unde respiciendum est hic, quantum Euty- 
chiani Bonosiacis^ baratro profundiore mergantur. Illi Christo 
divinitatis honorem tantummodo adimunt, isti et corporis veri- 
tatem. Photinus^ hominis personam nos adorare deridet, hic 
nebulam. An forte hasretici hujus ipsius illusionis exordium ab 
ipsis in Christo sacrae nativitatis crepundiis * ordiuntur? et ^ per- 
inde fal^um erit, quod jacuit in pannis, quod apparuit Magis, 
quod planxit in cunis? Taceo reliquos in succidua aetate profe- 
ctus, quibus divinam pariter humanamque naturara^ comple- 
ctens, lassitudinem refectio pertulit, consolatio lacrimas fudit7, 
lux dormivit, panisesuriit, fons sitivit. Taceo planctum® illum, 
quem super defunctum Lazarum impendit 9, antequam effectu 
resuscitandi ostenderet Deum, praemisisse humanae condicionis '° 
adfectum ". Quod si in dubium vocatur qui tanta praestitit, ne- 
cesse est ut ambigua incipiant esse quae gessil : ac perinde falso 
se putat sanatum paralyticus, claudus erectum ; circumscriben- 
dus " solis radius, quem caecus ab utero post nativi carceris te- 
nebras intuetur ; aut hoc phantasmate Lazarus ipse delusus est, 
ut, cum inter mortuos dormiret, jam resurrexisse '^ se crederet. 
Quod si haec omnia vera esse recipiunt et solius passionis inju- 
riis contradicunt : respondeant, ubi tune fuerit filius Virginis, 
cum umbram tenui nube fallentem pro se ofFerens, quem pro 
nobis putamus offerri, vana sui specie et persequentes falleret et 
fidèles ; Patrem quoque faciens hac illusione mendacem, de quo 
Apostolus ait, quod^/zi? stco nan pepercit , sed pro nobis tradidit 
illum ^^. Qiiem^tum, si non verum ? qnomodo iradtdù, si con- 
clusit'^? quâliter non pepercit , s\ dolore *^ prohibuit? Vel certe 
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qua Dominas noster morte finitus sit, qui non potuit non ali- 
quantulum' mortem pro raatris mortalitate debere, soluturus 
condicionemobeundilege, etiamsi ^ corruptionem pro resurgendi 
instantia non visurus ? Quam legem utriusque naturae signifi- 
cavit fel illud^, quod gustatum noluit bibere^, dum mortem, 
quam ex Adam parente omnes debemus, pro divinitate noluit 
bibere, sed debuit pro dispensatione gustare. At vero cum fa- 
ctura est, quod Apostolus dixit, cum ^ resurgens Christ iis jam 
non morittir et mors et ultra non dominahitur^ , optet7 nunc, si 
quid valet, haereticus aut Christum sine Deo, aut sine homine 
Deum®. Afuerat 9 sanctus Thomas, cum reversus Saivator a 
mortuis praîsentia visibili pr^estolantium discipulorum vota re- 
pararet et vacillantem quodammodo fidem suorum revalescens 
a mortuis vita componeret. Referunt ergo discipuli Dominum se 
vidisse ; negat ille se credere nec se adhibiturum ullatenus fidem 
promittit, nisi conte mplatione percepta. Transacto temporis 
intervallo, superveniens secundo Jésus, sed jam omnibus simul, 
pacis salutatione praemissa, arguît increpatione mitissima cun- 
ctantis apostoli tarditatem ; et jubente Dotnino, ne adhuc parum 
sit quod visus judicat ***, fidem tactus explorât : Infer, inquit, 
digitiim tuum in lotus meum et noliesse ambigens, sed fidelis^^ . 
Qui utique inexcusabiliter jam perseverabis incredulus, cum 
palpando reddaris expertus. Scrutatur ille digito vestigia pas- 
sionis : permanebat, ut inflictum fuerat, medicum vulnus, et 
hiulcum transpuncti " lateris aditum fel ici indicio vitalis plaga 
servabat. Tune demum in semet ipsum reversus et tactu '^ sancti 
illuminatus corporis ^-^ : Deus meus, inquit, et Dominas meus^^. 
Quid, rogo, sacer '^ apostolus de caelestibus intellexit in carne? 
quid '7 curiosae manus attactu divinum sensit in vulnere? nisi 
quia jampridem didicerat Christum sine Deo esse non posse, et 
hfec ipsa vulnera quae palpabat praevaluisse quidem homini, 
sed cessisse victori. Quae'^ tamen nec adficere morte nisi 

1. s a-lam. — a. 51egitimam, sed. — 3. S istud. — 4. Matth. xxvii,^4- 

— 5. S quod. — 6. Roman, vi, p. — y, L obstet,5 audeat. — 8. 5D.confiteri. 

— 9. ZrAffuerat, 5 Abfuerat. — 10. L Pr indicat. — ii.Joan. xx, 24-7* 
— 12. L transpunctum,Prtranspunctu. — i3.5om. — 14. 5 sancto i. corporc. 

— i5. JoAN. XX, 28» — 16. L sicut, Pr sanctus. — 17. L quod. 



EPISTOLA LXXXVII. 267 

hominem , nec vinci a Deo nisi resuscitante potuerint ' . Hîc itaque, 
magno miraculorum stupore conclusi cum audiunt, agnoscunt* 
Dominum nostrum, recepti coqjoris situ visibilem oculis digi- 
tisque palpabilem, locum quo apostoli consederant^ clausis 
foribus introisse : ad familiare commentum asserendi* phanta- 
smatis ^* per fallaces inanium nebularam fraude praestigias, illu- 
sos humanae caliginis querunturobtutus. Sentiunt enim in facti 
magnitudine quiddam divinum vigoremque illius subtilitatis, 
quo foribus obseratis penetrale secretum sine aditu corpus intra- 
verit ; ne cogantur fateri ^ mirificum, comminiscuntur incertum. 
Quod vid^e ad quantam spectet divinitatis injuriam, si veritatis 
magister, qui nobis etiam verborum mendacia interdixit ^, ipse 
factis credatur potuisse mentiri. Procul dubio enim mendacii 
genus foret, si quod a se gestum non fuerit^ credi a suis velit, 
et putaretur factum a Christo quod non licet facere Christiano. 
Qui ad cognoscendam mysterii dispensationem, et visu instru- 
ctus,quod sufficitsano, et tactu convictus est, quod additur caeco. 
Sed caret remedio sponte petita débilitas ; quidquid libet medi- 
caminis oculis lippientibus imponatur, curari non potest quem 
caecum ^ ire 9 delectat. Aut quis in tali obstinalione usus oculo- 
rum est, qui verumesse renuit quod adnuit visum '**? Quasi non 
minus sit Deum pénétrasse conclusa, quam homini patuisse" 
cselestia. Qui tamen suis post resurrectionem saepe testatus 
est : Palpate et videte, quia spiritus carnem et ossa non habet, 
mit me videtis hahere '*. Quid Eutychi tam clausum? quid*^ 
contra phantasma ta tam apertum? velut si dicat : molem ossium 
camiumque spécimen ^^ ventosum '^ non recipit. Noluit se vel 
solum quamlibet verum '^, hoc est sine corpore, spiritum dici : 
sed ut talem hominem '7 recognoscatis in judicio, qualem 
redisse conspicitis a'® sepulcro. Unde jam post passionis certa- 
niina triumphator nihil quidem habuit, quod mundanum indi- 
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gentia redivivi corporis postularet. Non illic * quippe aut famés 
cibum aut potum sitis, aut requiem labor aut somnutn poposcit 
operatio. Quae omnia non solum in capite nostro, quod est 
Christus% exigua illa parvi temporis morte decocta sunt, sed 
etiam in nobis sic usque ad obitum valebunt, quod resurre- 
ctione finientur. Et tamen, utdicere cœperam,cum membrailla 
dominica nulli jam indigentiae obnoxia tenerentur, ad suspicio- 
nem phantasmatis suorum cordibus eximendam. cum apostolis 
visus est, cibum jussit apponi, quibus convesci commissa bene- 
dictione dignatus ^, quod faciebant illi adhuc pro redemptione 
corporis, fecit bonus magister pro testimonio veritatig. Nisi for- 
sitan dicat phantasmatis praedicator caliginem illam, membro- 
rum speciem seductricem, quae apponebantur-^ absumere-, 
nec escam illam pignoris sancti in dominicum corpus sine onere 
corruptionis intrare, sed inanem ventum ^ incerti esus gravare 
ponderibus. Quem certe pastum fallens imago aut furata^ est 
si subripuit, aut non est aeria si comedit. Scio tamen, quod non 
alter quam Christus inter suprema cibi illius monumental te- 
statur : Quia oportet impleri omnia, quœ scripta sunt in le^e et 
prophetis et psalmis de me^. Et nos pauca exemplorum quaeri- 
mus, cum ille omnino Scripturam in sua dicat uni tatecompleri. 
Et post liœc, inquit '°, cum benediceret suos , ferebatur in cœlum ". 
Recède procul, Eutyches, cum pra^stigiisquasanimoconcepisti. 
Solus bac benedictione careat, qui se a phantasmate aut bene- 
dici laetatur aut redimi. Intérim ferebatur in caelum " filius 
hominis, qui erat in caelo dudum praescientia, nunc natura. Nec 
aliquo angelicae manus auxilio, quanquam portari dicatur, indi- 
guit : sed ferebat matris filium filius patris : ibat, quod Deus 
erat ; quod homo^ ferebatur. Patebat redeunti porta caelestis et 
Deum suum cum accessu corporis revertentem originalis patriae 
claritas invitabat. Quo recepto duo, inquit, angeli astiterunt 
apostolis sic loquentes : viri Galilœi, y esus hic, qui receptus est a 
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vcAis, id est : quem in sede Pater seu ' quem vos recepistis in fide, 
SIC veniet, quemadmodum vidistis eum euntem in cœlum ^ . Ha- 
bent ergo in hoc sermone quod sperent, quibus phantasma 
videtur esse quod gestum est, si sic veniet quomodo vidistis eun-^ 
tem ^ in cœlum. Ubi videbunt catholici quem ambiunt, adversarii 
quem confixerunt ; ubi ad eadem clavorum vestigia quae cemun- 
tur, vel illos ignés Eutyches simulatos putare desinat, quibus post 
phantasmatis fumum sera pœnitudine perpetuus * torris ardebit. 
Ad cujus pristinum dogma denotandum vel corrigendos ^ ali- 
quantisper, sicutoptandum est, sectatores pauca haecsuscepisse^ 
suificiat : ut ex similitudine testimoniorum quae posuimus, etiam 
ipsi sibi necessaria et 7 numerosiora perquirant. Quod si forte 
pristino sceleri ^ dogmatis sui aut infidelitatis perseverantiam 
servant aut aliquid novae molitionis accumulant : siquidem 
peculiaris errantibus mos est, in obstinatione perversa semper 
dicere velle quo pereant ; dabit Deus, ut jussu vestro meoque 
famulatu pravitas, quaeadhucaugmentoaccenditur, unoet sem- 
per aequali Scripturarum caelestium magisterio propulsetur. 
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DIALOGORUM CUM GUNDOBADO REGE 



TESTIMONIA 



A. — Gregorius Turonensis, Historia Francorum, lib. n, 
cap. 34*. — Cum autem [Gundobadus rex] cognovisset asser- 
tiones hiereticorum nihil esse, a sancto Avito episcopo Vien- 
nensi, Christum Filium Dei et Spiritum sanctum aequalem 
Patri confessas, clam ut chrismaretur expetiit. Cui aitsacerdos : 
€ Si vere credis, quod nos ipse Dominas edocuit, exsequere. 
» Ait autem : Siquis me confessas fuerit coram hominibiiSfConfi' 
» tebor et ego eum coram Pâtre meo, qui est in cœlis; qui autem 
» negccverit me coram hominibus, negabo et ego eum coram Pa- 
» tremeo, qui est in cœlis ^. Sic et ipsis sanctis ac dilectis suis 
» beatis apostolis, cum de futurae persecutionis tentationibus 
» doceret, insînuavit, dicens : Attendite vobis ab hominibus; ira- 
» dentenim vos in conciliis et in synagogis suis flagellabunt vos, 
» et ante reges et prœsides stabitis pr opter me in testimonium illis 
» et gentibus ^. Tu vero, cum sis rex et a nullo apprehendi for- 
» mides, seditionem pavescis populi, ne Creatorem omnium in 
» publico fatearis. Relinque hanc stultitiam et quod corde te 
» dicis credere, ore profer in plèbe. Sic etenim et beatus Apos- 
» tolus ait : Corde creditur ad justitiam, ore autem confessio fit 
» ad salutem ^. Sic et Propheta ait : Conjîtebor tibi, Domine^ in 
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» ecclesia magna; in populo gravi laudabo /^ ' . Et iterum : Confi- 
» tebor tibi in populis, Domine ; psa/mum dicam nomini tuo inter 
» gentes^. Metuens enim populum, orex, ignoras quia satius 
» est ut populus sequatur fidem tuam, quam tu infirmitati fa- 
^ veas populari? Tu enim es caput populi, non populus caput 
» tuum. Si enim ad bellum proficiscaris, tu prascedis catervas 
y> hostium, et illae quo abieris subsequuntur. Unde melius est, 
» ut te praecedente cognoscant veritatem, quam te pereunte 
» permaneant in errore. Nam De us 7ion irridetur^ :nec enim 
» diligit illum, qui propter terrenum regnum eum non confitetur 
> in saeculo. » Ista ille ratione confusus, usque ad exitum vitae 
suae in hac insania perduravit^ nec publiée aequalitatem Trini- 
tatis voluit confiteri. 



B. — S. Agobardus episcopus Lugdunensis, Liber de ima- 

ginibiis sanctorum, cap. 9 ^. — His ita se habentibus, est modus 

divinae sive angelicae vel etiam humanae gloriae, sicut Alcimus 

Aviius, episcopus Viennensis, in Dialogo ubi cum Gundobado 

rege loquitur, dicit : « Illud tamen, quod ab asqualitate caelestis 

» gloriae Patrem et Filium, perinde ut creaturam angelicam 

^ secludentes, quandam mihi invidiam illicite supernis virtutibus 

3^ delati honoris obtenditis, dicentes : Ergo et angelis atque ar- 

s^ changelis, et quaecumque in excelsis sunt, gloriam ferre debe- 

» mus; licet minime pertineat ad causam, etiam ad praesens 

ï^ non omnino sic renuo, quasi creaturam sublimi atque prae- 

» stanti gloriam ferre timeamus. Est quippe divinae, est ange- 

» licae, est etiam humanae gloriae modus, quem in multis Scri- 

» pturarum locis invenimus, et sanctorum meritis et apicibus 

» regum sine vitio assentationis ascribi. Quae enim inter homi- 

» nés prima gloria, gloria haec est omnibus sanctis ejus ; et in 

^ Evangelio Dominus dicit, quod nec Sabmon in omni gloria 

» S14XI sic vestitus est, sictU lUii Jlosctdus^ specie naturali. » 
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C. -^ Idem Agob ARDUS, Liher adversus legem Gundobadi et 
inipia certamina, cap. 13 '. — Temporibus praedicti Gundobadi 
régis Burgundionum fuit in urbe Vienna sanctus episcopus, 
Avitus nomine, fide catholicus, eloquentia facundissimus, ingé- 
nie acerrimus, sacrarum Scripturarum expositor suavissimus, 
litterarum etiam sdecularium doctissimus et in metris facillimus, 
sicut et ejus Opéra testantur ; qui cum eodem Gundobado fré- 
quenter de fide altercans, et dialogos in praesenti conficiens et 
epistolis absenti respondens, plura et clara ingenii sui et virtutis 
opéra reliquit. Qui, ipso Gundobado in sua perfidia perdito, suc- 
cessorem ejus Sigismundum regem ad fidem catholicam conver- 
tit ; in cujus conversione recitavit homiliam in populo sensuum 
suavitate plenissimam et verborum compositione dulcissimam . 
Quid iste venerandus et sanctus vir saepe dicto Gundobado de 
supradictis certaminibus responderit, audiat, si placet, benigni- 
tas vestra. Cum de his inter utrumque sermo esset et beatus 
Avitus talia certamina reprehenderet, respondit ei Gundobadus : 
« Quid est, quod inter régna et gentes, vel etiam inter personas 
» saepe singulas, dirimendae prœliis causae divino judicio commit- 
» tuntur etei maxime parti, cui justitia competit, Victoria suc- 
» cedit? » Ad quod beatus Avitus intulit dicens : « Sidivinum, 
» inquam, judicium régna vel gentes expeterent, illud prius 
» quod scribitur formidarent, dicente Psalmista : Dissipa gentes, 
» quœ bella volunt ^ ; et illud diligerent, quod perinde dicitur : 
> Mihi vindicta, ego retribuam, dicit Dominus^ , An forte sine 
y> telis et gladiis causarum motus aequitas supernanon judicat? 
» cum saepe, ut cernimus, pars aut juste tenens aut justa de- 
» poscens laboret in prœliis, et praevaleat iniquae partis vel su- 
» perior fortitudo vel furtiva subreptio. » 

D. — Idem Agobardus, Liber contra judicium Dei, cap. 6*. 
— Haec pie humiliterque considerantibus apparet non posse cae- 
dibus, ferro vel aqua occultas et latentes res inveniri. Nam si 
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possent, ubi essent occulta Dei judicia? Deberetergo întercatho- 
licos et hasreticos tali examine veritas indagari, sicut quidam 
superbus ac stultus haereticus, Gundobadus Burgundionum rex^ 
tentabat expetere a beato Avito, egregio et orthodoxo praedi- 
catore, qui ejus vesaniam sapientissimelaudabiliterquerepressit 
atque redarguit. 

E. — VUa heati Aviti episcopi Viennensis. ) 

r Voir 
P o A • Tf • x^j • \V Introduction, 

r. — b. Ado, episcopus Viennensis, Chronicon. 



t8 



AVITI VIENNENSIS EPISCOPI 



EX LIBRIS SEU BPISTOLIS 

CONTRA ARRIANOS 



FRAGMENTiV QUiB EXSTANT 



I. — Abraham, Moysen et prophetas non solum salvos, sed 
et beatissimos esse pronuntio , eosque non nisi per Christum 
salvatos esse convinco, dicente in Evangeliis ' ipso Domino : 
Abraham, pater vester, concupivit tU vider et dient meum ; vidit 
et gavisus est ' , De Moyse : Si crederetis Moysi, utique crederelis 
et mihi ; de meenim ille scripsit^. Etiam de prophetis similiter: 
Quanti prophetœ cupierunt videre quœ videtis, et audire quœ 
auditis^? Et alio Evangelii loco ipse Dominas ista^, quae sin- 
gillatim memoravi, cuncta perstringens : Ut impleantur omnia, 
quœ script a sunt in lege et prophetis et in psalmis de nte^. Vos 
porro conjicite, utrum crediderint Christum, quostam manifeste 
constat scripsisse de Christo. Nam et Paulus apostolus, qui ante 
ortum Christi salvati sunt, in Christo redemptos exponens, sic 
omnem causam définit : Sicut in Adam omnes moriuntur, sic in 
Christo omnes vivificantur^ . Unde sicut nemo périt nisi per 
Adam veterem, ita nullus acquiritur nisi per novum. 

II. — Q\x\ai quid oremus, sicut oportet, nescimus^, firmura 
apud nos debet^ fixumque teneri, quod quidquid Omnipotens 
non fecerit, restât ut nolit. 
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III. — O, inquity altitudo divitiarum sapientiœ et sctentiœ 
Dei! Qi4am incomprehensibilia sunt judtcia ejtis et investigabiles 
viœ ipsius ! Quis enim cognovit sensum Domini aiU quis consilia* 
rius ejîisfuit, aut quis prior dédit ei ut retribuatur illi? Quo- 
niant ex ipso et per ipsum et in ipso sunt omnia : ipsi gloria in 
sœcula sœculorum '. Non ergo altitudo sapientiae et scientiae 
solius Patris, sed Dei, in quo et FUii adnuitis esse personam. 
Cujus nec consiliarius quisquam fuit nec sensum ullus scrutator 
agnovit, quanto minus qui summo nec augmentum recipienti 
convicium etiam minorationis intendit? cum ipse Apostolus 
inscrutabilem Dei altitudinem pro corporea infirmitate suspiret. 
Quis autem prior dat Deo ut retribuatur illi, nisi qui dat 
initium Creatori , ut et ipse quasi ab inchoata substantia Dei 
inchoationem sui récupérasse vîdeatur? Unus hic nempe nomi- 
natur, unus exponitur Deus. Certe si secus quam * ex ipso et per 
ipsum et in ipso sunt omnia, si h^ec, ut vultis, trium sunt, dicite 
nunc cui ipsi gloria in ssecula sseculorum ? Si tribus, quare non 
ipsis? Si ipsi, cui de tribus? Certe si, ut vultis, tripartita est 
substantia majestatis, cur non dixit : ex ipso per alterum in ter- 
tio, nisi quatenus nominatus ipse unus in tribus est? De quo et 
Apostolus alio loco : Et ipse est, inquit, ante omnia et omnia in 
ipso^. Porro autem si, ut dixistis, omnia in Spiritu sancto con- 
stant et ipse est ante omnia, ne post multa esse incipiat, non erit 
creatura, et cum creatura non fuerit, servit ium non debebît; 
restatque ut sit Deus^, si non est servus, et qui famulari^ 
ratione non colligitur, dominari veritate credatur. 

IV. — Libéra responsione profiteor, quod Deo suorum ani- 
mes inspirante, longe fulget claritas veritatîs. lUud namque 
apostolicum, quod saepe repetitis, sufficit in Redemptore co- 
gnosci : Quia si confitearis Dominum Jesmn et quia Deus illum 
suscitavit a mortuis, sa/vus eris ^. Sic tamen ut intellegatur di- 
vinitas sua cum Pâtre vitam crucifixo homini reddidisse. Sicut 
ipse in Joanne evangelista testatur : Potestatem habeo ponendi 
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animam meant et potestatem habeo iterum sumendi eam ' . Porro 
nequaquam salvat de homine Christo tantummodo rectum cre- 
dere, nisi jungasetiam catholico intellectu de divinitate sentire. 
Nam et Photiniani ' mortuum ac resuscitatum asserunt Chri- 
stum. Etquoniam scelestissimas ^ in hoc eorum blasphemias ^, 
perinde etiam vestrae ut nostr<e legis sententia detestatur, si 
tantummodo assumptum hominem interiisse ^ ac sola Patris 
virtute resuscitatum esse dicitis, quaero^ quid in supradictse 
pestis professionibus arguatis^ cum ipse Dominus noster, ut le- 
gitur, suo nutu suscitet templum ab adversariis dissolutum?? 
Quod certe de quo templo dicatur, in promptu est, cum re- 
paratio templi inter biduum in statum pristinum revertentis 
resurrectionem dominicae carnisi quam divinitas sua templi vice 
habitaverat, evidenter exponat. Idem ergo Filius Dei Deus, qui 
mori non potuit, defunctum hominem suscitavit et templum, 
inimicis manibus dissolutum, in unitatem personne solidata rur- 
sus divinitati quam assumpserat carne restituât. 

V. — Dominus majestatis crucitixus exponitur, cum, si al- 
ternae substanliae respicias proprietatem, divina celsitudine ab 
omnibus crucis contumeliis sequestrata, sola suscepti corporis 
humilitas senserit passionem. Nam postquara Deus, in Chisto 
mtindum reconcilians sibt^, creaturae quam assumpsit unitus est, 
significatur plerumque homo per Deum Deusque per hominem, 
sicut est illud : Cum venerit filius hominis in majestate sita"^, 
cum majestatem Deo potius quam homini nemo convenire 
dubitet. Quod et Psalmista de Deo exponens: Et vtdebitur^^, 
inquit, in majestate siui^\ Et Malachias propheta, ob dictorura 
perspicuitatem Angélus cognomento'% de cruciaria'^ Domini 
passione : Siadfigit, inquit, homo Deumsuum, quia vos configitis 
me^"^? Cum tamen, quod nullus infitiabitur, non Deus, sed 
homo confixus sit. 

VI. — Nobis aiUem Deus revelavit^^ per Spiritum suum, 
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Spiritns enim omnta scnttcUur, etiam altitudmes Dei. Quis enim 
hominum navit qiiœ in homine sunt, nisi spiritiis hominis qui in 
ipso est? Sic et quœ in Deo sunt nemo navit, nisi Spiritus Dei\ 
Rogo suppliciter, locum istum, utpote illuminati a Deo arbitri, 
jadicate; etutrum aequalis sit Patri vel Filio Spiritus sanctus, 
ex ipsascientiae suaeprofunditate.perpendite. Nemo novitFilium 
nisi Pater, neque Patrem quis novit nisi Filius. Sed quia nec 
Pater nec Filius sine Spiritu aliquid novit, ideo quae in Deo sunt 
nemo scit nisi Spiritus Dei : quia nec Spiritus scire aliquid sine 
Pâtre vel Filio potest. Quid est : nemo novit praeter Patrem, 
nemopraeter Filium, nemo praeter Spiritum sanctum? nisi quia in 
trinitate praeter unitatem nihil possumus invenire. Legimus alio 
loco: Qui filium non habet, nec patrem habet^. Itemque alio 
loco : Si quis spiritum Christi non habet, hic non est ejus^. Quod 
non potest non simul totum haberi, quomodo poterit dividi? 

VII. — Dicit Apostolus, quod oporteaJ hœreses esse^. Opor- 
tet autem non haereticis quod sunt esse, sed catholicîs susti- 
nere quod non sunt. Sicut de Juda traditore suoDominus dixit, 
^wkA bonum fuerat homini illi non nasci^. Inde enim ait illi, quia 
suum nasci illi malum erat qui tradidit, nobis bonum ad quos 
salas ex traditione pervenit. 

VIII. — Cum apparuissent Angeli in terra, clamaverunt : 
Gloria in excelsis Deo^. Si Pater et Filius et Spiritus sanctus 
inexcelsis est, bene dicimus : Gloria Patri et Filio et Spiritui 
sancio 7 ; nec possumus Patri sine Filio gloriam honoremque 
dare, cum ipse in Evangelio jubeat, ut omnes sic honorificent 
Filium, sicta honorificant Patrem^. Et Apostolus dicit, quod 
nemo honorai Dominum Jesum iiisi in Spiritu sancto^. 

IX '*^. — De divinitate Spiritus sancti, quem nec factum legi- 
mus nec genitum nec creatum, Apostolus ait : Deus est 'S Deus 
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çui operatur omnia in omnibus * • Et eodem loco : Omnia aidm 
hœc operatur unus atque idem Spiritus, drvidens singulis prout 
vult^. Et Petrus in Actibus apostolorum : Quid convenu, inquit, 
inter vos mentiri Spiritui sancto ^? Et post : Non es^ mentitus ho- 
minibus, sed Deo^. Item alio loco : Nescitis quia templum Dei 
estis et spiritus Dei habitat in vobis^? Et alibi : Si quis spiritum 
ChristiT non habet, hic non est ejus^. Nos vero Spiritum san- 
ctum dicimus a Flio et Pâtre procedere. 

X9. — Ipse certe per se Dominus Spiritum, inquit, verita- 
tis, qui a Pâtre procedit *®. Enimvero non dicendo : processit, 
sed procedit, non tempus procedentis docuit, sed praeterito futu- 
roque submoto, sub interminabilis aeternitate prxsentiae virtutem 
processionis ostendit ; ut sicut est proprium Spiritui sancto a 
Pâtre Flioque procedere, istud catholica fides, etiamsi renuen- 
tibus non persuaserit, in suae tamen disciplinas régula non excé- 
dât". 

XI ". — Spiritum sanctum aeque Patris et Filii esse confi- 
teor, eumque a Pâtre vel Filio similiter mitti. Quod mecum 
prolata quoque Apostoli sententia videtur approbasse, nam le- 
gimus : Paracletus quem mittet Pater in no mine meo *^; et alio 
loco : Quem ego mittam vobis a Pâtre '+. Nec tamen, ut nuper 
habita collocutione tractavimus, scinditur una personanim dis- 
cretione divinitas. Quia si Spiritus, ut acquiescitis, a Pâtre 
Filioquevel mittitur vel procedit, non potest missus mittensque 
misceri, et ex quo procedit procedensque confundi. 

XII. — Quia posueram de Evangelio : Data est mihi omnis 
potestas in cœlo et in terra '^, ut potestatem illam, quam sibi di- 
cebat datam, semper in natura divinitatis suae salvam fuisse 
monstrarem, commemoravi apostolicum illud, quod de Filio 
dictum est : Cum tradiderit regnum Deo Patri^^, cum utique 
Pater nullo tempore sine regno esse potuerit; nec ideo Patrem, 
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qui potestatem Fîlio dédit, esse majorem, cum et ipse Filius 
regnum Patri traditurus esse dicatur. Ubi enim quis bénéficie ali- 
quid oonfert, jure censetur major accipiente qui donat. In divini- 
tateautem^ ex qua quod ineffabiliter Filio ' datur non est gratia, 
sed natura, restât dantts et accipientis aequalitas. 

XIII. — Cumautem subjecta fuerint Uli omnta, tune etiam 
ïpse FtluiS stibjectus erit Uli qui sibi subjecù omnia, ut sit Deus 
omnta m omnAus^. Istud Apostolus ab octavi psalmi posait 
exemplo. Sic namque scriptum est : Mtnorasti eum paulo minus 
ab angelis ; omma subjecisti sub pedihus ejus ^. Ergo ejus pedibus 
omnia subdidît, quem paulo minus ab angelis minoravit. Nec 
minim est, ut in ea creatura Pâtre dicatur minor, in qua ei 
etiam beatitudo angelica exstitit major. 

XIV. — Apostolus Paulus ad Galatas, personae înseparabî- 
litatem designans, ipsum dicit natum de muliere, quem misit 
Deus Filium suum, sicut alio loco : Primus, inquit, homo de 
terra terrenus, secundus de cœlo cœlestis^; cum unus idemque 
mediator, de caelo Deus, homo de terra sit : qui de utero Virgi- 
nîs editus, antequam caelos ascenderet, caelestis congrue dictus 
est, quia celsitudini substantiae caelestis immixtus caeli Domi-* 
nus factus est. 

XV. — Unum nomen est Trinitatis. Neque enim est aliud 
nomen^ ut in Actibus apostolorum legimus, in quo oporteat nos^ 
sahosfieri^. Si sequestrato Filio, de solo istud nomine Patris 
creditur, dicendus est non salvare salvator ; rursusque si Pâtre 
secluso, in solius redemptorîs nomine acquirimur, cessavit ab 
hac redemptione Pater, de quo scriptum est quod redemptionem 
misexit populo sua 7. Cum et de Spiritu sancto Apostolus dicat : 
In quo signât i estis in die redemptionis vestrœ^. 

XVI. — Ubi plurale aliquid in divinitate subresonat, non 
dualitas videtur intellegenda,.sedtrinitas, sicut in ipso Sodomi- 
ticae urbis refertur exitio : Apparuit, inquit, Dominus Abraha 
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iedenti in ostio tabernàculi, in ipso fervore diei, cumque lamset 

^ulos, apparuerunt ei très viri; quos cum vidisset, cncurrii in 

occitrsum eorum et adorctvit in terrant, et dixit : Domine, si ùi- 

venigratiam in oculis tuis, ne transeas servum tuum '. Certe non 

in aliquo horum trium aut cultior habitus aut eminentior forma 

praestabat ; ettamen Abraham, sacramentùm indivisae trinitatis' 

iptellegens, uno nomine très precatur, quia trina in unitate per- 

sonaët una est in trinitatesubstantia. De qua et Apostolus dicit: 

Unus Dominus'^, una fides, unum baptismal. Q^*s praesumat 

contra vas electionis unitatem istam pluralitate confundere? No- 

verat namque cum Pâtre vel Filio dominari Spiritum sanctum, 

cui quasi domum corpora nostra sacrabat di ^ens : Nescitis quia 

iemplum Deiestiset spiritus Dei habitat in vobis^T Quo unquam 

magis testimonio Deus probabitur Spiritus sanctiïs, quam quod 

habitaculum ipsius sumus et Deus habitat in nobis? Sed 

jamdudum hujusmodi credulitatem divinae vocationi Paulus 

debebat ; sic quippe in apostolorum Actibus scribitur : Deser- 

vient ibus autem illis et jejunantibus, dixit Spiritus sanctus: 

Sequestrate^ niihi Paulum et Barnabam ad opus ad'J qiwd 

vocavieos^. Non ex superioris praecepto, sed spontanea est, ul 

opinor, ista vocatio. Sibi sequestrari praecipit, sibi dicit assumi. 

t)eus est, sine ambiguo, qui inspirât, eligit vel mittit apostolos. 

Ettamen idem sanctus Paulus, cum distincte aliquoties Patrem, 

Filium vel Spiritum sanctum dominum esse doceat, fidei cul- 

tpen ea qua supra dixi deBnitione consummat : Unus Dominus, 

Unafides, unum baptima^. Sic ergo non possumus duos Deos, 

iicut nec duas fides nec duo baptismata dicere. Deos nominare 

gentilitas appétit, crebro se lavacro a peccatis ablui Judxas 

crédit, fides plurali numéro quasi multas dici veritas prohibet 

nec Latinitas sinit. Unus Dominus est, nondividimus; una fides, 

non scindimus ; unum baptisma, non iteramus. Cui honorem 

suum etiam in Bonosiacorum aliorumque receptione servantes, 

si se in nomine Patris et Filii et Spiritus sancti baptizatos esse 
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respondeant, quod bene confessi sunt, servando recipimus ; quod 
perperatn crediderant, benedicendo sanamus ; et quod minus 
fuerat nominatione praemissa, suppletur credulitate firmata. 

XVII. — Psalmus dicit : A summo cœliegressio ejus et recur^ 
sus ejns usqiie ad summum ejus '. Nemo porro recurrit, nisi quo 
fuit; sed ascendente Christo, Filius hominis recurrit in caelum, 
qui erat prius in cselo. Sic* etiam sanctus Paulus exponens ait : 
Ascendens in altum captivant duxit capth)itatem, dédit dona ho- 
minib'is'^ ; et paulo post : Qui descendit, inquit, ipse est et qui 
ascendit super omnes cœlos, ut impleret omnia^. Cumque per 
omnem eloquii sui locum Deum venisse praedicet, hominem 
redisse concludens, hic tamen ipsum dicit ascendere qui descen- 
dit : quia in Christo Deus et -homo ; non alter ^, sed ipse ; non 
duo ex diversis, sed idem ^ ex utroque mediator. Gemina qui- 
dem substantia, sed una persona^est. Quam soliditatem si quis 
scindere dualitate praesumat, primum est quod publiée contra 
Apostoli sententiam profitetur dicentem : Unus mediator Dei et 
hominum Christ us ^esus ®. Deinde eligat necesse est de duobus, 
id est divina humanaque, quam naturam mediationis hujus velit 
mysteria suscepisse. Si solus Deus mediator, non est alius apud 
quem intercédât ; si solus Homo, non est qui reconciliare prae- 
valeat. Junge porro ut sit Deus in Christo, et est mundum re- 
concUians sibi^; ipse videlicet pênes quem agendum est, ipse qui 
agat:sic idem missus et idem regressus, sicut ipse judicatus et 
ipse judicaturus. 

XVIII. — Consultus in Evangelio Dominus, quidde vinculi 
matrimonialis soliditate decernefet : Non sunt, inquit, jam duo, 
sed una caro. Propter quod dico vobis : quod Deus junxit, homo 
non separet '°. Ecce quod ait Apostolus de conjugio : Sacramen- 
tum hoc magnum, ego autem dico vobis in Christo et in Ecclesia ' ' . 
Nascitur nempe ab humilitate exempli altitudo mysterii. Si ex 
duobus dicitur unum facere copula corporalis, quare totam tri- 
nitatem non solidaverit una substantia? aut cum dicamus in 
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terrenis separari non licere quod Deus junxit per concordiam, 
quanto periculo in supernis separari ' velimus quôd Deus jvmctus 
est per naturam ? Jatn ut illud taceam quod scriptum est, quod 
multitudinis credenlium erat anima una et cor unum^; quorum 
singula corda unum cor reddebat unanimitas, sicut proprias in 
trinitate personas solidat et exunat aequalitas. 

XIX. — Non per hoc minuit aequalitatem Filii Dei, quod 
filîus hominis obœdivit. Quomodo enim non oboediret Patri, 
qui subditus erat matri ? dicente Evangelista deparentibus ejus : 
Et venu Nazareth et subditus erat ^ illis ^. Sic enim foetus est, 
dicente Apostolo, obœdiens usqne ad mortem^ ; sicut ipse Do- 
mmusdixit : Tristis est anima mea tisque admortem ^. 

XX. — An forte solus Pater dicendus est dominus? In 
Evangelio Christus discipulis ait : Vocatis memagistrumetdomù 
num : bene dicitis, sum enim 7. Et Apostolus ait, quod post mor- 
tem Christi, mortem aiitem crucis, exaltavexit eum Pater et ded&cit 
ei nomen, ut in nomine Jesu omne genu flectatur^ cœlestium, 
terrestrium et infernorum^^xà est adoret, dicente alibi ipso Do- 
mino : Dominum Demn tuum adorabis et illi soli servies '**. 

XXI. — Dixi cum Pâtre Filio aequalem gloriam honorera - 
que nos docere", quia legimus: Ut omnis lingua confiteatur, 
qtiod dominus Jésus Christus in gloria est Dei Patris ". Si tan- 
tummodo dixisset in Dei, forte putaretur : esto in Dei, certe 
minoris; at cum in Patris gloria, quid inaequale, quld exiguum, 
quid divisum? Non enim in angelica vel humana, sed in gloria 
est Dei Patris. Alias autem, nisi aequalis gloria ista credatur, 
contra ipsius Domini jussionem, non omnes sic honorificd}a\xnt 
Filium, sicut honorijicant Patrem "^. Nulla enim ratione sic 
honorari poterit major ut minor. Sed quicumque non sic hono- 
rificaverit Filium, sicut honorificat Patrem, quidquid gloriae 
dempserit, contumeliae deputavit. 

XXII. — Intellegendum est, quod dicente Filio : Nemo 
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ascendet in cœlum nisi qui de cœlo descendit^, divinitatis tantum 
potestas unde venerat ascensura dicatur, non eo modo quo 
ascensum sanctis vel tribuit idem Dominas vel promittit ^ ; ex 
quibus Enoch propter meritum translatus a terris^, Elias curru 
elatus est c;elis ^. Taceo illum, qui in corpore an extra corpus ^te- 
scia, Deus scit, in triplicibus supernorum secretis audivit verba 
qiKB }ion licebat hominibus eloqui^, quia videbat arcana quse non 
licuerat mortalibus intueri. Sed forte parum videtur de ascensu 
fidelium personalia replicari. Noverat videlicet Apostolus prae- 
mia futurorum, cum sponderet illiS| ad quos scribebat, quod 
recte viventium conversatio jam nuncesset in cœlis^, quo utique 
post resurrectionem corporis et habitatio servaretur : sicut et 
Dominus noster discipulis suis in evangelio Joannis insinuât, 
dicens: Vado parare vobis locum. Et siabiero et paravero vobis 
locum, iterum venu) et arcessibo^ vos ad nie, ut ubi ego sum et 
vos sitis^. Juxta quam promissionem sancti in caelo futuri sunt. 
Nunquid sine ascensu celsitudinem regni caelestis intrabunt? 
Et quomodo nemo ascendet in cœlum, nisi qui de cœlo descendit ^? 
Sed quia incommutabilis veritas tam de se falli cum protesta- 
tur, quam de nobis fallerenon potest cum pollicetur, quamlibet 
illic cum illo futuri sint qui fuerint glorificandi, ille-solus ascen- 
dit '° qui levari alterius ope non indiget ; cui cum voluit^ solide 
substratus est aeris gradus ; cujus quo venerat revertentis, de 
superno vigore vibratum, de terrestri substantia corpulentum, 
viae famulata pendenti sustinuit aura vestigium. Prêter hune 
ergo solum, cui, ut saepe jam dixi, per duplicem generationem 
suppetiit haec potestas, multi in caelo futuri sunt, sed nullus 
ascendet. Quia, ut impleatur fidelibus divina promissio, non 
ascensuris sed assumendis dabitur altitudo. Quod praevidebat 
Apostolus, cum sociandos nos Domino et apud ipsum semper 
futuros per nubem rapiendos in aéra praemoneret * ' . Porro intel 
legi promptum est quod, alieno subvectus arbitrio, non graditur 
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propria libertatis sponte qui rapitur. Nec semper învitos rapi 
rearis : fréquenter raptos suos monstrat et gratia. Siquidem 
teste Evangelio, et Pater trahit qui ad Filium veniunt' et a vio- 
lentis rapitur regnum caeleste*. Quae sic rapina desiderii sui 
sancti efficit compotem, ut Dei, cui hoc violenter eripitur, ma- 
gis provocet largitatem. 

XXIII. — Minorasti eum paulo minus ab angelis^. Quod 
Apostolus de Christo exponit dictum, cum in natura divinitatis 
suée major esse angelis a nemine dubitetur. De quo dicit Apo- 
stolus, ad Titum scribens : Ut abnegantes itnpietatem et scBcula- 
ria desideria, prudenter et juste et pie vivant us in hoc sœciilo, 
exspectantes beatam spem et adventum gloriœ magni Dei et 
Salvatoris nostrij^esu Christi, qui dédit pro nobis se met ipsum^. 
De quo alio loco Scriptura nostra dicit : Qui est, qui erat qui- 
queventurus est omnipotens^. Si omnipotens, undeminorPNam 
et illud omnipotens dicit jam post resurrectionem suam secun- 
dum Matthaeum : Data est mihi omnis potestas in cœlo et interra^. 
Quod si quis minorem putat accipientem eo qui dat, légat et de 
Christo per Apostolum dici : Cum tradiderit regnum Deo et 
Patrie ; cum sic non possit esse Pater sine regno, quod ei Filius 
dicitur^traditurus, sicut nec Filius sine omni potestaie quam 
sibi dicit datam in caeloet in terra. De quo sanctus Paulus ad 
Colossenses, prohibens ne credamus secundum traditionem 
hominum, secundum elementa hujus mundi et non secundum 
Christum : Quoniam, inquit, in ipso habitat omnis plenitudo di- 
vinitatis cor por aliter^. 



I. C/. JoAN. VI, 44. — 2. Cf. Matth. XI, 12.-3. Hebr. 11, 7 (=Psalm. 
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EX LIBRIS CONTRA PHANTASMA 



FRAGMENTA 



I. — Ideo in capite dominicae generationis toties David Scri- 
ptura commémorât, ut cum patuerit veritas de auctore, nul la 
possit dubitatio esse de sobole. Nam ut taceatur ' illud, quod 
in Evangeliis duo caeci una consonantis fidei voce clama bant : 
Miserere nostri^, Domine, Jili David ^, scientes de patriarcha 
genitum recte hominem credi, et nihilominus fructuose mise- 
renti Deo pro sanitate luminum supplicari ; quis evidentius quam 
sanctus Paulus hoc explicat ? Segregatus in Evangelio, inquit ^ 
Dei, sictU ante promiserat in Scripturis sanctis per propheias 
suos de Filio suo, qui f ad us est eiex se mine David seamdum car- 
nem^. Asseruit duplicem plena descriptione naturam : unam, 
in qua secundum divinitatem factor est omnium ; et alteram, in 
qua factus est ex semine David secundum carnem. In quarum 
neutra substantia suspicio potest phantasmatis inveniri : quia, 
sicut per se invisibilis erat divinitas quae inclinabatur e caelo, 
ita de David stirpe descendens nihil ludificatorium habere potuit 
veritas camis Christi ; quse non solum usque ad David per pro- 
avos suos, sed per ipsum David usque in Adam expressa pa- 
rentum nominatione revolvitur. Et ideo dixit ^ Apostolus esse 
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ex semine David sectmdum carnem, ut eum consubstantialem 
exponeret matri, de qua utique sumpsit et mortem, cum phan- 
tasma nec nasci nec mori possit, sed principium ejus deludere 
finisque vanuisse sit. 

II. — Cum in forma Deiesset, semet ipsum exinanroitfor- 
mam servi accipiens , et humiliavit semet ipsum usque ad mortem , 
mortem autem cnuis^. Verus Deus est, qui dignatur inclinari ; 
verus homo est, qui potuit mori. Propter quod, inquit, et Deus 
pater exaltavit illum, et donavit illi nomen quod est super omm 
nomen ^. Inter eum qui dat et eum qui accipit honorera, trium^ 
est omne nomen : imum^ est homo, médium angélus, summum 
Deus. Hoc nomen donavit quod super omne nomen est, non ai 
quem genuit, sed illi quem misit, qui factus est obœdiens usque 
ad mortem. Aut quid novum est credi in eo formam servi, qui 
nec maledicti opprobria ferre despexît ? Apostolo protestante : 
Eum, qui non nouerai peccatum, pro nobis makdictum fectfi. 
Quia scriptum est, inquit : Maledictus omnis quipendet in ligno^, 
Proptér quod exaltatus est, ut in nomine ^esu omne, id est non 
solum hominis, verum etiam dsig^Yi^ genujlectatur^ : ei scilicet 
qui, secundum ejusdem Apostoli dictum, propter vos pauper fa- 
ctus est, cum dvves esset^; dives ab aetemitate, pauper ex ventre; 
dives in caelis, pauper in pannis. 



I. Philipp. II, 6-8. — 2. Ihid.jg, — 3. Pr trinum. — A- F Inimum. 
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EX HOMILIARUM LIBRO 

QU^ SUPERSUNT 



I 



EX SERMONE DE ' NATALI CALïCIS 

1. — In adfectu* quarumcumque rerum non facta, sed vota 
cogitanda sunt ; et ^ abomlnabili eo, qui invitus profuerit bonis, 
Deomagis gratia referenda est, qua+ promptissime plus bene 
utitur malis. Nam licet Joseph nostrum scia peregrinatio fece- 
rit principem, non tamen laudat pietas venditorera ^. Sanctus 
autem Paulus apostolus, simpliciter contentus a Christo ana^ 
thetna esse pro fratrihus ^ praeter labores proprios, etiam pro 
fratribus quos lucratus fuerat coronatur : Judas econtra, quia 
non fratrum dilectione persequens Christum, anathema est 
factus a Christo. 

2. — Eo superstitionis ritu plectitur impîetas rebellantium 
Judaeorum, ut animal corruptibile, id est agnum, cum venera- 
tionecomedant, qui veriet immaculati Agni esura periculosis- 
slma famecontemnunt. Unde sibi videntur Paschalis festi agere 
sacramentum, cujus hodie omnis Ecclesia initium sumit, mys- 
terium intellegit, praemium concupiscit ; quod sermo Domini 

• . . . . . • • . 
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discipulis suis evidenter insinuât dicens : Scitis, quiapost biduum 
Pascha fiet^. Aliud sonat erit aut celebrabitur, aliud autem 
Paschafiet. Numerct mihi ergo * Judaeus usque nunc ab exitu 
Israël quantos vult annos : ceterum Pascha primum adhuc post 
biduum fitt, cum prseteritas implens figuras, sicut Apostolus ait, 
Pascha nostrum immolât us est Christus ^. 

3. — Videamus comparatam Moysi et multo praecellentem, 
eam quae nostri est gratiam Redemptoris. Nam ut nova paulu- 
lum veteribus conferamuSi ille ad hune populum venit velata 
facie*, iste operta ^ divînitate ; ille sublimitate comutus^, iste 
humilitate mansuetus 7 ; illius vultus radiiset décore luminosus, 
istius sputis et caede fœdandus ; illius humanam faciem conser- 
vus videre non meruit, istius divinam leprosus aspexit. 

4. — Impleturus Redemptor noster sacramentum carnis as- 
sumpt£, sicut aeternuset piissimuspater creatis a se redemptisque 
filiis spem induits adoptionis aperiens, substantiamque nobis 
caelestem ante diem suae mortis assignans, testamentum fecit, 
quo nos heredes ab hisquaelargiebatur instituit, humana quidem 
comparatione, sed non humana necessitate ; non amissurus 
quod filiis deputabat, sed habituais magis filios cum hereditate 
quam scripserat. Testamentum hoc appellamus testamentum 
novum ; in quo exheredatis omnibus, solus hercs instituitur 
populus Christianus. Non autem juxta terrenum morem hereditas 
ista dividitur, nec corruptibili distributione in plures dispersa 
tenuatur. Omnes recipit, omnes invitât ; nec de portione tenen- 
tum tollitur quodaliis nascentibus deputetur. Crescat quantum 
vult et multiplicetur^renascendicupidafiliorum voluntas : omni- 
bus se incontaminatam réservât hereditas. Sed istud testamentum 
novum, vetere suppleto, ordine suo agitur et totius firmitatis 
mysteriis celebratur ; quod ipse ineffabilis Redemptor noster, 
adhibitis valde idoneis testibus, discipulis suis conscrlpsit tradi- 
tus, signavit passus, aperuit suscitatus. Et quia cuncta rite per- 
acta sunt, merito apostolus Paulus dicit : Quod hominis confir- 

I . Math, xxvi, 2. — 2.5 e. m. — 3. / Corinth. v, 7. — 4, Exod. 
xxxiv, 33; II Corinth. ui, /J.— 5. Pr aperta. — 6. Exod. xxxiv» 2g, 3q, 35. 
— 7. Matth. XI, 3p;xxi, 5.-8.5 multiplicatur. 
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matum testamentum, nemo irritum facit aut superordinat ' , id 
est mutât. Agnoscamus nunc fideliter summam hereditatis in- 
deptae : illudest videlicet, quod cenantibus apostolis aeterni liba- 
minis ordinem consecravit. Itaque videmus, quod nihil nobis de 
substantiae plenitudine minuit, qui quod pro nobis assumpsit, 
totum nobis reliquit. Alii heredibus suis sua tribuunt, ille semet 
ipsum, id est carnem vel sanguinem Corporis sui. 



II 

Ex SERMONE DE PaSSIONE ^ DOMINI. 

Apostolussomno Adaedominicam mortem coaptans, in ipso 
mundi principio, «dificationem mulieris de costa dormientis viri, 
nascentis Ecclesiae dicit signasse compagem. Namque cum 
formato de terra homini, si lecta recolimus, conjux deesset et 
quanquam inexperti tamen solatii contubernium rudis animus 
flagitaret, ligatur Adam sensu, solvitur somno celebratoque 
hujus similitudinis sacramento, tam pressum novi soporis pondus 
incubuit, ut merito mortem significasse ex ipso immobili atque 
insensibili quiète videatur. Taliter autem jacenti detrahitur una 
costarum atque inde formata muliere, reviviscenti admodum 
vire pro dispendio membri repensantur lucra conjugii. Ecce et 
hic hodie Adam novum, cul pas veteres sanaturum, oppressum 
somno impactae crucis suscipit quies. Nunc videndum est quid 
sit, quod de solo ejus latere Ecclesia formari dicitur, cum totus 
ipse Homo pro Ecclesiae salute moriatur. Refert Joannes evan- 
gelista, quomodo crucifixo Domino cum duobus latronibus, 
scilicet sexta sabbati circa vesperam, uti ne pendentium cor- 
pora feriatae^ diei sollemnitas inveniret, fractis pro acceleranda 
morte latronum cruribus, cum jam exspirasse Dominum cogno- 

I. Galat. m, /5. — 2. Pr? die Passionis. — 3. S feriata. 
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vissent, adverterunt â supplicii similitudine temperandum : quia 
etiamsi prematur veritas inimicorum conjuratione, non frangitur, 
maxime cum et de agni esset immolatione praedictum : Os non 
confringetis ex eo\ Et tamen hic circa Dominum sic quoque, 
quod non fuit necessarium fieri pro exitio. pro sacramentoper- 
fectum est. Unus namque de militibus arrepto missili, utsermo- 
nem ipsum ponam, /a^us ejus aperuit^. Ergo non rupit, non 
transfodit, non jugulavit ad ultimum, sed, inquit, aperiiit : ut 
patentis plagaf: portam vitalem, non tam vestigium vulneris^, 
quam salutis intellegamus ingressum. Nam et arcam illam, 
cujus claustro tutus Noe tumentes saeculi fluctus mortemque 
bacchantem impune solus cunctis pereuntibus enatavit, ostium, 
quo val ad salutem ingressus vel régressas ad lucem est, in 
latere legimus habuisse. Agnosco igltur et hodie in Domino, 
qui surgit per crucem in requiem suam, ipse et arca, id est 
caro, sanctificationis suae; agnosco, inquam, in latere arcae 
istius aditum nostrum. Videamus primum quid inde procedit, 
advertamus postea quomodo ibi Christianus introiit. Patefacto 
ergo latere Domini, processit ubertim manantibus ri vis aqua 
vel sanguis. Quid admirabilius tali facto? quid lucidius indicio? 
quid mysterio plenius? Certum est quidem quod doluit Christus, 
quod interiit certum : sed servat in eo dignitatem suam etiam 
Veritas mortis. Quae condicio unquam humani corporis habuit 
aquae vel sanguinis fluxum? Esto, quod tamen vix consuetu- 
dinis ratione permittitur, ut continuent cruorem suum caro 
defuncta, ubi latuit viventis aqua^ fonticulus in corpore morien- 
tis? Unde procedit duplex ri vus arentem mundum fecundaturus, 
puruslaticis, pretiosuscruoris? undesancti fluminis unda prorum- 
pit,solarestinguendisgehennaesatisfacturavaporibus?Eccevide- 
tis de latere Adam nostri conjugem suam strui ; ecce sponsam 
victuro, dum moritur, praeparari ; ecce dormienti praeripi^^, quod 
laetificet vigilaturum. Omnis autem Ecclesia duo sunt gênera 
hominum : unum est quod fideli morte, aliud quod sublimi 
passione salvatur ; unum quod pro Christo occubuit, aliud quod 

I. Exod. XII, 46, — 2. JoAN. XIX, 34, — 3. 5 vulneri. — 4. 5 pratcipi. 
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Christo vixit. Nos ergo excipiamus aquam de latere Domini, 
martyres sanguinem. Illos pretiosa sanguinis purpura vestiat, 
nos nivea baptismatis unda respergat. 



III 

Ex SERMONE DTE PRIMO PASCHiE. 

I . — Fit Christus in hodierna festivitate non unigenitus, 
sed, sicut Apostolus dicit, primogenitus ex mortuts\ Video 
tamen possealiquos hic moveri, cur Christus' primogenitus ex 
morte nominetur, cum factum sit, sicut plerumque nos sacer 
caelestium lectionum cursus instruxit, ut aliquos mortuorum 
etiam sanctorum intercessione redivivos laxatis naturae vinculis 
lux secunda susciperet. Quod admirabiliter quoque ac trium- 
phaliter ipse Dominus fecerat, cum prohibitis prius duobus spi- 
rltibus de inferno, corporibus de sepulcro, Lazarum novissime 
suscitans, jussione tertia, die quarta, non de fauce, sed quo- 
dammodo de ventre mortis, vinctas funere, putredine relaxatas, 
fœtentes tempore, jussione viventes retraxit exsequias. Sed 
quicumque sic temporaliter resurrexerunt, ut deinceps more- 
rentur, hos mortuorum primitias^, id est primogenitos ex mor- 
tiiis ', quod de solo Christo dictum est, appellare non possumus. 
Siquidem isti de morte cum mortis vinculis revertentes, née sub 
remedio, sed adhuc sub chirographo, non sunt a condicione 
liberi, sed pro opportunitate laxati. Christ iis autem resurgens, 
ut Apostolus ait, ja?n non moritur, mors et ultra non dominabi- 
iur^. Ergo hactenus ipse solus est, qui non moriturus resur- 
rexerit; hoc etiam suis postmodum largiturus, cum eos a morte 
perpetuo victuros resuscitabit. Quocirca illa jam secunda laeti- 
tia erit, qua fidèles résurgent. Ceterum primum resurgendi gau- 
dium primogenito ex mortuis jure debetur. 

1. Coloss. I, /5. — 2. Pr C. hic. — 3. /Corinth. xv, 20. — 4.Roman. 
VI, p. 
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2. — Unlversls igltur ferte quae sumitis. Quod mensae appo- 
sai, mundo transmisi ; calix, quem vos gaudetis gustasse, cun- 
ctorum est. Novi et aeterni Testamenti paucos testes adhibui ', 
multos heredes. NuUa tamen sortis condicio admittit alienum. 
Certos quosque recipit caelestis cognitio ; populus est quidem 
adoptione, sed unicus. 



IV 

Ex SERMONE DIE SEXTO PaSCH^. 

1. — Post lucidae nubis coruscationem, sic Patris aeterni 
super Filium dulcis terribilisque vox intonat : Hic est filius meus 
dîlectus, in quo mihi bette cornplacuit : ipsum audiie^. Omnes 
quidem, sicut ait Apostolus, JUii Dei sumtis^] et in oratione 
clamare praesumimus : Pater noster qui es in cœlts^. Sed aliter 
filius est, de quo clamatur : Hic estjîlius meus dilectus. Illum ut 
habeat pater filium, non praecessit voluntas generationem : nos 
autem per quam efficimurfilii, in lavacro accipimus nativitatem. 
Et ideo quicumque homo potest filius Dei esse, potest et non 
esse. Unde dicit Joannes evangelista, quod dédit eis potestatem 
filios Dei fier i, his qui credunt in nomineejus^; ut autpermaneat 
filius bene vivendo, aut certe per carnalem conversationem 
rejiciat paternitatem. Christus autem, quem Dei Patris filium 
non fecit gratia, sed natura, nullomodo potest non hoc esse 
quod genitus est : adeo ut substantiae illi, quae ex Deo procedit, 
nec ipsa quae ex homine nata est praejudicaret. 

2. — Cum caro, necdum mortis fornacibus defaecata, 
adgravet sensum multa cogitantem et impediat visum pauca cer- 
nentem, interlucet tamen in aliquibus gestis dignitas futurorum, 
et secretorum immortalium splendor etiam mortalibusoculis rara 
revelatione subradiat. Sed hoc illis tantum, quos sola caro, non 

I. S adhibuit. — 2. Matth. xvii, 5. — 3. Galat. m, 2 5. — 4. Matth. 
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etiam carnalitas, tenet et cordibus mundos mundana cohabi- 
tatione non polluit. Sicut praestabatur quondam vati légifère 
caeleste colloquium ; et eo usque divinae gloriée quodam intuitu 
donabatur, donec quiddam in levi fronte cornutum, non asperi- 
tas videretur produxisse, sed claritas. 

3. — Insonuit Pauli apostoli auribus, quod non licet homini 
ioqui^ quodque illepermittereturdicere, si nos mereremur audire. 
5'/enim in 7nodico fidèles non fuis tis, quod majus est quis credei 
vohis^? 



V3 

HOMILIA DE-^ ROGATIONIBUS ^ (49^0 

Currit quidem tramite vitali, non per Gallias tantummodo^ 
sed psene per orbem totum rogationalis7 observantiae flumen 
irriguum, et infectam vitiis terram uberi® fluxu annuae satisfa- 

I. // Corinth. xii, 4. — 2. Luc. xvi, 10-2, 

3. Texte publié pour la première fois par Joan. Gagneius, Christ, et 
docta d. A. Aviti et C. M. Victoris poëmata, Lugduni, i536, p, iSg-64 
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ctionis' expurgat. Peculiarior tamen nobis^ [in hac ipsa institu- 
tione servitii^ et gaudii causa est, quia quod hinc+ modo ad 
cunctorum utilitatem ^ defluit, ex nostro primitus fonte manavit ; 
et forte nunc pertineat^ ad cujuscumque privilegii ornatura 
sumptse primitus institutionisexordium. Ceterum cum adhujus- 
modi humilitatem7 ineflfabilis nécessitas rigida Viennensium 
corda perdomuit, sentiens ecclesia nostra causam aegritudinis 
suae, non sibi quasi maxime prae omnibus, sed quasi soli ex 
omnibus existimans opus esse® instituenda observatione prae- 
senti, sollicitius captavit remediufnquam primatum. Etquidem 
terrorum temporls illius causas multos nostrum recolere ^ scie : 
siquidem incendia crebra, terrae motas assidui, nocturni sonitus 
cuidam totius orbis*° funeri prodigiosum quoddam bustuale** 
minitabantur'^ Nam populosis hominum concursibus *^ do- 
mestica silvestrium ferarum species observabatur, Deus viderit 
an ludificans oculis, an adducta portentis. Quidquid tamen 
ex iis duobus foret, perinde monstruosum *+ intellegebatur, seu 
sic veraciter immania bestiarum corda mansuefieri, seu tam 
horribiliter conspectibus territorum falsae visionis phantasmata 
posseconfingi. Inter haec diversa vulgi sententia dispariumque 
ordinum varic-e opiniones. Alii quod sentiebant dissimulando, 
quae fletui nolebant dare, casui dabant ; alii spiritu salubriore, 
abominabilia nova quoque*^ congruis malorum proprietatis si- 
gnificationibus interpretabantur. Quis enim in crebris ignibus 
imbres'^ Sodomiticos non timeret ? quis trementibus elementis, 
aut decidua culminum aut disrupta terrarum itnminere non crede- 
ret?quis videns, certe videre se putans pavidos naturaliter cervos 
per angusta portarum usquead fori lata pénétrantes, non immi- 
nentem solitudinis sententiam formidaret? Quid multis? tracta 
sunt haec inter timorés publicos et rumores privatos usque ad 
imminentem sollemnium vigiliarum*7 noctem, qua celebrari 
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festum dominicae Resurrectionis annua consuetudo poscebat. 
Siquidem hanc omnes laborum opem, malorumfinem, metuen- 
tîum securitatem communibus animis ' opperiebantur. Adfuit 
ergo= nox illa venerabilis, quaead spem publicae absolutionis 
votivum sollemne patefecerat^. Sed mox illic multo vehemen- 
tior strepitus ictu flagelli gravius ferientis intonuit ; utpote quem, 
jam emensis gradibus, superlativum nihil sequi aliud quam 
chaos + intellegeretur. i^Edes namque publica, quam praecelso 
civitatis vertice sublimitas immensiter ^ fastigiata praetulerat^, 
flammis lerribilibus conflagrare crepusculo cœpit. Interpellatur 
itaque nuntio discriminis jucunditas sollemnitatis ; pleno timo- 
ribus populo ecclesia vacuatur. Omnes namque similem facul- 
tatibus vel domibus propriis casum de quadam prdeeminentis 
incendii arcemetuebant. Perstitit tamen coram festivis altaribus 
invictus antistes7, et calorem fidei suae accendens flumine 
lacrimarum, permissam ignibus potestatem incendio abscedente 
compescuit. Desperatione^ deposita reditur ad ecclesiam, et 
restincta flammarum luce clarescit luminum pulchritudo ; nec 
sane ulterius trahit ur de^ arripiendo compunctionis medica- 
mine*° mora. Pfcedecessor namque meus et spiritalis" mihi a 
baptismo pater, Mamertus *^ sacerdos, cui ante non 9 paucos 
annos pater carnis meae accepto, sicut Deo visum est, sacerdo- 
tii '- tempore successit, totas in ea, quam supra diximus, vigi- 
liarumnoctesancto'^ Paschae concepit animo Rogationes; atque 
ibi cum Deo tacitus definivit quidquid hodie psalmis ac preci- 
bus mundus inclamat. Revoluta ergo sollemnitale paschali, 
non jam quid, sed quomodo aut quando'^ fieri debeat, sécréta 
primum '^ coUatione tractatur. Putabatur a quibusdam Vien- 
nensis senatus, cujus tune numerosis illustribus curia fiorebat, 
inventis non posse adjici*7, cum vix acquiesceret legitimis 



\. H a. c. — 2. G H igitur. — 3. Pr ? patefaceret. — 4. Ggladius. — 
5. G Hc. Viennensium vertici s. in immensum. — 6. i/protulerat. '^j.G H 
a. sanctus Mamertus. ^ S. G H Igitur d. — 9. GH om, — 10. G (err). 
m-ni.— II. H spiriiualis. — 12. G //sanctus M. — i3. G // sacerdotio in.— 
14. G (err,) //sancti. — ib.GH quai do a. quomodo. — 16. G//prius. — 
17. G 5 addici, H Pr adduci. 



âgé s. AVITI VIENNENSIS 

inclinari. Sed pius ac sollicitas pastor, sapientiae salibus largos, 
mansuefaciendarum ovium prius orando animum^ quam per- 
orando mollivit auditum. Pandit igitur dispositionem, indicit' 
ordinem, exponit salubritatem * ; et^ viro tam religiosi quam 
sollertis ingenii parum fuit, si obœdientibus propositum tantum- 
modo institutionis promeret, nisi inter initia etiam vinculumcon- 
suetudinis assignaret. Inspirante igitur compunctorum cordibus 
Deo, auditur a cunctis, confirmatur, attollitur. Eligitur tempori 
triduum praesens, quod inter Ascensionis sacras cultum diemque 
dominicum quasi quodam opportunitatis propriae limbo circum- 
positis soUemnitatibus marginaretur. Explorante autem episcopo 
fervorem inchoationis et maxime verente, ne ob tardam populi 
sequacitatem , paucioribus eductis observatio ipsa confestim in 
sui novitate revilesceret, ad basilicam, quae lune mœnibus vici- 
nior erat civitatis, orationem primae processionis indicit. Itur 
celebri alacritate, copiosa multitudine, maxima* compunctione : 
ut^ rêvera populi lacrimis laboribusque brevis atque angusta 
processio videretur^. Ubi vero sanctus sacerdos de minorum 
eflFectu majorum indicia collegit, sequenti die institutum est, quod 
nunc primo, id est crastino, si Dominus adnuit, die laboraturi 
sumus. Secutae sunt succiduo tempore quaedam ecclesiae Gal- 
liarum rem tam probabilis exempli :*sic tamen^ quod hoc ipsum 
non apud omnes iisdem diebus, quibus pênes nos institutum 
fuerat, celebraretur. Nec porro magni intererat 7, quod triduum 
eligeretur, dummodo psalmorum officia lacrimarum functioni- 
bus annuis® persolverentur. Tamen cum dilectione Rogationum 
etiam sacerdotum crescente concordia, ad unum tempus, id est 
ad praesentes dies, universalis observantiae cura concessit. Porro 
autem eo attinuit ista praefari, ut, seu recolentibus haec seu igno- 
rantibus forte retulimus, omnes tamen attendant, quod ecclesia, 
quae misit aliis formam institutions, multipliciterest debitrix^ 
ostendendae alacritatis ; et prima débet esse compunctionis offi- 
cio, quae in re tam necessaria omnibus facta est mater exemplo. 



X. G iudicii. — 2. G om. — 3. // om, — 4. G et m. — 5. H et. — 
6. /f videbatur. ^ >;. G intereat. — 8. G cernuis. — 9. G if d. e. 



HOMILIA V. 297 

Unde immînere nunc', si Deusadnuit, Rogationum nostrarum 
operosissimam festivitatem, non quasi nescientibus indicimus, 
sed quasi exspectantibus commendamus. Quia, licet non absque 
labore constet servanda professionis ipsius consuetudo, delectat 
tamen asperitas medicaminis, in quo fréquenter inveniri probata 
est spes salutis. Si dixerimus , inquit* Apostolus^ quia peccatum 
non habemus, nos ipsos seducimus^ . Et si confiteri debemus assi- 
due nos peccare, opus est confitendi officio, humilitate^ pœni- 
tendi ; praesertim cum plebis adunatae compunctio sic ad incita- 
mentum bonioperispossit aptari, utrebellismagisconvenientius 
erubescat^ si cunctée multitudini propriae mentis solitudine 
contradicens^, peccata sua vel vitia cum populo flente non 
defleat 7. Necessaria est igitur boni operis conspiratio : sumit 
alter ex altero aut de humilitate exemplum, aut in confessione 
solatium. Periculosius agitur singulare certamen, in quo vires 
altrinsecus experiri posse paucorum est. At vero, cum contra 
hostem communem multitudinis pugnat assensus, trahit etiam 
timidum militem virtus aliéna. Robustis bellantibus infirmitas 
delitescit, et quodam unitatis suflFragio laus fit invalidis in exer- 
citu fortium computari. Denique cum victoria contigerit, totis^ 
acquiritur; et cum paucorum dextra pugnaverit^, omnium 
gloria triumphavit '**. Hoc dico de infirmitate communi, quae si 
se rogantibus non subtrahat, etiam cum ipsa per se minus fece- 
rit, non tamen ad integrum fructu carebit. In illa gloriosa et 
admodum singulari historia Ninivitarum, contra exsertum com- 
motaedivinitatisgladium, juncta seniorum viribus etiam infan- 
tilis aetas" pugnare compulsa est. Humani quoque mercedem 
et gratiam jejunii pecorum famés adauxit ; quin et ipsa irrationa- 
bilis" creatura, quae offensam tiraere non potuit, quodammodo 
veniam postulavit. Et quia homines in morem animalium vivendo 
peccaverant, rursus animalia sua quasi homines jejunare coege- 
runt'^. Propter hanc ergo discretionem in Evangelio Dominus 
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ait : Petite et accipietis, qnœrite et invenietisj pidsate et aperie- 
tarvobisK Petere enim docti est, quaerere devoti*; petit scîens, 
quierit nesciens. Cuoi petis, vis accipere quod intellegis ; cum 
quaeris, adhuc conaris invenire quod petas. Ideo qui jam supe- 
riores sunt, orando pétant; qui infirmi, laborando quaerant. 
Porro autem pulsare commune est. Nullus quippe obstructura 
aditum vocibus puisât : istud ad manus - pertinet et corporis 
actus est. Petat ergo scientia, quaerat amor, pulset operatio, 
maxime in observatione praesenti. Festivitas siquidem est, cujus 
jucunditas totasola sobrietasS cujus epulae lacrimaî^ cujus pas- 
tus esuries est ; cujus principium ex necessitate, perseverantia 
in dilectione, actus in requie, requies in labore : cum ^ tota ista 
observantia confessio pœnitendi pro culpa sit et rogandi pro 
venia. Etiam vero7 evangelica praesens® lectio utilitatem suppli- 
cationis exposuit, dum in navi Dominum dormientem chorus 
discipulorum sub tempestatis strepitu trepidus suscitaret^. 
Neque porro aliud fuit, in tanto repugnantium sibi invicem ven- 
torum fluctuumque*°conflictu, sopitum profundius Dominum 
nostrum interrila quiète jacuisse, nisi ut ad eum inter discrimina 
quae patimur timoris nostri causa confugeret. Assiduo nos ictu" 
tempestas ista fatigat, impulsu tcrribili contra nos tonitrus '^ 
saeculi clamât, scintillantibus ad punctum radiismundanacom- 
motio non illuminât, sed coruscat. Ecclesia est navis, quae nos 
per varios casus velut inter marinos gurgites ducit. Aures*^ 
quidem nostras obtrectationibus et blasphemiarum stridore ^^, 
quasi laxata laterum compage, réverbérât ; sed puppim veritatis 
soliditate constructam penetrare non potcst quod fatigat. Et 
quia promisit Dominus noster*^ Ecclesiae : Ecce ego vobiscum 
sum omnibus diebits usque ad consummationem sœcidi^^^ in navi 
quidem est in qua sumus, sed metuere jam non potest quod '7 
timemus. Post resurrectionem enim ascensionemque suam, 
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totus inter pericula nostra requiescit. Alienae magis formidini 
opus est, ut qui securus jacebat evigilet. Clametur ergo vocibus 
supplicationiset, si ingravante periculo necdum audit, pulsetur 
manibus largitatis et dicalur ei : Exsiirge, quare obdormis, 
Domine, obàtus inopiœ et tribulatiouis nosirœ * ? Dicturus est 
quidam expergefactus : Car timidi estis, modicœ fidei^ ? Reddat 
salutem et increpet infirmitatem. Etsi parva fides est, quia time- 
mus saecularia, est tamen^ aliquantula-* , si recurramus ad 
Dorainum. Non autem timeretur coram ipso, si ipse timeretur. 
Sed minima conscientia recti maxima causa trepidandi est, in 
nostra praecipue vita, cui criminum contirmatio fit discriminum 
multitudo. Quocirca si non diximus Christo : Vigila nobiscum, 
saltem dicamus : Evigila propter nos. Non rogavimus ne disce- 
deret ; obtineamus ut redeat nec deserat cursum navigationis 
infirmae, donec vento et mari silentium jubeat, et furorem insa- 
nienlis saeculi celerrimo fine^ compescat et fiât in retributione 
judicii iranquillitas magna^^ quae7 in hoc mundo esse non 
potest. Quia sidemwido essetisj miindus quod suuni erat dilige- 
ret^. Sed devicto mundo perveniatur ad supernam quietem : 
ubi, quoniam possibilitas pereundi aberit, nec periculi causa 
nascetur^; ubi semper nobiscum Dominus, semper cum illo, si 
dederit, nos erimus; et qui hic aliquoties neglegentibus dormit, 
illic perpctuD fruentibus sine fine vigilabit. 
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Sermo die primo Rogationum*'. 

Legimus in historia Regum quemdam celebrem propheta- 
rum, exiguo superni pastus alimento, multis diebus iter longis- 
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simum sîne ullo adminiculo cibi terrestris egisse ' : adeo divini 
beneficii virtus in corpore humano sequestrata infirmitate prae- 
valuit. Comparatio autem modohaec in sermone, non causa est. 
Sic ergo etiam nobis annuum quoddam iter actionum, casuum^ 
timorum diversitate currentibus quidam, qui nos inter ista con- 
fortet, Rogationum veluti caelo porrectus sumitur panis : cujus 
fortitudo atque salubritas non solum inopiam praeteritae sterili- 
tatis suppléât, verum etiam periculum famis ab spiritu nostro, 
non m pane solo, sed in verbo Dei^ vivente, secludat. Quod si 
quisquam Rogationes nostro saeculo institutas miretur, quastan- 
tis ante temporibus ecclesiarum multitudo nescivit, constat hune 
posse et muneribus redemptionis,quaB mundi aevo jam paene afluit 
consumpto in saeculorum fine adfluit^, derogare. Vident quis^ 
certe quid sentiat : qualitatem medicaminis rideat furibundus, 
nesciat desperatus, ceterum fréquenter expertus. Sed quis est 
iste sic ad integrum sanus, ut medicinae non egeat, ut nulli 
aegrotantis animae morbo succumbat, ut non aut cupiditate 
ardeat aut avaritia palleat, aut invidia liveat aut superbia 
tumeat, aut iracundia caleat aut obloquio pruriat? Si quis ergo 
ex bis alicujus taedii sibi conscius est, qui cuncto tempore pœni- 
tentiam débet, non renuat triduum. Quod etiam pleno ordine 
atque digesto prophetia quie lecta est, si gradibus suis repli- 
cetur, insinuât, sic a principio sermonis exorsa : Vos, inquit, co- 
gnavi ex omnibus cognationibusterrœ^, Hicstatim se Judaeonim 
populos in quamdam rapinam non amore, sed ambitione praeci- 
pitat, ut ad divinae familiaritatis notitiam prae omnibus videatur 
ascitus. Sed désistât^ hinc opportunitas obstrependi, quia potius 
sub judicio rationis de 7 proprietate sermonum causarum certa 
metienda sunt. Vos cognavi, non dixit « inter omnes », sed ex 
omnibus cognationibus terrœ. Qui sunt autem qui acquirunturex 
omnibus cognationibus terrae, nisi qui ab universitate gentium 
in unum redacti fiunt ex diversis mundi partibus unus populus, 
et de multis membris sub Christo capite unum corpus? Cui 



I. C/. /// Reg. IX, 5-5. — 2. Matth. iv, 4, — 3. M afluit, Pr adfuit, — 
4. M? is. — 5. Amos, 111,2. — 6. 3/disistat. — 7. PrPquamde, 



HOMILIA VI. 301 

postmodum vocatîoni agnoscendae atque praedicandcC beatis- 
simusPetrus per mentis stuporem defixus vidit linteum quoddam 
caelodescendere, quod quatuor angulis sinu turgente submissum 
omne genus animantium cura volatilibus atque reptilibus con- 
tinebat, commonitusque ut necessariae refectioni quod vellet 
ipse mactaret : appetitum quidam talem, cum taliscîborum mo- 
dus praecipiebatur, perobservanliamlegalemexhorruit. Sedmox 
ad eumsermo divinus : QuœDeus, inquit, mundavit, tuimmunda 
ne dixeris '; atque ille : In veritate, inquit, comperi, quia non 
est personarum acceptio apud Deum, sed in omni populo et génie, 
qui timet Deum et voluntatem ejus facit, acceptus est illi^. Tune 
ergo qui cogniti sunt ex omnibus cognationibus terrae vides, 
nenipe prophetis atque apostolis, qua unitate conveniat. Hoc est 
profecto, quod etiam nunc lectio ait : Nunquid amhulabunt duo 
pariter, nisi convenerit eis^l Convenit autem duobus, Christo 
et Moysi,quia de isto ille scripsit; convenit legi et gratiae, quia 
illa districtius imposuit, ut pretiosius ista laxaret; con- 
venit veritati et prophetiae, quia ista peperit quod illa concepit. 
Apud Judaeos ista duo non pariter ambulant, ideo non concor- 
dant : inter ipsa enim duo Testamenta^quasdam minutias ponunt. 
Ad unum verum Deum nisi uno itinere non itur. Certe si propter 
quascumque alias causas potest diverso, adverso non potest; 
apud nos vero ista duo pariter junguntur atque conveniunt. Est 
taraen in hoc prophetae verbo etiam quod personaliter accipi 
queat, si dualitas ipsa, quam convenire necesse est, sit primum 
in homine uno, sit deinde in génère humano : spiritus enim no- 
ster et corpus nostrum ex disparis substantiae qualitate com- 
pacta sunt. Quae duo viam hujus saeculi currere nullatenus 
queunt, nisi inter se custodita divinae ordinationis lege consen- 
serint. Si enim non subjaceat spiritus carni, sed ad refrenan- 
dam concupiscentiam cedat potius menti caro, ducitduos pariter 
concordia rationis per viam legis ad patriam aetemitatis. Si 
autem dum per hujus saeculi iter curritur, spiritu retardante, 
aniraam caro praevenerit et facultatem viae, permissa sibi peccati 
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libertate, praecluserit, deserit* ipsa currendi aequalitas, quae 
homini a Creatore praecipitur, et incipit impedita lege mentis 
perire et superexaltari - lege corporis ; nec jam duo pariter per- 
gunt, ubi unum jacet et allud premit. Et hacc, quod magis 
dolendum est, non tam ignaris subrepunt, quam dominantur 
allisis. Docet hoc sermo qui sequitur : Léo, inquit, irrugiit, quis 
non timebit? Dominus lociitus est, quis non prophetabiP ? Pec- 
catum longe apparet, quare non fugimus? Scriptura prope cla- 
mât, quare non credimus? Quis est leo rugiens, nisi de quo 
Apostolus dicit, quia adversarius vester diabolus tanquam ko 
rugien^ circuit quœrens devorare vos^'i Facit furoris inconti- 
nentia, ne tacens discubitet, qui rugitum longe praemittit; sed 
audit rugitum et non cavet, qui praecepti conscientiam secum 
fert ad exordia peccati, confestimque rabido invaditur morsu, 
nisi praemisso terretur auditu. Quod rêvera nec absurde conjici- 
mus, nam statim in consequentibus qualitas ipsius morsus 
ostenditur : Quoînodo, inquit, si eruat pastor de are leonis duo 
çrura avis aid extreuiam partent auriculœ ^ Pastor nobis procul 
dubio ille est bonus, qui relictis nonaginta novem ovibus, 
unam vagantem non despexit inquirere^. Operae pretium autem 
est diligentius intueri, quod illas nonaginta novem, quas iste 
pastor in montibus reliquit manifestatus in carne, non deseruit 
permanens in nativitate. Angelorum enim in caelesti altitudine 
gloriantium, qui utique jamerrare nonpossunt, evidentergerunt 
figuram. Leo enim, de quo supra diximus, post illam proprii 
casus ruinam, qua consortium divinitatis adfectans, etiam 
homine miserior factus est, dum dedignatur esse inferior Crea- 
tore, omnis archange] icae potestatis dignitate nudatus est. Sed 
huic tamen quantulamcumque potestatem caelestium ministro- 
rum, ne solus periret, casui suae dejectionis innexuit. Et his hoc 
tamen de illo eminentis creaturae vigore nunc superest, ut dam- 
nationem futuram jam patientes dum praesciunt, cum vivendi 
meritum perdiderunt, et ipsum saltem moriendi remedium habere 
non possint. Ab illo itaque, ut dixi, casu quisque in amore con- 
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ditoris sui et angelicae beatitudinis honore permansit, ulterius 
seduci non potuit ac proinde nec periclitari ; et factum est in 
principio de angelis, quod de hominibus in fine faciendum est, 
ut evolulus scilicet s.^.lutis et perditionis cursus exacto Lmpleto- 
que numéro terminetur. Istas ergo supernae celsitudinis oves 
reliquit p.istor bonus et venit ad illam unam ovem perditam, in 
cujussignationejacebat genus humanum, et illam, quieabisto 
leone corrosa per se ascendere ad illas nonaginta novem non 
poterat, suis humeris vexit^ quia in suo corpore sublevavit; et 
quando cum homine carnis assumptaead superna caelorum rediit, 
eamdem utique, quae de paradiso erraverat, angelis retulit. Quo- 
circa jam patet qui sit pastor, qui libérât duo crura et parte m 
auriculae, et qui sit leo, qui reliquum dévorât : hoc est iste 
Cliristus, illc diabolus. Omissa vero utcumque* consideratione 
carnali, videamus quae sit minima pars corporis, quae devoranti 
legltur remansisse. Neque enim puto, quod ille pastor bonus 
rem tam dilaceratam et paene consumptam tanto studio vellet 
eruere^ nisi particulae ipsi adhuc aliquid palpitantis vitap inesse 
cognosceret. Ovis ista, sicut jam prolocuti sumus, quicumque 
peccator est utique, si de caulis se protegentibus evagatur^, 
S'jopte vitio incursurusbestiam, cum a pastore declinavit. Dum 
enim ambulat per déserta, hoc est dum cogitât inania peritura- 
que, occurrit illi diabolus et cogitationem ejus morsu pestiferae 
persuasionis invadit. Qui cum jam concupiscentiam captivi 
hominis in potestate habere cœpit, priorem quodammodo ejus 
partem vorax laniator absorbult. Et tamen si concupiscentiam 
et definitionem peccali non sequatur effectus, liberantur quasi 
duo crura, hoc est pars posterior, quae adhuc comesa nonfuerat. 
Nam etsi quosdam priores suae cogitationis pedes per concu- 
piscentiam in fauce leonis amisit, et residuos, quos ad effectum 
nondeduxit, operis gressus misericordia pastoris eripuit^. Ani- 
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madvertendum est tamen, quod illius semesi' corporisportio- 
nem extremae^ auriculae quod^ videtur superesse liberaverit. 
Postquam enim dixerat : Quomodo si eruat pastor duo crum, 
addidit : et extremam partent auriculœ. Auris ergo nostra est 
obœdientia nostra ; nam cum precamur et resipiscimus, primam 
istius auris partem leo dévorât, novissimam pastor salvat^. 
Prima pars auriculae est : Non concupiscas^ ; ista jam deglutita 
est, quia cogitatio concupivit. Sequens pars est : Post concupi- 
scentias tuas non eas^. Itaque, si malum quod concepimus cogi- 
tatione opère non împleamus, priore parte obœdientiae vulnerata, 
et illa quae extrema est ab ore leonis eruitur. Quomodo? utique 
per pœnitentiam et correctionem. Quae multipliciter lectio ipsa 
per totum (. . .7) a Domino revolvente, quae et qualia passi necdura 
resipiscamus : Misiin vos indigentiampanum, stuporem dentium^; 
perciissi vento urente 9. Indigentia panis est, ut sciamus quod, 
cum a Domino receditur, non est unde vivatur. Stupor autem 
dentium unde contrahitur? puto convenire illud, quod Salomon 
quodam loco ait, dum comparationem poneret dicens :Sîcuti4va 
acerha dentibus noxia est^^. Uva autem acerba est praemature 
occupata promissio et contempta", cum differtur, temporis 
plenitudo. Nam ut dulcedinem et suavitatem, quae nobis in 
aeternitate promittitur, in hoc mundo habere velimus, immatu- 
rum satis atque acerbum est. Hujus uvae adhuc asperae viridis- 
que non vinum, sed virus intra paradisum Adam in sui nostrique 
perniciem degustavit ; et quia parentes coniederant tcvam acer- 
bam, deirtes Jîliormn obstupuerunt *^. Sed praevidens Ezechiel ori- 
ginale debitum Christo solvente vacuandum '^, sic ait : Vivo 
ego, dicit Dominus, sierit ultra proverbiuju illud in ^ernsalem^^: 
Patres comederunt uva m acerbam, obstupescent dentés Jiliorum '•. 
Jam tibi non nocet quidquid esset Adam quod concupivit 
superbe, quod praesumpsit illicite, quod desideravit incaute ; tu 

I. AT se miscuit. — 2. Af extremi. — 3. Af quae.. — 4.Af solvat, 
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tibi detuo esu stuporem dentium metue, tu tactum appetitus ab 
inutili aviditate restringe. Desideras uvam acerbanii sed sustîrve 
maturitatem promissionis. Non tuo saeculo delectatio ista de- 
betur. Si dulcem qaaeris, exspecta caelestem; si humanan appe- 
tis> patieris immiteai. Quae est autem mundi gloria, nisi ipse, 
quem infra dixit, ventiis urens? cujus etiam si lenitas delectat 
homines, terror tamen percuût amatores : Et quia ttec sic redi- 
siis ad nie, dicit DominiiS, nunc prœparare in occursum Dei iui, 
Israël^/ Dicit quidem Paulus apostolus, ubi Redemptoris des- 
cribit adventum, qualiter rapiemur ad niées obviant Christo in 
aera^ : hic tamen puto occursum istum ad aliud^ pertinere. Namet 
hic viventes quasi occunrimus Deo, si praeceptum quod porrigitur 
amplectimur* ; et quia paratus est ille ad ignoscendum, occurrat ei 
con^ectio ad pœnitendum. Sed et quicumque propter amorem 
aeternsR vitae non solumab iliicitisabstinet, verum etiam a licitis 
se coercet, sponte occurrisse judicandus est. Nam, ut exempli 
t^atiaunum quodcumque dicamus, adulterio generaliter inter- 
dictosimplexconjugium lege permittitur : cui tamen virginitatis 
nitorsine comparatione praefertur, unde guidai nuptiim virginem 
suam, benefacit, et qui non dat, melius facit^ . Hoc ergo de omni 
debemus observationc sentire : qui maie facit, fugit ; qui 
bene, exspectat ; qui melius, occurrit. Jam vero post multas et 
piissimas admonitiones, quae profectui nostro etiam secundum 
litteram constant, convenienter Rogationes nostras in ipsius 
lectionis fine describit, dicens : In omnibus plateis et viis sit 
planctus^. Viae istae et plateae actus nostros significant, per 
quos humanam conversationem mortalitate decurrimus. Viie 
minora delicta, plateae vero latiora peccaia sunt, quae ad illam 
(implant et spatiosam mittunt, quœ ducit ad perditionem, et multi 
sunt qui inveninnt eam 7. Per angustam vero semitam itur ad 
illum, de quo praedixit propheta, quod vocem ejus in platea nemo 
audivii^, cujus utique verbum in peccati libertate non sonuit. 
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Ergo in ista platea quia est noster actus, sit noster et planctus : 
quem tamen planctum non confusum et tumultuarium esse 
debere, testatur sermo subjectus : Vocabit, inquiens, agricolam 
ad luctum et ad planctum eos qui sciunt plangere\ Cernis nempe, 
quod istud plangere non omnes sciant, sed illi tantum vocandi 
sunt qui noverunt. Agricola est, qui isto pœnitentiae luctu et 
compunctionisadfectu terram, id est substantiam suam, spinis 
purgat, praeceptis edomat, lacrimis rigat, humilitate fecundat, 
semine ditat, fruge multiplicat. Enimvero secundum statum 
calamitatis humante, nullus est qui plangere nesciat : quippe 
est ita generatio, ut etiam ille qui non noverit aliud istud no- 
scat, ut ipsa quoque intrans hune mundum nova aetas infantium 
primam vocem fletu erumpens, quasi quodam vaticinio calami- 
tatum careat omni sensu, planctum quem adhuc non habet in 
scientia, jam tamen adferat in natura, et sine uUo doctrine 
adminiculo ipsa inchoatio discriminum pariât magisteria lacri- 
marum *. Quae cum ita sint, quaeramus secundum spiritumquae 
distantia sit inter eos qui sciunt et illos qui nesciunt flere : nam 
prout sunt gênera et ordines hominum, istam scientiam flendi 
habere singuli debent. Alia régi, alia subjecto; alia peccatori, 
al ia justo causa lacrimarum. Quemdam Parthicum regemsaecu- 
laris historia refert, inspecta post victoriam de eminentiore loco 
numerosissima sui exercitus multitudine, lacrimasse ; qui mox 
a satrapis, quae in tali beatitudine causa flendi esset, interroga- 
tus : « Istam, inquit, multitudinem lugeo, quae quamlibet 
victrix, intra non multos annos omnis omnino naturae lege 

finienda est ^ » . Si ad saecularem sapientiam 4, ecce lacrimas 

dignas rege mundano, quamlibet etiam Christiano principi, con- 
veniret post triumphos de morte magis quam de culmine cogi- 
tantem non tumere, sed plangere : quid si causa praesente istum 
religiosi principis fletum testera sciamus, cum David ille virtute 
magnus, potestate praeditus, pietate praecelsus inter aurea serta 
gemmataque diademata, caelestis magis regni coronam instan- 

I. Amos, V, /6. — 2. Cf. Plinius, Histor. natur., /. VII, /. — 
3. C/. Herodotus, Histor. /. VII; Valerius Maximus, /. /X,c. xiii, Extern, i. 
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tissimo ^estu ferventis desiderii suspiraret : Quando ventant, 
dicens, et apparebo ante faciem Det mei^ ? Nunquid non tacri- 
mas suas habnit panes die ac "Piocte^ dum dicebani illi persingulos 
dies : ubi est Deus tuiis^ ? quod ei certe dicebat, non negare 
compellens persecutor externus, sed videre concupiscens animus 
suus. Loquebatur enim sibi spiritus caelestibus intentas : Ubiest 
Deus tutis? quando ventant et apparebo ante faciem ejus? Si 
decuerunt igitur regem sanctum lacrimae taies, quid nunc de 
ipso sanctorum Sancto dicamus, qui quatriduano funeri ante- 
quam resuscitandi virtutem ostenderet, flendi impendit infirmi- 
tatem? In suramoitaquegraduconveniunt taies lacrimae Redem- 
ptori. Multum namque ilHc ipse deflevit. Ibi Adae peccatum ; ibi 
peccati stipendium, mortem ; ibi Lazarum, hoc est genushuma- 
num ; ibi defunctum lapide obtectum, id est duritiam qualitatis; 
ibi lacrimosos consolatores, id est incredulitatem resurrectionis ; 
ibi quartam diem venisse defuncto. Quae quatuor accidunt pec- 
catoribus in animarum funere conclamatis : prima cogitandi 
malum, definiendi secunda, perpetrandi tertia, quarta in cri- 
mine permanendi. De quarto omnes nos per Lazarum récur- 
rentes, ut resuscitemur, non solum miserendi dulcedo, sed etiam 
flendi opus est amaritudo. Post haec quia tali magisterio etiam 
nos docuit plangere, discernamus scientiam imperitiamque 
lacrimarum . Ecce hodie ad ecclesiam conveniunt multi : si^ qui - 
cumque semetipsum in oratione prostemens, cœpit quantolibet 
fletu aliquid quod ad saeculum pertineat orare, aut conversationis 
raundanae felicitatem, aut inimicorum mortem, aut divitiarum 
amplificationem , aut vitae hujus longitudinem, aut honorem 
sscularium dignitatum, nunquid non hujuscemodi lacrimae 
docent hominem nescire quid plangat? quas inutiles satis 
imperitasque procul dubio perdidit, quoties sic profudit. Quod 
non tam miserum, quam ^ si ea flendo ille sibi petat tribui, quae 
multi Deum nescientes sine ullis precibus peccando videntur 
adipisci. Econtra vides alium ingemiscentem et clamantem : 
Domine, propitius estomihi peccatori^, plangere vitam malam, 

I. Psalm. XM, 3. — 2. Ibid,, 4. — 3. Pr sic. — 4. Pr om. — 5. Luc. 
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quaerere bonam, iisdem lacrimis quibus irrigaX. stratunO lavare 
delictum, ostendere Deo in gemitibus imbecillitatem camis, 
ardorem mentis, horrorem mortis, amorem resurrectionis. Hic 
plangendi peritus, hic doctissimus flendi est. Non cadit in 
terram lacrima talis, quia commendata est Deo, cui dicitur : 
Posuisti lacrimas meas in conspeciu tuo^. Postremo quoniamsi 
Rogationes nostric rite solvuntur, sine planctu nequeunt expe- 
dirii scientiam plangendi quam potero brevissime discernam. 
Maxima^ peritia est hic impendi fletum, ut sanari possit, quero 
supra diximus, dentium stupor, quam illic servari ubi nunquam 
finiendus est dentium stridor. Nam illis dicitur: Vœquinum 
rident, quia lugebwni fteb\xt\ique^ \ istis autem : Beati qui nunc 
fletis, quia ridebitis^ et gaudebitis, et gaudium vestrum nemo 
toile t a vobis^. 



VII 

Ex SERMONE DIE SECUNDO RoGAriONUM7. 

I . — Dicit beatissimus Paulus, (\\xoà per patientiam et coth 
solationem Scripturarum firmam spem fiabete àtheamus^^ cum 
omnes Christiani, tum specialius illi quibus datur inhocraundo 
aut pro Deo persecutionem pati, aut pro veritatis amore tribu- 
lari, aut pro vitae hujus peregrinatione compungi. 

2?». — Praesentis saeculi actio, dilatis causarum eventibus, 
omnium operum perversitate confusa non est tempus, sed causa 
judicii. Da porro in praesentibus evidentem bonorum malorum- 
que distantiam, et examini quid remansit? Da ut hic malum 
nulli liceat facere, quid aeternitas plus habebit? Da ut hic a fide 

I. Psalm. VI, 7. — 2. Psalm, lv, g. — 3. Major? — 4. Luc. vi, 25.— 
— b.Ibid.j 21. — 6. JoAN. XVI, 22. 

7. Cf, Hist. litt. de la France (t, III, p. i33) : « Ces fragments montrcnl 
clairement qu'il y avoit au moins deux différentes homélies pour ce jour- 
là.... » — S. Roman, xv, 4.-9. 5 Ex sermone die m. Rogationum. 
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nuUus exorbîtet, et hœreses esse qualiter oportet ^? Neque enim 
possumus dissimulare, quin oporteat quod oportere veritas cla- 
mât. Oportet vero esse hœresem, non quia ejus commentis 
Christus minuitur, sed quia ejus insidiis Christianus augetur. Sic 
sunt etiam, prêter fomicationem qu£ sola in corpus proprium 
peccaty cetera mala, si non vestias nudum, si punias innocen- 
tenii si rapias proximo, si parato etiam pallium cedere tunicam 
tollas, si malam dexteram verberes etiam laevam ^ offerenti, si 
per mille passus onustum dirigas et per alia duo servire medi- 
tantem ^. Aut quid diutius violentiae gênera persequar ? In 
omni imperio fortioris superbia temporalem habet jubendi fru- 
ctum, aeternum vero innocentia patiendi. 

3. — Age nunc, in quantum potest fieri, videamus quae no- 
stra quaeve aliéna sint. Ait Paulusapostolus : Nihtlintultmus in 
hune mundum, sedfiec au ferre possumus^. Et quid nostrum dici 
potest, quod non intulimus quodque non relaturi sumus ? Ntidus, 
inquit Job, exivi de utero matris meœ^ nudus revertar in terrant ^. 
Patet^ quam infidelis sit usus divitiarum, qui nos nec in prin- 
cipio nostro nec in fine comitatur. Quid aurum et argentum, 
avare, multiplicas? quid tuum dicis, ad quod nudus venisti? 
Mundi est facultas quam tuam, communis est quam propriam 
putas. Via itineris cujuscumque quam gradimur, breviter dici 
nostra potest, dum a nobis ambulatur : nobis vero prastergressis, 
illorum est qui sequuntur. Quomodo potest nostra esse facultas 
caduca atque terrena, si non pascat egenum, cum possit pascere 
violentum 7? Quomodo nostrum est, in quo nec capiendo innoxii, 
nec continendo justi, nec possidendo certi, nec conservando 
securi sumus ? Et quam pro certo tenemus nos nudos in terram 
venisse, tam certo sciamus de terrestribus nos auferre nihil 
posse. Apostolus se recolit nihil intulisse, nihil ablaturum esse. 
Job fatetur nudum senatum nudumque moriturum. Salomon 
omnibus parem clamât introitum ^ et similem exitum : quan- 
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tumlibet ambitione velit quisque discemi, principio et fine con- 
jungitur. Nam quod dixit : Unus introitiis omnibus ad vitam et 
par egressus^ ad mortem, non meritorum aequalitatem, sed 
aequalem docuit condicionem. Unde si apparet, ut opinor, nec 
infida fidelium, nec peritura esse salvorum, quae sint nostra 
paululum discemamus. Ecce, ut supra dixi, cum in hune mun- 
dum venientes nihil terrenae facultatis înferimusi animam tamen 
arbitrii compotem capacemque rationis ad eligendum bonum, 
si Deus inspiraverit, exhibemus. Cumque processu temporis 
voluntatis nostrae^ qualitas confirmatur, Dei voluntas est ut 
bene faciamus, sed nostrum est quod fecerimus. An forte dicet^ 
aliquis : « et ^ banc ipsam boni actionem potest homo, insi- 
diante diabolo, perdere ». Verum est quod amittere homo bonum 
proprium, furante adversario, potest; sed hinc magis nostrum 
conjici débet} quia non violenter aufertur. Non enim taliter per- 
dimus mercedem, qualiter facultatem. Quod enim extra nos est, 
carnalis inimicus rapiendo auferre potest ; quod vero intra nos, 
non potest spiritalis ^ nisi insidiando furari. Et ideo, si sciret 
paterfamilias qua hora fur venit, vigilaret utiqiie et non sineret 
perfodi^ domum suam 7. Illa ergo est domus nostra, quae si vigi- 
lamus non potest dirui ; illa vero prorsus aliéna est, quae potest 
vigilantibus nobis occupari. 

4. — Nos magis instruunt isti prophetae et infirmitatem 
nostram quasi sub suae impatientiae sermonibus consolantur. 
Illorum porro patientiam testantur multipliées in infirmitate 
virtutes. Quorum ut vel paucissimos, propter istum qui dolet 
justum ab impio devorari, exempli gratia proferamus : probat 
hoc de Jeremia gloriosior in captivitate libertas, neque per 
ligamen corporis licentia vincta sermonis ; probat Isaias, quem 
ob praeconium veritatis divaricante serra, obtusis dentibus, 
doloribus acutis saeviens civicus furor, quantum ad pœnam 
mortaliter torsit, tantum ad gloriam vitaliter occidit. Cumque 



I. Sapient. vu, 6. — 2. 5 nostra. — 3. F S dicit. — 4. Pr at. — 5. 5 
spiritualis. — 6. F^ Pr perfodiri. — 7. Luc, xii, 3g. 



HOMILLE VII-VIII. 3ll 

victore defuncto, victus superstes doleret per lâniatam carnem 
mentem nequi visse lacerari, cum multas membrorum partes 
quas disjunxerat numeraret, plus quam unam fidem invenire 
non potuit. 



VIII 



Ex SERMONE DIE TERTIO ROGATIONUM. 

1 . — Sicut enim Judaeorum lex, ita gentium gloria, gratia 
est. Et ideo apostolus Paulus ad unam partem dicit : Non bona 
gloriatio vestra ' ; ad aliam vero : Mihi autem absit gloriari, nisi 
in cruce Domini nostri^esu Christi^. 

2. — Quomodo si, inquit, inférant filit Israël muntis- in vase 
viundo in domum Domini'^, Legimus in Apostolo, in domo ma- 
gna non solum argeniea vel aurea, sed etiam lignea î/asa et ficti- 
lia^ reperiri. Quae in ipsa graduum diversitate omnia possunt 
esse usui, etiamsi non sunt sequalia dignitate^. Cuilibet distan- 
tiae nitoropusest. Potest infictilibus vasculis, dummodo jnunditia 
non desit, divinae domui munus offerri, si vas ex eadem massa 
fictum, quia peccando ceciderat in contumeliam, pœnitendo 
redeat ad honorera : Habemiis enim thesaurum istum in vasisfi- 
ctilibîisT. Haecergo vascula, ut dixi, pœnitentum® teneantcom- 
punctionem. Porro lignea legitimam conjugatorum praeferant 
simplicitatem^ cruore mart)rrii9 aurea rubeant, virginitatis 
radio argentea perlucescant. Vasorum talium capacitas est, 
quodrationabilisnaturaeconditisumus. Inhac'** modo provideat 
Deo" suo quisque quod offerat : proqualitate munerum fit" 
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pretiositas vasculorum. Istis credo vasculis Elisseus quondam 
liquorem olei vivacis infudit, quod cum flueret îrriguum, non 
effluxit impletum ' . 



IX 



Ex SERMONE DE ASCENSIONE DOMINI. 

yas electtonis ^, gentium doctor ^, in quo adhuc mortali 
homine angelicus sermo vivebat, cum resurrectionem raortuo- 
rum non mortuo sermone describeret, Dominumque nostrum in 
jîissu, id est cum imperio, et in voce archangeli^ adfore quasi 
cum praeconis terrore -^ monstraret, tum : Deinde, inquit, etîam 
nosrapiemur in ntibes obviant Christo in aera^. Tune erit possi- 
bile, quod modo arduum ; quod nunc in Christo veritas divini- 
latis, tune in nobis poterit similitudo. Tune etiam nostris aère 
pedibus subjugato, levibus démentis defscatorum corporum 
membra ponemus : si tamen veniente eodem rege nostro, non 
in praeteritum timida differendi conscientia retrahat, sed iida 
securitas ad percipiendam citius dignitatem gloriae cselestis 
occurrat. 



X 

Ex SERMONE DE PeNTECOSTE. 

I . — An nescitis, qiiiatemplum Deiestis et spiritus Dei habitat 
in vobis^ ? Ecce ergo et spiritus Deus est, si habitat templum, 
quod praeter Deum nuUus inhabitat. Unde inquit : Mèmbra ve- 
stra templum in vobisest Spiritus sancii, quem habetis a Deo^, 

i. Cf. IV Reg. îv, 2-^, — 2. Act. apost. ix, /5. — 3.7 Timoth. ii, 7.— 
4. /Thessal. iv, i5. — S.FSterrorem. — 6./Thessal. tv, 16. — 7./Corinth. 
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Ergo si habetis a Deo Deum et templum Dei estis, et corpus 
vestrum templum est Spiritiis sancti : quocumque non receptus 
fuerit Spiritus, non capitur Deus. Igitur cum talia dicimus, non 
nobis obirascantur, quibus sanctum Spiritum persuadere cona- 
mur ; qui ' nisi Deus creditur, ignoro quid de praesenti festivi- 
tate dicatur aut quid in ejus adventu honoris haereticus excolat, 
quem, quantum ad se est, etiam nomine servitutis inclinât' : 
cura, licetsivosFiliusIiberaverit, tuncvere liberi sitis, ubitamen 
Spiritus Domini, ibilibertas^ sit^^. 

2. — Crux illa, in qua vitapendente morsperiit^ sicut in pas* 
sione evangelista Joannes enarrat, quia raultiplicem capere non 
potuit, triplicis linguae pagina fuit : ut a toto mundo incunctabi* 
liter crederetur, quod Hebraicis litteris necnon Latinis Graecis* 
que conscriptum ^, quasi in ore trium testium firmaretur; ac 
deinceps omnis lingua confitex^tur^, quia Dominus J^esus in 
gloria est Dei PatrisT ^ id est in una cum Pâtre. Quod quamli* 
bet aliquorum intentio negare persistât, etsi non omnium 
sermo, certe omnis lingua proclamât. 



XI 



Ex SERMONE DE SyMBOLO. 

i . — Audite quid Veritas dicat : Nemo navit Filium nisi 
Pater i neque Patrem quis novitnisi Filiics^. Et si nemo assequi- 
tur hanc in saeculo isto notitiam, unde Arrianus assumit in 
substantiae ipsius divisione mensurara? Si solus Pater novit 
Filium, solus Filius Patrem, unde dux caecus majorem intel- 
legit vel minorem? An forte respondet : « et 9 si sibi notitiae 
hujus réservât Divinitas sola secretum, unde tu aequalem Patri 
Filium cognovisti? » At ergo inquam : paternitatem Filius 

I. 5 quia. — 2. Pr inclamat. — 3. // Corinth. m, 77. — 4.5 om. — 
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loquitur, omnipotentiam creatura testatur ; de substantiae autem 
intimo si " tiemo novit Filium nisi Pater neque Patrem qtm 
navit nisi Filius, ubi aequalis est consilio alternante notitia, una 
est procul dubio in substantiae perfectione natura. Neque enim 
major aut minor est, qui nec minus nec amplius notusest. Quid 
nunc de Spiritu sancto dicemus, quem credere conséquente 
symboli parte in Trinitate praecipimur? Neque enim, si Patrem 
et Filium sibi invicem confert ista notitia, alienus ab ea erit 
Spiritus sanctus, de que scribitur, quod Spiritus omnia scrtdatur, 
eiiam altitiddines Dei^ ? Ergo non tantummodo se Pater et 
Filius, sed Spiritum suum norunt ; cui ideo nihil omnino cela- 
tur, quia nihil sine illo in veritate cognoscitur. Quocirca sic est 
cognitio, sicut cooperatio Trinitatis. Nam post istud generatio- 
nis divinae mysterium, si in Christo cogitemus Humana, quod 
celebramus Virginem peperisse, Pater misit, Filius venit, Spi- 
ritus sanctus infudit. Quapropter nec in humilitate minorationis 
absconditur claritas aequalitatis. 

2. — Legimus quodam loco, quod dum sumus in cor pore j 
peregrinamur a Domino^, Quidquidenim nobis de caelestibus 
mysteriis traditur, quamlibet indubitabili veritate subsistât, cre- 
dere debemus, quia videre non possumus. Nam in isto saeculo 
nostrum nosse tantummodo credere est. Beati enim mundo 
corde, quoniam ipsi Deiim, non dixit vident, sed videbunt^. 
Unde qui in praesentibus habuerit fidem, ipse in futuris àccipiet 
contemplationem . 



ly Pr? substantia a. i. : si. — 2. 7 Corinth. n, 10, — 3. // Corinth. 
y, 6. — 4^ Matth. V, 8, 
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XII 



Ex SERMONE DE ASCENSU EUJE^. 

Etsi multa sunt dona, otnnia tamen hœc opercUur unus atque 
idem Spiritus, dividens singulis proiU vuli'^; non in paucioribus 
minor nec in majoribus amplior : per quem etiamsi alius alio 
minus accipit, intellegat donum potius posse minui quam 
donantem. 



XIII 

Ex SERMONE DE JONA ^ 

Pelagus, inquiti operuit capiU meum -*. Nec istud frustra de 
solo capite dicebat, quem absque dubio pelagus omni ex parte 
contexerat ; sed celavit contumelia mundi Dominum caeli. 
Caput viri Christ us, caput autem Christi Dens^ . Velavit humi- 
litas mea gloriam meam et Deus, qui quasi caput inerat Christo^ 
mundiim reconcilians sibi^^. ab eis qui hominem patibulo con- 
fixerant, non potuit pervideri. 



r . L'enlèvement d'Elie a été honoré de bonne heure par les Grecs le 
20 juillet et par les Latins le ij juin (Acta ss. Bolland., 71/1/. /. V, p, 4-6). 
La Jeté de ce prophète est actuellement Jixée à la date des Grecs tant dans 
le Martyrologe Romain que dans celui des Carmes. — 2. / Corinth. xii, //. 

3* Le prophète Jonas figure dans le Martyrologe Romain à la date 
du 21 septembre (Acta ss. Bolland., sept. F/, p. i86^g4). — 4. Jonas, ii, 6. 
— 5. / Corinth. xi, 3, — 6. // Corinth. v, ig. 
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XIV 



Ex SBRMONE DE EzECHIA RBGE'. 

Ille quondam patriarcharum maximus pater» qui immolan- 
dum filium jussus offerre viriliter praesumpsit nec majestati 
hominem posse resistere nec pietati praeceptura parricidii con- 
venire. Ettamen, cum mysterii ignoraret eventum, altari filium 
quasi jugulaturus imposuit : unum certissime tenens, si hujus 
hostiae Deo irrevocabilem libuisset tenere sententiam, non ho- 
micidium, sed sacriBcium fore quod oboedientia commisisset. 



XV 

SeRMO in NATALI UNIUS CONFESSORIS\ 



XVI 

Ex SERMONE IN ORDINATIONE EPISCOPI. 

1 . — Ad magisterii testimoniumnascendi causa non pertinet; 
neque ille caelorum janitor Petrus, quem piscaiorem hominum - 
retia contempta fecerunt, origine placuit natalium, sed fine 

I . EjéchiaSf roi de Juda, ne figure ni dans le Martyrologe Romain, 
ni dans les Acta sanctorum des Bollandistes ; quelques Martyrologes 
modernes, comme celui de Pierre de' Natau, le placent au 23 juin, 

1, Le texte de ce sermon se trouvait dans le cod. io5 de Vabbayt de 
Saint-Thierry (dioc. de Reims), au témoignage de Montfaucon (Bibliothcca 
bibliothecarum mss. nova, lyJg, t. JI^p. 1234^); cf, L. Delisle, Cabinet 
des mss. de la B. N., //, 41 2-3. 

3. Matth. IV, /p. 
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meritorum. Sicut Matthaeus, cum de teloneo assumptus est, 
ilUc inchoayitlucrum, ubi jussus est terminare negotium'. Quid 
de singulis loquar' ? Talis omnium assumptio fuit, in quorum 
personis 1^/2(7^/72)7 et coniemptibilia mundi eâgens Deus^y prae- 
posuit pauperes spiritu divitibus censu, illum jure locupletissi- 
mum probans, qui ad veram et integram nobilitatem, non 
susceptis honorum-^, sed depositis criminum fascibus perve- 
nisset. 

2. — Superest nunc, ut lectionis hujus semper meminerit, 
quae peculiariter ei nunc lecta est, inclamante Apostolo, accla- 
mante populo, conclamante judicio : Si guis episcopatum desi- 
derat, boniim opus desiderata. Soient autem plerique propriae 
ambitionis incendium dicti hujus apostolici quasi refrigerio 
temperare, quod jam et libertate permissa res boni operis con- 
cupiscatur. Sed statim cessaret taie desiderium, si sequentia 
tractarentur : 0/^r/^/^ inquit, hujusmodi irreprehensibilem esse^. 
Hic secum, rogo, crescendi 7 ambituset animosa honorum vota 
decertent; hic permissam sibi desiderii securitatem mérita se- 
metipsa scrutata considèrent. Si ab omrû interdictae reprehen- 
sionis naevo candida divinae imaginis integritas custoditur ; si 
quandocumque mentis impetus moderationis limitem non ex- 
cessit; si quibuscumque indigentibus superfluum quippiam 
manus avara ncm renuit ^ ; si nunquam sermonis petulantia 
honestatem silentii salubrioris irrupit; si calentem diei ferven- 
tis iracundiam limes occidui solis absolvit ; si nunquam corde 
duplici diversum sonantis cogitantisque aliud verba quam vota 
moliuntur ; si ad ultimum digna observantias cura, ut de jura- 
mentis taceam, vel perjuria formidantur. Non quod ab his 
omnibus liberi esse omnes possimus : sed quod periculosum sit 
unumquemque mérita sua non recolere, et quod solis irrepre- 
hensibilibus debetur ambire. Jam quid de illis dicatur, quos 
pretiositatem gratis pretii vilitate mercantes, usque ad jacturam 
pecuniae verecundiae jactura producit? quorum acclamationibus 



I. Matth. IX, p. — 2. 5 loquor. — 3./Corinth. 1,2^. — 4,5bonorum. 
— 5. / Timoth. m, /. — 6. Jlud., 2. — j.S crescens. — 8. F S tenuit. 
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militant conducta mendacia, quorum prurientes scalpentibus 
prseconiis aures mercenarius clamor inflammat, quique non 
reminiscentes Simonem Magum divini muneris dispensatio- 
nem pretio voluisse mercari ', cum pecunia sua non in sacer- 
dotium, sed in interitum deputantur. Libère ergo haec coram 
ambitu' electo compulsoque détester: placere Deo penitus 
nequit, qui usque ad sui electionem sibi ipse placuerit. Quin 
potius de innocentum antistitum iabore dicamus. Neque enim 
levis est administraturi causa pontiHcis, quem manet dupliciter 
sermout populi magistrum, actus ut Christi discipulum; qui 
plebem non minus pietate, quam severîtate recturus est ; quem 
timere convenit dispendiis suis, quem communicare non con- 
venit criminibus alienis ; qui alium onerat se contestante, qui 
damnum patitur alio pereunte. Quando audit non turpis lucrt 
cupidum^^ temperaturus est ut sit cuptdus, et quidem lucri, nec 
tamen turpis : id est ut studeat commissa sibi talenta assiduae 
praedicationis sermonibus expolire, et acquisita multiplicataque 
gregis sui salute geminare. Jubetur esse ornattis^ ; nec istud 
corporaliter accipiendum est : episcopum, cui injuncta merito 
ornamenta suppeditent, non comit pompa, sed gratia. Sic ita- 
que sacerdotal is Iqcus artam illam et contribulatam Evangelii 
semitam tenens, perque angustias ejus post se etiam populum 
trahens, sinistram fugiens, dexteram non praesumens, periculo- 
sum ex utraque parte lubricum pertimescat et sermonis aposto- 
lici libram asqualitate considerationis appendens, si districtus 
esse voluerit, légat non percussorem; si humanus, nùti vinolen- 
tuni ^ ; si sobrius^, non avarum ; si subditMsT, non abjectum ; si 
servus, non elatum^\ si misericors, non remissum ; si terribîlis, 
noncruentumjsi domum siiamhene regentenP , utiqueordinantem 
omnia, neglegentem nuUa, acquirentem multa, plurima dispen- 
santem. Ergo et huic ex administratai domusprobato rectoque 
judicio super evangelici illius numularii mensam pecunia multa 
committitur9, quae multiplicatp reddenda compendio vos eritis. 



I. C/. Act. vni, /5. — 2. F ambito. — 3. Tit. i, 7. — 4. 7 Timoth. 
III, 2,-^5, Ibid,, 3. —6. Jbid., 2. — 7. Ihid,^4,--'%»Ibid.^ ^. — 9. C/. Matth. 
XXV, 27. 
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XVII 
Ex SERMONS IN DEDICATIONB ECCLESI^ ARCHANGELI MiCHAELIS. 

(Avant S06J. 
Isle sit ille quant dulcis tam terribilis lociis ', in quo Jacob 
cernens Dominum scalis innixum, perque eas ascendentes de- 
scendentesque angelos videns, domum Divinitatis intellegit^j 
ubi parato mysteriis lapide caput eiïultus, futurorum causis 
aptavit unguentum : sicut^ cum passuri Mediatoris pendulum 
crinem, justificatae peccatricis obsequio, fragrantis alabastri 
unda perfudit* ; ut, quod lapidibus vivis^ in spiritalem^ fabricam 
congruenter necessarium flueret, ex irriguo angularis lapidis7 
, fonte manaret, sicque Abrahae filii per lavacrum ex lapidibus 
suscitati ®, ut ariditatem contagii naturalis évadant, odoriferi 
chrismatis munere gratia fecundante pinguescerent. Istud Jacob 
sopitus vidit in spiritu, expergefactus gessit in signo : cum 
nobis inde oratio consecrantis inclamat, nobis ibi somnium 
dormientis invigilat. Scalae vero quas vidit, gradus sunt suppli- 
cationis humante, qui bus quisque pro viribus in divinas auras 
precumqualitatenitatur^. Ascenduntautem per easangeli, cum 
vota nostra in caelum porrigunt ; descendunt, cum de c^elis 
obtenta'**transmittunt. Assistunthi*' precibusnostris, nonpenna- 
rum flatu, seddonorum spiritu, quorum volasse voluisseest. In- 
terque hos sibi vindicat Michael pr inceps principem locum" ;quem 
Daniel 'i^^s\3^:!î\m\%vir desideriorum '^, visionum potens, dissolu- 
tor aenigmatum, expositor figurarum, hebdomadae triplicis fer- 
vente jejunio, parum fuit ut haberet visibilem, nisi acciperet 
adjutorem. Quocirca etiam hic Michael noster sinceritate voti, 
jucunditate loci, devotione populi provocatas assistât'* ; confe- 
rendo magna, maxima obtinendo, conspectum Divinitatis, quo 

1. Gènes, xxviii, l'j. — 2. Ihid, 12^ 17. — 3. FS sive. — 4. Matth. 
xxvr, 7. — 5. / Pétri ii, 5. — 6. 5 spiritualem. — 7. Ephes. 11, 20. — - 
8. Matth. m, p. — 9. 5 mittatur. — 10. Pr optenta. — 11. F hic. — 
ï2. Daniel, x, ï3, — i3. Ibid, ix, 28; x, 1 1, -^ 14. SPr adstat. 
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semper illustratur, hue attranat. Ad quem, quia multis Scriptu- 
rarum locis agnovimuSi subvehentibus angelis sive quod pium 
poscitur, sive quod rectum geritur, pervenire, acceptabilium 
operum salubriumque votorum prospiciamus in studio beatitu- 
dinem, qui providimus in archangelo portitorem. 



XVIII 

[In r]eSTAURATIONE BAPTISTERII in CIVITATE sua VIENNA^ 

(5^50 

[Terrenjorum * perturbationes, quibus in praefinita-^ consti- 
tutione creajturs soiubilisi currente discidio, temporibus suis 
natura concutijtur^, nonnunquam nobis consolationum causae 
tempor]e succedunt. Conjicio quippe ex ipso animi mei motu, 
[quoniam desid]eraretur a vobis^ fons^ gratiae, flumen vfitae], ara 
[salutis.] Cum ergo sic in haca^e fides vestra, quo impatientius 
(ardebat, religi]onis7 matrem etnutriculam salutis ambiret*,ego ut 
[. . . . dolore] scilicet tantillae dilationis urebar, quamlibetut 

assumeret, non libertas adhibita dispositioni , sed" 

ini nutabat ; siquidem aedes antiqua et nulio sub 

['**. . paten]tibus*' rimiS; pavimento absente, pendebat, utinter- 
[dum timejrem ruinam fabricae subjacentis pressura videra. 
[Itaque ubi] me allegante caritas vestra cognovit causas con- 
structionis] praesentis templî, vacatione tolerata baptisterii 

um simplicitate contenti " usus potius qui fuit, 

quam. . .J re '^ quid fuit, probatur, inque '^ operis tenuitatem 

sufficientiaR vestrae satisfecerit'^, non pompam 

cum, si rite recolitis, praeterita'^ sollemnitate pas- 

[chali *7 sajcrificia et baptismatis sacramenta compléta sint 
consuetudine vacuus der .... 

I. T 2 V» r*, 1/ r« V». — 2. SC Temporum. — 3. TC praefinitae. — 
4. Bignon mittuntur. — 3. Bn consecraretur a nobis. — 6. TTrons. — 7. Bn 
C salvationis. — 8. C comburit. — 9. BnC dispositionis ad. — 10. Bn C 
fulta columine. — 11. dehiscentibus? — 12. BnC contrariu(s). — i3. Cse. 
— 14. BC probaturumque. — i5, Bn faceret. — 16. Bn peracta. — 17. Bn 
Paschatis. 



I 
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sic quodam cenaculati operis duplo, quo exteriora, si 

putatur, aperta illic sine fundamento' videantur 

nec, ut mos ceteris aedibus, columnarum ancipi[tum séries in] 
longum ducta continuet, cui a parietum radici[bus templi] 

prominentium obnitatur accessus, sed par terr[am ] 

ad[di]taB structurae vicinantis adnisu propriis 

impulsibus, ac si aequalitatis lege divisum la[ter J 

vinculis submittentibus pendula hoc sit ta[ distri-] 

butionis mensura, quo justior interea non a 

superba porrigitur in altitudinem non elatam 

suggestum ac^ hujus mediantis vertice rationis 

vel a puncto curratur in circinum ; invexisse er[go . , . .] 
usui, unum pompae genus minuisse^, aliud inv[itasse^, . . .] 
quibus sacrum corpus offerimus. Urbane hact[enus omnia ;] 

quid jam in hoc voto sequacis artificium mand ^ 

tectorum similitudinem radiantis^ auri lam(m)i[nae7 furio-] 
sis ventorum tumore^ fornacibus velut in renid[ent . . . .] 

ta respondeant aut linteata succrescant, q ^ si 

parvorum elegantia tenetur in maximis, si arti[ficum '° commen-] 

tis métal la vincuntur", si quae servabatur 

factura conspectui, si minus levi accuratione d 

argento'% in summam certe si sic'^ mediae turri*^^ ipsu . . . . 
consecranda oblatio ferebatur'^ 



16 



Ante locus quam annus impletus est, et potestis quidem ex i[n- 



I. T fundamentum. — 2. 7* hac. — 3. Tmenuisse, Bn. meruisse, 
C miscuisse. — 4. C inu(sitatum). — 5. Bn mund, C mar. — 6. BnC ad- 
junctis. — 7. Bn lumin., C lamin(ibus). — 8. 7" tomore, Bn temere. — 
9. J5«to, Ce. — 10. C arti(ficiosa). — 11. Pr Pvincantur. — 12. Bn argenti. 
— i3. Pr Wcet, — 14. Pr turris. — i5. TTerabatur, Pr feriabatur. — 
16. Le baptistère de Vienne avait été détruit probablement lors de la prise 
de la ville en 5oo ; sa reconstruction par s* Àvit est formellement attestée 
par Vauteur anonyme de sa Vie : Hujus (Aviti) labore et industria baptisterii 
ecclesia, musivo et marmore mirabiliter ornata, et pavimento venusti 
operis constructa, ipsumque baptisterium cum aquîeductu et ornatu suo, 
ad honorera Patriarcharum et Prophetarum sanctique Joannis Baptistac, 

21 



^ilT 



32a S.AVITI VIENNENSIS 

sperata ' perjfectione metiri nonnulla intérim restare, qus fiant 
abunde [posthaec : pro](icit' perficiendaesaluti, si qui sic inopifi- 
cio duplicis bon[i aut] Christum offerat aut frontibus Christia- 
num; quilibet gemma[rum . . . nullus] fulgorsinceritatixque^ 
nitentis assurgit ; sufficit-* [cuique fides] sua, cujus lavacro tinctus 
Redemptor omnem, quod [legitis, mundum mysi€\vio regetiera- 
tionis^ informans, non tam baptisterium [esse voluit quam] 

baptismum. Naaman ille prisci temporis Syru[s ^ ] 

leprae7 horrorepurgandusincassum, utputo, cum niag[nis auri] 
ponderibus in Samariam venerit, nisi relictis om[nibus undas] 
nudus intrasset. Evangelicus ex utero caecus^, ani[mum integ-] 
rum9 servans, tenebras naturalis ergastuli de nocteg[ehennae, cui] 
ab alvo furaci nativitas Jraudulenta damnaver[at, posuit : ] lon- 
gaevitassine ullis sumptibus simplici lavationi'°s[uccessit.Si]non 
paulatim decederet habitator ' ' diutinus,novus com[mearet, nata-] 
toriam Evangelicae lectionis'*, quam velutiquinque[pertitamtoti-] 
dem porticuum saepta cingebant, unus quodam[modo multitu-] 
dinis lectus impleverat .• videres'^ illic spectamen e[gregium '*] 
cassos lumine, alios gressibus impeditos'^, non null[os infirmio-] 
xtsparalysidîssolutos^^. Quîd multis? non aBgritud[inum vides] 
numerum, languentum numerositatem ? lang[uentibus] om- 
nibus nihil aliud quam lympha subvenit, [nullo] quidem auri 
argentique lenocinio medentis'7 iavacri salutif[eri ; midti\tudo 
spectantiîim^^ aquœ motum^^ porticibus infusa, dif[fusa per 
undas multiplijcato redibatsana^° remedio. Nihil aliud in praesen- 

quanta celeritate a fundamentis reaedificata sit, in homilia, quam populo in 
dedicatione ejus composuit, ita scribit : « Antea locus quam annus expletus 
est » (Acta ss. Bolland.,/e*r. t, I, 668; 3\ 675*). Cff, du Gange, Gloss.lat., v» 
Baptisterium; Gollombet, Hist. de l'e'gl. de Vienne, U I,p, 166; Corblet, 
Hist. du Bapt., /. //, p, j5.^ Son frère y saint Apollinaire^ en fit également 
élever un à Valence, dont on a découvert naguère une remarquable mosaïque 
(Bull, de la soc. d'archéol. de la Drôme, i866y t, I, p, 212-23, 2 pi; 
GoRBLET, op.cit,,LlIyp. 78-4)' — î. BnC ipsa, Pr inopinata. — 2. T 
fecit, C facit. — 3. Pr aqu^e. — 4. TC suffecit. — 5. Tit., m, 5. — 
6. IV Reg. V. — 7. r libre. — 8. Joan. ix, i ss. — 9. Pr [pujrum. — 
10. TC lavacione. — 1 1. 7* dedeceret habitatur. — 12. Joan. v, 2; ix, 7, ii- 
— i3. rCvideris. — 14. 7" spectamine. — i5. TC cassus 1. alius g. 
inpeditus. — 16. / Maccab. ix, 55. — 17. TC medentes. — 18. Pr expec- 
tantium. — 19. Joan v, 3. — 20. TC sanare. 
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tibus internum hominem ; tetris criminibus diversitas 

(fit jam djebilitatibus auferendis lex'; praecepto angusto non 
[moras quajsdam littera;; porticus tendens ad aqua[m grjatiae 
. . .et hoc quoque fonte lavandi tempus quisquis [praeoccupave- 
rit] aquae* necessarlus aestimatur, modo fides in langu[ente non 
desit ; abljuetur unda, si credetur. Quid nunc apostolorum [princi- 
pem . . .] cum sine discretione honorum, sexuum, personarum^ 
. . . . . .pertinet'^ Paulum vocatione mirabilis eunuchum^ 

non fidem muliebri multitudini, tamen non in urbe 

[sed or]be salvandae. Consecravit credulitas lympha[m ; conse- 
crajverat causa personas.Quapropterunum est, quod loco[non mi- 
nus quam] populo consonat, quod redemptis perinde redimendis- 
[que intenjtamus, velut ab hoc templo veternosis infecta 7 origina- 
[lis^ pris]ca formido laceram primi hominis vetustatem intro- 
. .ca]ndor9 expurget squalentem cultum '° pollutionis antlqu[îe, 
adeo] ut longaevitas successura jam nesciat. Quid multis? ut 
[vos om]nem fabricam vestram constare cupitis, talis renova[tio 
judicis su]perni conspectibus pareatis 



XIX 

"Dicta IN DEDICATIONE BASIUCiE GENEViE ", QUAM HOSTIS 

INCENDERAT'^. 

(5^315^6) 
Novimus et miramur ex Evangelica lectione divitem c[ensu] 

I. BnC ex. — 2. Pr atque, aeque? — 3. Act. apost., x, 34^ etc. 

— 4. Tpertenit. — 5. Act. apost. ix, 3 ss. — 6. Act. apost. viii, 27 ss, 

— 7. C in festa. — 8. 7" origena. — 9. BnC ndos. — 10. C voltum. 

II. r-^r^vo, iSr<*.— 12. rC Genova, 5 Geneva. — i3. SChostes 
incenderant. Cette église, qui n'était point sans doute la cathédrale de 
St' Pierre à Genève, avait dû être brûlée par les Francs dans la guerre 
de Van 5 00 entre Gondebaud et Godegisile, Cff. Spon, Hist. de Genève, 
1/30, t. I,p. 24; Gallia Christ, nova, XVI, 2 7;Delisle (Léop.), dansMém, 
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Zacchaeum, qao' repentina sa/us domui sua^ fieii^, nihil [déesse^] 
beatitudinis titulis opinanti'^, in sanctam Christian[am societatem] 
revocatione^ ascitum, cum videre cupiens [Jesum non posset,quia^ 
statura] corporis exiguus, sed arboris edito sublima[tus transi-J 
turum7 tuentibus, humilis celsis^, inniten[do9 monstraret exem- 
plo] ab eo^° melius Redemptorem posse cognosci, qu[em humo] 
levasset ascensus ". Huic scilicetdicitur,quod in[quit apostolus,] 
ut exdivite mundi spiritu pauper accurrat et p[romissionem vit«] 
pauperum sensu ditatus exclpiat'^. Non ergo sp[ernatur sanctus] 
pontifex vester nec pro similitudine despicia[tur, qui hujus] 
mitatur*^ in dispensatione substantiam, qui n[ostri Zacchaei] 
gavisurus exemplo non diffiteatur sequi cum p[opulo,] 
siquidem nesciens assumptus est iste, non amb[itione elatus : ] 
electus est iste, quîa meruit; ille probanda[m'+ obœdienti]am 
obtulit, hic integram voluntatem ; magn[um . . . reddit obla-] 
tio, maximum nostra; ibi tune quadruplum p[endere se sponde-] 

bat, hic hodie centuplicatum redditur; quod 

singul[atim^^] facta^^ percurram, laudari breviter 

Hic culminibus diversa virtutis mole surgentibus 

[fit renovatioj veterum, institutio novitatum. Sileantur loca 
[erepta ''] errori, adjecta veritati, viduata idolis, desponsata 
[Domino*^. Quod] ad diem pertinet, prsesenti gaudio raateria 

satisfieri per semet ipse se satians non 

men. Hic mihi, quantum reor, t . . . • i 

ntior^9 inaestimando'° immani opère par 

imperfectionem sollicitudo antistitis 

diri per unum res caelo tam digna non 

et Doc. soc. hist. et arche'ol. de Genève, t XV^pp, 2j3y 2y()'82 (= Etudes 
sur des papyrus du Vie s., pp. ig-21, 25-6); Rilliet (Alb.) de Candolle, 
dans Mém. et Doc. cit., p. 36~42 (= Études ci'r, p, 74-81); Régeste 
Genevois, n" 54 et add,; Binding, op, cit., t. /, /?. i58, n. — i. Pr quod. — 
2. Pr fieret. — 3. Pr [addi posse]. — 4. Pr opinantem. — 5. T Delisle C 
revocationis. — 6. Pr [J. quis esset, n. p., q. erat]. — 7. TDC lorum. — 
8. T'i^C celsus. — 9. T'imitan, ^«imitari, Pr imitando. — 10. TDChabto. 

— II. Luc. XIX, i-io. — 12. Jacob, ii, 5. — i3. T emitatur. — 14. J'pro- 
vanda. — i5. T'singol. — 16. Bn factum. — 17. C dicata. — 18. C Dec. 

— 19. Bn mitior. — 20. T stemando. 
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distributo et transmissor refulget * et 

[. . . . • prjaesul inclyte, religionis columen, caput 

[regionis ] sacrificia instruis et sacerdotia nutris 

. . . . . .oblationum praemia, erescunt mérita 

fecundum mercedis tuae gerraen 

. .as pridem cum Gonsensu fidelium populo- 

[rum darje, festis * antistitem poscereris, nutabat 

solatiique jacturam eonscientiam 

impediret 



• 



» 



praemium aede ditat[u]s^, recepisti Christum in possessionem 
consort[ii]. Habeat hic caelestis cultus^ reditus suos, légat hic 
de lacrimarum rivi[s ^] manipulos gaudiorum. Exiguitas praesen- 
tis tabernaculi reponendi satis est ampla raercedi; quamvis 
multum^ horreis sollertia ruralis apponet, spiritalis tamen 
fecunditas fructus hic congregat, ex qua hodie Zacchaeus noster 
Abrahae sui filius declaratur 7. Hic Christus cum gaudio mansor^ 
permansurus excipitur ; hic juxta Evangelii regul[am] paupe- 
ribus thésaurus aperitur9; salus, quae facta est hodie domicilio, 
crescat et domino ; sic, refectione duplicata germini '°, benedi- 
catur proventibus ubertatis terra temporaneis, villa perpetuis. 
Illa pauperes nutriat, haec fidèles ; ibi corporum suppetat pastus., 
hic mentium ; quidquid illic largitio sparserit, hic adunet oratio. 
Et quia bene recognoscit hodie conditor meritum suum ; hospes 
eram et coUegistis me^\ et quidquid fecistis uni ex mifiimis meis, 
mihi fecistis^^, succédât Christus hospitio, introeat quod attra- 
hitur, suscipiat quod ofîertur, benedicat quod instituit, restituât 
quod promisit ; invitetur votis, teneatur factis j caedatur in sacri- 
ficiis, pascatur in parvulis. Finit. 



I. T refulgit. — t.. T efistis. — 3. T ac deditat s, C ereditatis. — 4. C 
cultura. — 5. C rivuloj?) — 6. T (d'après Pr) malum. — 7. Luc. xix, p. — 
8. T mansur. — 9. Luc. vu, 22? — 10. T germine. — 11. Matth. xxv, 35. 
— 12. Id., 40. 




326 s. AVITI VIENNENSIS 



XX 

'Dicta in dedicatione BASiLiCiE, quam Maximus episcopus 
IN Janavensis' urbis oppido condidit, in ag[ro] adsinis- 

TRUM, DESTRUCTO INIBI FANO; DICTA HOMILIA, CUM DE 
INSTITUTIONE ACAUNENSIUM REVERTENTES NaMASCI^ DEDI- 
CATIO CELEBRATA EST^^. 

(5^5i ^p^é^ sept. 22) 

Agentibus nobîs viarum cursu gratulationis procursum, fit 
continuatione sollemni quodammodo una festivitas et, dum 
ambulatur de virtutibus in virtutes, quod fatigat difEcultas 
i tinerum , consolatur alacritas gaudiorum . Principîs studio, sacer- 
dotis adnisu, crescunt ^ animae Deo, orationibus loca, praemia 
construentibus, templa martyribus ; haeretico rarescente, profe- 
ctus religionis adjicitur, dispendiis perfidiae fides recta ditatur. 
Paene est, ut in praesentibus jam subradiet ^ quod promittitur 
in futuris : insertum tritico lolium dogmatis Arriani, proventu as- 
siduae separationis arescit; servantur manipuli vinculis alligati, 
quos pœna in perenni saeculo, in praesenti comburat invidia^. 
Addit hanc etiam aedis hujus commutatione® felici, de sacrilegio 
sanctitas, de vetustate novitas, de confusione nobilitas : fructi- 
ficat locus martyrum, quo floruit cultus idolorum ; semente 
mortifera reditus vitalis excrevit. Magnum erat, si periissent^^ 
venena : quanto majus est successisse medicamina. Regnavit 
hactenus velut in campo maledictionis inculto '° spinarum densa 

I. r i5 r« v«, 5 v« r«. — 2. r Janavinsis. — 3. TDC revertentis 
Namasce. — 4. Sur cette homélie^ prononcée après celle d'Agaune (XXV)^ 
dans un bourg du diocèse de Genève nommé Annemasse, à la consécration 
d'une église ou chapelle que Vévêque Maxime y avait élevée à la place d'un 
temple païen, voir: Delisle (L.), dans Mém.-Doc. soc. hist.-archéol. Genève, 
r. XV, p. 265-78 (= Eludes s. d. papyrus du VI« s., pp, lô-g^ 22-4)1 
RiLUET (A.), dans Mém. cit., t. XVI, p, 1-36, igg (= Études ci'., 
p, 34-74); BiNDiNG, op, cit„ t, I, p. 24g. — 5. TD C anni sucriscunt, RH^^^^ 
anni(s) succrescunt. — 6. TD subradiit, Rt subradiat. — 7. Matth. 
XIII, 24-3o, 36-43. — 8. Pr commutationi. — 9. T Pr périssent. - 
10. TDRtC incultae. 
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concretioi de qua ecce terrenis pariter satisfaciens ac' supernis, 
delectabilis tam odore quam specie florum décor efflagrat. Nec 
refert hactenus horrentem rubum tactu aspero vicina punxisse, de 
quo tandem rosae blanditer mollescentis sero pudore vultus imi- 
huit. Sic quondam^dum priscus Israelita terram repromissioni^ 
expeteret, aridam squalentemque eremi^ faciem caelestis cibi 
candor aspersit-*. Sic rupes, eatenus cunctis viatoribus ^ inexperta, 
largum sitientibus potum^, mollito duritiae^ naturalis rigorei 
profudit^. Quid mihi laudet antiquus Moysen suum, aquas ab 
aevo asperas ligno castigante dulcasse^? quid Elisîeum, virtute'** 
non imparenii agrestis cibi amaritudine plénum lebetem medici 
farris înfusione condisse"? Haec quidem gesta exempli admira- 
bilis fuisse quis nesciat? Sednon minus hodie vestrodatum est 
sacerdoti, quem par diversitas felicîs eventus, parin*' paribus, 
approbavit'^: cum mînoris paene virtutîs sit creaturas orando 
convertere, quam hoste depulso Creatorem aedibus'* invitasse. 
Implet hic porro gentilium vices vicinantium Arrianorum 
tabidus'^ livor et, si paganus hic forte jam deest qui plures 
deos velit'^ excoli, gémit '7 haereticus qui unum conspicit'^ 
exorari. DiUgit quippe Trinitatis divisor'9 numerositatem 
deorum et, consanguineo separationis adfectu pariter soliditate 
perrupta, multos deos fieri a consentaneis acquiescit, sub quorum 
favore quasi excusabiliter ipse très numeret*°. Quid ingemiscat 
Christi vacuus nominator locum numinibus*' interclusum pa- 
tuisse virtutibus? Nullus a salutis consortio prohibetur: sit eis 
pariter commune cum salvis, quod hactenus nostrum noiuimus 
esse cum perditis. Profanis cul ti bus claustra damnamus, conver- 
suris cultoribus templa patefacimus. Expetat ergo hicsolidum, 
quisquis amaverat ante divisum ; recognoscat nunc Christum 

I. r a, DC om. — 2. Hebr. xi, p. — 3. TD herimi, Rt Pr heremi. 

— 4* Exod. XVI, 14. — 5, T vitat, , D vitat[a et?]. — 6. T putum, 

Rt puteum. — 7. T mullitum duricia, Rt duriciei. — 8. Exod. xvii, 6. 

— 9. Exod. XV, 25. — 10. T'virte. — 11. /KReg. iv, 40-/. — 12. SRt 
parem. — i3. TRt adprobabit, S approbabit. — 14. T hedebus. — 
i5. rtabedus, 5 turbidus. — 16. T vellit, Rt vellet. — 17. TRt gemet. — 
18. Tconspecit. — 19. T'diviso, — 20. 7'[nume]ri[t]. — 21. rnominatur 
1. nominebus. 



328 s. AVITI VIENNENSIS 

f>elram\ quisquis hic dudum saxa veneratus est. Sacrilegiis ara 
periit^, venit ara sacrificiis : nomen unum, causa diversa est. 
Medeturserpens aereus-^, quo mo mordit ignitus*; cessit cons- 
trictioni locum. [Adi]re^ cogitur ingratus et indicta sibi neces- 
sitate beneficii, quod ofîerre non meruit, [suf] ferre ^ coactus est. 
Putes cor vos Eliae nostri depulsos frenato gutture^, [pastio-] 
num® portitores9, cibo*° quem concupierant aliéna magis pa- 
visse jejunia". [Laetjemur*^ ergoexultatione'^ concordi : effectu 
conditor '•<^, concursor assensu,po[pulus Ijucro, tellus obs[equio,J 
fidelis ut permaneat, ne remaneat infidelis, [ipse slbi^^J uti- 
lior conversione dum cedit '^, quam intentione si vinceret '7, 
agens [verjitatis caput salutis vinctum,beatitudinis subjugatum ; 
quaestuosa [deljubri '^ sui amîssione mulctatus, tum se antiqua 
sede gaudeat potuisse de[pel]li, cum intellexerit melioribus nisi 
pulsum non posse restitui. Finit. 



XXI 

'5 Dicta in basilica Sancti Pétri, quam Sanctus episcopus 

Tarantasi^^^ condidit='. 

C^ers 517) 

Par est decrescat^^ facultas virium, crescente^^ materia 
gaudiorum; [transjigentis aevi'+ pretiosum laborem astructio 
condigna non sequitur. Plus ^^ tamen car[itat]em *^ quam 

i./Corinth.x, 4. — 2. rPrperit. — 3. Thereus. — 4. Numer.xxi, 5-p. 
— 5. RtC\, Re, Pr 1. [voluntas. Adijre. — 6. DRtC m. sed sufferre, Prm. 
[gratiam] ferre. — 7. 7" helsae n. depulsus f. guttore. — S. RtC [car- 
ni]um. — 9. 7" portitoris. — 10. T'cebo. — 11, III Reg. xvii, 6. Cff- 
epistt. XXXII (p. ij6, L 23) et lxvu (p. 223, L 5), — 12. T ...» imur. — 
i3. rPexaltatione. — 14. rconditur.— i5. Rt?C hostis. — 16. rcaedit.— 
17. Tvincerit, Rt vïcerit. — 18. Bn?C salubri. 

19. T 6 i^y 14 r« vo, J j^. — 20. Sanctus, évéque de Tarantaise, 
souscrivit les canons du concile d'Epaone en 5 17, — 21. T Tarantasia 
condedit. — 22. T'de cri[scat]. — 23. 7" cri[s]centi. — -^4. B« et rigentis 
auri, C et vigentis a. — 25. Bn Plura. — 26. Bn? concionem. 
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declamationem implere conantî, etiam[si] non aequantur verba, 
vel vota monstranda sunt, nec décolorât [ojperis amplitudinem 
sermonis angustia ; per se sibi sufficit quîdquid [non] potest' 
digne laudari ; quod auditui majus est, abunda[bit 



magnitudinem locis quam supen[or=* ] 

gas, sollicitatum arte fulgorem sursum 

nescierat expetisse ; sic alterno temporum 

gua mundo etiam certa domicilio jucund[itas ] 

patiens, non exspectatur aurora, sed sapitur 1 

supernorum dispendio mittitur^ dies, ut non m[inus ] 

tet'^, quam hic originalia plenus illustret^, non . . 

reproductum de se lumen tenebris flamma c 

aedificantis inventio arte caelesti nec me[rit^ ] 

contra naturam loca refulsisse quam tempo[ra ,] ut in cun- 

ctis fabra lignorum lapis saxis unitus adminiculum 

ptibile^ non v. . . Vos porro conjicite, quantum debeat apparatus® 
p. . . .etiam ex his quae desunt causam venire praeconi[i. . .] 
absîstente aedif [icandi] materia 9 materiam crevisse dicendi ; 
soliditas, quée faciendis fabricis in principiis quaeritur, hic et 
culmen obtinuit ; firmissimo aliarum aedium fundamine cacumina 
nostra tutiora sunt, sinuatis e regione fornicibus *°, dum se per 
totum scripturae arquatilis nisus objectu mutuo propellit ac 

sustinet, absque habitantum terrore pendulae libramîne 

jacens compage ponderis proprii, quo magis premitur, plus . . . 
Taceo hic urbanam dispositionem pdrt[ium 

• • • ] : • • • 

ribus margaritis faciès venustissime 

bus facta solatio viantem diligentissimo*' 

. r nihil precor invidas '^ saeculo meo 

[ sejquens aetas quod veterascere ^^ non potest, tu 

I. Bn? q. re non p., Pr q. p. — 2. Bn superie. — 3. T mittetur, 
Cmittatur. — 4. T'C tit. — 5. T* inlustrit. — 6. Pr minus, me[rto?]. — 
7' C (contemjptibile. — S. DPr ad pastus. — 9. TC materiae. — 10. TC 
fornacibus. — 11. T'diligenssimo. — 12. T'Pr invidias. — i3. yC vetçriscere. 
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tas' âd commendandum perennitati aedis hujus 

obtutibus totum sufficit% tam casibus nihil lice- 

[re. . . .] quoque tempora, quod gênera tio^ successura mire- 

[tur ] conatibus rudia operum, sed e diverso vincemus 

minus est , nos laborante mundo aliquanta conce- 

[pisse, at] maximapeperisse. Sicquondam Petrus, apostolorum 
caput, id est principum prînceps, quamlibet cotnmotum ventis 
pelagus formidaret, adreptum tamen fluvidi itîneris'^ callem 
victor explicuit atque, undîs ponti furentis velut hostillum tur- 
binum molibus^ eluctatis, flatum tentationis ad versas priusquain 
pede^ contingeret, fide contrivît : secuta est illic serenitas, iter 
peractum7. Hic quoque non minus ad habitationem, quam ad 
imaginera Pétri aedem fide fundatam^, securitas quae non prae- 
cesserat însequetur^. Innovetautemidemnuncapostolus dignam 
sui nominis sedem ; iisdem '° clavibus pandat hic locum, quibus 
aperit regnum ". Solvat nunc quae sibi ostensae fuerint compedes 

criminum, cum prius ergastularium reliquias 

vinculorum, quorum ferrotac[to ] loci congesta sunt ; 

regalisauri talentaviluerunt, cumimposita [. . conjsecrarentur 

instrumenta supplicii, cum exclusum ab hominibus 

rébus " mancipat 

usu*^famulantepœnarum sedentemcatenae ferreae'* fug . . . . 
quae'^ omnia idem Petrus ad mysterium immortalis triumphi 
salujberrimus verbo, stabilitus praemio, pendulus ligno v[itaB,] 
tam hic supplicaturos fidèles'^ ex subjacentis templ[i sinu aget] 
ad praemium, quam ipse demerso'7 in terram capite '® r[ediit]. 



I. Bn tus.— 2. TC sufFecit.— 3. rgeratio. — 4. 7*... teneris, Stenens, 
Bn fluvi dil tenens. — 5. rmoUibus. — 6. TS sede. — 7. Matth. xiv, 
28-32, — 8. Bn fundatum. — 9.. 5 insequitur. — lo, T* hisdem, Pr 
isdem. — 11. Matth. xvi, ig. — 12. Pr ribus. — i3. Bn visu. — 14. Pr 
catenis. Errât. — i5, 7* Pr que. — ib. Tsupplecaturus fedelis. — i7.deinisso? 
— 18. T"? capere. 
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XXII 
'Dicta in basilica Sanct^e Marine a • . 

(Après 513?) 

Statueram, dilectissimi, et quantum arbitrer 

centibus^ dico silentium, quodnuperegressus 

festi sermone percellere, quanquam scirem 

mihi de peritis auribus vîndicta contingeret* [. . • . Statuerai] 

sanctus pontifex vester sollemnitati huic interes[se ,] 

sed postquam perducente nos ^ Christo votivis don 

sunt vel itineris intervalla vel temporis, aed[i]s : . . 

ingressu, quo fundamenta non inspexeram [ dis-] 

positione perrupta , non in laudem nulla medi ^ ." 

admiratione nimiam, novitate stupendam7, vox efrupit vo-J 

tisolutura^ compendia, ut intellegat factorex 

sui nec perorare nec fallere disponentem p . . . r 

ita ef9 disputandi modum retinacula collationi 

diutius singula disseri, quam omnia potu[erint] 

[. . . ho]die*® quam delectabilia tam inopinata cementi de con- 
. . . . o fabricam suam non tam construxit perfectio repentina 
. . . Hierusalem illam, ut revelatio perhibet*', cum mûris do- " 

conditam hucque translatam in locum perfectionis 

quam crescere, cui non ego expensas vanitateam-'^ 

I. T3 V* r*, / r* : peut-être ces deux feuillets appartiennent-ils à deux 
homélies différentes. — 2. Dans son Index, Sirmond place cette église de 
Ste-Marie à Genève: peut-être son affirmation provient-elle d'un simple 
défaut de ponctuation; toutefois le Régeste Genevois permet de constater 
dans cette ville l'existence d'une église de Ste-Marie-Madeleine en 11 10 
(n^ 248) et de Notre-Dame-la-Neuve (qui en suppose une antérieure sous 
le même vocable) au XÏII* siècle (p, 5i3). Les mots sanctus pontifex vester 
empêchent de voir ici Notre-Dame-de-la-Vie (ecclesia B. Marias Viae veteris) 
à Vienne^ construite à la place du prétoire des Romains (Chorier, Antiq. de 
Vienne, p, 88), — 3. Pr [ta]centibus. — 4. T contingent. — 5. Pr per du- 

centenos. — 6. Pr nullara medi[tam: ]. — 7» T stupedam, Pr stu- 

pidam. — 8. T li suluitura, Prtisu luitura. — 9. C itat. — 10. TC diae. 
-y- II. T perhebit. Cf, Apocal. m, 12; xxi, 2, lo. — 12. Pr do[mibusque 
incaelo]. — i3. C vanitatum. 
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assentationem confingam in necessitatura mul- 

[titudine, ] abundantia, gemitum penuria, gaudiorum 

temporis brevitate sacerdotibus sanctîs, fratribus piis 

. . . . , quod sacrorum * non tam pompa cupio constare, quan- 
[quam] usitata sit causa dicendi in dedicationibus aedium, 
[quanta fuerjint* ingénia fabricantum ; sicque in venerabilibus 

unus sermo debetur, in consecratione diversus 

subterraneo cryptici sinus recessu turgens aula 

spatio sui duplex eductum^celsis a mplitudinera 

te transgreditur; editastringuntur inconum 

spatium, pars inferior fundamentis nititur superjec- 

[t ] que satisfactura dispositis illa populositatis fa- 

tamen isdem -«^ columnis pondus impositum 

eminentis ^ opificii quam columnarum remotiora 

ior in accuratione nobilitas. 



et demerso^ in quoddam herbidum cla vo7 humano[rum oculorum] 
quia fallit profunditatem, çonspectum non fallit pr[incipis . . .] 
Innumera quidem suppetunt, quae possint jure com[memorari^: 
com] munium quodad causam pertinet, expl[icabit] Zacch[aeusille] 
nequam corpore, in quo amplitudini sensuum non ob[stabat pusil- 
litas] membrorum; erogator^ divitiarum verus, severus fraudis 
[vindex; po]pulis*° constipatis", vicini arboris edito adminicu- 
lante, pr[aecofidu]ciae^^ vivacis,exponenshumanumgenusclaudà 
pecc. J^ ad videndum Redemptorem suum non posse sufficere, 
n[isiadeum,] quo a terra exaltari possimus,ascenderet'^.Denique 
hodie [nobis salus] facta est, quae suscepit nunc in quendam 
sinum profundi[tatis;] fructus exaltet'^ tritici granum, ut stisct' 
tans a terra înop\em^^ , . . imjpletura mysterium^7^ frequentatores 
suos descensu assiduo mitta[t . . . Finit.] 

I. J'sacrarum, C sacratur. — 2. Bn :.. ent. — 3. C adjictam. — 4. T 
hîsdem. — 5. J'eminentes. — 6. 7" dimerso. — 7. T? clave. — 8. T 
con...., C con(laudari). — 9. T erogatur. — 10. C (e)pulis. — 11. TC 
constipatum. — 12. justitiœ? Cf. II Pétri, ii, 5. — i3. Pr fide. — 14. C/. 
Luc, iix, j-io. ^ i5. Bn C exultet. — 16. Psalm. cxii, 7. Pr inop[iam]* 
— 17. Pr [supjpletura mysterio. 
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XXIII 

'Dicta in dedicatione superioris basilic^^ 

(5^315^6) 

Disposueram patientia taciturnitatis hodiernae neque [solito] 
obsequio rempietatisimplere,ut scilicet sanctus pontifex [vester 
sui] compos voti,tametsi sitredditor^ verbi,et tempor[ibus sacrae] 
disputationis asservans super [abundantiam J 

colère, supprimere non student, sed ne servata sibi 

^ . . is optionem^ dicendi ad humilitatem, potius abusurus ad 
- . . juste mercedis justae accusator ^ injustus incurrat, sanctum si 
ne[glegerem offi]cium , quidquid ille forsitan fallere voluisset^ 
verbo, [committeret] silentium. Unde, siunquam apud attentas 

aures indigenas obortum est, id profecto mihi hodie 7 

. . . protester imponi. Anceps quippe locutio et apud diversos 
[di verso] committenda® successu; illinc dilectione accenditur 
[habit]ator9, pugnatcum integritate verecundia, impediturfronte 
|os loqui ad] operis quantitatem ; dignum aliquid coram '** 
[eo] conscientiadixissejactantiaest.Cum enimparum sit, sidicam 
. . nostrura quod facimus, immo potius unum esse quod sumus, 
opus ger[. . . , quod] hodie consecratîs, si meum asseram'*, 
debeo silentio; si laude prose[quor, est] alienum. Sed Chris- 
tianae integritatis auditu idem jurecensetursup[pressisse verum,] 

I . T 1 r^ V*y i3r^y°, 2 g v^ r°, 7 ro v°. — 2. Admettant la commune origine 
de ces trois fragments. M, Peiper croit reconnaître dans cette basilique 
supérieure (par sa position) une église de Genève (plus basilicis quam propu- 
gnaculis urbs munitur) dédiée aux apôtres Pierre et Paul (communes sancti, 
sanctis janitoribus). C'est peut-être en sa faveur que st Avit (ep. vi) et 
Sigismond (ep. xxv) sollicitèrent du pape Symmaque des reliques. Les mots 
sanctus pontifex vester excluent Vattribution de cette homélie à Vabbaye des 
Bénédictines de Saint- André-le-Haut, fondée à Vienne du temps de st Avit, 
par 5' Léonien, abbé de St-Marcel (p, 23 1, n, j3),vers4g2 d'après Charvet 
(Mém. de St-André-le-Haut, 186H, p.3j)y en S 10 selon Chorier (Antiq. de 
Vienne, p. 447). — 3. T'tam et s. redditur. — 4. Pr optione. — i5. 7* mer- 
cedes iuste accusatur . — 6. T voluissit. — j. T hodiae. — 8. 7" C omicienda. 
■— g.raccendetur atur. — 10. 7'quoram, Cquorum. — 11. Fadscruam. 
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quod expressisse mendacium. Petita primitus venia, dico 
[jam tanjtillum' gaudii spiritalis augmentum, quod détectât 
aspici lice . . . etam' pono suscepti thematis dignitatem, ne 
aut derogare [superbum, aut arjrogare vanum putetis^, tam 

nolo implere quam nequeo quantum conveniti a 

nimietate praeconii multum faciet in 

Invenias in sermone, quam factor in culmine quicquam sub*. . . 
recondat, incassum cunctis persuadere nitatur, quam dedicatio- 

nem ^ tibus imperfecta proferri. Solus tamen quid 

defuerit potest nosse ad [ co]gitaturus^ est, quid pleni- 

tudini possit7 accrescere. Servet® igitur ho judicio 

conditor^ sui, cui vero '° propriorum operum taxatori " in qualibet 
p[roportio]ne parvipenditur " omnequod summum est. Cetenim 
favorem [operi]s hum[ero '^] meo metiens, quae mihi gratulor 
sufficere, vobis arbitror abund[are . . .] loci gloriam ipsa, 
quae primum provisa est, exiguitas localis immen[sitateac]cendit 
praestitus ; limitis elegantia condito cernitur, quod molitionem 
. . . aliorum'-* conatur'^ ambitudiffusioreconsurgens'^. Apud 
pauperem, si non '7 [censu at] sensu *^, minus spatii pretiosa est 
quam ingenii latitudo; lauda[mus . . . ba]cam'9 atri fnictus 
liquore mellificam ; in tenui statu magnus labor ; in .... . 
ditatur^° viduae munus, parvulum^' quidem sed aere pretiosum" ; 
aere^^ probata pro . . . gazarum totius victus, amore potius 

taxata est jactura quam pop '-^ Parvis gemmanim 

vultibus minutiora sigillorum lineamenta tantoque 

effigies pretiosiuscernendaporrigitur, quanto difficilius [exigui]tas 
paginae stilo^^ acutiore sulcatur. Sed ecce quasi brevis opificii 
jam [amplior praedijcatio : paene justo plusculum partes fratemae 
sanitatis exsequimur. Inn[ovatio] aedis quam loquimur populis 

I. T tellum. — 2. C (m)etam, Pr itam. — 3. 7* potetis. — 
4. Pr sup[ervacui..]. — 5. Çr ..am deprecatio ... — 6. T getaturus. 

— 7. 7" posset. — 8. T* servit. — (^. T condetur. — 10. TC auro. — 
II. T'taxaturi.— 12. 7"p-detur. — i3. T? remansurum. — 14. PrPmajorum. 

— i5. T? conatus. — 16. T'consurgent, C c-gant. — 17. T se\xouii^C 
sanctu. — 18. T sinsu. — 19. TC quam, Pr? uvam. — 20. Pr? praedicatur. 

— 21. T* parvolo. — 22. Tprecioso. — 23. Pr om, — 24. Pr po[nde- 
ratione]. C/Marc. xii, 4/-^/. — 25. T pagene stelo. 



•^ ' 
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satisfactura, fidelium sol[ projprii angustata 

congestu, non nostrae habitationis, sed suae ' 

eaquam* exiguam censés ^ ; una est si cernas, trina si subeas; 
dispensatur tabernaculis capacitas, divisa non distringitur ^, 

experienda ea frequentatoribus Quod saepto demitur, 

numeroreformatur; putes priscum Noe^ vîtalis [arcae]^ claustra 
texentem multitudine 7 mansionum, cenaculata recessuum loca 
. . na . . . et inter angustias amplitudine constipatas^ plus 
spatii quam con[venit circumjforaneis infercisse conclusis^. Ita 
et hic fruticat ex fecunda rudimenti '° radice multiplex templum, 
et ab uno divisum principio , [numerjositate " mediis dilata", 
inculminis redditur*^ unitatem; altaris sublimiora [sugjgestu'* 
modico ab'5 inferiore*^ discreta ductus setinus*7 longitudine 
conspicua [in latitujdinem obliquas prolixitatis '® opponit. Non 
hic clivosi lateris tractus altandis '9 .... gradibus porrexit 
auxilia, ut plana fundantis arbitrio descensu ^° as[censu]que terra 
serviret; non reperta loco natura, sed facta est intercurrentibus 
[protjenus** ista fulmentis,quae,quantum ad dignitatem pertinet"^ 
sola gemma[rum . . .] prohibet magnitudo; certa inter saecu- 
lorum*^ diversa jucunditas sibi quae[rit j ] at malus ^'^ nitor de 
genitali nobilitate rupium propriarum taberna[culo...] judicante 
confligit. His igitur mediis surgentia de profundo nec ullo 
[trajbium claudenda processu^^ in fastigium caementa'^ prosi- 
liunt; cernas quasi contra familiarem usum^7 vice mutata super 
terra scriptam basilicam fulgere sub terris, quae eminentiori suse 
ita subjacens, quod aequalis super[iori altitujdine^^, situ potius 
cessura^^ quam merito, per profundum^** facta, subli[m . . . 
digjnitate^' pavimen[t tegitur excelsa est ... . 

I. Pr suo. — 2. Pr aquam, — 3. T* cinsis. — 4. Bn distinguitur. — 5. T* 
demitor n. refurmatur potes p. note. — 6. T? ... ou. ^ j. T multitudini. 

— 8. J* constipatus. — 9. C intercisset inclusis. Cf, Gènes, vi, 14 ss, — 
10. Bn ra..., C ua.... — 11. T ositata. — 12. Bn dilatata. — i3. T red- 
detur. — 14. Tgestum. — i5. Bnwh'x. — 16. C inferiora. — 17. T'ducte 
setenus. — 18. T?C lazitatis. — 19. 7"tractu saltandis. — 20. T'discensu. — 
21. rinus. — 22. Tpertenit. — 23. T'Cintersae colorum. — 24. TCque ... 
aemulus. — 2 5. Tprocesso. — 26. T'cymenta. — 27. Tistum. — 28. T'dini. 

— 29. 7* censura. — 3o. 7* profundo. — 3i. C (cli;vitate. 
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Tune nobis patronosquos colimuseventu' dispari nolentia 
régna fecerunt; nunc nobis, cum communes sancti ^ suspiciunt, 
in gloria praesentis aevi parum est ^ si permitti ad haec fabricanda 
dicamur. Illud supra est, quod ad taies conatus, si otiari velle- 
mus, impellimur : noverunt siquidem sceptra saeculi nostri, in 
quo sit virtus temporis sui ; quorum inexpugnabiliter, recte ut 
confidimus, plus+ haec basilicis quam propugnaculis urbsmu- 
nitur; cingitur^ undique tutamine^ sacrarum aedium dives acces- 
sus , et ad portarum quamvis patentium limina^ tutiora nisi 
sanctis janitoribus non venitur. Désistât hinc plane nutusuperno 
usus armorum : ne hostilis conatus hic valeat , hos sufficit 
providisse custodes. Sic iste, meritorum vigore discretus^ aut 
indigenas deducat aditus aut insidias repellat objectus. Has sibi 
per circuitum, velut Hierusalem, quœ œdijicattir ut civitas^t 
turres^^attoUat, ubi lœtaiuns, c\\ioûes in domum Dominiîbimus^\ 
hae'2 sanctorum cultibus turres ^°, haec YiOç\x\or\xm abundantia 
contingat in turribus, sicque ei fiât pax in virtute^^y virtus in 
pace : virtus scilicet rectoribus, pax regendis; praesidentibus '♦ 
illa, ista famulantibus ; quarum tamen principibus nostris 
utramlibet optantibus, utramque merituris conventus'^ subjec- 
tionis devotae pax confoveat, virtus adjiciat. Ad te nunc sermo 
liberior, o praesens ^^, si quae sunt uspiam, catholicarum gentium 
pater, religionis lumen, columen^7 regionis, exemplorum virtus, 
ecclesiarum pignus, temporum *® decus ; civilitate sublimis, 
communione terribilis, reverentia .... populo a . . . .is*^ 

quam cum adoraris a populo 1.1 

qui in tribunali unus prae omnibus, in altari unus ex omnibus, 
stipatus cœtibus subjectorum, non fulgore diadematis, sed 
mentis luce discerneris. Jam^*» recognoscas, tempus est, in 
manibus nostris munera tua : paremus quidem jubenti tibi, ut 

I. rPcolemus euento. — 2. rPcommones sancta. — 3. Pr p.[videtur] 
esse. — 4. Pr c-s, .. . . p-s. — h.T monetur cingetur. — 6. Pr u-e .... t-e. — 
7. Pr p-m. ... 1-a. — 8. 7".^ discretas, Pr.^ discreto. — 9. Psalm. cxxr, .?. 

— 10. Pr turris. — ii. Psalm. cxxi, 1, — 12. Pr hœc. — i3. Psalm. cxxi,;. 

— 14. T praesentibus. — i5. Pr concentus. — 16. Bn priiiceps ve/prœsul. 

— 17. T? 1. oc, Pr 1. et c. — 18. Pr p., [horum] t. — 19. Pr t-s, r-a 

....as. — 20. BnPr Sed. 
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sécréta sint cum donantur; sed tu clamas talia conferendo, quas 
nisi princeps habere non poterat. Gloriosissimum quippe in his 
quoque aedibus quod fecisti^ sed in quiddam sublimius tuorum 
gaudia se reservant. Communem hic quidem hodie laetitiam 
oblatio vestra peperit ; sed adhuc major est quam praestolatio 
nostra concipit' : porrigitur hic, praeludens per conjecturam 
praesentium^contemplatiosubsequentum ; juste aestimaturtantum 

in nobis^, quantum per te potior eris in summa. 

Carte ^, sicut in te* rationem illic operum perpendimus, hic 
donorum, non quidem solus in prxsentibus aspicis quod delectet, 
sed solus in futuris poteris proferre ^ quod superet. Finit. 



XXIV 

^DlCTA IN BASILICA SANCTORUM AcAUNENSIUM7, IN INNOVATIONE 
MONASTERII^ IPSIUS VEL^ PASSIONE MARTYRUM'^. 

(515 sept. 22 J 

Praeconium'* felicis exercitus , in cujus congregatione bea- 
tissima nemo periit ", dum nullus evasit, cum injustam sancto- 
rum martyrum mortem quasi sortis justitia judicaret'^, qua bis 
super aciem dispersa mansuetam centuplex decimatis fructus 
accresceret et odio ^^ in prosperum suffragante eatenuseligerentur 
singuli, donec simul colligerentur electi'^ ex consuetu[dinis 

I. 7*5 concepit. ' — 2. S t-m in. — 3. Pr eris. In summam (certe. — 
4. S ont, in te. — 5. Bn profîcere. 

6. T 7 f'y 8 v^r*y 28 r^v^.— 7. S Agaunensium. — 8.7" monastirii. — 
g, =:et. — 10. Sur cette homélie, prononcée le jour de la Jétedes martyrs 
de la Légion Thébéenne, à l'inauguration par le roiSigismond d'une nouvelle 
règle dans le monastère de St-Maurice-en-ValaiSy fondé par lui en 5 1 5 ,voiry 
outre les sources originales reproduites par M, Peiper (p, 180-1) : Gallia 
Christ, nova, XVI, 21 ; Rilliet (A.), ijMS Mém.-Doc. soc. hist.-arche'ol. 
Genève, t, XVI, p. 42-64 (= Études s. d. papyrus du vi* s., p. 81-106); 
BiNDXNG, op, cit., t, I, pp. 217, 247-8. — ii.T praecunium. — 12. TPr périt. 
— i3. T* iudecarit, Rt Pr judicarit. — 14. J" adcriscerit et hodio. — i5. 7" 
collegerentur elicti. 
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debito'] séries lectae^ passionîs explicuit^, Descripta est vi- 

talis* . . . telorum instrumenta moderatio continer^ 

cujus aditus nocte non clauditur^, quia non habet noctem^; cujus 
fores semper paratas, justis patulas, impiis inaccessas, non alter- 
nant claustra, sed mérita; cujus fundamentum Christus est^ 
fides machina, murus^ corona, margaritum porta, aurumplatea, 
agnus lucerna, chorus ecclesia ; cui inter divinas laudes, omnis^ 
operis necessitate seclusa, sola erit requies sinceritas actionis. 
Multa sunt, piissime prsesul, in tribunali aliquibus junior, in 
altario omnium prior; multa sunt, inquam, in operibus *^ tuis 
quibus nos hactenus'' gratias debuisse dicamus : ditati donis, 
pauperes'^ verbis, percepimus'^ magna, pauca persolvimus; 
ornasti ecclesias tuas gazarum cumulo, numéro populorum; 
struxisti sumptibus, quae muneribus cumulares '* aharia. Nun- 
quam quidem contulimus *^ verba virtuti, sed cum ad praesens 
psalmisonum '^ sollemne perventum est, parum puto si dicam 
verba nostra, vicisti hodie insuper et opéra tua. Quis enim 
negarit '7 interdum tabernaculis officiorum mutatione vacantibus, 
illud gloriosum innovari quo semper Christianus sonet*^, semper 
Christus habitet'9, semper audiatur petens", semper videatur 

exaudiens? Vos^' nunc habitaturos ^* hic 

saeculi^^ laboradspem perpétuas quietis invitât, quibus occupatis 
actione felici omne peccandi tempus excluditur^^; a quibus quic- 
quam'5 sinistrum^^ gessisse^7 laudabile est, quod non delectat, 
caeleste^® si nequeat. Mundum quidem fugitis'°, sed orate pro 

mundo, excluso a vobis saeculo, cujus actum [ san-] 

ctum vigilare vestrum cunctis invigilet, quo [ jugi-] 

ter nobis institutione ^° tali 

I. Rt consuetu(dine), Pr consuetu[dine solemni]. — 2, T licte. — 
3. T explecuit. — 4. T" vetalis. — 5, Rt continua, Pr contineo. — 
6. T claudetur. — 7' T habit nocte. — S, T mures. — 9. T" omnes. — 
10. Ti-m operebus. — 1 1. T' actinus. — 12. Tpauperis. — i3. T percipimus. 

— 14. T" munerebus cumolaris. — i5. T'contulenius. — 16. T* psalmisono. 

— 17. C(adfue)rit. — 18. rsonit. — 19. T abexit. — 20. T (d'après Pr) 
caeteris, Pr cernens. — 21. /?/ a-r, caeteris s. v. e. vos. — 22. TRtC habe- 
taturus. — 23. C recoli. — 24. T'excludetur. — 25. Pr quidquid. — 26. T 
senistrum. —27. Prcessisse. —28. Pr caelestes. — 29. TTugetis. — 3o.Ri 
institutioni. 
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Gallia nostra florescat '. Orbis desideret ^ quod locus invexit ; 
incipiatur hodie^ devotioni* aeternitas^ dignitas regioni, 
laudantibus in praesenti saeculo Deum^, laudaturis pariter in 
futuro; renovet7 magis obitusquam terminet® actionem. Reco- 
gnoscatis in caelo, quam de hac tellure portabitis consuetudinem 
praemiorum, tantusque perseverantiam vestram honor sequatur, 
ut, quod vobis in exercitio erit operis, hoc solvatur in praemio 
pro retributione mercedis. Finit. 



XXV 

^HOMILIA DICTA IN CONVERSIONE DOMNI SiGISTRICI '° LUGDUNi" 
TEMPORE POSTRIDIE '* QUAM SOROR IPSIVS EX ArRIANA '^ 
H^RESI'-* EST RECEPTA'^ 

(5^617). 

Saepenumero Divinitati *^, quod dilecto ^^ suo principi nostro 
incessanter alternat muneribus, loquens forsitan assentatorie'^ 
putabar asserere ; non tantum posse me dicere*9j quantum 
valeret^° gratia superna conferre. Unde sinat gloriosissimus 
priesul vel amodo me hinc culpari mendacii^' : ad unius diei 
festivitatem vocato triplicata est votiva transactione sollemnitas 
natalis tui ; prosperrimus dies triduum felix, secuturam festivi- 
tatem, mihi peperit. Sic quoda[m]modo caelestis imitatione 
mysterii unum quidem, sed trinum religio nostra" celebrat^^ 

I. TAoriscat. — 2. T" desiderit. — 3. RtPr h-e et. — 4. Bn exhus- 
tioni, C adiustioni. — 5. Pr ae-s et. — 6. T Deo. — 7- T" renovit, Rt 
rénovât. — 8. Rt terminât. 

9. T 8 r«. — 10. se Segisrici. — 11. BnC Lugd. a. — 12. T poste- 

RIDIAE, Pr? pOSt triduO. — l3. 5 ArIANA. — 14. T HERESE, S HiERESE. — 

1 5 . SigeriCy fils du roi Sigistnond^ succomba à Vaveugle vengeance de son père 
en S22; sa sœur^Suavegote, dont la conversion précéda la sienne, fut mariée 
à Thierry, roi d'Austrasie, — 16. TS divinitate. — 17. T" dilicto. — 18. T 
adsentaturiae, Bn a-ras. — 19. T me tantum d-e. — 20. T valent. — 
21 T'culpare ricodacio (.... et dacis). — 22. T? religione sacra. — 23. T 
caebrat. 
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Deum. Actum est ergo in hac quadridui ' brevitate per chrisma, 
quod vix ulla hominum diuturnitas^ dicatur dédisse per tem- 
pora. Nam postquam templum intra quinquaginta proximos^ 
dies caelesti operatione constructum ad sacrum annui natalis 

diem fore promiserat, quo tali antistite altari^ 

novitas admixta benediceret, cer am. 

Quid multis ? alia desiderio u 



XXVP 

. . tenente conemur crede-^ 

gnus 7 si vel mediocribus accedit 

ta . . . .nium ^ quod videtur ex 

s adversa sua^, dum albi exercitus '^^ 

hic agitur" uno eodemque 

angelicus" strepitin animîs tuis 

nsatiat'^plenitudostudium 

dijrigis '*, majora disponis ad 

templa tibi pauca sunt 

gemina utilitate pro 

[ . . . bonasjua'^ adhabendumdivi- 

sanctum*^ tota transcen-'^ 

[ projprium'^ putatur'^abscon-*^ 

[ ordijnavi^* deprecor quantaî " 

di invenisti ultro^^ natura 

us rura^-^ fructificçxd;^'^ 

cia . . itit exercera 

ère videtur*^ tamen 

I. T quadrui. — 2. Pr diuturnas. — 3. rproxemas. — 4. J*altare. 

5. T 5 ^f* : se rapporte peut-être à la précédente homélie, -^ô.C cre- 
de(re). ^j.C (pi)gnus. — 8. T niom, Pr unum — 9. Pr die cras[tin]a. — 
10. Apocal. XIX, 14. — II. ragetur. — 12. T\ï cas. — i3.7'? so iat. — 
14. rregis.— i5. Pr.... ua. — 16. Prsanctm.— 17. C transcen(derunt).— 
18. r? orium. — 19. rpotaiur. — 20. C abscon(di). — 21. T Pr ....nlui. 
— 22. Pr quant. — 23. T ultra, — 24. T? tur rara. — 25. Marc, iv, 28. — 
26. Tl videtis. 
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cinm',sed melius 

templo additur 

si ab împedimentis mundiau' 

tiis perennibus eligendis . . ssi tuo [ 

Qaod] superest collatis precibus jactuque 

mus secuturis^, quos illic in haeresi, quas 

te cognoscat interque famulos* 

turus, dum altaribus imponit[ur-^ ] 



XXVII 

Dicta in dedicatione ^ 

(Après 516). 

Pertinet7 ad locum eu 

ut audistis veniens 

piilio asinœ^ significantis^ 

animal divinisusi bus '° [ sub-J 

tilibus " stratis viarum na 

itineris dura mollirent at[que ] 

norum înseparabilîter [ uni-] 

versitas. Cujus mysterii 

pretium, quod praemium min 

loco Christi introeuntis ad 

rigo'* tamen verba 

in 



I. C cîn(ne)ri. — 2. Bn mundanis. — 3. T" secutoris. — 4. 7" famolus. 
5. TPr inponit. 

6. T 5 r^y 12 t° y^. Il n'est point certain que ces deux feuillets se 
complètent. Le second se rapporte à une église consacrée aux apôtres Pierre 
et Paul Cgeminis principibus); élevée sur la rive d'un fleuve (l'Isère?), elle 
communiquait avec Vautre rive par un pont. Bignon y a vu la suite du frag- 
ment relatif à Tarantaise (hom. xxi) et M. E.-L. Borrel nous semble tar- 
divement avoir démontré l'exactitude de cette conjecture Ç}/iém, de Tacad. de 
la val. d*Isère, i884,t, IV, p. 122-44), —7. Tpertenit. — 8. Luc. xix, 3o. 
— 9. r sîgnefîcantes. — 10. Tusebus. — 11. Ttelibus. — 12. Trego. 
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Co. ...... . aci cum quod verba non explicant 

con generali exultatione gaudendum est, quod. . . . 

florentibus' sceptris catholicae potestatis orationum loca, marty- 
rum templa, liminum sacra ; ornantur^ oppida non minus aedibus 
quam patronis, immo potius illustratae patrociniis fiunturbesex 
oppidis^. Quod si et specialis festin gaudiumpraeconîocurrente 
tangamus, est quidem^ fabrica praesens jucunda loco, immi- 
nens^ fluvio, et confragosum 7 vicini^ torrentis tumultum^ velut 
impendentis reverentiae terrore castigat. Cohibeturvenerabilibus 
ripis amnis artatus, et pendulam interjectipontissemitamadal- 
trinsecusexpetendasacrorum culminum^°Iocasubstemit. ^Edes" 
sufBciôns diffusioni, facta est angusta conventui; quaeque sic, 
jucunditate habitaculi tam terrestria quam superna sollicitans^ 
cum populo suo vix sufficiat, sufficit Deo. Fabrica multiformi '* 
opificum*^ ingenio nîtens, expulit noctem , appulit'^^ lucem. 
Quid'^ diu? tristibus tenebris artificio proturbatis, laetior întra 
quoddam *^ claritatis ergastulum felici custodia clausus est dies. 
Sic quondam carcer retificis Pétri pretiosorum ligaminum*' 
radio illustrante resplenduit, cum ferrum suppliciis coaptatum'^ 
metallis pretiosioribus plus luceret, serrae fugerent patente aditu, 
catenae caderent perstrepente tinnitu*^. Sic cum vas electionis-'^ 

lectione fidelium sensus instrueret 

• ••..•••••. .••••••■P. •••••••••••••• 

. . . sunt, quorum hic patrocinia collocamus. [Iste regni dis-] 
pensator accepit claves^*, apponat hic potestatem liga[ndi", 
quae^^] commissam soluturus exerceat. Hic Paulus Arrianam 
haeresim^^ torpidam frigore, perlculosam veneno, velut viperara 
mordicus'^ dependentem ignibuspraedicationis^^ amburat atque 
quantorumlibetreliquias constructoreximiae 

I. s q-d f-s. — 2. J" ornatur. — 3. TPr oppidiis. — 4. 2" spéciales 
fisti. — 5.5 equidem. — 6. T iminens, DPr eminens. — 7. Pr confragosa. 
— 8. T' vicino. ^ g. T Pr tumultu. — 10. T culmenum. — 1 1. 2" Aedis. — 
12. 5 s. de f. M. — . i3. T suffecit de f-a multifurmi cpeficium. — 14. T 
expolit n-m adpolit. — i5. S qui. — 16. 7* quondam, — 17. T preciosura 
legamenum. — 18. J* ferro s-s coaptatu. — 19. Act. apost. xii, 7, 10. — 
20. Ibid., IX, jS,-^ 21. T"... satur a-t clavis. Matth. xvi, ip. — 22. Tlega ... 
23. Pr om. — 24. Theresem. — 25. T'mordecus. — 26. 7" ignebus p-nes. 
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gemînîs princîpibus 

cunctus ' sanctorum numerus contînetur. Gaude igitur, invicte 
mercator, dispensatione commissa ; profer de thesauro tuo nova 
et veiera^, înstitutor rudium, labentium restitutor ; sit una in 
multiplici consecratione sollemnitas. Erexisti lacrimarum ma- 
chinîs]qùod hostis allîserat, rediitquaKperierat forma templorum; 
recurrat et sanctitas. Non tu traditam tibi minam, damnante 
sudario^^ terrenis scrobibus suffodisti; nec hoc tantum con- 
tentus reddere, quod dudum fuerat consignatum, illa referens, 
ofTerens îsta, ut frugem primitiarum melius porrigas, prius 
studuisti solvere quod debebas. Quocirca, dilectissimi, orate, 
quod superest, ut, si quid sacrum furatur ad vers! tas, Deo 
ulciscente sic redeat, in multipliées* fructus granum tritici, 
quod mortuum ^ putabatur, excrescat : velut Job nostri opes 
inter prœlia tentationis amissas , victoriae meritum patientia 
duplicante restituât^; et ut breviter cuncta concludam, agno- 
scat praesentibus praeteritisque successibus tam perpetrans 
mul[ta]7 quam tolerans, quam in aeternis salubres lacrimae 
nostrae erunt tribuere, quas videmus fidelibus etiam in tempo- 
raneisnon perire. Finit. 



I. T princepcbus cunctos. — 2. Matth. xixi, 52. — 3. Luc. xix, 20, 
— 4. F multiplecis, Pr multiplicis. — 5. S maturum. — 6. Job, xlii, 10, -^ 
7. S om. 
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XXVIII 

(HOMILIA POST OBITUM GUNDOBADI REGIS?)' 



(5^60. 
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XXIX 

HOMILIA DE CONVERSIONE LeNTEILDIS CHLODOViEI SORORIS ' 

(496) 



XXX 

HOMILIA IN SiGISMUNDI REGIS CONVERSIONE HABITA^ 

(496I9)' 



XXXI 

HOMILIA IN DEDICATIONE BASILICiE AD POPULUM LUGDUNENSEM 

HABITA ^. 



1 . On est réduit jusqu'ici, pour cette homélie, au témoignage de 
Guillaume Paradin (Mém. de Thist. de Lyon, p. loS), qui vit en iSjS 
en l'église de Sainct Jean {à Lyon) certains livres fort anciens, escrits en 
escorce d'arbre... Ce sont des œuvres d'Avitus, archevesque de Vienne... 
Car il y a une homélie de la conversion de Lenteildis, sœur germaine du 
roy Clovis, laquelle fut lors convertie de Thérésie Arrienne à la vraye 
et catholique chrestienne (Delisle, dans Mém.-Doc. soc. hist. Genève, 
/. XF, p. 268; = Etudes, p. i4'S). 

2. Voir le texte complet d'AcosARD reproduit plus haut (p. 272): In 
cujus (Sigismundi) conversione recitavit homiliam in populo, sensuum 
suavitate plenissimam et verborum compositione dulcissimam. 

3. Mentionnée par s' Avit lui-même dans la lettre (vi) au rhéteur 
Viventiole (p, 212), 



INDEX ALPHABETICUS 

PERSONARUM, LOCORUM, RERUM, VERBORUM 



Les chiffres renvoient aux pages, les numéros supérieurs aux notes. 



ABBL, 93. 
Abraham, patriarcha, 38, 124, i3o, 

169, 2b3-4, 256, 274, 279, 280, (3i5), 

319, 325. 
absolutio publica, 295. 
AcACius, sacerdos [patriarchaj Constanti- 

nopolitanus [f 4^9]^ 2^7* 
Acaunensium institutio, 326; — (sancto- 

rum) basilica, ^^y'"*. —Saint-Maurice- 

en-Valais {Suisse). 
Actus apostolorum, i23, (245), 278-9, 280. 
Adam, 9, 23, 26, 29, 3o, 32, 35,40,42,49, 

53, 266, 274, 285, 289, 290, 3o4, 307; 

— novissimus, 3o; — novus, 274, 289; 

— vêtus, i36, 274. 
adintegrare, i36'*. 

adulterium, 207; — monetarum, 235. 

aedes publica, 295; — sacrae, 336. 

iEgyptus, i3, 58, 69, 71, 73, 76, 78, 83-4^ 
87, i35. — V Egypte, Egyptien. 

iEliae urbis autistes [Elie]^ 161. — Jéru- 
salem, 

Agapitus, consul [5iy], 180, 186. 

Aggaus, propheta, i35. 

Alaricus, rex Getarum [//, 484-5 oy"]} 

199,234».' 
Alcihus : vqy. Avitus. 
Aletius, presbyter, 179, 180, i83. 
Alexandrina ecclesia, 179» — Alexandrie, 
Alpes, 60. — Les Alpes. 
altare, i35, 137-8, i65, 208, 295, 3i5, 

335-6, 338-9, ^4'* 



altarium, 338. ^précéd, 

Amandus, epicopus, 117*. 

Ananias, 123. 

Anastasius, imperator [4^/ -3/^], 239 '. 

anathema, i5i, 287. 

Andréas, Germanus Petri, 129. 

angelicus, 168, 271, 279, 282, 3o3, 

3x2. 
angélus, 145, 147, 25 1, 255-6, 260, 268, 

271, 276-7, 279, 284, 286, 3o3, 3 12, 

319, 320. 

annuus, 227, 293, 295-6, 3oo, 340. 
Ansemundus, vir illuster, 207*, 228 (bis). 
Antiochena ecclesia, 179. — Antioche. 
antiqua [Vêtus Testament.], 168. 
autistes, i3i, i34, 141, 144, 161, 181, 212, 

248, 258, 295, 3 18, 324-5, 340. 
Anubis, 68. — Dieu égyptien, 
anulus ferreus, 233. 
Apollinaris, episcopus [Valentiae], 3,4, 9Q1 

i47'-8, i63, 2i5, 220-1, 225, 233. 
Apollinaris, vir illuster [filius Sidonii], 

160*, 174, 186, 199, 202. 
apostolatus, 145, 161, 166, 182, 219. 
apostolicus, 171, 179, 186, 25i, 259, 275, 

278, 317-8. e= Sedes a-ca, 178-9, i83. 
apostolorum festivitas, 198; — limina, 

166; — princeps, 323; principes, 142. 
apostolus, i32, 142, 245, 257, 259, 261, 

265-6, 268, 270, 280, 289, 3oi. 
Arcadius, [filius Apollinaris], 175', 201. 
archangelicus, 3o2. 
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archangelus, 25 x, 271, 3 1 a, 3 19, 32o. 

archidiaconus, 2x0, 23 x. 

archimandrita, 248. 

Arelatensis ecclesia, 178. — Arles. 

argennim, 32 1. 

AaiGius, vir illuster, 196". 

Armeniae montes, 61. ^Arménie. 

arquatilis scriptura, 329. 

Arriana haeresis, 1 39, 339, 342 ; — societas, 

171. ss Arriaai, 171, 3i3, 328. ««Arria- 

num dogma, 326; — gerinen, 162. — 

Ariens, 
Ascensio Doinini, 296, 3 12. 
AspiDiA, 95. 
Atlas, 53. — V Atlas, 
AuDENTiA, [mater Aviti,] 93. 
audientia, 187, 202, 209, 220. 
augustus C=B imperator], 259. 
aula turgens, 332. 
aulicus conventus, i63. 
AuRBLiANUS, vir illuster, 175*^ 
auri lamins, 32 1 ; — mixtura, 234. 
Averous, 38. — Enfer, 
AviTus (Alcimus Ecdicius), episcopus 

Viennensis, 3, 4, 5, i5, 29, 43, 65, 90-1, 

114-247, 270-1-2-3. 
AvuLus, filius nobilis provincialis, 146*. 

Baptisma, 137, 163, 243, 280, 291, 
320. 

Baptista [Joannes], 5o. 

baptisterium, 32o, (32 1 **,) 322. 

barbarismus, 21 2-3. 

barbarus, 241. 

Barnabas, [apostolus,] 280. 

basilica, i33, 140, 187, 212, 296, 324, 326, 
33i, 333,335-6,345. 

basilicula, 134. 

Belial, 186. 

beluatus, i65. 

benedicere, i36, 268, 281, 325, 340. 

benedictio, 139, 149, 161, i63, i65, 208, 
223,245, 268. 

Betancus, cornes, 146. 

bibliotheca utraque [Vêtus et Novum 
Testamentum], 254. 

Bonosiaci, [haeretici], 171, 265", 280. 

breviculum, 233. 

Britannus, 121. ^Breton, 

Burdegalensis, 121. — Bordelais, 

burdonum terga, 232. 

Burgundionum rex, 272-3. — Bourgui- 
gnons, 
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Cabillonenses, 211. — Voy, suiv. 
Cabilloxius, 23o. — Châlon-sur- 
Saône, 

caementum, 335. 

Csesar, 204, 224; — [a=imperator]Graco- 
rum, 248. 

CfiSARius, episcopus [Arelatensis], 144^ 

Calicis (natalis) [Cœna Domini}, 287. 

calix, 223, 292. 

Candidianus, consacerdos, 220. 

canonica volumina, 254. 

canonicse scripturae, 259. 

Canopus, 71, 76. -^Canapé* 

captivi, 173. — captivus (populus), 192. 

carmina [magica], 59. 

Cartenius: vqy, Chartenius. 

cathedra, 11 3, 154, 161, 2o5. 

catholica, 139, 161, 2o5; — disciplina, 
182; — ecclesia, 144, 21 5; — fides, 
178, 184-5, 278 ; — gens, 326; — lex, 
1 34, 1 89 ; — pars, 1 34, 247 ; — potestas, 
342;, — religio, 166, 181, 193; — vc- 
ritas, 127, 259. 

catholicus, 124, i34, 1 38, 142, i57, 162, 
17X, 186, 2o3-4, 211, 236, 245, 269, 
272-3, 226-7; — auctor, 134;— rcx, 
134; — senator, 164; — siilus, 121. 

Celer, senator, 195'. 

cenaculatus, 32 1, 335. 

cenaculum furni, 235. 

Cencres, 87. 

cenos (xcvoç), 243. 

censetor, 112'. 

censura, i53« 

centenarius, 128-9, i3o, 23o. 

ceras (fiectere laxatas), 7. 

Ceratius noster, 241. 

Cerbtius, Ceretus, vir illuster, 1771 229- 

cervi Viennœ, 294. 

Chanaan (tiliae), 257. 

Chananaea, 260. 

Chananitis, 124,260. 

chaos, 39, 49, 62, 295. 

charta, 186, 206. 

Chartenius, episcopus, 167. 

chartula, 171. 

charybdis haeresum, 60. 

chirographum, 252, 291. 

CHLOooViEus, rex l4Si'5i ij, 190", 345'. 

chorus, 338. 

chrisma, 106, i63, 3 191 340. 

chrismare, 270. 



INDEX ALPHABETICDS 



349 



christiana lex, i56; — societas, 324. 

Christlanitas, i3o. 

christianus, 124, i36, 139, i56, 264, 
267, 290, 308-9, 322, 333, 3 38;— épis- 
copus, i32; — fidelis, 157; — populus, 
288; r- princeps, 211, 3o6. 

christicola, 106. 

Christotocon [Maria], 249. 

Christus, 5, 10, 17, 41, 64, 74, 81, 92-3- 
4, 97, 99, loo-i, 106-7-8,' 112, 114, 
277, etc. C/. Jésus C. 

Cilices, 56. 

circulus, 233. 

circumcisio, i3o, 256. 

civilis causa, 220. 

civitas, 222, 224, 233, 242, 295-6, 320. 

Claudius, episcopus [Vesontion ], 216*. 

clavus [crucis Chrisli?], 332. 

clericalis nequitia, 210. 

dericatus, i65. 

clericus, 176, 178, 182,200, 220. 

cliens, i33, 194. 

Clodovecus : vqy. Chlodovaus. 

codices (antiqui), 244. 

coepiscopus, i83. 

coUatio sécréta, 295. 

collocutio, 159, 278; — regalis, 157*. 

colloquium, 222, 

collyrium fellis, 145. 

columna, 32i, 332. 

comitatus imperatoris, 239. 

commemoratio, i23, 166. 

concilium, 120, i32, 167, 248. 

conclamantissimus, 168. 

condicionis persona, 174. 

confessio, i25, 129, ]3o, i34-5, 148, 246, 

297-8. 
confessons (natal is], 3 16. 
confitendi officium, 297. 
communio, i5o, 220. 
compunctio, 1 23, 1 5 1-2, 295-6-7, 3o6, 3i i. 
consacerdos, i32, 220. 
consecrare, 129, i35, 210, 319, 32 1, 323, 

33o, 333. 
consecratio, 198, 332, 343. 
consiiiarius, 239. 
Constantinopolitana ecclesia, 182, 248; — 

urbs, 179. =« C-nus episcopus, 258-y; 

— papa, 141'; — sacerdos, 257. — Cons' 

tantinople. 
CoNSTANTius, episcopus, 219'. 
constipatio ha&reticorum, 170. 



constitutio, i32, 210. 

constitutum, 118, i83. 

CoNTUMELiosus, cpiscopus [Regien.], 149*. 

conventus, 118, 2o5. 

conversio, i36, 178, 328, 339, ^^^' 

corban (munus), 242-3. 

Corpus (sacrum) [Christi], 321. 

correctio, 122, i5i-2, 179, i85, 3o4-5. 

crux (sacra), 161, 3i3. 

crypticus sinus, 332. 

cubiculare ergastulum, 174. 

curia senatus, 295. 

custodiae mancipatus, 220, 232. 

DANIEL, propheta, m, 319. 
Dardania, 178, i85. — Dardante, 
Dardanus, 184, 186. 
David [rex], 260, 285-6, 3o6. 
Davidica régna, 104. 
Debbora [prophetissa], io3. 
decretum, 1 3 1,261. 
dedicatio, 137, 197-8, ai2, 319, 323,326, 

332-3, 341, 345. 
definitio [concilii], 120. 
delphinulus, 233. 
delphinus, 235. 
depositio [sepultura], 1 48. 
Deucaliona, 44. 

diabolus, 224, 255, 3o2-3, 3 10. 
diaconus, i52*, 166, 176, 179, 184, 

220. 
diadema, 193, 3o6, 336. 
diœcesis, 182. 
disciplina, 142, 182, 278. 
discubitare, 3o2. 
districtio, i5i, i53, 211, 221; — ecclesia- 

stica, 210. 
divortium, i5i, i53. 
dogma, i37, 139, 171, 192, 235, 247, 

269, 326. 
dominus, 3, 90, i58, 160, 178, 189, 202; 

— [Deus], 272, 280; — [Christus], i56, 

160, 167-8-9, 189, 270-1, 274-5, 287, 

289, 290-1, 297-8-9, 3 12. 
DoMNULUS nosler, 174*. 
domnus, 121, 126, 128, i56, 167, 170-1, 

1 74, etc. 
Donatistae [haeretici], i63. 
ducatus (saecularisl, 197. 

Ecclesïa, 127, i32, i34, i36, i38, 140, 
142, i5i, i56, 161, i65, 179, 180-1-2, 
187-8, 207, 214, 222, 224, 228, 243; — 
catholica, 2i5 ; — generalis, i32; — 
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occi dental is, 142 ; — orientalis, i83 ; — 

universalis, 161, 166, 178. 
ecclesiasticus, 184, 210, 232. 
ecclcsiola, 188, 226, 228. 
EcDicius : voy. àvitus. 
efflagrare, 327. 
effulgurare, 191. 
electio, 210, 226, 3 18. 
electionis (vas), 253, 280, 312,342. 
electrum, 234. 

Elexandrinaecdesia, 217*. — Alexandrie. 
Elias [propheta], 5o, 176, 223, 261, 283, 

3i5S 328. 

ELISiEUS, 3 12, 327. 

Elpidius, diaconus [LugduneDsis], 176'^ 

eluctare, 33o. 

Emathiae (campi), 160*. 

Embterius (frater) 186*. 

Emmanuel, 23o. 

Ennodius, episcopus [Ticinensis], 179*, 

i83. 
Enoch [patriarcha], 49, 283. 
eous, 64, 80, 238. 
Epaonensis (parochia), 1 18"-20. 
epigramma, 3, 90-1. 
Epiri metropolitanus, i85*. 
episcopatus, 1 33, 317. 
episcopus, 120, i32-3, 167, i85, 209', 24S, 

258, 3i6. 
eremus, i54-5, 327. 
ergastularia vincula, 338. 
ergastulum, i37, 174, 322, 342. 
EsAïAS, propheia, 93, i56, 168, 2S0, 264, 

3 10. 

ESDRAS, io5. 
EsTHER, I05. 

EuFRASius, episcopus [Arvernorum], 186*. 
Eugendi schola, 164; — Saint-Oyand 

ISaint'Claude'] (Jura). 
EuGENiA [(sancta) Romana], 108-9. 
eulogiae, 223. 
Euphrates, i3, 54. 
EuscBiA [Euphrosyne], 95". 
EusTORGius, episcopus [Mediolanensis], 

143'. 
EuTYciiES [hœresiarcha], 179, i83, 186, 

248-9, 237, 202-3-4, 267-8-9. 
Eutychiani, hœretici, 247, 254, 237, 269, 

260, 265. 
EvA, 2T, 26, 28, 33-4, 49, 89, 97, 184. 
Evangelia, i36, 169, 256-7, 274, 285. 
cvangelica Icciio, 128,242, 298, 322-3. 



evangelista, 264, 275, 282, 289, 293, 3i3. 
Evangelium, 122, 124-5, 129, 157, 343, 

261, 271, 274, 277-8, 281-2, 284.5, 2fJ7, 

3i8, 325. 
excommun icatio, i5i,2io. 
exemplar, i3i, i55. 
exercitus, 236, 337, ^4^- 
exortio, 167. 
expeditio, 226. 
exunare, 282. 
EzECHiAs, rex, i65, 3 16'. 
EzECHiEL [propheta], 304. 

Fabrica, 54, i34, i36, 197, 319, 3 20, 
323, 329,331,342. 
fabricula, 198. 
Falernus, 37. 
fanum destnictum, 326. 
fasces, 317. 

Faustus, episcopus Manichaeus, 121*. 
Faustus, episcopus Regiensis, 121-2', 

125. 

Faustus, senator Urbis, i3i^ 
festivilas, i58, 170-1, 189, 198, 211,214?- 
6-7-8, 221, 23o-i, 297-8, 3i3, 326,339. 
festivitatula, 226. 
festivum, 224. 
fcsium, 171, 216, 228-9. 
fornax, fornix, i38, 32 1, 329. 
forum [Viennae], 294. 
furnum crebratum, 234. 
FusciNA, soror Aviti, 90-1, 95. 

Galilœi viri, 268. 
Gabriel, archangelus, 23 1. 
Galli (infelices), 146. 
Gallia, i3i, 160, 166, 180, 237,339;- 

superior, i38. =*= Galliœ, 173, 182, 184, 

293, 304. 
Gallicanus, i3i, 180, 182,239. 
Ganges, i3, 14. 
Garamans, 58. 

gehenna, 32, 98, i38, 290, 322. 
Gkmellus, episcopus [Vasensis], 31 3'. 
Gemellus, vir magnificus, 174'. 
gemma, 322, 334-5, 344. 
Genavensis constipatio, 170. = Gcncvac 

basilica, 323'», (333*). — Ce«rve. Cf. 

Janavensis. 
gentilis, i34, 245, 261, 327. 
gentilitas, 280. 
Geon, i3. 

Getarum (rex), 234». — Gètes, 
gigantes, 47. 
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giganteus, 48, io3. 

Gomorra, 55, 

Graecia, 47, 17g, igi. 

Graecus, i83, 196, 243, 248, 3i3. 

Graius, 47, 60, 64, gS. 

Gregorius, episcopus [Lingonensis], 216'. 

Grinescensia monasteria, 222"» 

GuNDOBADUs, Tcx BurgundionuiTi, 1 2 1\ 1 26, 

128, i55-6, (i58,) 167, 187, (2o5,) 242, 

247, 257, 270-Î-2-3, 344. 
gymnasium, 204. 
gypsum, 7. 

Hseresiarches, 248. 
haeresis, 124, 1 33, 167, 171, 248-g, 

259» 277» 3o9, 33g, 341-2. 
hsrcticus, 121, 1 33-4-5-6-7, i68-g, 170, 

245, 25o, 254-5-6, 25g, 265-6, 270, 

273, 277, 3i3, 326-7. 
hcbdomada triplex, 3ig. 
Hebraeus, 76-7, 8!, 83, 243. 
Hebraica lingua, 243. 
Hebraicae Htterae, 3i3. 
Heliassm Elias. 
Helladius, viriiluster, 23 1. 
Helpidius: vq>^. Elpidius. 
Heptatychus, i38. 

Heraclius, viriiluster, 2o3",2o5, 24i(bis). 
Hierosolyma, 162. — Jérusalem» 
Hierosolymitanus papa [£/i>] i6i***. 
Hierusalem, i55-6, 33j, 336. 
homioidium, 3 16. 
homilia, 3, 212, 326, 33g, 344-5. 
HoRMiSDA, papa [5/4-3^], 178*, 180,182. 
hostis, 233, 324, 327, 343. 
hyxnnus in ecclesia, 2 5g. 

Idolum, 324, 326. 
lUyricus, 178, 184-5. 
imperator lAnastase /], 193', 224'^ 237, 

239, 247, 258. 
impositio manus, i63. 
impudendus, 258. 
inaccusatus, 187 •. 
incendium, 294. , 

incestus, i5o-i. 
incisor, 232. 
incunctabililer, 3i3. 
India, i3. — VInde. 
indiscussus, 258. 
Indus, 1 1, 238. 
inexpugnabiliter, 336. 
innovatio aedis, 334; — monaslcrii, 337. 
inofficiositas, 220. 



iris, 64. 

ISAIAS ssESAIAS. 

isicium, 232. 
Israël, 89, 288, 3i i. 
Israelitœ, 124, 249, 260, 327, 344. 
Italia, i3i, 146, 166, 178, 240. 

JACOB, patriarcha, 78, 319. 
Jacobus [apostolus], io5, 324. 
Janavensis urbs, 326. — Genève. 
Jeremias, propheta, i6g, 3 10. 
Jeria [iœriœ], 23o'. — La Gère 
Jérusalem, 304. 
JESUS Christus, 100, 184, 256, 266, 268, 

275, 281-2, 284, 286, 3 II. 
JoB, io5, 309, 343. 

Joannes Baptista, 32 1 '^— Cf. Baptista. 
Joannes, evangelista, io5, 169, 275, 283, 

289, 292, 3i3. 
Jonas, propheta, (56,) 122, 3i5^. 
Jordanis unda, 344. 
Joseph [patriarcha], log, 287. 
Judaea, 60. 
Judœus, 62, 81, 157, i68-g, 243% 245, 

253-4, ^56, 25g, 280, 287-8, 3oo-i, 3i i. 
Judaica, 242; — lex, i56. 
Judas [apoFtoIus], io5. 
Judas, traditor, 277, 287. 
judicium, 272. 
Judith, io5. 
juger, i3. 

JuLiANus, diaconus [Viennen.], 166. 
JusTUS (sanctus), [episcopus Lugdunensis,] 

219. 

Laicus, i5i, i65y 184, 220. 
laniator, 3o2. 
lapillus vernans, 234. 
lapisculus, 235. 
latinae litterœ, 3i3. 
latine, 243, 258. 
latinitas, 21 3, 280. 
latinus sermo, 196. 
Latius, i3. 
Laurentius, vir illuster, miles [impera- 

toris], 141*, ig3-4-5. 
Lazarus, 38, 265, 2gi, 307. 
lectio, 128, i55, 157, 2gi, 3oi, 3o4-5, 317, 

342. — Çff. Evangelica, Prophetica, 
legatio, 141, 177, 17g, 180, i83, i85, ig2. 
legatus, i58. 

legifer [Moyses], 68, 78, i38, 2g3, 344. 
legumen, 232. 
Lenteildes, soror ChlodQVsi, 345 '. 
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Leonianus, archidiaconus, 23i ''; — ser- 

vus, 223 \ 
letabundus, 257. 
Icx, i38, 140, 293, 344. — Cjf. Catholica, 

Christiana, Judaica. 
libellus, 90-1, 200-I. 
LiBERius, prœfectus, 173', 
Ubrarius, 201. 
linteatus, 32 1. 
litteratus, 171, 212. 
LoTU, 27. 

Lucas (sanctus), [evangel.]» 37. 
Lugdunensis basilica, 187; — ccclcsia, 

188; — episcopus, 162, 164; — po- 

pulus, 212, 228, 345; — urbs, 167. — 

Lyon, 
Lugdunum, 154, 174, 207, 339. — Lyon. 
lusilis, 234. 
Lycsi saxa, 60 • 

MACHABJEA mater, 95. 
machina, 338. 
Mœonius poeta, 40. 
magdaliola, 233". 
Magdalus, 83. 

Magnus, episcopus [Mediolan.], 143 \ 
major domus, 177. 
Malaghias, propheta, i35, 260, 276. 
Mamertus, [episcopus Viennensis,] 295. 
Manichœus, 121. 
manna, 81 • 
Mantuœ poeta, 40. 
margarita, 329. 
margaritum, 338. 
Maria, soror Marthae, ii3; ^ Virgo, 98, 

167, 169, 249, 260. sa S. Maris basilica, 

33 1". 
marmorum dignitas, 197. 
Marsi, 25. 

Martha [sancta], 11 3. 
martyr, 129, 198, 203, 291, 326, 337, 342. 
martyrium, i25, 129, i3o, x34, 198^, 262'', 

3i I. 
Massylae Syrtes, 58. 
matrimonium, i3o, i5o. 
Mattu^eus, [apostolus,] 284, 317. 
Maximianus, antistes, 144. 
Maximus, episcopus [Genavensis], 217*, 

222, 326. 
Maximus, episcopus [Ticinensis], 146^ 
medicina, 178, 232, 3oo. 
medicus, 189, 241. 
membrana, 201. 



Memphis, i3. 

Memphitis, 88, 109. 

meridianus (axis), 2 38. 

Messianus, vir illuster, 209. 

metallum, 32 1. 

metrum, 3,4, 201, 212, 271. 

MicHABL, archangelus, 319. 

miles, 193-4, 237. 

militare, 127, 200,224, 238, 3i8. 

militia, 194, 225, 239, 294. 

ministerium, 137-8-9, i63, 187, 191. 

missa, 243, 258. 

mœnia, 242. 

monachus, 109, 248. 

monasterium, i55, 222,337. 

moneta publica, 234. 

monogramma, 235. 

MoYSES, 67, 69, 73, 87, 256-7,261,274, 

288, 3o2, 327. 
musivam, 32 1'*. 
mustum, 232. 
mysterium, i37, 139, 162, 25o-i, 256, 

261, 264, 267, 281, 287-8, 290, 3i4-5, 

319, 33o, 332, 339, 341. 

N A AMAN Syrus, 322. 
Namascum, 326*. — Annemasze 

(Haute-Savoie). 
napus, 235. 

natalis, 3i6, 339, Ho; — Domini, 228. 
nativitas Christi, 168, 265 ; Dominica, 

216; ^ prima, secunda, 157. 
Nazareth, 282. 

Nestorius [haeresiarcha], 179, i83, 186. 
Nicopolitanus, 186; — episcopus, i85. 
Nilus, i3-4, 54, 68, 70. 
Niniva, 55. 
Ninivitae, 122, 297. 

NoE, 5o-i, 55, 57, 65, i65, 290, 335. 
notarius, 201, 
nundina, 45. 

Oblatio, 124, 149, 217, 226, 321, 324- 
5, 337. 
observantia, 192, 23o, 293,296,298,301, 

317. 
obsidatus, 146. 
obsidio, 233. 
obstinaculum, 260 *. 
occidentalis ecclesia, 142. 
occiduus, 162, 191, 238, 317. 
oceanus, 59, 62, 
Olympus, 80. 
oppidum, 326, 342. 
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orator, 21 3-4. 

oratorium, i33-4. 

ordinare, i85. 

ordinatio, i5o, i55, 171, 181, 210, 247, 

3oi, 3 16. 
Oriens, 142, 180, 181, 237. 
Orientales, iSg, 141, i83, 238, 248. 
Orientis patriarche, 258 ; — rex, 258. 
Ossa, nemus, 53. 
ostrea, 232. 
Othrys (piniger), 60. 

Paganus, 192, 327. 
palxstra (spiritalis), 204. 
palatium, 243. 
Pannonia, i85. 
papa, 118, i3r-2-3, 139, 141, 161, i6(), 

178, 100-1-2. 
papyrus, 14, 107. 
Paracletus, 245. 
paradisiaca sedcs, 14. 
paradisus, 11, 20-1, 36,43, I25, i54, 172, 

3o3-4. 
parentalis, 1 1. 
Parnasus, 60. 
parochia, 1 18. 
Parihi, ï3. 

Parthicus, 1 1 1, 238, 3oô. 
Pascha, 21g, 23i, 288, 291-2, 295. 
Paschale festivum, 224; — festum, 74, 

229, 287. = Paschalis dies, 211; — 

littera, 219; — sollemnitas, 295, 32o. 
passio, 169, 198, 262-3, 205-6-7, 3i3, 

337-8; — Domini, 289. 
patena, i38. 
patera, i38, 223, 233. 
patriarcha, 39,78, 254, 256,258, 285, 3i5. 
patriarchalis, 257. 
patricius, 141. 
pairocina, 204*. 
patronus, 336, 342. 
Paulinus Burdegaiensis, 121"-*. 
Paulus (sanctus), apostolus, io5, 168, 

246, 253, 274, 279, 280-1, 284-5, 287-8, 

293, 3o5, 308-9, ^^^> ^2^> ^42» ^*^- 
pavimcntum, 320, 32 1'^ 335. 
pavus, 232. 
pecten, 232. 
Pcgasus, 92 . 
Pelion, 53. 
Pelusiaca gens, 67. 
Pentecoste, 3 12. 
pcrlamberc, 37. 



perpetuum [adverb.], 193. 

Petrus (sanctus), apostolus, (65,) io5, 

128-9, i32, 167, (171,) 262, 278, 3oi, 

3 16, (322,) 33o, 342, = S. Peiri basi- 

lica, 328. 
Petrus, episcopus Ravennas, 181'. 
Pharao, 69, 77, 87, 
Pharisaeus, 243. 
Pharius, 70, 79, 81, 85, 87. 
phiala, 223. 
Pharo, 68. =s Pharao 
philosophicus, 126. 
philosophus, 60, 124. 
Phiegraeus, 47. 
Phœbus, 92. 
Photinianus, 276. 
Photinus [haereticus], 265. 
Physon, i3. 
Picrius ludus, 92. 
Pindus, 53. 
pittacium, 223. 
planare, 89. 
plectibiliter, i23. 
podagra, 241. 
poema, 4, 90, 20a, 2 1 2. 
pœnitens, i53, 198. 
pœnitentia, 122-3, i5o-i, i53, 209, 

304. 
pœnitudo, 122, 147, 269. 
poeta, 4, 64, io5, 200, 212. 
poetica, 241. — poeticus, 2i3. 
pontifex, ii3, 120, 192, 248, 3i8, 324, 

33r, 333. 
pontificalis, 166, 179. 
pontificatus, 166, 186. 
pontificium, i5i. 
porticus, 322-3. 

potestas, i32, 159, i63, 173, 218. 
praefectus, 173*. 
praepositus monachorum, 248. 
praescriptio, i52. 
praestitus, 334. 
praïsul,8o-i, 109, i55, 166, 238, 247, 3-25, 

338-9. 
praetorium, 243. 
presbyter, 120, i32-3, Ï46, i54, 179, 180, 

i83, 211, 248. 
primatus, 161, 294. 
princeps, 141, 194, 258. 
principalis, 144, 193-4, 23 1. 
principatus, i32, 171, 
procer, 239. 

23 
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procordarc, 228". 

professa, i23*'. 

professio, 3, 90, 128, i5i, i63, 180, i85, 

192, 246, 276, 297. 
propheta, 55-6, io5, m, i22-3, i35-6, 
i38, i56, 168, 245, 249, 25o, 256-7, 
260, 264, 268, 270, 274, 276, 285, 299, 
3oi, 3o5, 3io. 
prophetalis, 25o, 257. 
prophetare, 3o2. 
prophetia, 3oo-i. 
prophetica lectio, i55-6. 
propheticus sermo, 1 3o. 
propugnaculum, 336. 
Protadus, filius, 241. 
protoplastus, 40, 272. 
Proverbia, io5, 169. 
provincia, 120, i3i, 162, 178-9, 180, 182, 

227, 237. 
provincialis, 146, 173, 181. 

PRUDENTIUS [poeta], I04*. 

psalmisonum, 338. 
psalmista, 25 1, 272, 276. 
psalmus, 92, io5, i38, 169, 252-3, 268, 
274, 279, 281, 295-6. 

Quadragesima, 211. 
QuiNTiANUS, episcopus, 117*. 
quisquia, quisquilia, 221'^. 
quisquis libet, i38, 267. 



R 



AAB, meretnx, 124. 



racha, nomen hebrseum, 243. 
Ravenn as episcopus, 181. 
récentes, 2 23, 232-3. 
rcctor, 142; — Italice, 240. 
regeneratrix, 191. 

Regiensis habitaculo, 12 1-2. — Rie^. 
regio, 127, i34, i38, 140, 143-4, 146. 
régula, 4, 187, 212, 232, 259. 
Regum historia, 299. 
relatio, 240. 

reliquiae, 162, 166-7, '97> ^^o. 
rescriptio, 236. 
rescriptum, 122, 142, 146, i56, 171, 174, 

195, 2i3, 229. 
resolidare, 175. 
Resurrectio domînica, 295. 
revciatio [Apocalypsis], 33 1. 
rex, 247, 258, 271. 
rhetor, 212. 
Ripha^us mons, 58. 
Rodanus, 241. — Le Rhône. 
rogationalis (observantia), 293. 



Rogationes, 293*, 295-6-7,299,300,305, 

308-9, 3"» 
Roma, 118, i32, 166, 182, 244,248. 
Romana ecclesia, 1 3 1, 179, 180, 182, 209; 

— sedes, 181. as Romani, iSg, 141, 
181, 194. =B Romanum imperium,238; 

— nomen, i32, 225. = Romanus an- 
tistes, 141, 181; — senator, i32. 

Romuleus, 204; — sermo, 64. 
ruber pelagus, 66. 
rubrans, 83. 
RucLO, vir illuster, 23i *. 
RuTH, 104. 

Sabaei, 12. 
sacerdos, 118, i3i-2, 141, i54, 1S6, 
159, 161, i65, 180-1, 191, 204, 245» 
246, 270, 295-6, 326-7, 332. 

sacerdotaiis, i3i, i35, 145, i55, i83, 208, 
210, 245, 3 18. 

sacerdotium, i65, 248, 295, 3 18, 325. 

sacramentum, 161, 25o, 25i, 256, 280, 
287-8-9, 290, 320. 

sacrificium, i23, i35, 325. 

ssecularis, 4, 137, 197, 204, 210,220, 272, 
299, 306-7. 

Salomon, io5, 169, 271, 3o4, 309. 

Saiomoniacus, i23. 

Samaria, 322. 

Samaritis dextera, 43. 

Samuel, 94. 

sancti, 17, 108, 166, 21 5, 245, 25i, 271, 
283, 291, 307, 336-7, 343. 

Sanctus, archidiaconus, 210**; — epi- 
scopus Tarantasis, 328***. 

Sapaudia, 227. — Savoie, 

Sapaudus, vir spectab., 23 1 '\ 

Satanas, 123. 

satrapa, 79, 3o6. 

satraps, io5, m. 

Sauconna, 23o'. — La Saône. 

Saul [rex], 104. 

schola, i54, 204. 

scholasticus bellicosus, 241. 

schisma, i39, i63, 171, 179, 190, 248. 
258. 

schismaticus, 171. 

scriba, 168. «» Scribœ, 243. 

scriptor, 201. 

Scriplura (sacra), 124, 126, 128, i59, i65, 
169, 207, 244, 247, 2 5o, 255, 259,268- 

9, 271-2, 284-5, 302, 320. 

scrobis, 235. 
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Scythia, 178, 237. 
secta, i3o, 134, i63, 269. 
sectare, 95. 

Senarius, vir illuster, i8o'«. 
senator, i3i-2, 164, 194-5. 
senatorius, 2o3. 
senatus Vienncnsis, 295. 
separatio, i5i, i53. 
sepultura, 241. 

sequestrare, i5i, 2i3, 276, 279, 280, 3oo. 

sequestratio, i5o. 

Seres, 93. 

sericus, 37, 56, 75. 

serra [« sera], 40, 63, 342. 

Severiana, mater, g5. 

Sidonium ostrum, 93. 

SiDONius (SoUius), 187', 200-1. 

sigillum, 234, 334. 

SicisMUNDus,patncius,princeps,rex,{i34,) 
14» •, 157, 161, 166, 170-1, 189,193-4, 
196, 211, 224, 226-7, 236-7, 239,27!, 
(339.) 

SiGisTRicus [filius Sigismundi], 339'*. 

signatorium, 233. 

Simon Bar Jona, 262. 

Simon Magus, 3 18. 

Sion, i55-6. ^Jérusalem, 

SisARA, rex, io3. 

Sodomiticus, 3i, 279,294. 

solea, 221. 

SoLLius : voy. Sidonius. 

speculator [episcopus], 208-9'. 

spiritalitas, 148. 

Spiritus sanctus, 243, 276-7-8. 

sponsa Christo devota, 208. 

stemma, 191, 260. 

STEPHANus,episcopus[Lugdunensis],i62", 
164, 214. 

stilus, 4, t2i, 213,334. 
strumentum, 197. 
sublimatio, 254. 
subnotare, 159. 
subresonare, 279. 
subscribere, 120, 249. 
subscriptio, 175, 236. 
subterraneus, 332. 
supplicatio, 258, 319. 
Susanna, iio, 112. 
susurrirc, 212. 
Symbolum, 3i3-4. 

Symmachus (sanctus), papa, i3i-2, i3q 
i6r, 166. •'' 
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Symmachus, presbyter, i33. 
Symmachus, senator Urbis, i3i». 
synodales leges, 180. 
synodus, i3i-2, 185,249. 
Syrtes, 58. 
Syrus, i65, 322. 

Tabernaculum, 325, 334-5. 
Tanais [fluvius], 58. 
Tarantasia, 328. — Moutiers. 
templum, 335, 342. 
terrs motus, 294. 

Testamentum novum, io5, 1 36, 256, 288, 
292; — vêtus, 3'; vctustum, 256; — 

urrumque (duo, duplex), 254, 256, 3oi. 

Thaumantida, 64. 

Theodericus, rex, i32. 

Theotocon [Maria], 249. 

Thomas (sanctus), apostolus, 168, 266. 

Thraces, 184-5. 

Tigris, i3. 

T0BIA8, ToBiT, io5, 145. 

transmarinus, i63, 206. 

tribunal, 173, 336, 338. 

Triniias, 271, 275, 279, 314, 317. 

triumphaliter, 291. 

triumphator, 2o5, 267. 

turibulum, i38. 

turris, 32i, 336. 

Unigenitor, 202. 
urbs [Roma], 118, i3i, i33, 161, 
195. 

Valerianus, vir illuster, 229*. 
vasculum, 232, 3ii-2. 
Vergiliana auctoritas, 2i3. 
Veroilius, poeta, 212-3. 
versus, 4, 90-1, 241, 
vicarius, 147, 173. 
VicTORius, episcopus [Gratianopolitanus], 

i33", i5o-i-2, 210, 216. 
Vienna, 23o ; — civitas, 32o; —urbs, 272. 

— Vienne, 

Viennensis, 182, 198, 224 ; — basilica, 
187 ; — civitas, 177 ; — clericus, 182; 

— ecclesia, 118, i52, 188, 214; eccle- 
siola, 229; — episcopus: voy, Avitus; 

— fabricula, 198; — provincia, 178-9, 
180, 182 ; — senatus, 295. 

vigiliarum nox, 294-5. 

villa, 325. 

ViNCENTius (sanctus), (21 1\) 227. 

ViNcoMALus, [civis Gratianop.], \b2\ 

vinum pallens, 232. 
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Visio, 147, 294, 319. 
ViTALiNus, senator, 194*. 
VivENTioLus, presbyter, episcopus [Lug- 
dunensis], 154', 214, 218-9 (bis), 222. 
VivENTioLus, rhetor, 212. 
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VivENTius, diaconus, 179, 180, j83. 
volumen, 3, 187. = volumina canonica, 

134, 254; — sacra, 249. 

ACCHiEUS, 324-5, 332. 
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ADDITIONS ET CORRECTIONS 



Page xjigne 22, lire mêmes. — P. xij, /. 19, lire entachent. 
Pp. xxxîx-lxiij, titre courant^ lire manuscrits. 
P. 60, vers /{g'jj heresum, /ire haeresum. 

P. 118, /. 25-6. Dans une note^ lue à la Société des Antiquaires de France 
(Bull, de i888,p, ig3'4),M, l'abbé Duchesse a révoqué en doute V existence 
simultanée des évêchés de Vindonissa et d'Avenches, D'après lui le siège 
épiscopal des Helvètes, d'abord fixé à Windisch, fut ensuite transféré à 
Avenches, avant de Têtre à Lausanne. Sans trop insister sur les noms des 
évêques d'Avenches, antérieurs à Marius, qui figurent dans la Chronique des 
évêquesde Lausanne (Cartul. de Conon d'Estavayer, p. 28-g), celui de Salu- 
taris se trouve parmi les souscriptions du concile J'Epaone dans quatre mss. 
sur dix, dont un du Vllh siècle (Peiper, p, iy4-5 ; cf. Schmitt, Mém. hist. 
sur le dioc. de Lausanne, i858, t. I, pp, 128-g, i54'63=^ATch. de la 
soc. d'hist. du canton de Fribourg, t, I, p. 21 5-25), 

P. 120, /. 21: Schmitt (Mart.), ouvr. cité, p. j4j-65. — L,2y: 
A[uvergne], Le concile d'Epaône sous le consulat d'Agapit (année 5 17), 
dans Semaine relig. deGrenoble, 1886, t. XIX, p. i54'6, — L. 28 : Ducis 
(chan.), ..., communication faite au congrès de Thonon en 1886, Thonon, 
in'8^, 14 p-; LippERT (Wold.), ouvr.citép, v, «. 6. 

P. 123, /. 7(5 .-est '4*; — /. ^2 ; idipsum*®*. 

14*. F om. — 18*. Fipsum. — Supprimer la note 19. 

P. 124, /. 7; aut^*. 

I. VPr d-tent. — 2*. Fvel. — Aux notes 2, 5 et 16 ajouter : F. 
P. 125, /. j: sola'*; — /. <y;sentiens'*; — /. /-2;si+*. 

!*• F in s. — 2*. F sentit. — 4*. F om, 

P. i32, note I : Dans un art, de /'Historisches Jahrbuch (Die politische 
Stellung des Papsttums zur Zeit Theoderichs des Grossen, i883, t. IX, 
p, 25 1-83), M. Gust. ScHNURER ramène à Vannée 5 02 tous les conciles tenus 
à l'occasion du schisme de Laurent. M, Vabbé Duchesne a protesté contre ce 
système »Bull. crit., t. IX, p, 200). 

P, 139, n, 10: ... st Remy(cf. Testim. xxv). 

P. i58, /. 18 \ Jul. Havet, ouvr. cité plus bas, p. 234-9- 

P. 159, /. 21, lire : velle*7 proponere*®. 
P.iSii L 2, lire : Urbis. 

Le texte de /'epist. xx* a été reproduit d'après la Patr. lat. dans 
MoLiNiER et KoHLER,ltineraHierosolymitana,Gewevae,/5S5, /.//, p, 201-2. 
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P. 164, /. II, lire: si ille. 

P. 203, /. 10, lire : Pr lui. — P. 205, /. 12, lire: Pr uni. 

P. 212. «. 2. susurret? — P. 214, «. 3, /ire : fv. f, i62,n. 11). 

P. 264, /. 21, lire ; falsiloquus. 

P. 319. Sur Thom. xvii, voir Colonia, Hist. litt. de Lyon, t. /, 11, 
pp. 286-7^ 2go ss. 
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